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OBSERVATIONS DU TRADUCTEUR 



Au nombre des Ouvrages laissés en manuscrit par Swedenborg 
se trouvaient deux Index, on Tables analytiques, l'un pour Y Apo- 
calypse Révélée, et l'autre pour les Arcanes Célestes; ces deux 
Index, ayant été imprimés à Londres, le premier en 1813, et le 
second en 181 5/ aux frais de M. J.-A. Tulk, membre du Parle- 
ment, nous présentons ici la traduction du second Index. 

En comparant entre eux ces deux Index, il est facile de recon- 
naître qu'ils diffèrent^par leur composition ; en effet, datos I'Index 
des Arcanes Célestes les Extraits sont présentés selon la série 
des N°* de l'Ouvrage sans aucun égard pour tout antre ordre; et 
dans I'Index de Y Apocalypse Révélée ils sont rangés selon un 
ordre méthodique sans avoir égard à la série des Y". Cette simple 
remarque doit d'abord faire présumer que I'Index des Arcanes 
Célestes, tel qu'il nous est parveuu, n'était qu'un travail prépara- 
toire; car, avant d'arriver à classer méthodiquement les Extraits 
dans chaque Article, il faut au préalable faire un dépouillement en 
suivant l'ordre des N°» de l'Ouvrage. Mais, lorsqu'on parcourt cet 
Index, cette supposition devient une certitude; en effet, dans un 
très-grand nombre d'Articles, on trouve certains Extraits répétés 
trois ou quatre fois et même plus, lorsqu'il suffisait de mentionner 
une seule fojs l'Extrait, en le faisant suivre de tous les N M dans 
lesquels il se trouve. , 

Si Swedenborg eût donné lui-même au public un Index des 
Arcanes Célestes, il aurait certainement suivi l'ordre qu'il a 
adopté pour I'Index de Y Apocalypse Révélée, en classant métbo- 
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diquement les Extraits; toutefois, ce travail préparatoire n'en est 
pas moins précieux pour nous, attendu qu'il peut éclaircir certains 
passages des Arcanes Célestes, car les Extraits ne sont pas faits 
littéralement, l'Auteur donne le plus souvent un résumé du sujet, 
et les expressions dont il se sert alors, différant de celles qu'il avait 
employées, peuvent ainsi faire connaître le véritable sens de celles 
qui sont dans l'Ouvrage. Nous en donnerons plus loin un exemple. 

Quant à l'époque de la composition de I'Index, il serait peut- 
être possible de la déterminer, si nous avions le Manuscrit sous les 
yeux. Dans quelques Articles, il est vrai, on trouve cités des Ou- 
vrages publiés par l'Auteur à des dates certaines; 

Ainsi : 

A l'Article Cène, il est renvoyé au Trailé de ta Nouvelle Jéru- 
salem et sa doctrine céleste, publié en 1758 ; de même à l'Ar- 
ticle Ame. 

L'Article Oracles renvoie tout simplement au Traité sur YÉ- 
criture Sainte, publié en 1763. 

A l'Article Céleste et à l'Article Degrés, il est renvoyé au Traité 
de ta Sagesse Angélique sur le Divin Amour, publié en 1763. 

A l'Article Barel, il est parlé de V Apocalypse Révélée, publiée 
en 1766. 

A l'Article Bien, page 31, colonne 1, il est renvoyé au Traité 
de Y Amour Conjugal, publié en 1768. » 
. Et, d'après ces citations, on pourrait être porté a croire que la 
composition de I'Index serait au moins postérieure à 1768, date 
de la publication du dernier de ces Traités, Y Amour Conjugal- 

Mais, puisque nous n'avons pas sous les yeux le Manuscrit, rien 
ne nous prouve que les Renvois à ces Traités n'aient pasété-ejoutés 
postérieurement à la composition ; car il est à présumer que dès le 
premier volume des Arcanes Célestes, Sweîlenlwrg, pour son 
usage particulier et pour ses travaux ultérieurs, se mit à faire des 
Extraits et à les ranger par ordre alphabétique, et qu'il continua 
ainsi successivement à mesure qu'il avançait dans son feuvre, ce qui 
d'ailleurs explique Comment il a pu, dans tant d'Articles, faire de si 
nombreuses citations d'Art ictes précédents. Cela est d'autant plus 
probable que, dans l'Édition princeps des Arcanes Célestes, on 
trouve répétées la plupart des erreurs de chiffres que nous avons 
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corrigées dans celle traduction de I'Index, du moins celles qui ne 
résulteni pas de la négligence du Typographe. 

D'après ces considérations, nous ne saurions donc assigner de 
daie certaine a la composition du Manuscrit; mais jusqu'à la preuve 
du contraire, nous pencherons a croire que Swedenborg a com- 
mencé cet Index des ses premières publications ; et dans le cas où 
le Manuscrit serait trop net pour que cette opinion pût être admise, 
nous dirions alors que le premier ou les premiers recueils fails par 
l'Auteur se trouvant trop surchargés par suite des additions succes- 
sives, il s'était vu dans l'obligation de les transcrire. 

11 est encore a remarquer qu'à l'Article Cause, au sujet de l'o- 
rigine des maladies, Swedenborg renvoie à son Traité du Cuite 
et de l'Amour de Dieu, qu'il ne cite nulle autre part dans ses 
œuvres théologiques; toutefois, ce n'est pas au texte même de ce„ 
Traité qu'il renvoie, mais c'est à l'une des notés. Swedenborg cite 
aussi Y Apocalypse Expliquée aux deux articles Ame et Dent ; 
et, dans ce dernier Article, se trouve un nom propre (Bonlie.) 

Nous avons dit que cet Index peut fournir certains éclaircisse- 
ments, par cela seul que les Extraits contiennent très-souvent des 
expressions autres que celles du Texte; nous allons en donner un 
exemple : On sait qu'il y a divergence d'opinion sur la manière 
de traduire le mol conjugialis employé par Swedenborg, et que 
ceux qui le traduisent par conjugial au lieu de conjugal suppo- 
sent que Swedenborg a fait une distinction entre conjugialis et 
conjugatis, et a pris le premier dans le sens bon et le second dans 
le sens mauvais. Dans une Observation, placée a la lin de notre 
traduction de Y Amour Conjugal, uous avons examiné la ques- 
tion, et cet examen nous a convaincu que Swedenborg, ayant a 
faire un choix entre ces deux adjectifs latins, avait de préférence 
adopté conjugialis, et n'avait nullement eu l'intention d'établir la 
différence qu'on suppose. Or, notre conviction ne peut qu'être ' 
affermie par une citation de I'Index, qui suffirait seule, ce nous 
semble, pour mettre lin à toute discussion sur ce sujet : A l'Ar- 
ticle Conjugium, Mariage ,,\ya%£ 34, col. 1 du texte latin, on 
trouve l'expression conjugialis appliquée en même temps et à l'a- 
mour céleste et a l'amour infernal, en ces termes : Ne transeatur 
a jucundo amohis conjimwalis coei.estis ad jucundum amokis 
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conjugialis interna us, que nous avons traduit, page 215, col. 1 , 
par : Afin qu'on ne passse pas du plaisir de / 'amour conjugal 
céleste au plaisir de /'amour conjugal infernal. Or, si l'on 
se reporte à l'Article 2743 des Arcana Cœlestia, dont cet Extrait 
est le résumé, on trouve la proposition exprimée ainsi : Ne in 
amore conjugiali transeatur a jucundo cœlesti ad jucundum 
infernale, dont la traduction est : Afin que dans l'amour con- 
jugal on ne passe pas du plaisir céleste au plaisir infernal. 
C'est, il est vrai, la même chose quant au fond, mais comme les 
expressions diffèrent, il en résulte un éclaircissement décisif pour le 
sujet en discussion, puisque dans l'Extrait l'adjectif conjugialis 
est appliqué tant à l'amour infernal qu'à l'amour céleste. 

Notre intention, si dans sa Divine Miséricorde le Seigneur nous 
le permet, est de donner en deux Volumes in-8° un Index, ou 
Table analytique, dès Arcanes Célestes, dans lequel nous clas- 
serons méthodiquement les Extraits dont chaque Article sera com- 
posé, comme Swedenborg l'a fait dans son Index de Y Apoca- 
lypse Révélée, et comme nous l'avons fait aussi, à son exemple, 
pour ses autres Traités, et nous y ferons toutes les additions né- 
cessaires pour rendre cet Index aussi complet que possible. Nous 
y joindrons aussi un Index des Passages de la Parole avec les in- 
dications typographiques dont nous nous sommes déjà servi. 
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Illustré signifia plus pleinement expliqué; et Montré signifie montré d'après la 
Parole. Les lettres c. m. f., placées après on N°, signifient commencement, 
milieu, fin de l'article. 
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Abel, Abel. C'est la charité, 362, 
37/i. 

Abid (mois d'), Abid. C'est le 
commencement d'un état nouveau, 
8053, 9291. 

Abihu, Abihu. Voir Nadab. 

AbIme, Abyssus. Ce sont les cu- 
pidités et les faussetés, 18. Ce sont ! 
les tentations, et aussi l'enfer, 756, J 
8Vt. L'abîme couché en bas, ce sont 
les scientifiques qui sont dans le j 
naturel, 6&31. Les abîmes sont des 
eaux en abondance, ainsi en abon- 
dance les vrais de la foi, ou les faus- 
setés d'après les cupidités, par suite 
les enfers; montré, 8278. Ce sont | 
les tentations, 8278. Les abîmes 
sont les enfers quant aux faux, et 
les profondeurs sont les enfers quant 
aux maux, 8279. 

Abim£lkc.h, Abimelcchus, roi de 
Gérar. C'est la doctrine de la foi qui 
considère les rationnels, 2504, 2509, 
2510. Ce que c'est que la doctrine 
de la foi considérant les rationnels, 
3391, 3447. Itoi des Philistins, ce 
sont les doctrinaux, 3365, 3391 : et 



ceux qui sont dans la doctrine de la 
foi et considèrent les rationnels dans 
les connaissances, 3392. C'est le Sei- 
gneur dans le sens suprême, 3393. 

Abomination, Abominalio. C'est 
la séparation des choses perverties 
d'avec les biens, 6052. C'est un in- 
fernal hideux et infect, 7/i5£i. 

Abram, Abram. Il était idolâtre, 
1356. Il ne connaissait pas Jéhovah, 
1356. Ce que c'est qu'Abram, 1732, 
17M. Ce que c'est qu'Abram l'hé- 
breu, 1702, 1741. Il n'est point con- 
nu dans le ciel, 183/i, 187.6. C'est 
l'homme internedu Seigneur; ceque 
c'est qu'Isaac, et ce que c'est que 
Jacob,1893. Abram, c'est le Seigneur 
dans cet état et dans cet âge, 1989, 
2501. Par Abram est représenté le 
Seigneur; c'est pour cela que par lui 
sont représentées plusieurs choses 
qui appartiennent au Seigneur, 
1965. Abram est inconnu, dans le 
ciel, 1989. 11 a été appelé Abraham, 
par addition de la lettre II tirée du 
nom de Jéhovah, pour qu'il repré- 
sentât le divin du Seigneur, 2010. 
Abraham représente l'humain du 
Seigneur quant au bien, et Sarah 
le représente quant au vrai. 2172, 
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2198. Abram a élé idolâtre; il a 
adoré d'autres dieux, et le Dieu 
Schaddaï, 1992, 2559. Abraham est 
aussi le divin humain du seigneur, 
2833,2836. Si les historiques étaient 
la Parole sans renfermer un sens 
interne, plusieurs seraient estimés 
comme saints et comme dieux; par 
exemple, Abraham, Jischak et Ja- 
cob, lorsque cependant ils n'ont 
rien de plus que les autres dans 
l'autre vie, 3229. Abraham re- 
présente le divin spirituel du Sei- 
gneur, 3236. Les fils d'Abraham et 
de Kéturah représentent le royaume 
spirituel du Seigneur dans la doctri- 
ne du bien, 3239, 3240, 3241, 3242. 
Il représente le Seigneur et plu- 
sieurs choses, 3245. Il a représenté 
le divin même du Seigneur, qui est 
le Pôre, et le divin humain, qui est 
le Fils, mais c'est le divin humain 
qui est d'éternité (ab œterno),32bl. 
Klre a table avec Abraham, Jischak 
et Jacob, c'est être avec le Seigneur; 
et venir dans le sein d'Abraham, 
c'est être dans le Seigneur, 3305. 
Jéhovah Dieu d'Abraham signifie le 
Divin du Seigneur qu'Abraham re- 
présente, 3439. Abraham a adoré 
le Dieu Schaddaï, 3667. Il a adoré 
d'autres dieux, 3667. « Jéhovah, le 
Dieu d'Abraham ton père, » signifie 
le Seigneur, en ce que de lui procède 
le bien, 3703. Abram représente la 
souche commune d'où sont dérivées 
les églises où était la Parole, 3778, 
et l'église réelle, 4206, 4207. Abra- 
ham et Jischak séjournant, signifient 
la vie divine ensemble, 4615; ainsi 
le divin même, le divin rationnel et 
le divin naturel, 4615. Ce qu'Abra- 
ham, Jischak et Jacob représentent 
dans le sens suprême ou dans le 
Seigneur, et ce qu'ils représentent 
dans le sens représentatif chez 
l'homme. 6098. Abraham, Jischak 



| et Jacob représentent trois choses 
dans le Seigncur.lesquelles sont un; 
et trois choses dans l'église, 6185. 
Abraham et Jischak, dans le sens 
suprême, c'est le Seigneur, et dans 
le sens respectif c'est le bien interne 
et le bien externe, 6276. Abraham, 
Jischak et Jacob ensevelis dans la 
terre de Canaan signifient la régé- 
nération et la résurrection, parce 
que là avait été l'église, 6516. Ce 
que c'est que jurer à Abraham, à 
Jischak et à Jacob, 6589. Quand 
dans la Parole Abraham, Jischak et 
Jacob sont nommés, il est eoténdu 
dans le ciel le Seigneur, et quant à 
son divin même, et quant à son di- 
vin humain; montré,6804. L'alliance 
avec Abraham, Jischak et Jacob est 
la conjonction par le divin humain 
du Seigneur, 6804. Le Dieu d'Abra- 
ham, de Jischak et de Jacob, est le 
Seigneur quant au divin même et 
au divin humain, etc., 6847. Abra- 
ham, Jischak et Jacob, c'est le Sei- 
gneur, et le Seigneur quant à l'hu- 
main non encore fait divin, 7193. 
Abraham n'a pas connu Jéhovah, 
7194. Abraham, Jischak et Jacob 
sont le ciel et l'église; illustré, 
10445. La semence d'Abraham, ce 
sont les biens et les vrais du ciel et 
de l'église, 10445. 

Accoupler (s'),Ç<wmLes promp- 
tes à s'accoupler d'entre le menu 
bétail sont les vrais et les biens qui 
étaient spontanés, 4029; les tardives 
à s'accoupler sont ceux qui étaient 
contraints, 4031. 

Accourir, Occurrere. Courir au- 
devant, c'est la convenance, 3806. 
a Se rencontrer avec lui, » c'est l'in- 
flux, 4235. Accourir, se rencontrer, 
aller au-devant, sortir au-devant, se 
poser au-devant, signifient la con- 
venance selon les séries des [choses 
dans le sens intime, comme opposi- 
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tion, conjonction, influx, comman- 
dement, application, manifestation, 
3806, 6235. 6903, 7062, 7056, 
7099, 7158, 7159, 7308, 8662. 

Acheter, Emere. C'est s'appro- 
prier, 6397, 5376. L'acquisition est 
le bien du vrai, et l'achat est le vrai, 
6687; voir aussi Argent. Acheter, 
c'est s'approprier; voir N" 6397, 
5606, 5610, 5626. Acheter, c'est ia 
rédemption, 6658, 6661. Achat d'ar- 
gent, ce que c'est, 7999; voir Ar- 
gbkt. Acheté avec de l'argent, c'est 
ce qui dans le naturel a été acquis 
par le spirituel, 7999. 

Acheva (il ou elle), Absolvit. 
C'est le successif, 3093, 3102. 

Acquisition, Acquisitio. Ce que 
c'est, 1635, 1717, 1851. C'est le 
scientifique d'après lequel l'homme 
pense, 1635. C'est le vrai, et la sub- 
stance est le bien, 6105. Ce sont les 
vrais et les biens dans le commun, 
6391. C'est le bien du vrai, et Ta- 
chai est le vrai, 6687. Ce sont les 
vrais recueillis, 6017. 

Action, Aclio. Voir Agir. 

Adam, Adam. Voir Homme. 

Adam (nudité d'), Adami midi- 
tas. Elle est expliquée, 9960; voir 
aussi Nudité. 

Adoration, Adoratio. Elle est 
décrite, 1153. Élle n'existe pas sans 
la charité, 1150. Tomber sur les fa- 
ces était une manière d'adorer chez 
les anciens; pourquoi? 1999. 

Adultère, Adulterium. Adul- 
tère qui, s'étanl approché vers le 
ciel, fut rejeté, 539. H est impossible 
aux adultères d'entrer dans le ciel, 
827. Les adultères sont cruels, 826. 
Des enfers des adultères, etc.; voir 
Enfer. Les adultères (adutteria), 
comme toutes les choses de l'amour 
de soi, sont destructifs de la société, 
2065. Ce que c'est que les adultéra- 
tions du bien et les falsifications du 



vrai,2666,2729. Lesaduitères(a</MJ- 
leri) ne peuvent approcher du ciel, 
et les adultères (<a/M//rri<*)sonlcon~ 
tre l'amour conjugal, contre les lois 
de l'un et de l'autre royaume, et 
contre l'ordre, 2733. Chacun peut 
savoir combien l'adultère est abomi- 
nable, en pensant à ce qu'il éprouve- 
rait si un adultère séduisait ainsi son 
épouse, 2733. Punition de celui qui 
par des adultères cl des scortations 
a éteint en lui le désir du mariage 
et de la procréation des enfants, 
2766. De la dureté de cœur et de la 
religiosité des adultères, 2767. Les 
adultères ne peuvent venir dans le 
ciel, 2767, 2768. Les adultères ne 
craignent ni les lois divines ni les lois 
humaines, mais ils craignent d'être 
maltraités, 2768. Leurs idées sont 
impures, 2767, 2768. La béatitude 
et la félicité angéliqu^s communi- 
quées aux adultères deviennent ré- 
pugnantes, douloureuses et infectes, 
2769. Quand quelqu'un commet l'a- 
dultère sur la terre, le ciel est fermé 
pour lui; quel il est ensuite, 2750. 
Groupe d'adultères, qui envoient 
des espions pour leur rapporter et- 
qui se passe; ils sonlconlre l'amour 
conjugal, contre le bien et le vrai, 
el contre le Seigneur, 2751. Les 
adultères veulent obséder l'homme, 
2752. Les adultères s'insinuent dans 
les sociétés par des flatteries, mais 
ils sont rejetés, maltraités, et enfin 
associés avec, leurs semblables dans 
les enfers, 2753. Les adultères les 
plus fourbes' sont au-dessus de la 
tète, el plus que les autres ils dres- 
sent des embûches en simulant l'in- 
nocence et la miséricorde; leur en- 
fer est le plus terrible de tous, 2756. 
Dans leurs enfers ils aiment Içs or- 
dures et les excréments, 2755. Chez 
les lascifs qui n'ont point éteint le 
désir d'avoir des enfants, il y a de la 
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chaleur.2757. Les ad u I tères (adulte- 
ria) sont les perversions du vrai et 
du bien, 3399. L'enfer des adultères 
cruels est sous le pied droit, où sont 
ceux de la nation Juive, 5057. Les 
adultères exci lent de la douleur dans 
les lombes et dans les parties géni- 
tales, 5059,5060. Les adultères qui 
correspondent aux testicules sont 
ceux qui tendent des pièges dans 
l'amour conjugal, etc., 5060. Adul- 
tères dans les lieux cxcrémcnli- 
liels dti l'enfer, 5396. Quand les 
adultères s'attachent à quelqu'un 
ils infligent de la douleur aux pé- 
riostes partout, et aussi aux dents 
et à l'estomac, 5714. Les plus cra- 
puleux d'entre eux introduisent le 
déçoût de la vie, 5722. Par les de- 
grés prohibés sonl signifiées les 
profanations de divers genre, 6348. 
L'enfer de ceux de l'église qui ont 
vécu dans la foi séparée de la cha- 
rité, et dans la vie du mal, est sous 
l'enfer des adultères; raison de cela, 
8137. Se livrer a l'aduliere, à la dé- 
bauche et à la scortalion, c'est per- 
vertir les choses qui appartiennent 
à la foi, ainsi appliquer la Parole à 
confirmer lès maux et les faux, 
890/i. Les mariages sonl Irès-saints, 
mais les adultères sont très-profa- 
nes, 9961. Les adultères sont pro- 
fanes et proviennent de l'enfer,' 
10174. Ceux qui ont pris du plaisir 
dans l'adultère ne croient plus les 
choses qui appartiennent au ciel 
et à l'église, parce que l'amour 
de l'adultère vient du mariage du 
mal et du faux, qui est le mariage 
infernal, 10175. 

Adversaires (ou ceux qui s'élè- 
vent contre), Insurgentes. Voir EN- 
NEMI. 

AffectioM^">. Voir Amour, 
Charité. Il y a l'afTection du bien 
et l'affection du vrai; quelle est la 



distinction entre elles, 1904, 1997. 
Toutes les affectious ont des gestes 
qui y correspondent, 2153. Les an- 
ges célestes perçoivent la Parole 
telle quelle est dans le sens interne 
quant à l'afTection, mais les anges 
spirituels la perçoivent quant a la 
chose, 2157, 2275. Quels sont ceux 
qui sonl dans l'affection du bien, 
et ceux qui sont dans l'affection du 
vrai, 2422, 2429. Les anges célestes 
d'après les affectionsdes choses dans 
la Parole se forment des lumières d'i- 
dées, 2157, 2275. Ce sont les affec- 
tions qui excitent les vrais et les 
faux, 2480. L'affeclion du vrai in- 
térieur procédant des rationnels est 
Kadesh, et l'affeclion du vrai exté- 
rieur procédant des scientifiques est 
Schur, 2503. Le libre céleste appar- 
tient a l'affeclion du vrai el du bien, 
et le libre infernal a l'affection du faux 
et du mal ;roir Lirerté. La conjonc- 
tion du vrai avec le bien se fait par 
l'affection, 3024. La première affec- 
tion du vrai dans l'homme naturel 
n'appartient pas au vrai réel, mais 
ensuite vient l'affection du vrai, 
3040. Le vrai sans l'affeclion n'entre 
point, el s'attache encore moins, 
3066. Les affections sonl signifiées 
par les petits enfants, les jeunes 
filles, les adolescentes et les filles, 
mais avec différence, 3067. Toute 
aiïeclion cou lien l en elle des choses 
innombrables, cl l'affeclion est 
l'homme tout entier, 3078, 3189. 
Dans une seule affection il y en a 
plusieurs qui sonl subordonnées, et 
celles-ci sont dans une forme in- 
compréhensible, 3189. L'affeclion 
I s'adjoint toujours aux choses qui 
sonl insérées dans la mémoire, et 
elle esl reproduite en même temps 
que ces choses, 3336. L'affection 
du bien esl adjointe au vrai dans 
l'homme naturel chez l'homme par 
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le Seigneur; et au moyen de l'affec- 
tion du bien sont reproduits les vrais, 
et ainsi sont éloignés les (aux et les 
maux, 3336. Dans la fin sont con- 
nues les affections de l'homme 
telles qu'elles sont; voir sur ce su- 
jet, N" 3796. Toutes les affections 
sont des liens, et ces liens sont ex- 
ternes et internes, 3835. Les vrais 
ne sont rien, s'il n'y a pas quelque 
affection; illustré, 3849. Les affec- 
tions célestes sont absolument in- 
compréhensibles et inoffables,3839, 
3857. Quand les affections montent 
vers les intérieurs ou vers le ciel, 
elles deviennent plus douces, 3909. 
L'affection esl le continu de l'a- 
mour, 3938, f. Ce que c'est que le 
plaisir de l'affection, 3938; voir 
Plaisir. Par les affections se fait la 
conjonction, 3939. Par les affections 
se fait l'implantation du bien et du j 
vrai dans l'amour, et la conjonction; 
illustré, 4018. L'affection est insi- 
nuée par un refus, 4366, 4368. 
L'affection du vrai semble venir du 
vrai, mais elle vient du bien, 4373. 
' Ce que c'est que l'affection réelle du 
vrai, et ce que c'est que l'affection 
non-réelle du vrai, 8993. Ceux qui 
sont dans les vrais sans l'affection 
spirituelle sont les serviteurs, et 
ceux qui sont dans les vrais d'après 
une affection non-spirituelle sont 
les servantes; différence, 8994. 11 
est infernal d'imiter d'après le pro- 
pre les affections célestes, 10309. 

Affinité, Aflinitas. Il en est des 
sociétés du ciel comme des consan- 
guinités et des affinités sur la terre, 
685; mais ce sont les affinités de 
l'amour el de la foi, 917. Chez 
l'homme il y a des consanguinités 
el des affinités en toutes choses, 
2508, 2524, 2556. Aux amours cé- 
lestes appartiennent les consangui- 
nités et les affinités, 2739. Si l'on | 



AG 5 

| connaissait ce que c'est que le bien, 
i on connaîtrait dès lors des choses 
innombrables, à savoir, les proxi- 
mités et les affinités du bien et du 
vrai, telles qu'elles sont dans le ciel, 
3612. Toute consanguinité dans le 
ciel vient du bien, 3815. Les consan- 
guinités et les affinités dans l'autre 
vie sont selon le bien, 4 121. Contrac- 
ter des affinités, c'est l'union, 4450. 

Affirmatip (!'), Affirmalhuin. 
M faut qu'il y ait l'affirmatif du vrai 
avant que l'influx du bien procédant 
du Seigneur puisse être reçu, 3913. 
L'affirmatif du bien el du vrai doit 
être la première chose de la régéné- 
lion de l'homme, 3923. Si ceux qui 
consultent les scientifiques au sujet 
des divins sont dans l'affirmatif, ils 
confirment; s'ils sont dans le néga- 
tif, ils réfutent-, el enfin ils ne croient 
rien, 4760. Les érudifs, plus que 
les simples, font ainsi, et croient 
moins, parce qu'ils consultent les 
scientifiques d'après le négatif, et 
se privent ainsi do la vue intérieure, 
4760. 

Affliction, Afllictio. C'est la ten- 
tation, 1846. Affliger l'àme, c'est se 
contraindre à faire le bien, 1947. 
L'affliction est l'état de parvenir au 
au bien, 3864. C'est l'état de l'église 
quanl au vrai, 4060. La terre d'af- 
fliction, c'est où il y a tentation, 
5356. C'est l'infestation, 6663, 6851. 
Affliger, c'est infester par les faux 
de la docl rinc ; el opprimer, c'est in- 
fester par les maux de la vie, 9196. 

Agate, Lazdli, Améthyste; 
Achates, Cyanus, A tnethystus. C'est 
l'amour spirituel du bien, ou le bien 
interne du royaume spirituel, 9870. 

Ace, ,Etas. Les temps sont les 
étals, par exemple, les lemps de 
l'âge de l'homme, 3183, 3254. Des 
étals successifs de l'homme selon 
les âges ; le premier, depuis la nais- 
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sance jusqu'à la cinquième année, ou 
l'état de l'ignorance, et de l'inno- 
cence dans l'ignorance, et il est ap- 
pelé enfance. Le second, depuis la 
cinquième année jusqu'à la vingtiè- 
me, c'est l'état de l'instruction et de 
la science, et il est appelé seconde 
enfance {pueritia). Le troisième, 
depuis la vingtième année jusqu'à la 
soixantième, c'est l'état de l'intelli- 
gence, et il est appelé adolescence, 
jeunesse et virilité. Le quatrième ou 
dernier, depuis la soixantièmeannée 
jusqu'à la fin de la vie, c'est l'état 
de la sagesse et de l'innocence dans 
la sagesse, 1 0225. 

Agir, Agnc La réaction appar- 
tient à l'agent, 6262. La conjonc- 
tion du bien et du vrai illustrée par 
l'action et la réaclion, 10729; voir 
Régénération. 

Agiter, Agitarc. Agiter le pain 
sur les mains d'Aharon, c'est la re- 
connaissance que la vivification ap- 
partient au Seigneur, et qu'elle est 
le Seigneur, 10082. Agiter en agita- 
tion, c'est la vivification par la re- 
connaissance du Seigneur, et par la 
reconnaissance que le pouvoir est à 
Lui; montré, 10083. 



Agneau, Agnus. Quelque chose 
concernant les agneaux, 3519; voir 
, CHEVKEAU.L'agneauest l'innocence; 
montré, 399/». Les agneaux sont l'iu- 
nocence intérieure, et les chèvres 
l'innocence extérieure, 3519, 7840. 
Ce que c'est que le bien de l'inno- 
cence; montré, 10132. L'agneau est 
le bien intime de l'innocence, le 
bélier le bien intérieur ou moyen de 
l'innocence, et le taureau le bien 
externe de l'innocence, 10132, f. 

Agrafe, Ansula. C'est la faculté, 
9611. 

Aharon, Aharon. C'est la doc- 
trine du bien et du vrai, 6998, 7089. 
C'est le vrai de la doctrine qui pro- 
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cède médiatement du Seigneur, 
7009. MoscheU est la Parole dans 
le sens injerne, et Aharon la doc- 
trine qui en provient, quand ils sont 
nommés ensemble, 7089. Moscheh 
est la loi interne, ou le vrai interne, 
et Aharon la loi externe ou le vrai 
externe, 7382. Aharon est la doc- 
trine du vrai d'après le sens interne 
de la Parole, et Chur le vrai de cette 
doctrine, 9424. Aharon est le Sei- 
gneur quant au divin bien, 9806. 
Les fils d'Aharon sont le divin vrai 
procédant du divin bien, 9807. Si < 
le sacerdoce passait d'Aharon à ses 
fils, c'était parce qu'ils représen- 
taient le Seigneur quant au divin 
bien céleste; de là le royaume cé- 
| leste est le royaume des prêtres; 
montré en quelques mots, 9946. Le 
sacerdoce d'Aharon, de ses fils et 
des Ii évites, est l'œuvre de salvation 
du Seigneur dans l'ordre successif, 
10017. Aharon et ses habits repré- 
sentent les cieux supérieurs, ainsi 
le royaume céleste, et ses fils et 
leurs habits les cieux inférieurs ou 
le royaume spirituel, 10068. Aharon 
est l'externe de la Parole, de l'église 
et du culte, séparé de l'interne; il- 
lustré, 10397. Moscheh est l'in- 
terne, et Aharon l'externe, 10468. 

Ahouar, Aholiabus. Ce sont 
ceux qui sont dans le vrai et le bien 
de la foi, 10335, chez lesquels l'é- 
glise doit être instaurée, 10335. 

Aï, Ai. Ce que c'est que Béthel et 
Aï. 1453, 1557. 

Aigle, Aquila. C'est le rationnel 
quant au vrai, et dans le sens op- 
posé le rationnel quant au faux, ou 
le raisonnement; montré, 3901. 
Porter sur des ailes d'aigles, c'est 
élever par les vrais de la foi à la lu- 
mière céleste, 8764. Esprits, qui 
étaient près d'une certaine terre de 
l'univers, comparés à des aigles 
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qui volent très-haut, non quant à 
la rapine, mais quant à la pénétra- 
tion de la vue, 9970. 

Aiguière, Aqualis. Voir Auge. 

Ailes, Alœ. Ce sont les vrais spi- 
rituels ou les vrais de la foi, et dans 
le sens suprême le vrai divin, 8764; 
et aussi les puissances, 8764. Ce sont 
les vrais de la loi d'après le bien ; 
illustré, 9514. 

AIné, Major natu. L'alné est le 
bien, et le cadet est le vrai, «3296. 
L'aînée est l'externe, parce qu'il est 
d'abord appris; mais la cadette est 
l'interne, parce qu'il est appris en- 
suite, 3819. 

Airaik, .Es. C'est le bien natu- 
rel, 425, 1551. 

Aire, Arca. C'est où est le bien 
du vrai, et aussi où est le vrai du 
bien, 6537. 

Aïs, Asscres. Les ais de l'habi- 
tacle sont le bien qui soutient le 
ciel, 9634. 

Ajouter, Addere. « Dieu a retiré 
mon ignomiuie, et que m'ajoute 
Jéhovah un autre fils, qu'elle nomma 
Joseph, » c'est dans le sens suprême 
le Seigneur quant au divin spirituel, 
dans le sens interne, le royaume 
spirituel ou le bien de la foi, et dans 
le sens externe la salvation, etc., 
3969. 

Alentour, Circumcircu. Alen- 
tour et les limites, ce sont les choses 
qui sont le plus loin du milieu ou 
du bien et du vrai, 2973. Ce qui est 
signifié en ce qu'on fit le tour de 
la ville de Jéricho, et que de la sorte 
ses murailles tombèrent, 2973. 

Allaite (celle qui), Lactans. 
C'est l'innocence, 3183; voir En- 
fant. Celle qui allaite et la nourrice 
signifient le bien de l'innocence, 
4563, 6740, 6745. Ce que signifie en 
outre la nourrice, 4563 ; voir Nour- 
rice. Ceux qui teltenl sont des biens 



récemment nés qui n'ont pas encore 
acquis la vie divine, 4378. 

Allégresse, Lœlitia. Voir Joie. 

Algue, Aigu. C'est le scientifique 
faux, 6726. 

Aller, Ire. Voir Partir. 

Alliance, Fœdus. C'est la con- 
jonction et la présence du Seigneur 
dans l'homme par l'amour et par la 
charité, et c'est là ce qu'ont repré- 
senté les alliances, 665, 666, 1023, 
1038, 1864. Le Seigneur ne traite 
pas alliance avec l'homme, 1 864. Les 
rites de l'église étaient des signes de 
l'alliance,1038.L'allianceestavecles 
internes, 1038. C'est la conjonction 
et l'union, 1996, 2003, 2021. Tous 
les rites externes étaient des signes 
de l'alliance, 2037. L'alliance avec 
Abraham, Jischak et Jacob est la 
conjonction par le divin humain du 
.Seigneur, 6804. Les stipulations ou 
conditions qui, dans la Parole, sont 
appelées alliance, sont dans le seus 
strict les dix préceptes ou le Oéca- 
logue; dans un sens plus large, ce 
sont tous les préceptes, etc., que le 
Seigneur a enjoints du haut de la 
montagne de Sinaï par Moïse; et 
dans le sens le plus large de la part 
de l'homme les livres de Moïse ; mais 
de la part du Seigneur, c'est la mi- 
séricorde et l'élection, 6804. darder 
l'alliance, c'est garder la vie dans le 
bien, et ainsi être conjoint au Sei- 
gneur; montré, 8767. La conjonc- 
tion avec le divin est représentée 
par l'alliance de Jéhovah avec le 
peuple, et c'est la réception de l'ih- 
flux par correspondance, et la con- 
jonction; montré, 8778. Traiter al- 
liance; c'est la communication, 
9344. La conjonction du Seigneur 
avec l'homme par la Parole est appe- 
lée alliance, et aussi loi, table, arche 
où est la loi ; montré, 9396. Les cho- 
ses étaient partagées par moitié, et 
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les moitiés étaient placées vis-à-vis 
l'une de l'autre, quand on traitait 
alliance, de même les tables sur les- 
quelles la loi avait été gravée ; mon- 
tré, 9^16. L'alliance est la conjonc- 
tion; cité, 10632. 

Alternatives, Vices. Il y a des 
alternatives chez celui qui doit être 
régénéré et chez le légénéré, 933, 
935. Les alternatives chez celui qui 
doit être régénéré sont comme le 
froid et le chaud, 933; chez le régé- 
néré elles sont comme, l'été et l'hi- 
ver, 935. Quant à l'état des intellec- 
tuels, les allernntives sont comme le 
jour et la nuit, 935, 936. 

Amalécite, Amalekita. Ce sont 
les faux par lesquels les vrais sont 
attaqués, 1679. 

Amaleck, Amahck. C'est le faux 
d'après le mal intérieur; montré, 
8593. Quels sont ceux qui sont dans 
ce faux, 8622, 8625. 

AMA!SDES,Ami/0f/«/#. Ce sont ' cs 

biens de la vie correspondants aux 
vrais du bien naturel, 5622. Les ca- 
lices en amandes sont les scientifi- 
ques d'après le bien, 9557. 

Amas, Collcctioncs. Ce sont les 
séries, 5339 ; les assemblages et les 
faisceaux sont aussi des séries. Voir 
Faisceau. 

Ame, Anima. Ce que c'est que 
l'âme; expliqué au longdnns I'Apo- 
calypse Expliquée, sous le N° 750, 
où l'on voit que le mot Ame a sept 
acceptions; voir notre Traité delà 
Nouvelle Jérusalem, elc. Sur 
l'Ame, voir aussi Esprit, Ange. Du 
premier état des aines dans l'autre 
vie, 168 à 181, 182 a 189, 314 à 319, 
320 à 323. L'âme enfin vient dans sa 
vie qu'elle a eue dans le corps, 316. 
Certaines âmes sont portées dans 
le ciel plus lentement, d'autres plus 
promptemenl; deux exemples, aus- 
sitôt après la mort, 317, 318, 319. 



L'âme, en entrant dans l'autre vie, 
croit encore vivre dans le corps, 320. 
Elle a des facultés plus élevées que 
dans le corps; voir 321, 322. Opi- 
nion que, dans la vie du corps, des 
esprits avaient eue de l'âme, Vi3 à 
448. L'âme signifie toute vie, 1000, 
1040, 1742; la vie qui vient du Sei- 
gneur, 1040; l'essentiel vivant,1436; 
et aussi la vie mauvaise, 1005. Ce 
qui arrive quand l'homme ressus- 
cité entre dans l'autre vie, 2119. 
L'homme se forme l'âme, 2475. Ce 
que c'est que l'âme; ade etcur eld'â- 
me, » c'est de volonté et d'entende- 
ment: montré,2930. Enoulre,ccque 
c'est que l'âme, 3001. Le bien et le 
vrai sont conçus en même temps, le 
bien donne la vie mais par le vrai, et 
les deux sont appelés âme, 3299. 
L'âme de l'homme commence dans 
l'œuf de la mère, 3570. La nouvelle 
âme dans la régénération est la (in 
du bien, 3570. Le naturel est comme 
le corps, la fin dans le rationnel est 
comme l'âme, et les choses qui sont 
dans le naturel sont comme le corps 
de cette âme respectivement, 3570. 
On croit que l'âme est seulement la 
pensée; d'autres croient qu'ils se- 
ront seulement comme des larves; 
d'antres, qu'ils ressusciteront au 
Jugement dernier, et alors avec leur 
corps, 4527. J'ai parlé avec des per- 
sonnes qu'on ensevelissait, 4622. La 
plupart ne croient pas à la vie après 
la mort; pourquoi? 4622,/". Dans 
l'autre vie toutes et chacune des 
choses de la vie de chaque homme 
sont mises en évidence, 4633. L'es- 
prit de l'homme est dans tout le 
corps,et dans chaque partie du corps, 
4659. Pensée d'Arislote concernant 
l'esprit de l'homme; il croyait que 
l'esprit vivait après la mort de l'hom- 
me, 4658. L'âme est formée de choses 
qui sont confirmées par la doctrine 
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el par la vie, 4747. De l'influx et du 
commerce de l'âme avec le corps, 
6053 à 6058; voir Influx, Esprit, 
Homme, Providence. On ne peut 
rien savoir de l'influx ni du com- 
merce de l'âme avec le corps, quand 
on ignore ce que c'est que l'âme, 
6053. Dans le inonde savant on 
ignore ce que c'est que l'âme; il 
n'en est pas ainsi chez les simples, 
6053. L'âme est l'homme lui-même, 
qui vit après la mort, 6054. 11 vaut 
mieux dire l'esprit ou l'homme in- 
térieur, au lieu de dire l'âme, 6054. 
On De peut pas connaître le com- 
merce de l'âme avec le corps, à 
moins qu'on ne sache qu'il y a un 
homme interne el un homme ex- 
terne, et que celui-là est dans la lu- 
mière du ciel, el celui-ci dans la lu- 
mière du monde, et plusieurs autres 
choses, 6055. De l'influx de l'âme 
et du corps, 6189 à 6215; voir In- 
ri.ux. Continuation, 6307 h 6327. 
Continuation, 6666 â 6405; voir 
aussi Influx et Providence. Conti- 
nuation, 6598 à 6626. L'âme est at- 
tribuée aussi aux animaux, niais 
proprement l'àmese dit de l'homme, 
et elle se dit de lui en divers sens; 
elle est l'homme tout entier, parce 
qu'elle est la vie dans le commun, 
tant la vie intellectuelle que la vie 
volontaire, 7021. L'âme est l'esprit 
qui vit après la mort; montré, 7021. 
* « Mon âme sera remplie, » signifie, 
le p'aisir, 8293. L'âme est la vie de 
la foi, et le cœur la vie de l'amour; 
montré, 9050. Respirer, c'est l'état 
de la vie de la foi; illustré; et par 
suite l'âme est la vie de la foi, el 
l'esprit dans la langue originale se 
dit du vent, 9281. Les anciens ont 
su ce que c'est que l'âme et l'esprit 
d'après une juste idée des succès-' 
sifs, 10099. L'âme ou l'esprit est 
Tétre de la vie de l'homme, et lr 



corps est l'exister de la vie qui en 
provient, 10823. 

Amende, Payer amende, Muleta, 
Mulclarc. C'est ramendement,9045. 
Payer, c'est l'amendement, 9087, 
9102; et c'est le rétablissement, 
9087. Payer, c'est la peine corres- 
pondante, 9102. 

Amer, Amertume; Amarum, 
Amaror ou Amariludo. Les amers 
sont des déplaisirs, et ce sont les dé- 
plaisirs des tentations; monlré,7854. 
L'amer est le désagréable, 8349. 

Améthyste, Amcttnjstus. Lazuli, 
agate et améthyste, c'est l'amour 
spirituel du bien ou le bien interne 
du royaume spirituel, 9870. 

Amitié, Amicitia. En quoi l'a- 
mour mutuel est distingué de l'a- 
mitié, 3875. De l'amitié des sensua- 
listes dans l'autre vie, en ce qu'ils 
enlèvent aux autres toute affection 
du vrai el du bien, cl de leur triste 
sort, 4054. Des sociétés d'amilié; 
ceux qui les composent enlèvent 
aux autres les plaisirs, 4804. Des 
sociétés d'amitié intérieure; d'après 
! l'expérience, 4805. 

Ammon, Amman. Les fils d'Am- 
mon sont ceux chez qui les vrais 
sont falsifiés; et Moab, ceux chez 
I qui les biens sont adultérés, et qui 
j néanmoins ont été dans le bien na- 
I turel, 2468. 

Amore ou Comorrhe, Amora. 
Ce que c'est; en peu de mots, 1212, 
1663, 1682, 1689. Sodome.est le 
mal de l'amour de soi, et Amore le 
faux qui en provient, 2220. 

Amour, Amor. En général il y a 
l'amour envers Dieu et l'amour à 
l'égard du prochain ou la charité; il 
y a aussi l'amour de soi et l'amour 
j du monde. Voir Cuarit* et aussi 
Affection. 

L'amour est le luminaire grand; 
point de foi sans l'amour, 30 a 38 ; 
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voir Soleil. Par l'amour procédant 
du Seigneur les anges perçoivent 
tout ce qui appartient à la foi, 202. 
Par l'amour l'église céleste a la foi, 
337, 393, 398. L'amour angélique 
est d'aimer le prochain plus que soi- 
même, et un tel amour est possible; 
d'après l'expérience, 5/i8. Le cie! et 
la joie céleste, c'est l'amour mutuel, 
549; voir Ciel. Les sociétés du ciel 
sont entre elles selon toutes les dif- 
férences de l'amour mutuel et de 
la foi, par comparaison, comme les 
consanguinités et les affinités sur la 
terre, 684, 685, 917. L'amour con- 
jugal est l'amour fondamental de 
tous les amours, 686. De même que 
l'amour mutuel constitue le ciel, de 
même la haine constitue l'enfer, 693, 
695. L'amour de soi est contraire 
au véritable amour, 760. Il y a des 
consanguinités et des affinités de la 
foi, comme il y en a de l'amour, 917. 
L'amour envers le Seigneur est la 
ressemblance, et la charité est l'i- 
mage, 1013. Ceux qui placent dans 
la foi l'essentiel du salut, ne voient 
pas même les choses que le Sei- 
gneur a dites tant de fois sur l'a- 
mour et sur la charité, et ils n'y 
font pas attention, 1017. Dans toute 
la nature il y a amour et par suite 
union dans toutes choses, excepté 
chez l'homme, 1055. De l'essence 
de l'amour céleste, 1419. Rien ne 
vit que l'amour et l'affection, 1589. 
L'amour mutuel vient du Seigneur 
par l'homme interne, 1594. L'amour 
mutuel conjoint, 1594. La miséri- 
corde du Seigneur, qui appartient à 
l'amour, est décrite, 1735. Jéhovah 
est l'amour, 1735. Le Seigneur a 
combattu d'après son amour pour 
le genre humain tout entier, 1789, 
1812, 1813, 1820. De l'amour du 
Seigneur; quel il est, 1799. Autant 
on est dans l'amour mutuel, autant 
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on est héritier du royaume du Sei- 
gneur, 1802. Les mauvais génies et 
les mauvais esprits combattent con- 
tre l'amour de l'homme, ainsi con- 
tre sa vie, 1820. L'amour envers le 
Seigneur et à l'égard du prochain 
est le céleste même, 1824. La con- 
science qui appartient à la charité 
tient le milieu entre le Seigneur et 
l'homme, 1862. L'amour divin est 
l'amour à l'égard de tous, on peut 
le voir par l'influx de l'amour à l'é- 
gard des descendants, amour qui 
s'accroît successivement, 1865. Le 
fruit de la foi est la charité, la cha- 
rité est l'amour envers le Seigneur, 
cet amour est le Seigneur, c'est là 
le sens interne de la Parole, 161 et 
1873. Amour des enfants; voir Ek- 
fa.nt. Amour conjugal; voir Ma- 
riage. Tous les amours existent par 
le mariage du bien et du vrai, 2733, 
2737, 2738; ainsi par l'amour con- 
jugal, qui vient de ce mariage, ibid. 
Les amours nés de l'amour conjugal 
sont entre eux comme les consan- 
guinités et les affinités, 2739; voir 
aussi Affinité et Mariage. L'a- 
mour conjugal, l'amour des eufanls 
et l'amour mutuel constituent les 
célestes du royaume du Seigneur, et 
se succèdent mutuellement, 2039, c. 
Par l'amour mutuel dans l'autre vie 
se fait toute consociation, et par l'a- 
mour de soi toute deslruclion,2057. 
Le ciel est l'amour mutuel, 2130, 
2131. Les anges, étant dans l'amour, 
sont dans l'intelligence et dans la 
sagesse, 2500, 2572. Différence en- 
tre l'amour envers le Seigneur et la 
charité, 2023. Celui qui est dans 
l'amour envers le Seigneur ne peut 
pas être autrement que dans l'a- 
mour à l'égard du prochain ou la 
charité, 2227. L'amour est la cha- 
leur spirituelle, mais tel esl l'a- 
mour, telle est la chaleur, 2146. 
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L'amour céleste influe continuelle- 
ment du Seigneur, mais l'amour de 
soi et l'amour du monde font obsta- 
cle, 2041. La sagesse du Seigneur 
est infinie, parce qu'il est l'amour 
divin môme, 2500, 2572. L'amour 
du Seigneur surpasse tout entende- 
ment humain, 2077. La vie du Sei- 
gneur dans le monde a été l'amour 
envers le genre humain tout en- 
tier, 2253. Ceux qui sont sans l'a- 
mour ne font pas attention à tout ce 
que le Seigneur a dit de l'amour, 
2373. Chez ceux qui ne sont pas 
dans la vie de la foi, quand l'amour 
est nommé, il apparaît comme quel- 
que chose de ténébreux et de gru- 
meleux, 2343. Dans le divin amour 
il y a la toute-science de toutes les 
choses divines, célestes, spirituelles, 
rationnelles, naturelles, 2572. Les 
anges sont dans la sagesse et dans 
l'intelligence de toutes choses, parce 
qu'ils sont dans l'amour envers le 
Seigneur et dans l'amour mutuel, 
2572. L'amour mutuel et tous les 
bons aroODM sont et existent d'a- 
près le mariage du bien et du vrai, 
2733, 2737, 2738. Le libre céleste 
appartient à l'amour envers le Sei- 
gneur et à l'égard du prochain ; voir 
Libre. Par l'influx de l'amour et de 
l'affection dans les scientifiques les 
vrais apparaissent, et par suite sont 
élevés dans les rationnels, 3074. Le 
divin amour du Seigneur est céleste 
et spirituel, mais s'il est distingué 
ainsi, c'est respectivement a ceux 
qui reçoivent, 3325. Par les choses 
qui entrent dans la mémoire il y a 
des affections, et elles sont adjointes 
et reproduites ensemble, et ainsi 
l'affection du bien est adjointe aux 
doctrinaux du vrai par le Seigneur, 
3336; voir aussi Régénération. 
Les amours et les affections sont 
des chaleurs d'après l'influx de la 
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vie du Seigneur, 3338. 11 y a au de- 
dans de l'église des hommes de trois 
genres : Ceux qui sont dans l'amour 
envers le Seigneur; ceux qui sont 
dans la charité à l'égard du pro- 
chain; et ceux qui sont dans l'affec- 
tion du vrai, 3653. Les trois cieux 
sont constitués ainsi : Dans le pre- 
mier habitent ceux qui sont dans 
l'affection du vrai ; dans le second, 
ceux qui sont dans la charité à l'é- 
gard du prochain ; et dans le troi- 
sième, ceux qui sont dans l'amour 
envers le Seigneur, 3691. D'après 
la fin on connaît quel est l'amour et 
quelle est l'affection de l'homme, 
3796. L'amour envers le Seigneur 
est le saint même, 3852. L'amour 
de soi est l'enfer, 4776. Le feu et la 
chaleur spirituelle, c'est l'amour, et 
cette clwleur est le vital pour l'hom- 
me, 4906. Le bien de l'amour est 
l'être de la chose qui conjoint, etc. , 
5002. Ce que l'homme aime règne 
universellement dans la pensée, 
quoiqu'il ne le sache pas, 5130. L'a- 
mour est la conjonction spirituelle, 
5807. L'amour est le bien rejaillis- 
sant de changements d'étal et de 
variations dans les formes ou subs- 
tances, dont est composé le mental 
humain, 5807. Avoir pour fin, c'est 
aimer plus que toute autre chose, 
et cela règne universellement et 
constitue la vie intérieure; illustré, 
5949. Ce sont les amours qui con- 
joignent tous les esprits et tous les 
anges dans l'autre vie, 6195, 6196. 
Tous les scientifiques sont dans les 
amours; illustré d'après les brutes, 
6323. L'homme naîtrait dans toute 
intelligence et dans toute sagesse, 
s'il était dans l'amour a l'égard du 
prochain et dans l'amour envers 
Dieu, et ainsi selon son ordre, 6323. 
Les scienlifiques sont disposés dans 
la forme céleste, quand l'homme est 
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dans l'amour céleste, 6690. L'amour 
dispose les scientifiques dans la for- 
me qui lui convient, 6690. L'homme 
et l'esprit sont absolument comme 
leur amour; illustré, 6872; ainsi le 
Seigneur quant à l'humain est di- 
vin d'après le divin amour, 6872. 
C'est de l'amour que vient la vie de 
l'homme, et l'on est consocié selon 
les amours dans l'autre vie; la cha- 
leur et la lumière dans le monde 
naturel correspondent à l'amour et ; 
à la foi dans le monde spirituel, 
7081 à 6086: voir aussi Charité. 
On ne peut savoir ce que c'est que 
le bien, à moins qu'on ne sache ce 
que c'est que l'amour envers Dieu 
et l'amour à l'égard du prochain; et 
on ne peut savoir ce que c'est que 
le mal, à moins qu'on ne sache ce 
que c'est que l'amour de soi et l'a- 
mour du inonde, 7178. Les amours 
conjoignenl. quels que soient les 
amours, 7501. Pans l'amour il y a 
le tout de la science, et le tout de 
l'intelligence et de la sagesse; les 
amours sont les réceptacles de l'in- 
flux du ciel ; illustré, 7750. L'homme 
natt dans toute ignorance, signe 
qu'il est dans les amours contraires, 
7750. L'amour est attractif, et prin- 
cipalement le divin amour du Sei- 
gneur, 8604. Ceux qui aiment le 
Seigneur, ce sont ceux qui reçoi- 
vent le bien et le vrai, 8880. Aimer, 
c'est le plaisir du ressouvenir, lors- 
qu'il s'agit de ceux qui sont dans 
les vrais mais non dans le bien, 
8986. L'amour envers le Seigneur 
cl l'amour à l'égard du prochain 
constituent tout le ciel, et sont dans 
les anges avec une variété infinie, 
9002. Le Seigneur et le divin amour 
apparaissent à chacun selon l'amour 
de chacun, comme un feu créant et 
renouvelant a ceux qui sont dans 
le» amours bons, mais comme un 



feu consumant à ceux qui sont dans 
les amours mauvais, 9434. Le bien 
de l'amour envers le Seigneur pro- 
cédant du Seigneur est l'unique 
bien; illustré, 9863. Comment les 
biens de l'amour se succèdent dans 
les cieux, 9873. Il y a trois cieux, et 
dans chaque ciel un interne et unex- 
terne; et quel est l'amour qui règne 
dans chaque ciel, 9933. Le bien de 
l'amour fait la vie de l'hoinme,9954. 
De l'extension de l'amour dans les 
cieux d'une manière collatérale et 
successive d'un ciel dans l'autre; 
illustré, 9961. Toutes choses sont 
communiquées, reçues et rejetées 
selon l'amour; illustré, 10130. Tous 
se tournent vers les choses qu'ils 
aiment: dans le ciél, continuelle- 
ment vers le Seigneur, 10130. Le 
véritable culte et le véritable amour 
du Seigneur, c'est de faire ses pré- 
ceptes; illustré et montré, 101 43, 
10153. Dans l'autre vie les présen- 
ces sont selon les affinités de l'a- 
mour, et par suite aussi il y a idée 
d'espace; illustré, 10146. Dans l'au- 
tre vie tous sont les formes de leurs 
amours, 10153. L'homme, l'ange et 
l'esprit sont selon leur amour, 
10177. Dans l'autre vie tous se 
tournent selon leurs amours* dans 
le ciel, tous regardent devant eux 
le Seigneur, en quelque sens que 
soit tourné leur corps avec leur 
face, 10189. L'homme est tel qu'est 
son amour, même quant a l'enten- 
dement, 10284. Le culte doit être 
appliqué non pas aux amours de 
l'homme, mais aux amours célestes, 
10307, 10308, 10309. Aimer le bien 
et le vrai, c'est aimer Dieu et le pro- 
chain, 10310. Aimer le Seigneur, 
c'est vivre selon ses préceptes, 
10578. Avoir la foi envers le Sei- 
I gneur et l'aimer, c'est vouloir et 
I faire ses préceptes: illustré de plu- 



Digitized by Google 



I 



A M 

sieurs manières et montré, 10645. 

Amour de soi et Amour du 
monde. Amor sut et mundi. ne 
même que l'amour mutuel consti- 
tue le ciel, de môme l'amour de soi 
ou la haine constitue l'enfer, 693, 
694. L'amour de soi est contraire à 
1 amour mutuel, 760. De l'amour de 
soi et de l'amour du monde pro- 
viennent touB les maux, 1307, 1308, 
1691, et tous les faux, 1321, et 
toutes les persuasions du faux, 
1676, /*. Amour de soi dans le culte ; 
quel il esl, 1304, 1306, 1308, 1321, 
1322. Babel est le culte dans lequel 
est Pamour de soi, ainsi dans lequel 
est le profane. 1326. Des sphères 
dans l'autre vie; illustré d'après ceux 
qui sont dans l'amour de soi, 1505. 
Exemple d'un esprit qui était gonflé 
d'orgueil par l'amour de soi, 1506. 
Sphère d'autorité, quelle elle esl, 
J507, 1508: voir Autorité. L'a- 
mourdesoiesl décrit; il disjoint prin- 
cipalement l'homme externe d'avec 
l'homme interne, 1594. les cupi- 
dités appartiennent à l'amour de soi 
et à l'amour du monde, 1668. Le | 
Seigneur seul a combattu d'après 
l'amour céleste; tous les hommes 
combattent d'après les amours de 
soi et du monde, 1812. S'il n'y a pas 
la conscience, J'amour de soi et l'a- 
mour du monde en prennent la | 
place, 1862; voir Propre, Haine, 
Enfer. Ce que c'est que l'amour de ! 
soi, 2444. Les amours de soi et du 
inonde sont contraires à l'amour 
céleste et à l'amour spirituel, 2061. ; 
L'amour de soi est destructif de la 
société humaine, parce que de lui 
proviennent tous les maux et tous 
les crimes, 2045. L'amour de soi 
esl destructif de l'ordre céleste, 
2057. Chacun peut se représenter i 
quelles formes diaboliques sont j 
ceux qui sont dans l'amour de soi, j 
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2219, 2363. Combien l'amour de soi 
esl abominable et comment on con- 
naît qu'il y a amour de soi, 2219. 
Ceux qui viennent dans l'autre vie 
ont tous été amorcés par l'amour de 
soi et par l'amour du inonde, 2122; 
voir Jugement. Ceux qui sont au 
dedans de l'Église doivent principa- 
lement être purifiés de ces amours, 
2051. Autant ces amours sont éloi- 
gnés et assoupis, autant l'amour cé- 
leste est ouvert, 2041. Ceux qui 
placent le mérite dans les actions 
bonnes sont dans l'amour de soi, 
qui est décrit, 2027. Le libre infer- 
nal appartient à l'amour de soi et à 
l'amour du monde ; voir Liberté. Ce 
que c'est qu'être grand dans le ciel, 
et ce que c'est qu'être le plus grand, 
3417. Les amours de soi et du lucre 
sont ténébreux, et introduisent les 
ténèbres, 3413. La vie influe du 
Seigneur du moment que la vie de 
l'amour de soi et de l'amour du 
monde est éteinte, 3610. Des esprits 
corporels qui se regardent en toutes 
choses: ils sont les plus slupides de 
tous, 4221. Ceux qui sont dans les 
amours de soi et du monde sont 
hors du très-grand homme, 4225. 
De ceux qui dans la vie du corps ont 
voulu dominer sur les autres; plu- 
sieurs détails d'après l'expérience, 
4227. Ceux qui sont dans le mal de 
l'amour de soi sont contre le bien, 
quel qu'il soil, 4750. Ceux qui sont 
dans l'avarice sont plus que les au- 
tres dans l'amour de soi, quoique 
non de même ouvertement, 4751. 
L'amour de soi est l'enfer, 4776. 
Ceux qui ne se sont enorgueillis qu'en 
dehors, et non en dedans; quels ils 
sont; d'après l'expérience, 4947. 
Ceux qui ont méprisé les autres, en 
les comparant /» eux-mêmes, font 
des efforts pour monter; d'après 
l'expérience, 4949. De ceux qui ont 
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paru plus jusles que les autres, et 
cependant ont vécu la vie seule de 
l'amour de soi et du monde; quels 
ils sont, et leurs enfers, 5721 ; noir 
Maladie. Les pensées sur les choses 
corporelles et sur les choses mon- 
dainesdétournent l'homme, de sorte 
qu'il ne peut avoir communication 
avec le ciel; expérience, 6210. Dans 
l'amour de soi est cachée la haine, 
6667. On ne peut pas savoir ce que 
c'est que le bien, a moins qu'on ne 
sache ce que c'est que l'amour en- 
vers Dieu et à l'égard du prochain, 
et Ton ne sait pas ce que c'est que le 
mal, à moins qu'on ne sache ce que 
c'est que l'amourde soi etdu monde, 
7178. Ce sont les amours de soi et 
du monde qui ont fait que les so- 
ciétés sont devenues des empires et 
des royaumes; voir 7366. Les maux 
et les faux proviennent des amours 
de soi et du monde, 7255. Sur les 
amours de soi et du monde, 7366 à 
7377. Les amours de soi et du monde 
chez l'homme font l'enfer, 7366. 
L'amourde soi règne chez l'homme, 
lorsqu'il se considère dans toutes les 
choses qu'il pense et fait, 7367. Son 
amourenverslessienset sesamisest 
l'amour de soi, parce qu'eux font ifn 
avec lui, 7368. Autant l'homme est 
dans l'amour de soi, autant il se dé- 
tourne de l'amour du prochain, par 
conséquent du ciel, et autant il est 
dans l'enfer, 7369. Dans l'amour de 
soi sont ceux qui méprisent le pro- 
chain, ont de la haine, se précipi- 
tent dans les vengeances; et ceux-là 
sont féroces, 7370. Leur plaisir-est 
le plaisir de cet amour, 7371. Ce 
sont là les indices de l'amour de soi, 
de quelque manière qu'on se mon- 
tre dans la forme externe, 7372. 
Celui qui est dans l'amour du monde 
est celui qui pense au monde et n'a 
en vue que le lucre, sans s'inquiéter 
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du préjudice causé au prochain, 
7373. Dans l'amour du monde sont 
ceux qui par des artifices et des 
fourberies attirent à eux les biens 
des autres, qui sont envieux des au- 
tres, et qui convoitent ce qu'un au- 
tre possède, 7374. Ces deux amours, 
en tant qu'on leur lâche les freins, 
se précipitent et croissent jusqu'aux 
bouts de la terre, même jusqu'au 
trône de Dieu; et ils veulent être 
adorés comme des dieux, 7375. Ces 
amours sont les origines de tous les 
maux, et ils font l'enfer chez l'hom- 
me, 7376. Dans ces amours ne sont 
point ceux qui aspirent aux hon- 
neurs pour la patrie, et aussi à la 
puissance et aux richesses, parce 
que les honneurs et les richesses sont 
les moyens de faire le bien, 7377. 
Par les amours de soi et du monde 
existent tous les maux' et tous les 
faux, 7688. C'est pourquoi, autant 
l'homme est dans ces amours, au- 
tant il n'est point dans la charité, 
7689; et autant il ignore ce que 
c'est que la charité, la foi, la con- 
science, le spirituel, la vie du ciel, 
l'enfer, la vie après la mort, etc., 
7690. Chez ceux chez qui sont ces 
amours, le bien de l'amour et le 
i vrai de la foi sont, ou rejelés, ou 
étouffés, ou pervertis, 7691, 7692. 
Ces amours commencent à régner, 
quand l'homme est maître de son 
jugement et de sa personne, 7693. 
Ceux qui sont dans les amours de 
soi et du monde n'ont pas la vie en 
eux, leur vie doit être nommée la 
mort,et eux sont appelésmorlsjmon- 
tré, 7696. Dans l'autre vie, ils sont 
retenus comme dans des chaînes par 
des mauvais esprits qui s'insinuent 
dans les amours, et alors ils ne peu- 
vent nullement s'en débarrasser, à 
moins que ce soit par le divin se- 
cours du Seigneur, 7501. Le mal 
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vient de l'homme, parce que l'hom- 
me tourne vers soi le bien qui 
influe du Seigneur, 7663. Si les 
amours de soi et du monde sont pour 
moyens et non pour fin, ils sont 
bons, 7819, 7820. Les origines du 
mal sont les amours de soi et du 
monde, 8318. Le bien céleste s'éva- 
nouit selon le degré d'accroisse- 
ment des convoitises provenant des 
amours de soi et du monde, 8687. 
L'orgueil est l'effort et la force pour ; 
dominer, 8678. L'amour de soi s'é- 
lance vers tout degré de possibilité, 
jusqu'au divin, et c'est là s'élancer 
dans l'enfer; montré, 8678. Voir 
aussi ce qui a été dit et montré 
sur l'amour de soi, 2061; et aux au- 
tres endroits cités à la fin du N B 8678. 
Quand l'homme est régénéré, les 
amours de soi et du monde doivent 
être retournés, afin qu'ils soient 
pour moyens et non pour fin, 8995. 
Taire le bien pour soi et pour le 
monde doit être la plante des pieds, 
et non la tète, 9210. Tous les 
maux et tous les faux découlent des 
amours de soi et du monde; dé- 
montré, 9335. De l'amour de soi 
jaillissent tous les maux, et de là 
les pièges diaboliques, etc., 9348. 
Tous les maux jaillissent de l'amour 
de soi, et surtout de l'amour de do- 
miner; illustré tant soit peu, 10038. 
Les très -anciens ont vécu dis- 
tingués en nations, familles et mai- 
sons, et ont ignoré ce que c'est que 
de commander d'après l'amour de 
soi et du monde; de l'état heureux 
de leur vie, 10160. Le culte appliqué 
aux amours de l'homme est infernal, 
10307, 10309. Imiter des affections 
comme célestes d'après le propre 
est infernal, 10309. Ceux qui sont 
dans l'amour de soi et du monde 
sont dans l'externe séparé de l'in- 
terne, 10396; et quels ils sont, 
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10396,10400,10607, 10409,10612, 
10422, 10629; voir Externe, Pro- 
pre. On se tourne selon les amours 
dans l'autre vie, et les hommes 
quant à l'interne se tournent aussi 
selon les amours, 10420. Là où ré- 
gnent les amours de soi et du mon- 
de, les vrais et les biens de l'église 
sont toujours attaqués; illustré. 
10455. Les intérieurs de l'homme 
se tournent en actualité selon les 
amours, 10702. Celui qui est con- 
duit par lui-môme et par ses amours 
ne peut être sauvé; illustré, 10731. 
Pourquoi l'amour fait la vie de 
l'homme, 10760. Quand les amours 
de soi et du monde régnent, ils font 
la vie de l'enfer, 10761; de là jail- 
lissent tous les maux, dont il est 
fait un dénombrement, 10762. De 
là on nie toutes les choses de l'é- 
glise, 10766; et l'on a des liens ex- 
ternes, et non des liens internes, 
10766. Les externes étant enlevés, 
on se précipite dans tous les crimes, 
10765; parce que ces plaisirs de la 
vie sont ceux qu'on cachait dans le 
monde, 10766. L'amour de soi et du 
monde est le feu infernal, 10767. 
Anakim, Anaki. Voir Nli-hilim. 
Ane et Anesse, Asiuus et Asina. 
Ce que c'est, 1686. Le vrai naturel 
est l'âne, et le vrai rationnel est le 
mulet; montré, 2781. Le fils de l'â- 
nesse est le vrai rationnel, 2781. 
Les juges montaient sur une ànesse, 
leurs fils sur des ànons, le roi sur 
une mule, ses fils sur des mulets, 
2781. Ce qui est signifié par le Sei- 
gneur monté sur une ànesse et son 
ânon, 2781. L'àne est le scientifi- 
que, 5692. Les ânes destinés à élre 
montés sont le vrai naturel, parce 
que c'était un insigne de la judica- 
turc et de la royauté; mais les ânes 
destinés à porter des fardeaux sont 
les scientifiques, 5761. Les ânes 
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sont les scientifiques, 5958; et aussi 
les ânesses, 5959. L'âne ossu est le 
service infime, 6389. Chevaucher 
sur un âne signifie les intérieurs de 
l'intehïgence, 7026. Le preinier-né 
de l'âne est le mental purement na- 
turel, 8078. L'âne est le naturel, 
8078. Quand le Seigneur monta sur 
une ânesse, c'était pour montrer 
qu'il était souverain juge et roi; ex- 
pliqué, 9212. Ce que c'est que labou- 
rer avec un bœuf et avec un âne 
ensemble, 10669. 

Ange, Angélus. Voir aussi Ciel. 
L'homme est gouverné par le Sei- 
gneur au moyen des esprits et des 
anges, 50, 697, 968. J'ai parlé avec 
les esprits et les anges; et l'homme 
a été créé de manière à ce qu'il pût 
parler avec eux, 5, 67, 68, 69, 1880 ; 
voir Parler. Lo ciel et la terre dès 
la première création sont unis,1880. 
Quand l'homme est ressuscité, des 
anges célestes occupent la province 
du cœur, et deux sont placés auprès 
de sa tète, 168 à 181. (ls sont rem- 
placés par des anges spirituels, 182 
à 189. Les anges n'abandonnent pas 
l'âme ressuscitée, mais celle-ci dé- 
sire se séparer d'eux, 182, 314, 315, 
316. Lea anges célestes perçoivent 
toutes les choses de l'amour d'après 
l'amour, avec une variété qu'eux 
seuls connaissent, elparsuite ils per- 
çoivent les choses appartenant à la 
foi, qu'ils n'énoncent pas comme le 
font les auges spirituels, 202. Il en 
est autrement des anges spirituels, 
203. Par suite le langage des anges 
célestes est plus incompréhensible. 
880; plus abondant, 1647. Diffé- 
rence du langage des esprits, des 
esprits angéliques et des anges, 
1642. Langage des esprits angéli- 
ques; il est décrit, 1643. Langage des 
anges; ils ont pour idées les tins et 
les usages, 1665. Le langage des 
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anges m'a apparu comme une lu- 
mière enflammée, 1646. Du langage 
des esprits et des anges, 1634 â 
1650, et 1757 à 1764; voir Langage, 
Langue. État des anges quand ils 
parlent non d'après eux-mêmes, 
mais d'après le Seigneur, 1745. La 
tentation et la douleur de la con- 
science viennent du combat des es- 
prits et des anges, 227. Les anges 
perçoivent d'une manière exquise 
ce qui entre chez l'homme, 228. 
Les anges chez l'homme ne font 
attention qu'aux fins, 1645. La vie 
des anges consiste dans les biens de 
la charité eldans l'usage, 453, 454, 
456, 696, 997. Il y a trois cieux, le 
ciel des bons esprits, celui des es- 
prits angéliques, cl celui des anges, 
et dans chaque ciel il- sont distin- 
gués en célestes et en spirituels, 
459. Les anges des trois cieux sont 
subordonnés les uns aux autres, 
mais ce n'est pas une subordination 
de commandement, 1752, 1802. Les 
anges sont plus près et plus loin du 
Scigneur,ouintérieursetexlérieurs, 
1802. L'homme de la très-ancienne 
église a parlé avec les anges; ceux 
qui dans la suite ont parlé avec eux, 
l'ont fait d'une autre manière, 784. 
Il est dangereux pour l'homme que 
le ciel lui soit ouvert, et qu'il parle 
avec les esprils et les anges, 784. 
Les anges apparaissent vêtus, 165. 
Us modèrent les peines dans l'autre 
vie, mais ils ne peuvent les enlever, 
967. Les anges sont dans le mal, et 
sont détournés du mal et tenus dans 
le bien par le Seigneur, 1581. I* 
Seigneur apparaît comme soleil aux 
anges célestes, et comme lune aux 
anges spirituels, 1053, 1521, 1529, 
1530, 1531. 11 y avait des anges 
chez le Seigneur quand il combattit, 
1705, 1752; alors toute puissance 
chez les anges venait du Seigneur, 
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1752. Les anges sont nommés d'a- 
près leur qualité quant au bien, 
1705, 1754. Les anges ont domina- 
tion sur les mauvais génies et sur 
les mauvais esprits, 1755. Tous les 
esprits el tous les anges ont été 
hommes, 1880. Ils ne voient rien de 
ce qui est dans le monde solaire, 
1521, 1880. Par mes yeux ils ont vu, 
et ils disaient que c'était pour eux 
un miracle, 1880. Chez les esprits 
et chez les anges tous les sens, ex- 
cepté le goût, sont plus exquis que le 
sens humain, 322, 1521, 1630, 1880, 
1881, 1883. Les méchants ne peu- 
vent pas soutenir la présence d'un 
ange, 1271, 1398. Les esprits el les 
anges sont des substances organi- 
sées, 1533. Dans la Parole, les an- 
ges signifient le Seigneur, mais on 
voit d'après la série quelle chose du 
Seigneur ils signifient, 1925. Deux 
anges signifient le divin humain el 
le saint procédant du Seigneur, 
2319. Les anges, quand le Seigneur 
parle par eux, ne savent autre chose 
sinon qu'ils sont le Seigneur, 1925. 
Les anges, étant dans l'amour cé- 
leste et dans l'amour spirituel, sont 
dans la sagesse et dans l'intelligen- 
ce, et ils voient toutes les choses 
qui sont au-dessous, 2572. Les es- 
prits et les anges perçoivent les in- 
térieurs des pensées de l'homme, 
1931. Les anges habitent chez ceux 
qui sont dans les biens de la foi, 
2268. Les hommes qui sont dans 
l'amour et dans la charité ont en 
eux une sagesse angélique, mais 
dans l'obscur, tant qu'ils vivent 
dans le corps, 2494. Le sens interne 
de la Parole est pour les anges; et 
dans ce sens sont précieuses pour 
eux les choses qui sont de peu d'im- 
portance pour l'homme, 2540,2541, 
2545, 2551, 2574. Dans le sens in- 
terne de la Parole, il tombe dans 



l'entendement des anges, parce 
qu'ils sont dans la lumière du ciel, 
plusieurs choses qui ne tombent pas 
dans la conception de l'homme, 
parce qu'il est dans la lumière du 
monde, 2618, 2619, 2629, f. Le lan- 
gage des anges célestes est beau- 
coup plus abondant que le langage 
des anges spirituels, parce qu'ils se 
forment les lumières des idées d'a- 
près les affections dans la Parole, 
tandis que les anges spirituels les 
forment d'après les significations 
des choses, 2157, 2275. Avec quelle 
charité et quelle joie sont reçus par 
les anges ceux qui viennent dans le 
ciel, 2131. Quels sont les anges qui 
sont chez les petits enfants et chez 
les enfants successivement, 2303. 
Quels sont les anges qui insinuent 
de beaux songes, 1977. De l'état 
des anges quant aux choses qui ap- 
partiennent à la mémoire, 2493. Il 
y a des choses innombrables qui 
sont saisies par les anges, et ne le 
sont pas par les hommes, 2786, 
2795, 2796, 2802. L'esprit et l'ange 
ï reçoivent du Seigneur de voir clai- 
rement tous les changements d'état, 
tant quant aux volontaires que 
quant aux intellectuels, 2796. L'an- 
ge signifie quelque chose du Sei- 
gneur, 2821. Chez chaque homme 
il y a des esprits mauvais et des an- 
ges, 2887, 2888. Du libre céleste 
dans lequel sont les anges; voir 
Libre. Les anges considèrent l'hom- 
me comme un frère; mais les esprits 
mauvais le considèrent comme un 
vil esclave, 2890. Par les anges est 
signifié le Seigneur, el pourquoi, 
3039; et l'ange est la divine provi- 
dence, 3039. Les anges saisissent 
des choses innombrables , dont 
l'homme ne saisit pas même celles 
qui sont les plus communes; exem- 
ple, 3314. Us pensées et les langa- 

2. 
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ges des anges sont comme dans le 
corps les internes respectivement 
aux externes, 33/47. Dans quelle sa- 
gesse sont les anges en comparaison 
des hommes, 3404, 3405. Les an- 
ges habitent dans raiïeelion de 
l'homme, 3464. Les esprits et les 
anges apparaissent comme hommes, 
et d'où cela vient, 3633. Les anges 
sont des formes de l'amour et de la 
charité, 3804. L'homme est dans la 
société d'esprits et d'anges tels qu'il 
est lui-même, 4067, 4073, 4077. 
Ceux qui sont dans le mal attirent 
à eux les sociétés; ceux qui sont 
dans le bien, le Seigneur les leur 
adjoint, 4073. Dans ces sociétés, 
les anges voient d'après les causes 
les choses qui sont chez l'homme, 
4073, f. Le Seigneur a eu autour de 
lui des sociétés d'esprits et d'anges; 
toutefois, il ne tirait rien de ces so- 
ciétés, mais par elles il tirait du di- 
vin, 4075. Elles sont très-indignées, 
quand elles sont forcées de se reti- 
rer, 4077. Les anges signifient quel- 
que chose du Seigneur; la raison de 
cela, c'est qu'ils ne parlent pas d'a- 
près eux-mêmes, et ne s'attribuent 
ni le bien ni le vrai, 4085. « Se ren- 
contrèrent avec lui des anges de 
Dieu, » signifie l'illustration, 4235. 
Ils n'ont par eux-mêmes rien de l'in- 
telligence ni de la sagesse; ce qu'ils 
en ont vient du Seigneur, 4295. Le 
Seigneur a admis en lui des tenta- 
tions venant des anges, 4295. Dans 
l'enfer les esprits apparaissent à 
eux-mêmes dans leur lueur comme 
) des hommes, mais vus par les anges 
ils sont comme des diables et des 
monstres, et d'où vient cela, 4533. 
Les fourbes vus par les anges appa- 
raissent comme des serpents et des 
vipères, 4533. Les anges sont des 
images de l'amour et de la charité 
sous une forme humaine, 47o5. 



Les changements d'état se manifes- 
tent sur les faces des anges selon 
les sociétés dans lesquelles ils vien- 
nent, 4797. J'ai vu ces change- 
ments, 4797. Les anges sont conti- 
nuellement purifiés, et ne peuvent 
jamais parvenir à la perfection , 
4803. Les anges sont d'une beauté 
ineffable, et ils sont comme des 
amours et des charités dans une 
forme, 4985. Les anges sont d'une 
beauté ineffable, parce qu'ils sont 
dans la forme du ciel, 5199. Les 
anges parlent entre eux, 5249. Les 
anges, qui sonldes ressemblancesdu 
Seigneur, apparaissent dans un éclat 
do flamme et dans la blancheur, à 
la ressemblance du Seigneur dans 
la transfiguration, 5530. Comme la 
Parole, dans le sens suprême, traite 
de la glorification du Seigneur, et 
que dans le sens respectif elle traite 
de la régénération de l'homme, 
c'est pour cela que ceux qui sont 
dans le Seigneur entrent dans une 
sagesse et une félicité angéliques, 
5688. Des esprits et des anges chez 
l'homme, 5846 à 5866, et 5976 h 
5993; voir Homme. Les anges in- 
fluent dans les vrais de la foi chez 
l'homme ; illustré, 5893 ; voir Hégé- 
nération. S'il y a deux anges chez 
l'homme, c'est parce qu'il y a deux 
genres d'anges, les célestes et les 
spirituels, 5978. Que chez l'homme 
il y ait des esprits de l'enfer et des 
anges du ciel, c'est en quelque ma- 
nière conforme a ladoctr inedeségli- 
ses, 5979. Les anges chez l'homme 
tournent les maux en biens, 5980. 
Les turpitudes et les infamies des 
esprits infernaux se tournent en 
choses moins \iles chez les anges. 
5981 ; voir aussi Sujets. Les an- 
ges défendent l'homme par divers 
moyens; ils inspirent les biens, et 
cela, d'après l'amour qui procède 
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du Seigneur, 5992. Pour que l'hom- 
me puisse vivre, des anges du ciel 
el des esprits de l'enfer doivent lui 
être adjoints, 5993. L'influx des 
anges se fait dans la conscience, 
6207, 6213: voir Pensée. L'influx 
des anges est comme la lumière 
d'un fleuve de flamme, 6209. « L'an- 
ge qui rachète, » c'est le divin hu- 
main du Seigneur; et le Seigneur 
est appelé ange; montré, 6280. Les 
pensées et les affections s'étendent 
loin dans les sociétés angéliques, 
6598 à 6613. La sagesse des anges 
augmente continuellement dans 
l'autre vie, et néanmoins ils ne peu- j 
vent pas parvenir loin au-delà du 
premier degré, 6648. Le Seigneur 
quant au divin humain est appelé 
l'ange de Jéhovah; et cela, parce 
que l'humain divin a d'ahord apparu 
comme un ange, lorsque Jéhovah 
ou le divin même traversait le ciel, 
6831. «« Envoyé, »» quand le Seigneur 
emploie cette expression en par- 
lant de lui-même, est l'ange de Jé- 
hovah ; montré, 6831. Les anges 
sont enveloppés d'une nuée légère 
et conveuahle, afin qu'ils ne soient 
point blessés par l'influx divin, 
6849; voir aussi Feu. Les sages an- 
ciens, quand ils pensaient à Dieu, 
pensaient au divin humain, de mê- 
me que les anges, 0876. Les idées 
angéliques sont vivantes , parce 
qu'elles rapportent les naturels aux 
spirituels, et aux choses qui appar- 
tiennent à l'homme, 7847. Les an- 
ges ont le vrai divin ; illustré, 8192. 
Plusieurs sont dits ange, <M nom- 
més ange, comme Michel, elc; c'est 
une fonction, 8192; voir Dieu. Les 
anges se connaissent comme s'ils 
s'étaient connus dés l'enfance, à sa- 
voir, ceux qui sont dans un mêmi 1 
bien ; et de là vient que les vrais 
chez l'homme se reconnaissent et 



se conjoignenl, 9079. La sagesse 
angélique est ineffable; illustré, et 
d'après l'expérience, 9094. Les an- 
ges comprennent el voient des cho- 
ses innombrables, dont l'homme 
ignore même l'existence, et à plus 
forte raison la qualité, 9176, f. Le 
Seigneur est ange, et le Seigneur 
est dit ange quant au divin humain; 
montré par quelques passages, 9303. 
Les anges sont des formes de l'a- 
mour el de la charité, 9879. L'hom- 
me, l'ange et l'esprit sont selon leur 
amour; illustré, 10177. L'ange dans 
le sens suprême esl le Seigneur 
quant au divin humain, et c'est le 
divin du Seigneur chez les anges et 
chez les hommes; montré par quel- 
ques passages, 10528. L'homme qui 
reçoit le divin est aussi appelé ange ; 
montré, 10528. 

Angles, Anguli. C'est la fermeté 
el la force; montré, 9494. Les qua- 
tre angles ou les quatre vents sont 
toutes les choses du vrai el du bien, 
9642. Voir Plages. 

Animal, Animal. Voir Bête. 

Année, Anmts. Voir Jour. Les 
années ne signifient point des an- 
nées, 482. Les jours et les années 
signifient en général des temps et 
des états, 487, 488, A93. Une année 
est une période entière de l'église 
depuis le commencement jusqu'à la 
fin, et les années sont des périodes 
du vrai; montré, 2906; c'est aussi 
l'éternité; montré, 2906, f. Les an- 
nées sont les temps; pourquoi? 
5292. L'année, c'est à éternité, 
7828. La bêle d'un an, c'est l'état 
plein du bien d'après le \rai; mon- 
tré, 7839. D'année en année, c'est 
continuellement, 8070. Les étals se 
succèdent dans l'autre vie comme 
les temps de Tannée dans le monde, 
9213. Une fois en l'année, signifie 
perpétuellement, 10209. 
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Annoncer, îndicare. C'est pen- 
ser et réfléchir, 2862, 5508. C'est 
aussi percevoir, 3608, 8601. C'est 
être communiqué, 6856. C'est con- 
joindre, 5596. C'est influer, 5966. 

Antédiluviens , AnU-diluviani. 
Voir Déluge. 

Antipodes, Antipodes. Beaucoup 
d'hommes ne peuvent pas saisir 
comment on peut naviguer autour 
du globe, ni comment les antipodes 
se tiennent sur les pieds, 1378. 

Anxiété, Anxictas. Voir Triste. 

Apollyon, Apollyon. C'est le 
raisonnement d'après les faux, qui 
semble provenir des vrais, surtout 
si c'est d'après des philosophiques 
appliqués de travers, 7643. 

Apostemes, Apostcmata. Dans 
la chambre de la poitriue, quels 
sont ceux qui correspondent aux 
apostèmes, 5188. Voir Blessure. 

Apôtres, Apostoli. Ce qui est si- 
gnifié par « les apôtres seront assis 
sur douze trônes pour juger les dou- 
ze tribus d'Israël, » 2129. Les apô- 
tres ne peuvent pas juger la moin- 
dre action d'un seul homme, 2129, 
2553. Les disciples du Seigneur ont 
représenté tous ceux qui sont de 
l'église, 3354. Les apôtres ont cru 
qu'ils seraient grands dans le ciel, 
3417. Les douze apôtres ont bien 
évidemment signifié toutes les cho- 
ses de la foi, tant le bien de la foi 
que le vrai de la foi, 3/i88; voir 
Douze. Les disciples n'ont pas d'a- 
bord eu sur le Seigneur d'autre 
notion que celle qu'avaient alors 
et qu'ont aujourd'hui les Juifs sur 
le Messie qu'ils attendent, 3857 ; et 
ensuite sur le royaume céleste que 
comme sur un royaume terrestre, 

3857. Par les douze apôtres ou dis- 
ciples sont signifiées toutes les cho- 
ses de l'amour et de la foi ; montré, 

3858. Il est dit des tribus et des 



apôtres qu'ils jugeront, mais ce sont 
les vrais qui sont signifiés par eux, 
6397. 

Apparaître, Apparerc. « Jého- 
vah lui apparut, » signifie la pensée 
d'après le divin, 3367, 3438. 

Apparence, Apparcnlia. Voir 
Illusion. Apparences du vrai, ce 
qu'elles sont; elles sont adoptées 
comme si elles étaient des vrais, 
1832. Dans la Parole du Seigneur il 
a été parlé selon les apparences, 
589, 735, 926, 1838, 1874. Les 
vrais de l'homme sont des appa- 
rences, 2196, 2203, 2209, 2242. La 
doctrine de la foi est revêtue d'ap- 
parences qui proviennent des cho- 
ses humaines, 2719, 2720. Les vrais 
purs n'existent pas chez l'homme, 
ni même chez l'ange ; mais ils ne 
sont que dans le Seigneur, 3207. 
Les apparences du vrai chez les an- 
ges, et chez les hommes qui sont 
dans le bien, sont reçues par le 
Seigneur comme des vrais, 3207. 
Ce que c'est que les apparences du 
vrai ; exemples, 3207, f. Les vrais 
divins influent par les apparences 
chez les anges et chez les hommes, 
et autrement ils ne pourraient être 
saisis en aucune manière, 3362. 
Les apparences du vrai sont de 
trois degrés, 3357 à 3360, 3362. 
Les vrais divins sont dans les appa- 
rences chez les anges et chez les 
hommes, parce que les divins ne 
peuvent pas être saisis autrement, 
3364, 3365. Ces apparences sont 
appelées vrais appartenant aux doc- 
trinaux, 3364, 3365. Les rationnels 
sont des apparences du vrai, 3368. 
Les apparences du vrai sont et exis- 
tent par l'influx du vrai procédant 
du Seigneur; les divins procédant 
du Seigneur influent dans les ra- 
tionnels, et de là dans les naturels 
où ils se présentent comme l'image 
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de plusieurs personnes en même 
temps dans une glace; ceux qui 
sont dans le ciel chez les anges se 
présentent dans le monde des es- 
prits, ainsi par des représentations, 
3368. Les apparences sont les vrais 
qui sont donnés à l'homme ; exem- 
ple d'après l'espace ou le lieu, 3387. 
Des apparences d'un degré supé- 
rieur; elles sont pour les anges; 
exemple d'après l'éternel ; pour eux 
c'est l'éternel de l'état, 3404. Le Sei- 
gneur lui-même a été aussi dans les 
apparences du vrai, quand il était 
dans l'humain maternel, mais il les 
a dépouillées, 3405. L'apparence 
du vrai du degré supérieur, en tant 
qu'elle est plus parfaite et plus 
abondante, surpasse celle qui est 
lJans l'homme, 3405. Exemple d'une 
apparence du vrai du degré infé- 
rieur, en ce qu'il est dit qu'on de- 
vient grand dans le ciel, ^417. Les 
représentations dans l'autre vie sont 
des apparences, mais vivantes, ainsi 
réelles, qui proviennent de la lu- 
mière du ciel, laquelle est la sa- 
gesse et la vie procédant du Sei- 
gneur, et celles qui sont dans la 
lumière du monde ne sont pas res- 
pectivement réelles, si ce- n'est 
qu'autant qu'elles sont conjointes 
avec celles qui appartiennent à la 
lumière du ciel, 3485. 

Appeler, Vocarc. C'est être tel; 
montré, 3421; voir aussi Nom. Ap- 
peler quelqu'un, c'esl la perception 
de la qualité, 3659. Appeler vers 
soi, c'est vouloir être conjoint, 6047. 
Appelé* quelqu'un à soi, c'est la 
présence, 6177, 7390. Appeler à 
soi ou convoquer, c'est disposer en 
ordre, 6335. Appeler quelqu'un, 
c'esl l'influx, 6840. Appeler, c'est 
la présence, 7451, 7721; c'est l'af- 
flux, 7955 ; c'est la conjonction ; et, 
quand il s'agit des divins, l'union. 
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8761. Appeler, c'esl aussi choisir, 
8773. 

Appesantir le coeur, Aggra- 
vare cor. C'est l'obstination. 7615. 

Appétit, Appetitus. Il corres- 
pond au désir de savoir, 4792. 

Apprêter, Parure. Voir Pré- 
parer. 

Approcher, Approcher (s'), Ap- 
propinquare , Accedere. C'est la 
présence, et aussi par suite la per- 
ception, 3572, 3574. C'est la com- 
munication intérieure, 5883. Ap- 
procher vers Dieu, c'est penser du 
divin d'après la foi de la charité, 
6843. 

Appropriation , Apjvopriatio. 
Voir Influx. 

Après toi, Post te. Ce que c'est, 
2019; voir aussi Derrière, Rétro. 
.Marcher après eux et aller après 
eux, c'est les suivre et être conso- 
cié, 9251. Aller après ou derrière 
eux , c'est la sauvegarde , 8194. 
Après, c'est auprès, 5216. 

Arabie, Arabia. Voir Kédar. 

Aram, Aram. Voir Syrie. 

Ararath, Ararath. Les monta- 
gnes d'Ararath sont la lueur du ré- 
généré, 854, 855. 

Arbre, Aruor. Les arbres du 
jardin d'Kden sont les perceptions, 
103. Ce que c'est que l'arbre de 
vies, 105. Les arbres sont les per- 
ceptions, 2163; puis aussi les con- 
naissances, 2722, f. Arbre de la 
science aujourd'hui avec une vi- 
père, ou représentation des hommes 
de l'église d'aujourd'hui, 2125.L'ar- 
brisseau, c'est une faible percep- 
tion du vrai, 2682. Être jeté sous 
un des arbrisseaux, c'est être dé- 
solé quant au vrai, 2682. Les an- 
ciens ont eu un culte saint sur les 
montagnes et dans les bocages, 
mais cela fut interdit, quand ce 
culte fut devenu idolâlrique; mon- 
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tré, 2722. Ce culte dans les.bocagcs 
était selon les espèces d'arbres, 
2772. L'arbre signifie les percep- 
tions, quand il s'agit de l'église cé- 
leste, et les connaissances, quand 
il s'agit de l'église spirituelle, 2972. 
Il y a influx du Seigneur par le ciel, 
même dans les si^ets du règne 
végétal, comme arbres et plantes, 
3648. L'ancienne église a eu un 
culte dans les jardins, dans les bo- 
cages, sous les arbres, selon leur 
signification, 4552. La régénération 
de l'homme est représentée princi- 
palement dans les arbres, 5115, 
511 G. Les fleurs do l'arbre ont re- 
présenté l'état le plus près avant 
la régénération, 5110. Le fruit de 
l'arbre signifie les connaissances 
du bien, et l'arbre celles du vrai, 
7690. Planter, c'est régénérer: il- 
lustre par la comparaison avec l'ar- 
bre, 8326. 

Arbrisseau, Frittes , Virgul- 
tum. Voir Ardre. 

Arc, Arais. C'est la doctrine du 
vrai; et les flèches, les javelots, les 
traits sont les doctrinaux du vrai; 
cl, dans le sens opposé, les faux; 
montré, 2686, 2709. Le tireur d'arc 
esl l'homme de l'église spirituelle, 
2686, 2709. Le tireur d'arc est 
l'homme spirituel; et, dans le sens 
opposé, ceux qui l'attaquent, 6422. 
Ktre frappé de traits, c'est périr 
quant au bien spirituel, 8800. 

Arc-en-ciel, Iris. Voir Cou- 
leur. L'arc-en-ciel signifie l'état de 
l'homme spirituel régénéré : d'où 
vient que l'arc-en-ciel est le signe 
de l'alliance, et ce que c'est que 
l'arc-en-ciel, 1042, 1043, 1053. 
Ciel iridé, grand arc -en-ciel, et ses 
petites images, 1623. Arcs-en-ciel 
dans de très- petites formes, vus 
dans une forme plus grande; quels 
ils étaient, f624, 1625. 



Arche, Arca. Ce qu'elle signifie, 
639. C'est ce dansquoi qnelquechose 
esl caché, ainsi l'occultation; de là 
l'arche du témoignage, parce que la 
loi y était, 6596. Un coffret ou une 
petite arche, c'est ce dans quoi quel- 
que chose a été renfermé, 6723. Si 
Moïse, étant petit enfanl, fut mis 
dans une petite arche, c'était parce 
qu'il devait représenter la loi di- 
vine, et le Seigneur quant à la loi 
divine, 6723. Le coffret de jonc 
signifie quelque chose de vil, mais 
néanmoins dérivé du vrai, 6723, 
6732. La tente el l'arche ont repré- 
senté le ciel où est le Seigneur, 
9457, 9481. L'arche esl le ciel in- 
time où est le Seigneur, 9685. 

Architecture , Architecture 
Étonnante dans l'autre vie, 1627, 
1628, 1629. 

Argent, Argcntutn. Voir aussi 
Or, Mi;t\l. L'argent est le vrai; 
l'or est le bien, 1551. Les nés de la 
maison sont les célestes, les achetés 
par argent sonl les spirituels, 2048. 
Donner de l'argent, c'est racheter 
par le vrai, 2954. Remettre l'argent, 
c'est sans aucune puissance, 5488, 
5496, 5499; l'argent à chacun dans 
le sac, c'est que cela a été donné 
gratuitement, 5530, 5624. Si les 
temps ont été appelés par les an- 
ciens siècles d'or, d'argent, d'ai- 
rain, de fer, c'était d'après la cor- 
respondance, 5658; et l'argent est 
le vrai, 5658. L'argent d'Kgypte est 
le scientifique vrai et convenable, 
6112. L'or, l'argent et les vêlements 
demandés aux Egyptiens; ce que 
c'est, 6914, 6917; voir On. « Achat 
d'argent, » signifie qui a quelque 
vrai spirituel dans le naturel, 7999. 
Ce qui a élé acheté avec de l'argent, 
c'est ce qui a été acquis par le spi- 
rituel dans le naturel, 7999. Les 
dieux d'argent et d'or sont les 
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maux et les faux dans la forme in- 
terne; montré, 8932. « Car c'était 
son argent, lui, » signifie acquis 
d'après !e propre, lorsqu'il s'agit des 
serviteurs, 9039. 

Argile, Lutum. C'est le bien, 
1300. C'est le bien, et dans le sens 
opposé le mal: montré, 6669. 

Anioi:, Arida. Comme terre, ce 
que c'est, 6976. L'aride et le sec, ce 
qu'ils signifient quand il s'agit des 
eaux ; lorsque les eaux sont les 
faux, ils sont les non faux; et lors- 
qu'elles sont les vrais, ils sont lesnon 
vrais; montré, 8185; quand il s'agit 
des arbres, des herbes, de la mois- 
son, des os, ils signifient le con- 
traire; l'aride est la terre et se dit 
du bien, 8185, f. 

Aristote, Aristololas. I>es sco- 
lasliques et des philosophes méta- 
physiciens ; plusieurs détails sur 
Aristote, /jG58. l'enséed'Aristote sur 
la déité suprême, sur le Seigneur 
et sur l'esprit de l'homme, 4658. 
Femme vue par Aristote, 4658. 

Arm£e, E.rcrcitus. Les armées 
signifient les vrais, et dans l,c sens 
opposé les faux, parce que par eux 
l'on combat; montré, 3448. Jého- 
vah Sébaoth ou des armées; le Sei- 
gneur est ainsi nommé, parce qu'il 
combat d'après les vrais divins, et 
seul pour l'homme, 3448. Selon les 
armées, c'est selon les genres et les 
espèces du bien dansles vrais, 7236. 
Les fils d'fsraé! étaient distingués 
en armées, afin de représenter le 
royaume du Seigneur quant aux 
biens et aux vrais, 7236. Les ar- 
mées de Jéhovah sont les biens et 
les vrais; montré, 7988. Les anges 
sont appelés armées de Jéhovah; et 
aussi, le soleil, la lune et les étoiles; 
et c'est pour cela que le Seigneur 
est appelé Jéhovah des armées; 
montré, 7988. « Quant a leurs ar- 
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mées, » signifie qu'ils furent distin- 
gues selon la qualité du bien par 
le vrai, 8019. Les armées de Pha- 
raon sont les faux d'après les maux, 
ainsi ceux qui sont dans la foi sépa- 
rée, et dans la vie du mal, 8138. 
Les chevaux* de Pharaon et des 
Égyptiens sont les scientifiques pro- 
venant d'un intellectuel perverti; 
les cavaliers, les raisonnements qui 
en proviennent; les chars, les doc- 
trinaux du faux; les armées, les 
faux eux-mêmes, 8146, 8148; voir 
KnvPTE , CnEVAL . Char, Arc, 
Guerre, F.pée, Iîocclier, Ennemi. 

Armes, Arma. L^s armes de 
guerre signifient les choses qui ap- 
partiennent au combat spirituel, 
2686. Traits, flèches, javelots, car- 
quois; voir Arc. 

Aromates, Aromutu. Les aro- 
mates, la résine et le slaclé, sont les 
vrais intérieurs naturels, 4748; la 
cire aromatique est le vrai du bien 
naturel intérieur, 6621. Parce que 
les aromatiques signifiaient les vrais 
du bien, on les employait pour un 
usage saint, comme les encens dans 
les parfums, dans l'huile d'onction, 
5621. Les aromates sont les vrais 
intérieurs; de la l'huile d'onction 
rendue aromatique, 9474; et les 
parfums, ce que par suite ils étaient; 
montré, 0474; voir, aussi Parfum 
et Encens. L'aromatique de l'huile 
d'onction pour la signification du vrai 
interne, et l'aromatique du parfum 
pour la signification du vrai ex- 
terne, 9474,/*. Les aromates sont les 
vrais intérieurs qui sont agréables; 
illustré et montré, 10199. Les aro- 
mates dont était faite l'huile d'onc- 
tion appartiennent à la classe cé- 
leste; montré, 10254. Ces aromates 
sont les perceptions et affections 
célestes; montré, 10254. L'onguent 
d'onguentation.ou l'aromatique if*- 
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romalisation, c'est dans toutes cho- 
ses et daos chaque chose, 10264. 
L'ouvrage d'onguentier ou d'aroma- 
liseur, quand il s'agit du Seigneur, 
c'est l'influx et l'opération de son 
divin, 10265. Les aromates du par- 
fum sont les affections du vrai d'a- 
près le bien dans le cul le, 10*291; et 
ils appartiennent à la classe spiri- 
tuelle, 10295. 

Arphachschad, Arphachschad. 
Ce que c'est, 1230, 1339, 1341. 

Arrhes, Arrhabo. C'est la certi- 
tude, 4872, 4873. 

Artifice, Ars. Artifices des 
presligiatrices, inconnus dans le 
monde, 831. 

Asile, Asylum. Ceux qui ont 
blessé quelqu'un quant à la vie spi- 
rituelle par des faux de religion 
qu'ils avaient crus être des vrais, 
ont été représentés par ceux qui de- 
vaient s'enfuir vers un asile; mon- 
tré, 9011. 

Askénas, Askeuas. Ce que c'est, 
1154. 

Assa, Assa. Ce que c'est, 1210. 

Asseoir (s') et les Séances, Sc- 
dere et Sessiones. C'est rester, et 
c'est la permanence dans l'état, 
9422. 

Assurance ou Confiance, Fidu- 
cia, qui est appelée foi qui sauve, 
2982; voir Foi. La confiance est di- 
verse, et quelle elle est, 2982. La 
confiance appartient à l'amour par 
la foi, 8240. 

Astuce, Astus. Voir Fourberie. 

Atmosphères, Atrnosphœra. At- 
mosphères délectables pour les fils 
de la très-ancienne église, 1116. 
Atmosphères diamanlées, de pier- 
res précieuses, de perles, de fleurs, 
d'enfants, 1621. Atmosphères très- 
belles autour des enfants, 2297. 
Elles sont des forces agissant par 
dehors et par dedans dans toutes 
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les formes pour qu'elles subsistent; 
les forces agissant par dedans sont 
vives, et les forces agissant par de- 
hors ne sont point vives, mais elles 
correspondent aux forces vives, 
3628. 

Attaché (être), Adhœrcrc. Dans 
le sens suprême, c'est l'amour et 
la miséricorde; dans le sens in- 
terne, la charité; dans le sens ex- 
terne, la conjonction ; expliqué, 
3875. C'est l'amour céleste, et aussi 
l'amour conjugal, mais il y a un au- 
tre mot, 3875. 

Attraction, Attractio. La vie 
qui procède du Seigneur est attrac- 
tive ; illustré et montré, 8604; et tout 
amour a en soi une force d'attrac- 
tion, 8604. 

. Au-devant, Obviant, Voir Ac- 
courir. 

Auge, Canalis. C'est le bien du 
vrai, 3095, 4017. Les petites auges 
ou aiguières sont la doctrine de la 
charité, 6777; voir Charité. 

Aujourd'hui, Ilodic. Dans la Pa- 
role, jusqu'à ce jour et aujourd'hui, 
c'est à perpétuité et à éternité; 
montré, 2838, 3998. « Comme au- 
jourd'hui, » c'est quant au temps 
et en apparence, 3325, 3329. C'est 
à perpétuité et à éternité, comme 
aussi « jusqu'à ce jour, » 4304, 
6165. « Dès maintenant, » c'est à 
éternité, 6984. « Aussi hier, aussi 
aujourd'hui, » c'est le futur com- 
me auparavant, 7140. Aujourd'hui, 
toujours, continuellement, quand il 
s'agit du Seigneur, c'est à éternité, 
9939. 

Aure, Aura. Voir Atmosphère. 

Aurore, Aurora. Voir Matix. 
C'est la conjonction après la tenta- 
tion, 4283. 

Auster (T), Austrum. Voir 
Midi. 

Autel, AUare. L'autel a cte le 
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principal représentatif du Seigneur, 
921. L'autel et le temple ont été les 
principaux représentatifs du Sei- 
gneur, 2777, 2811; et ils ont prin- 
cipalement signifié le divin humain 
du Seigneur, de même que la sainte 
cène, 2811. Anciennement des mon- 
ceaux, et plus tard des autels, 6192. 
Toutes et chacune des choses de 
l'autel représentaient et signifiaient; 
voir 4489. C'est le saint du culte, 
4541. Bâtir un autel, c'est dans le 
sens suprême la sanctification, 4558. 
L'autel était bâti aussi en témoi- 
gnage, cl en mémoire ; montré, 8623. 
L'autel de terre est le principal re- 
présentatif du culte du Seigneur 
d'après le bien, et l'autel de pierre 
le principal représentatif de ce culte 
d'après le vrai, 8935, 8940. L'autel 
de Jéhovah est le principal du culte 
du Seigneur; comme ci-dessus, et 
N" 9016, où l'on voit aussi que ceux 
qui agissaient par fraude ou par hy- 
pocrisie devaient être arrachés de 
l'autel et tués, 9014, (• L'autel est le 
représentatif du Seigneur quant au 
divin bien, mais les statues sont le 
représentatif du Seigneur quant au 
vrai divin, 9388, 9389. L'autel est 
le représentatif du Seigneur, et le 
culte même quant au divin bien, 
97 l/i. La cendre, ce sont les choses 
qui doivent être écartées après les 
usages, 9723. Le crible, ouvrage 
de filet, qui était autour de l'autel, 
c'est le sensuel ; illustré, 9726. En- 
trer dans la tente de convention, 
c'est représenter le Seigneur quant 
au culte d'après le divin vrai, 9963; 
et approcher de l'autel, c'est re- 
présenter le Seigneur quant au di- 
vin bien, l'un et l'autre quant au 
culte, 9964. Le fondement de l'au- 
tel est le sensuel, 10028. L'autel est 
le ciel et l'église quant à la récep- 
tion du bien procédant du Seigneur; 
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illustré et montré, 10123, 10151. 
Autel du parfum; voir Parpcm. 
L'autel et la lente étaient souillés 
par les péchés du peuple; montré 
et illustré, 10208. Entrer dans la 
tente de convention, c'est repré- 
senter toutes les choses du culte 
d'après le bien spirituel ; approcher 
vers l'autel, c'est représenter toutes 
les choses du culte d'après le bien 
céleste, 10242, 10245. L'autel est le 
principal représentatif du Seigneur 
et de son culte d'après le bien, 
10642. L'autel des nations est le 
représentatif du culte idolàlrique, 
10642. Les vases de l'autel sont les 
vrais scientifiques qui servent au 
bien, 9724, 9725, 10344. 

Actojuté, Auctoritas. Sphère 
d'autorité d'un esprit qui était né 
dans les dignités, 1507. La sphère 
d'autorité est tempérée par la bonté, 
et il est rendu honneur à ceux qui 
sont nés dans l'autorité, 1508. 

Avant -hier, Nudius tcrlitts. 
C'est d'éternité (ub aterno), 6983; 
et c'est l'état antérieur; voir Hier. 
C'est l'état antérieur, 7114. 

Avarice, Avaritia. De ceux qui 
sont sordidement avares, et de leurs 
enfers; ils sont infestés par les rats, 

938, 954. Ils sont dans un enfer 
d'où s'exhale une odeur semblable 
à celle de cochons qu'on éeoiehe, 

939. Des Juifs et des voleurs dans 
le désert, 940. Ceux qui sont dans 
une avarice sordide sont plus que 
les autres dans l'amour de soi, quoi- 
qu'extérieurement il ne le semble 
pas, et par suite ils sont contre le 
bien, quel qu'il soit, 4751. Les ava- 
res répandent des embarras dans 
la partie supérieure de l'estomac, 
6202. 

Aveugle, Cacus. C'est celui qui 
n'a point la foi par les connaissan- 
ces, 6990. C'est la non-foi à cause 
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des non-connaissances; et dans la 
Parole, ce sont ceux qui sont dans 
l'ignorance du vrai, parce qu'ils vi- 
vent hors de l'église, mais qui, étant 
instruits, reçoivent la foi; montre 
quelque peu, 6990. 

Aveuglement, Cœcilus. Daus la 
Parole l'aveuglement se dit de ceux 
qui sont dans le faux, 2383. 

AVORTEMENT, AbortUS. Voir KN- 
FANTER. 

Azlr , Cœrnlcum. Les anges de 
la planète de Jupiter sont vêtus d'a- 
zur, et la couleur azur est aimée 
d'eux, 8030. Il y a un azur prove- 
nant du rouge ou de l'enflammé, et 
uu azur provenant du blanc ou du 
lumineux; celui qui provient du 
rouge ou de l'enflammé est l'amour 
céleste du vrai, ou l'externe du bien 
du royaume céleste; et celui qui 
provient du blanc ou du lumineux 
est l'amour spirituel du bien, ou le 
bien interne du royaume spirituel, 
9868, 9870. 

Azyme, Azyma. Voir Levain. 
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Babel, Babel. C'est le culte dont | 
les externes apparaissent saints , ) 
mais dont les internes sont profa- 
nes, 1182. Ce que c'est que Babel, 
1283, 1 295, 130/â, 1306à 1308,1321, 
1322, principalement, 1326. C'est 
aussi Babel qui dévaste, 1327, f. Ba- 
bel est la profanation du bien, et la 
Chaldée la profanation du vrai, ainsi 
ceux qui instituent le culte dans l'a- 
mour de soi, et ont eux-mêmes 
pour fin dans le culte; le culte est 
pour soi et dans l'amour de com- 
mander, les saints biens servent de 
moyens, 1327, 1368; mais cela est 
expliqué beaucoup plus au long 



dans l'Apocalypse Révélée, où il 
s'agit de Babel. 

Baiser, Oscutari. Le baiser si- 
gnifie la conjonction d'après l'affec- 
tion, 3573, 3574, 6215, 4353, 5929, 
6260. Les baisers sont aussi des 
feintes d'hypocrisie et des fourbe- 
ries, ibid. 

Balayer la maison, Vcrrcre 
domum, signifie que toutes choses 
ont été préparées et sont pleines de 
biens, ou c'est purifier de maux et 
préparer pour que les biens in- 
fluent; montré, 3142: et, dans le 
sens oppose, c'est remplir de maux, 
3142,/". Balayer le chemin, c'est pré- 
parer pour que les vrais soient re- 
çus; montré, 3142. 

Baleine, Balaïui. FoiVCétaoée. 

Bai'Tème, Baptismus. Voir Inon- 
dation. Keprésentation du baptême 
par des enfants, 2299. Ce que c'est 
que le baptême; en peu de mots, 
2702, f. Le baptême maintenant; 
c'est l'initiation dans l'église et dans 
les choses qui appartiennent à l'é- 
glise, et aussi dans la régénération 
et dans les choses qui appartiennent 
a la régénération, 4255. Le baptême 
signifie la régénération, et comme 
celle-ci se fait par des combats spi- 
rituels, il signifie la tentation, 
5120,/". Les ablutions autrefois et le 
baptême aujourd'hui signifient la 
régénération par les vrais de la foi, 
parce que les eaux sont les vrais de 
la foi, 9088. La lavalion est la pu- 
rification , mais la lavatidn com- 
plète, ou de tout le corps, est la ré- 
génération qui était appelée bap- 
lisation; montré, 10239. Le bap- 
tême du Seigneur a été le représen- 
tatif de la glorification du Seigneur 
par les tentations, 10239. Le lave- 
ment des pieds des disciples du 
Seigneur, — Jean, MIL 5 à 18, — 
est expliqué, 10243. Doctrine sur 
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le baptême, 10386 à 10392. C'est 
un signe que l'homme est de l'é- 
glise, et un mémorial qu'il doit 
être régénéré par les vrais de la foi 
et par la vie selon ces vrais, 10386, 
10387. 18388. Les eaux du baptême 
signitient les tentations, 10389. 
Comme le baptême est pour signe 
et pour mémorial, c'est pour cela 
que l'homme peut être baptisé en- 
fant, et aussi adulte, 10390. Le bap- 
tême ne donne ni la foi ni le salut, 
mais il atteste qu'on a la foi et qu'on 
est sauvé, si on est régénéré, 10391. 
Explication, — Marc, XVI. 16. — Le 
baptême est la régénération par le 
Seigneur an moyen des vrais d'a- 
près la Parole, 10392. 

BARBE, Barba. Avant le déluge 
on a cru que le Seigneur viendrait, 
mais vieux et harbu; de là la reli- 
gion de la barbe, 1124. Les barbes 
sont les scientifiques sensuels, qui 
sont les vrais derniers, 9960. 

BAR 10, Bared. Ce que c'est, 1958. 

Bariolé, Variegatum. C'est un 
vrai bâtard et mêlé de maux, 4005. 

Barres, Vectes. C'est la puis- 
sance qui appartient au vrai d'après 
le bien: illustrée! montré, 9496. 

Bas (en), Deorsum. Regarder en 
haut, et regarder en bas, ce. que 
c'est, 6952, 695ft : voir Élévation. 

Base, Basts. C'est le soutien, 
96'i3, par le vrai de la foi d'après le 
bien, 9643. Base du bassin dans le- 
quel se faisait la purification, c'est 
le bien du dernier du naturel, re- 
présenté par les dix bases près du 
temple de Salomon, etc.: expliqué, 
10236. 

Bassin, Labrum. Le bassin, dans 
lequel se faisait la purification , est 
le naturel de l'homme; illustré et 
montré, 10235. De la mer d'airain 
de Salomon, 10235. Ce que signi- 
fient les dix bassins placés près du 
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temple, et ce que signifient leurs 
bases, 10236; voir Vase. 

Bassin, Pclvis. C'est le bien du 
naturel, 7920; et le naturel, 7922. 

Bâtir, /Edificarc. Bâtir une mai- 
son, c'est l'accroissement du bien 
d'après le vrai, 4390. Édifier, c'est 
relever ce qui est tombé, 153. 

Bâton, Baculus. C'est la puis- 
sance; illustré, 4013. Quand il se 
dit du Seigneur, c'est la propre 
puissance, 4013, 4015. C'est la 
puissance; montré, 4876; et d'où 
cela vient, 4876. La verge de fer, 
ce que c'est, 4076, f. C'est la puis- 
sance ; d'où, 4936. Les magiciens se 
voient eux-mêmes avec des bAtons, 
4936. La main est la puissance pro- 
cédant du divin rationnel du Sei- 
gneur, ainsi la puissance intérieure; 
le bâton est la puissance procédant 
du divin naturel du Seigneur, ainsi 
la puissance extérieure, 6947. Le 
bAton est la puissance naturelle, la 
main la puissance spirituelle, 7011. 
Le bâton est la puissance, et cela 
d'après les représentatifs dans l'au- 
tre vie: là, les magiciens apparais- 
sent avec des bAtons. 7026. 

Baudrier, Baltftœus. Voir Cein- 
ture. 

Béatitude, Braliltido. La béati- 
tude, d'après laquelle Ascher a été 
nommé,' est dans le sens suprême 
l'éternité, dans le sens interne la 
félicité de la vie éternelle, et dans 
le sens externe les plaisirs des af- 
fections, 3938, 3939. 

Beau-frère, Droit du reau- 
frère; Lcvir, Leviratus. S'acquit- 
ter du lévirat, c'est conserver et 
continuer ce qui appartient A l'é- 
glise; montré, 4835. 

Beau-père, Soccr. C'est le bien 
d'après lequel existe le bien con- 
joint au vrai, 6827, 8644. 

Beauté, PuUhritudo. Tout ce 
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qui est beau vient du bien dans le- 
quel est l'innocence, 553, 3080, 
4985, 5199. De là, la beauté des an- 
ges est ineffable, parce qu'ils sont 
les récipients du vrai d'après le bien 
procédant du Seigneur, 4985. Les 
anges sont des formes de l'amour et 
de la charité, et d'après leurs faces 
l'amour et la charité brillent dans 
un type, 3804, 6735, 6797, 5! 99, 
5530, 9879, 10177; et ils sont des 
formes du ciel, 5199. Ce que c'est 
que cette forme du ciel, 4040, 4041 
à 4043, 6607, 9877. Les femmes 
vieilles, qui ont bien vécu, revien- 
nent dans la fleur de leur adoles- 
cence, quand elles entrent dans le 
ciel, et elles deviennent des beau- 
tés, 553. Quand dans la Parole il 
est dit belle de forme et belle d'as- 
pect, de forme se réfère à l'être de 
la chose, ainsi au bien; et d'aspect 
se réfère à l'exister qui en provient, 
ainsi au vrai, 3821, 4985, 5199. 

Béerlachaï ROÎ, Bccrlachai roi. 
C'est le divin bien rationnel né du 
divin vrai, 3194. C'est aussi la di- 
vine lumière, 3261. 

MERSCHiBAii,Beerschebah. C'est 
l'état et la qualité de la doctrine, à 
savoir, c'est la doctrine divine à la- 
quelle ont été adjoints les ration- 
nels humains, 2616, 2723. C'est la 
doctrine de la charité et de la foi, 
2858, 2859. C'est la doctrine, 3466. 
C'est la charité et la foi, 5997. 

Beignet, Laganum. Voir Gâ- 
teau. 

Bélier, Aries. Ce que c'est que 
la génisse, la chèvre et le bélier, 
1824. Les béliers, qu'on offrait dans 
les holocaustes et dans les sacrifi- 
ces, ont signifié le divin spirituel 
dans le Seigneur, et par suite les 
spirituels d'entre le genre humain, 
2830. Les béliers sont les vrais du 
bien. 4170. Par les holocaustes et 



les sacrifices de béliers a été repré- 
sentée la purification des maux et 
des faux dans l'homme spirituel ou 
dans l'homme interne, 9991. Le bé- 
lier est l'homme interne quant au 
bien de l'innocence et de la charité; 
montré, 10042; de là les holocaustes 
d'un bélier, ibid. Le taureau ou le 
veau est le bien externe de l'inno- 
cence, le bélier le bien interne, et 
les agneaux le bien intime; montré 
quelque peu, 10132. C'est le bien 
• intime; et pourquoi, 10075. 

Bénir, Bcnediccrc. Ce que c'est 
qu'être béni, 981, 1731. Ce que c'est 
que la bénédiction, 1096, 1420, 
1422. Ce que c'est que le béni de 
Jéhovah, 1096, 1422, 3119. Bénir, 
c'est aussi être fructifié d'après l'af- 
fection du vrai, 2846. Ktre béni, 
c'est être disposé dans l'ordre spi- 
rituel et céleste, 3017. Le béni de 
Jéhovah, c'est le divin bien, et c'est 
aussi le divin vrai qui en procède, 
3140. Bénir, quand on dit adieu à 
celui qui s'en va, c'est souhaiter du 
bonheur, 3185. Que Dieu bénisse, 
c'est le commencement, 3260. Être 
béni de Jéhovah, c'est être enrichi , 
de tout bien de l'amour, 3406. Bé- 
nir, c'est la conjonction, 3504, 3514, 
3530, 3565, 3584. Bénir, c'est la 
joie, 4216. Bénir, c'est qu'il a été 
fait ainsi, 4309. La bénédiction si- 
gnifie l'amour et la charité procé- 
dant du Seigneur, et par suite di- 
verses choses qui en sont des sui- 
tes, et les accroissements dans le 
bien et dans le vrai, 4981. Bénir, 
c'est le vœu pour la conjonction et 
par suite pour la fructification, 6091 , 
6099. La bénédiction est la prédic- 
tion, 6230; montré, 6254. Bénir, 
c'est la prévoyance et la providence, 
6298. C'est intercéder, 7963. Béni 
soit Jéhovah, c'est que tout bien 
vient du Seigneur, 8674. La hénédic- 
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lion est la félicite pour Pélernité; ce 
n'est pas celle qui existe dans le 
temps; illustré, 8939. La bénédic- 
tion est la réception du divin vrai, 
et par là la conjonction avec le Sei- 
gneur, 10495. 

BENJAMia,fte»jamM.C'est l'hom- 
me spirituel-céleste, et Joseph est, 
riiouime céleste-spirituel, 3969. Ou 
bien, Benjamin est la foi dans la- 
quelle il y a la charité, ou le vrai 
dans lequel il y a le bien, et Joseph 
est la charité d'où provient la foi, 
ou le bien d'où provient le vrai, 
3969. Benjamin est le spirituel du 
céleste, et Joseph le céleste du spi- 
rituel; montré, 4592. Joseph est 
l'homme céleste - spirituel, 4592. 
Benjamin est le médium, 5411 ; et 
aussi, 5413, 5443. C'est le vrai inté- 
rieur, 5600, 5631. C'est le médium 
spirituel, 5639. C'est l'interne, 
parce qu'il est le médium par le cé- 
leste du spirituel comme par un 
père et par le naturel comme par 
une mère, 5685, 5686. Pour qu'il 
lût le médium, il est né après tous 
les autres, 5688. C'est le vrai nou- 
veau, 5804,5806,5809,5812, 5816, 
5830. C'est le médium, pourquoi 
ainsi, 5816. C'est le vrai intérieur, 
5843. C'est le médium conjoignant, 
et comment il tient de l'un et de 
l'autre, 5822. Benjamin est le vrai 
du bien spirituel, et de l'église spi- 
rituelle, bien qui est Joseph, 6440. 
Joseph et Benjamin sont le médium 
unissant représenté par le voile, 
9671. 

Besace, Mantica. Voir Sac. 

BÉTAiL,iPfCM5. Voir Bétail (gros) 
et Troupeau. 

Bétail (gros), Armentum. Voir 
Boeuf. Le gros bétail, ce sont les 
biens naturels, 2566. Le menu bé- 
tail est le bien intérieur, 2566, et 
le bien intérieur naturel, et le gros 



BE 



2y 



bétail est le bien extérieur naturel, 
5913. Us troupeaux de menu bé- 
tail sont les biens internes, et les 
troupeaux de gros bétail les biens 
externes, 8931. Le menu bétail et 
le gros bétail sont le bien interne et 
le bien externe; illustré et montré, 
10609. 

Bétail (menu), Grcx. Voir Trou- 
peau. 

Bête, Bestia. Les bêles sont les 
cupidités, et sont les affections, 
mauvaises chez les méchants, et 
bonnes chez les bons, 45, 46, 142, 
143, 246, 714, 715, 719, 776. Dans 
les sacrifices elles, ont signifié les 
célestes et les spirituels, 1823. Elles 
vivent selon l'ordre, mais l'homme 
ne vit pas selon l'ordre, 637. Les 
bêles mauvaises signifient les mau- 
vaises affections, 719. Il y a influx 
dans les vies des bêtes; qu'on le sa- 
che, 1633. Dans la Parole et dans 
les rites les bêtes sont lés biens et 
les vrais chez l'homme; d'où vient 
cela, 2179. Elles sont les biens, 
2180. Il y a des bêtes qui signifient 
les volontaires de l'homme, et il y 
en a qui signifient ses intellectuels; 
lesquelles? 2781. Des bêtes de di- 
vers genres sont représentées, lors- 
qu'enlre eux les anges parlent d'af- 
fections; des animaux beaux, doux 
et utiles, quand ils parlent d'affec- 
tions bonnes; et des animaux laids, 
féroces et inutiles, quand ils parlent 
d'affections mauvaises, 3218. Les 
bêtes douces et utiles signifient les 
célestes qui appartiennent au bien 
et les spirituels qui appartiennent 
au vrai; montré, 3519, principale- 
ment dans les sacrifices, 3519. Il y 
a aussi influx du monde spirituel 
dans les âmes des brutes et dans 
leurs corps, mais il est reçu d'une 
manière différente, 3646. L)e quel- 
ques esprits qui, semblables aux 
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bêles, avaient eu peu u> vie; et la 
vie leur fut insinuée par des anges, 
3647. L'homme, de plus que les 
bêtes, a un lien avec le Seigneur, et 
c'est de là qu'il ne peut mourir. 
Û525. Si les bêles signifient les af- 
fections, c'est d'après les représen- 
tatifs dans le monde spirituel, 5198. 
Les bêtes sont dans l'ordre de leur 
nature, et c'est pour cela qu'en elles 
il y a l'influx commun du monde spi- 
rituel, 5850. Tous les scientifiques 
sonl dans les amours; illustré d'a- 
près les bêtes, 16323. L'homme et 
la bête, c'est la cupidilé intérieure 
et extérieure, le bien ou le mal, in- 
térieur et extérieur; montré, 7523. 
« Depuis l'homme jusqu'à la bête, » 
ce sont les cupidités mauvaises in- 
térieures et extérieures, 7872. Les 
bêtes signifient des choses qui ap- 
partiennent à l'affection et à l'incli- 
nation; illustré d'après les repré- 
sentatifs dans le ciel, 9090. La bête 
de somme signifie sottise et peu de 
connaissance, 91/i0. Différence en- 
tre les bêtes et l'homme ; l'homme 
a un interne qui peul être élevé 
vers le Seigneur, voir en soi les ex- 
ternes, penser aux divins, et être 
conjoint au Seigneur, et ainsi vivre 
éternellement, 9231. Les bêtes oui 
signifié des affections et des incli- 
nations telles que celles qui sont 
communes à l'homme el à elles, et 
c'est pour cela qu'elles ont été em- 
ployées dans les sacrifices; montré 
et illustré, 9280. 

Bête ou A m mal, Fera. La bête 
(bestia) el les bêtes {fera) sont les 
affections et les cupidités, 45, 46. 
Ce sonl, chez l'homme, des choses 
plus viles, ou qui tiennent à la na- 
ture des bêles sauvages, 908, 1030. 
La bêle signifie le vivant et le bien, 
774, 841, 908. La bête mauvaise est 
le mensonge d'après la vie des cu- 



Bl 

pidités, 4729. La bête mauvaise est 
la punition du mal d'après le faux, 
et la damnation; montré, 7102. La 
bête du champ signifie ceux qui sont 
dans les plaisirs du vrai externe, 
9276. La bêle signifie les maux et 
les faux de l'amour de soi el du 
monde, ainsi ceux qui sont dans ces 
maux et dans ces faux; montré, 
9335. La bêle signifie aussi les na- 
tions probes, parce qu'elles sont 
dans les faux ; montré, 9335, f. 

BÊTE DE SOMME, JuniCUtUm. 

Voir Bête, Bestia. 

Béthel, Betliel. Ce que c'est, 
1450, 1451, 1453, 1557. C'est la 
connaissance des célestes, 1451. 
C'est le hien dans le dernier de l'or- 
dre, 3729. Le Dieu de Bélhcl, c'est le 
divin dans le naturel, 4089, 4539. 
Bélhel signifie les connaissances du 
bien el du vrai, spécialement le na- 
turel dans lequel sont terminés les 
intérieurs, 4539. El-Bélhel est le 
saint naturel, et Bélhel est le divin 
naturel, 4559, 4560. 

Bethléchem, Bethiechem. c'est 
le spirituel du céleste dans le nou- 
vel état; Kphratah, c'est ce spirituel 
dans l'état antérieur, 4594. 

Béthlel, Bit/nui. Le bien des 
nations de la première classe, 2865, 
3665, 3778. 

Betsaléel, Bezaleel, qui a fait 
les travaux, signifie ceux qui sont 
dans le bien de l'amour, chez les- 
quels l'église doit être instaurée, 
10329. 

Beurre, Butyrum. Le beurre est 
le céleste, 2184. Beurre, 5620. Voir 

HlILE. 

Biche, Cerwu C'est l'affection 
naturelle; montré, 6413. 

Bien (le), Bonum. L'homme d'a- 
près lui-même ne peul faire rien 
du bien, ni penser rien du \ rai, 874, 
875, 876; voir Propre. Toul bien 
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et tout vrai procèdent du seigneur, 
1614. Toute sagesse et toute intel- 
ligence procèdent du Seigneur, 109, 
112, 121, 124. L'homme et l'ange 
ne sont pas séparés d'avec le mal, 
mais ils sont détournés du mal, et 
tenus dans le bien, 789, 1581. Cha- 
cun doit faire le bien comme d'a- 
près le propre, et ne pas se croiser 
les bras, 1712. Le divin vrai est 
l'ordre, et le divin bien est l'essen- 
tiel de l'ordre, 1728. Le Seigneur 
n'a aucun pouvoir par les maux, 
mais il a tout pouvoir par lui-même, 
parce qu'il a le pouvoir par le bien 
et le vrai, 1749, 1755. Les infer- 
naux sont ceux qui désirent du mal 
contre les autres, les célestes ceux 
qui leur veulent du bien, 1680. Le 
Seigneur est le bien môme et le 
vrai même, 2011. Tout bien et tout 
vrai procèdent du Seigneur, 2016. 
Autant le mal et le faux sont éloi- 
gnés, autant inllucnt le bien et le 
vrai procédant du Seigneur, 2411. 
Le bien ne peut pas influer dans le 
vrai, tant que l'homme est dans le 
mal, 2388. Le bien divin influe dans 
les vrais de tout genre, mais il im- 
porte principalement que ce soient 
des vrais réels, 2531. Ce que c'est 
qu'être jugé d'après le bien : ce que 
c'est qu'être jugé d'après le vrai; le 
Seigneur ne juge jamais qui que ce 
soit que d'après le bien, 2335. Le 
bien divin élevé tous les hommes 
vers le ciel, mais le vrai divin les 
condamne tous h l'enfer, 2258. Les 
anciens ont institué un mariage en- 
tre l'affection du bien et l'affection 
du vrai, 1904. Ce que c'est que le 
mariage du bien et du vrai dans 
toutes et dans chacune des choses, 
2173, 2508; voir aussi le Traité de 
I'Amour Conjugal. Des mariages 
du bien et du vrai, d'où procède 
l'amour conjugal; voir Mariage. 



Le vrai est chez l'homme dans la 
même proportion et dans le même 
degré que le bien chez lui, 2429. 
Ceux qui sont dans le bien de la vie 
reçoivent les vrais de la foi dans 
l'autre vie; voir Nations. Le bien 
et le vrai croissent immensément 
dans l'autre vie chez ceux qui sont 
dans la charité, 1941. Ce que c'est 
que l'affection du bien et l'affection 
du vrai, 1997. Le bien chez les ré- 
générés a en soi beaucoup de choses 
mondaines, qui sont tempérées, 
2204. L'affection du bien appartient 
à la vie, et l'affection du vrai est 
pour la vie, 2454,/". L'innocence fait 
que le bien est le bien, 2526. Diffé- 
rence qu'il y a entre le bien de l'en- 
fance, le bien de l'ignorance et le 
bien de l'intelligence, 2280. Le 
vrai rationnel sans le bien est mo- 
rose; esquissé, 1949, 1950, 1951, 
1964; niais quel est le rationnel 
quand il provient du bien, 1950. Les 
biens et les maux chez l'homme 

I sont absolument sépares; s'ils étaient 
mêlés, il périrait, 2269. Ce que c'est 
que le bien céleste ; ce que c'est que 
le bien spirituel; celui-là appartient 
à l'amour envers le Seigneur, et ce- 
lui-ci à l'amour a l'égard du pro- 
chain, 2227; Quels sont ceux qui 

J sont dans le bien naturel et le cor- 
rompent par des faux, 2463, 2464, 
2468; ceux-là sont Moab et les fils 
de llammon, ibiil. Pourquoi il n'est 
pas formé une idée distincte entre 
le bien et le vrai, 9995. L'homme 
doit se contraindre à faire le bien, 
1937, 1947. L'usage fait que le 
scientifique est le bien, 3049. Le 
libre céleste appartient à l'affection 
du bien et du vrai, et le libre infer- 
nal a l'affection du mal et du faux; 
voir Libbl. Chacun doit faire le 
bien et penser le vrai d'après soi- 
même, pour que le vrai et le bien 
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deviennent comme son propre, et 
pour qu'il ait le libre céleste, 2882, 
2883, 2891. Tout bien et* tout vrai 
procèdent du Seigneur, et autant 
l'homme croit qu'ils procèdent du 
Seigneur, autant il est dans le 
royaume du Seigneur, 2904. Le 
bien et le vrai spirituels, le juste et 
l'équitable, l'honnête et le décent 
se suivent en ordre, et sur eux 
est fondée la conscience, 2915. Le 
premier état de ceux qui sont régé- 
nérés, c'est de croire que le bien et 
le vrai viennent d'eux-mêmes, opi- 
nion dans laquelle ils sont laissés 
pour des raisons qui sont ex pli- I 
quées; mais quand ils ont été régé- 
nérés, ils croient que le bien et le 
vrai viennent du Seigneur; les an- 
ges le perçoivent, 2946, 2960, 2974. 
Le bien indue dans le rationnel par 
le chemin interne, et le vrai par le 
chemin externe, 3030. Le faux ne 
peut être conjoint au bien, ni le 
vrai au mal; d'après l'expérience, 
3033. Le vrai est la forme du bien, 
3049. L'usage fait qu'il y a le bien ; 
mais tel est l'usage, tel est le bien, 
3049. Tout ce qui est beau vient du 
bien, 3080. Le bien influe par le 
chemin interne, et le vrai par le 
chemin externe, dans le naturel, 
pour se conjoindre dans le ration- 
nel, 3098. Le bien reconnaît son 
vrai, et le vrai son bien, et ils sont 
conjoints, 3101, 3102. il est fait un 
exact examen, et il est pris des pré- 
cautions, afin que le vrai ne soit 
pas Conjoint au mal, ni le faux au 
bien, 3110, 3116. Il faut l'inno- 
cence et la charité pour que le vrai 
soit reçu et soit conjoint, 3110. Le 
vrai est initié au bien dans le ration- 
nel selon la qualité de l'instruction, 
3141. Le bien procédant du Sei- 
gneur influe dans le vrai, quand 
ont été éloignées les choses qui ap- 
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partiennent à l'amour de soi et du 
monde, ou les cupidités du mal et 
les persuasions du faux, 3142, 3147. 
De l'initiation et de la conjonction 
du vrai avec le bien ; voir Vrai. Le 
bien se choisit le vrai au<|uel il se con- 
joint, parce qu'il ne reconnaît pour 
vrai que ce qui concorde, 3161. Il 
n'y a rien dans l'univers qui ne se 
réfère au bien et au vrai, 3166. Ce 
que c'est que le bien naturel, et ce 
que c'est que le vrai naturel, 3167. 
Le bien connaît son vrai, et le vrai 
connaît son bien, 3179. Le vrai per- 
çoit en soi l'image du bien, et dans 
le bien l'effigie de soi-même, 3180. 
Le bien n'est point le bien, et n'est 
point fructifié, avant que l'homme 
ait été régénéré, parce qu'aupara- 
vant il n'y a point dans le bien 
l'âme elle-même, 3186. Dans l'é- 
glise céleste et dans l'église spiri- 
tuelle il y a le bien et le vrai, mais 
avec différence, 3240. Le bien du 
vrai dans sa première existence est 
le vrai; exemple, 3295. Il eu est du 
bien et du vrai comme d'un enfant; 
ils sont conçus, portés dans l'uté- 
rus, naissent, grandissent, 3298, 
3308. Le bien et le vrai sont conçus 
ensemble, mais le bien donne la 
vie par le vrai, et l'un et l'autre est 
appelé âme, 3299. Le bien naît avec 
l'homme, mais non le vrai, a cause 
du mal héréditaire, mais néanmoins 
le vrai s'attache au bien avec quel- 
que puissance, 3304. H en est du 
bien et du vrai comme des enfants, 
en ce qu'ils sont conçus, portés 
dans l'utérus, et croissent en Age 
jusqu'au dernier, et chez les bons 
durant l'éternité; ce 6ont là les 
états du progrès ou de la conjonc- 
tion du bien et du vrai, 3308. Le 
bien du rationnel influe dans le 
bien du naturel immédiatement, et 
cela est signifié en ce que Jischak 
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aimail Ésaû, et Hébecca Jacob, 
3316, 3573, 3616, 3969. Le bien 
met les vrais en ordre, 3316. Par 
les raisonnements il semble que la 
foi est antérieure a la charité, ou 
que le vrai est antérieur au bien, 
mais c'est une illusion, 3326. Plu- 
sieurs endroits citésoù il s'agit de la 
foi et de la charité, du vrai et du 
bien, 3326. Chez l'homme spirituel 
le vrai est en apparence avant le bien 
et supérieur au bien, 3325, 3330, 
3336; voir Viui. Quand l'homme 
spirituel est régénéré, il va de la 
doctrine du vrai au bien de la vie, 
mais vice versd quand il a été ré- 
généré, 3332. Le bien de la vie ap- 
partient a la volonté, le bien du 
vrai appartient à l'entendement, et 
le bien des doctrinaux appartient à 
la science, 3332. L'affection s'ad- 
joint toujours aux choses qui en- 
trent dans la mémoire, et elles sont 
reproduites ensemble, 3336 ; et l'af- 
fection du bien est adjointe, par 
le Seigneur, aux vrais en acte dans 
le naturel chez l'homme, et par 
l'affection du bien ils sont repro- 
duits, et ainsi sont éloignés les faux 
et les maux, 3336. « Bon d'aspect, » 
c'est ce qui plaît par la forme, et 
par conséquent ce qui est facilement 
reçu, 3388. Le bien et le vrai sont 
repoussés par l'homme vers les in- 
térieurs, en tant qu'il est dans le 
mal et dans le faux, 3402. Savoir le 
bien et le vrai, ce n'est pas les 
avoir, mais il faut en être affecté 
non d'après l'amour de soi et du 
monde , 3!i02. Le bien naturel 
n'est pas le bien naturel humain, 
mais celui-ci est donné par le Sei- 
gneur, 3608. Qui et quels sont ceux 
qui sont dans le bien du vrai, 3659, 
3663. Le bien naturel est de quatre 
genres, à savoir, d'après l'amour 
du bien, d'après l'amour du vrai, 



d'après l'amour du mal, et d'a- 
près l'amour du faux, et les incli- 
nations a ces biens sont reçues par 
les enfants par héritage des parents, 
3669. Le bien naturel n'est pas un 
bien spirituel avant d'avoir été ré- 
formé par le Seigneur au moyen de 
la régénération, 3670. Comment le 
bien naturel est réformé par la ré- 
génération, 3670. Des vrais non 
réels sont insinués dans le bien, et 
quels sont ces vrais, 3670. Alors il y 
a chez l'homme douleur et combat, 
3671. Les vrais sont comme des fi- 
bres qui forment le bien, mais qui 
sont dirigées et appliquées dans la 
forme par le bien intérieur, 3670. 
Le bien est le fils aîné ou le pre- 
mier né; illustré par l'état des en- 
fants, 3696. L'homme sans ce bien 
serait féroce, voir Primogémture 
et Enfant, 3696. Le bien de l'en- 
fance n'est pas le bien spirituel, 
mais il le devient par l'implantation 
du vrai, 3506. Le bien naturel pro- 
vient de l'ordre des choses qui in- 
fluent, 3508. Si c'est le bien-et le 
vrai qui forment le naturel-ration- 
nel et le naturel, il y a l'image du 
ciel ; mais si c'est le mal et le faux, 
il y a l'image de l'enfer, 3513. Le 
bien domestique est celui qui est 
tiré des parents, intérieurement du 
père, et extérieurement de la mère, 
3518. Distinction entre le bien du 
naturel et le bien naturel, celui-là 
vient du Seigneur, celui-ci vient des 
parents, 3518. Le bien naturel ou 
le plaisir provenant des parents sert 
d'abord pour moyen d'introduire 
les vrais en ordre, surtout quand 
l'homme est régénéré; illustré, 
3518. Chez le Seigneur, après que 
le bien naturel domestique eut servi 
pour moyen, il fut rejeté, 3518. Il y 
a d'innombrables genres et d'in- 
nombrables espèces du bien et du 

3. 



Digitized by Google 



34 BI 



Bl 



vrai, 3519. Le mi est en apparence 
au premier rang quanti l'homme est 
régénéré, mais quand il a été régé- 
néré le bien de la vie est au pre- 
mier rang, 3539, 3548, 3556, 3563, 
3570, 3576, 3603. Le bien et le 
vrai naturels sont formés d'après le 
bien et le vrai rationnels par l'in- 
flux , 3573, 3616. Il y a pour cela 
d'innombrables moyens dévoilés 
dans le sens interne de la Parole, 
3573. D'après le bien rationnel exis- 
tent intimement le bien et le vrai 
dans le naturel, 3576. Le bien pro- 
duit le vrai dans le naturel presque 
comme la vie fonde les fibres dans 
le corps, 3579. Les biens et les vrais 
forment comme une cité, et cela 
d'après la forme du ciel et d'api ès 
l'influx, 3584. Il en est peu qui sa- 
chent ce que c'est que le bien et ce 
que c'est que le vrai ; il n'y a que 
les régénérés, 3603. Le bien est 
changé en mal et le vrai en faux en 
descendant du ciel chez les mé- 
chants, 3607. Quand le vrai est 
privé de la vie qu'il a par soi, il est 
conjoint au bien, et il reçoit par le 
bien la vie elle-même, 3607. Quel 
est l'état, quand le vrai est au pre- 
mier rang; et quel il est, quand le 
vrai est au rang postérieur, 3610. 
Il y a continuellement dans le bien 
un effort pour rétablir l'état afin 
que le vrai soit subordonné; illustré, 
3610. Si on connaissait et si on per- 
cevait ce que c'est que le bien, on 
saurait d'abord des choses innom- 
brables, et l'on percevrait aussi les 
proximités du bien et du vrai qui 
sont dans le ciel, 3612. S'il est dit 
au pluriel les vies, c'est parce qu'il 
y a deux facultés de la vie, la vo- 
lonté qui appartient au bien, él 
l'entendement qui appartient au 
vrai , et parce qu'elles forment 
une seule vie quand l'entende- 



ment appartient à la volonté, et 
le vrai au bien, 3623. Le bien du 
vrai et le vrai du bien sont inverses, 
3669. Il en est du bien et du vrai 
comme des semences et de l'humus, 
les semences sont dans le rationnel, 
et I humus est dans le naturel, 3671. 
Le bien du vrai est inverse respec- 
tivement au vrai du bien dans le 
commencement, mais dans la suite 
quand l'homme a été régénéré, ils 
sont conjoints ; illustré par un exem- 
ple, 3688. Au Seigneur est le divin 
bien, et de ce bien procède le divin 
vrai, comme du soleil procède la lu- 
mière, 3704, 3712, 4577. Le bien 
est le premier de l'ordre, et le vrai 
est le dernier de l'ordre, 3726. 
L'homme peut percevoir le bien na- 
turel, moral et civil, mais non le 
bion spiriluel ; illustré, 3768. Le 
bien collatéral d'une souche com- 
mune est tel que le bien chez les 
nations, 3778. Le bien est varié dans 
tous et dans chacun par les vrais, et 
il reçoit des vrais sa qualité, 3804. 
Toute consanguinité dans le ciel 
vient du bien, et de là les affinités 
s'étcndent,3815. Les vrais sont con- 
joints au bien, quand ils sont appris 
et reconnus en vue des usages de 
la vie, 3824. Les vrais ne sont con- 
joints à l'homme, qu'autant que 
l'homme est dans le bien, et ils ne 
sont pas conjoints avec les affections 
du mal, 3834. La régénération se 
fait du vrai au bien, ce qui est l'as- 
cension, et ensuite du bien au vrai, 
ce qui est la descente, 3882. Le bien 
n'est pas spirituel, avant que le vrai 
lui ait été conjoint et devienne alors 
le bien, 3951. Les biens externes 
sont les plaisirs; autant ils ont en 
eux le bien spirituel, aulanl ils sont 
des biens; illustré, 3951. Ne sont 
point de l'église ceux qui sont dans 
l'affection du vrai et non dans le 
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bien, ni ceux qui sont dans l'affec- 
tion du bien d'après lequel il n'y a 
pas le vrai, 3963. Le bien et le vrai 
non-réels servent de moyen pour 
introduire le vrai et le bien réels, 
3974. Le vrai et le bien sont des 
moyens qui servent à introduire les 
vrais et les biens réels, ensuite ils 
sont abandonnés, 3665,3690, 3976, 
3982, 3993, 4145. Les biens chez 
chaque homme sont variés, mais de 
ces biens variés il en est formé un 
seul par le Seigneur, 3986. Les biens 
chez l'homme ont été mêlés à des 
maux et les vrais à des faux qui ne 
sont pas contraires au bien et au 
vrai; illustré par des exemples, 
3993. Mais les biens et les vrais sont 
au milieu, et les maux et les faux 
aux périphéries, 3993, f. Pans un 
seul bien il y a d'innombrables 
vrais, 4005. Quand l'homme est ré- 
généré, l'influx procédant du Sei- 
gneur est dans le bien de l'homme 
interne, et par le vrai dans le natu- 
rel, 4015. Du bien moyen qui sert 
à introduire les biens et les vrais 
réels, 4063; voir Uégknkration. 
Cela se fait par des sociétés spiri- 
tuelles et angéliques, 4067. Le bien 
est multiple et cependant apparaît 
un, et à ce bien correspondent des 
sociétés d'esprits et d'anges, 4066, 
4067. Comment le bien est conjoint 
au vrai; illustré par l'influx du bien 
dans les connaissances du vrai, 
40G7, 4096, 4097. Ne point parler 
avec quelqu'un de bien a mal, c'est 
n'avoir plus aucune communication, 
4126. Il n'y a aujourd'hui aucune 
connaissance sur le bien et le vrai, 
c'est pourquoi ce qui en est dit ne 
peut pas èlre facilement compris, 
4136. Le bien devient varié par les 
vrais, au point qu'il n'est jamais en 
aucune manière chez l'un semblable 
h ce qu'il est chez un autre, 4149. 



11 y a des biens et des vrais des trois 
degrés, dans l'homme interne selon 
les trois deux, et pareillement dans 
l'homme externe; ceux-ci corres- 
pondent à ceux-là, 4154. Le bien 
de la volonté, c'est d'après le bien 
faire le bien; et le bien de l'enten- 
dement, c'est d'après le vrai ou d'a- 
près l'entendement faire le bien ; 
4169. Croire que le bien vient de 
soi, c'est vouloir mériter le salut, 
4174; voir Mérite. Le bien qui en- 
tre avec l'affection du bien est re- 
produit d'après le vrai, et récipro- 
quement, 4205. Les genres et les 
espèces du bien sont innombrables, 
et sont même sans borues; illustré, 
4263. Le bien est respectivement 
seigneur, et le vrai est serviteur, 
et cependant ils sont frères, 4267. 
Les vrais doivent èlre insinués dans 
le bien, pour qu'il soit le bien, et 
ils sont insinués par les affections; 
illustré, 4301. Les vrais ont été dis- 
posés en ordre dans les biens, quand 
ils l'ont été selon les vrais en leur 
ordre dans les cieux, 4302. Le bien 
du vrai est le vrai par la volonté et 
par l'acte, 4337, 4353, 4390. Quand 
les vrais sont conjoints dans le bien, 
la progression se fait des communs 
vers les particuliers et vers les sin- 
guliers, 4345. Conjonction du bien 
avec le vrai, 4353; voir Régénéra- 
tion. Le bien reconnaît son vrai, 
4358. Avant que le vrai soit reçu et 
conjoint au bien, des confirmatifs 
précèdent et sont associés afin que 
l'on croie, 4364. Les vrais ne peu- 
vent être acceptés, ni par consé- 
quent être conjoints au bien que 
chez ceux qui sont dans le bien de 
la charité et de l'amour; illustré, 
4368. L'affection du vrai semble ve- 
nir du vrai, mais elle v ient du bien, 
4373. C'est le bien qui agit, et 
quand le vrai agit, c'est d'après le 
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bien, 4380. Vrais du bien; ce que 
c'est, 4385. Toutes choses se réfè- 
rent au vrai et au bien, 4o90. Il n'y 
a rien qui ne se réfère au vrai et au 
bien, 4409. Le bien spirituel, c'est 
de vouloir du bien à autrui, nulle- 
ment en vue de soi-même, mais d'a- 
Près le plaisir de l'affection, et per- 
sonne n'y peut parvenir que par la 
légénérationprocédantduSeigueur, 
Ji538. Les vrais sout les formes du 
bien; illustré, 4574. Bien céleste el 
bien spirituel • quelle différence en- 
ire eux, 4581. Le vrai n'est le vrai 
que par le bien; et le faux, quand il 
provient du bien, est reçu comme 
vrai, 4736. Le bien agit par le vrai, 
4757. Fie vrai est au bien comme I 
eau est au pain, ou comme la bois- 
son est aux aliments, pour la nour- 
i-'lure, 4976. Le bien s'approprie, 
"on pas le vrai, mais le bien du 
vrai, c'est-à-dire, les usages, 4984. 
£>u bien et du vrai naturels-spiri- 
tuels, et du bien et du vrai non-spi- 
rituels, 4988, 4992; voir Naturel. 
be bien est la conjonction, el l'on 
sait ce que c'est que le bien, si l'on 
s'applique a savoir ce que c'est 
que l'amour envers Dieu et l'a- 
mour «\ l'égard du prochain, 4997. 
Du bien naturel non spirituel, et du 
bien spirituel ou provenant de la 
religion, 5032; voir Naturel. L'a- 
mour et le respect, d'après l'interne, 
envers le Seigneur sont prouvés par 
les exercices de la charité envers 
ceux qui sont dans le bien, 5066, 
5067. Le vrai sans le bien ne peut 
être donné, parce que le vrai est la 
variation de la forme, et que le bien 
est le plaisir qui en provient, 5147. 
Toutes et chacune des choses dans 
l'univers se réfèrent au bien et au 
vrai ; el par slule il v a dans 1 bomme 
volonté et entendement, 5232. Le 
vrai est conjoint au bien, quand 
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l'homme est dans la charité, 5340,/. 
5342. Le vrai n'est multiplié que 
d'après le bien, 5345. De cette 
multiplication, 5355. Le vrai est 
conjoint au bien, et le bien est con- 
joint au vrai; procédé, 5365. Au- 
jourd'hui il y a controverse sur le 
souverain bien; et personne ne sait 
que ce bien est le bien de la cha- 
rité sans aucune fin pour soi ni 
pour le monde, 5365. Quand le vrai 
passe dans la volonté il devient le 
bien du vrai; illustré, 5526. Ceux 
qui sont dans le bien sont dans l'au- 
tre vie dans la faculté d'èlre sages; 
leur état, 5527. Le bien met en or- 
dre les vrais dans la forme du ciel, 
et le mal met en ordre les faux dans 
la forme de l'enfer, -6704. I^e vrai 
est appliqué par le bien et sous le 
bien, 5709. S'arroger le bien et le 
vrai ; voir Vol. Quand le renverse- 
ment se fait chez l'homme qui est 
régénéré, à savoir, quand le bien 
est au premier rang, il y a alors -ten- 
tation, 5773. Entre le vrai el le bien 
il y a une étroite conjonction, 5807; 
illustré, 5835. Kntre le bien interne 
et le bien externe il y a conjonc- 
tion, autrement ils périssent, 5841. 
Dans le bien de la charité il y a le 
tout de la sagesse, et dans ce tout 
vient après la mort celui qui était 
venu dans ce bien, 5859. Le bien 
multiplie les vrais autour de lui el 
aussi aulôur de chaque vrai, et fait 
de chaque vrai comme une petite 
étoile, et cela par des dérivations 
successivement, 5912. Le récipro- 
que et la réaction du vrai dans le 
bien viennent du bien; comment; 
illustré, 5928. Le vrai et le bien 
chez les régénérés sont disposes 
dans la forme céleste ; dans le mi- 
lieu est le meilleur, et ainsi succes- 
sivement, 6028. Les vrais condui- 
sent au bien ; illustré, 6044. be bien 
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vienl d'une double origine, a sa- 
voir, d'une origine dans la volonté, 
el d'une origine dans l'entende- 
ment, 6065. Les vrais cherchent la 
vie dans les scientifiques, el le bien 
dans les vrais, 6077. Ceux qui sont 
régénérés sont élevés hors des sen- 
suels; de cette élévation, 6183. 
Avant que l'homme ait été régé- 
néré, d'après le vrai il regarde le 
bien ; quand il a été régénéré, d'a- 
près le bien il regarde le vrai, 6247. 
Le naturel doit nécessairement être 
régénéré, pour qu'il y ait influx par 
l'interne, 6299. Ceux qui sont régé- 
nérés subissent plusieurs états, et 
toujours plus intérieurement dans 
le ciel, et plus près vers le Sei- 
gneur, 66/15. Ils sont perfectionnés 
durant l'éternité, el cependant ils 
ne peuvent pas parvenir loin au- 
delà du premier degré, 66Û8. Les 
méchants n'osent pas attaquer le 
bien, car ainsi ils seraient suffo- 
qués et se jetteraient dans l'enfer, 
mais il leur est permis d'attaquer le 
vrai, 6677. « Bon, » c'est par le 
ciel, 6720. Les vrais font la qualité 
du bien, parce que les vrais devien- 
nent biens, quand ils deviennent 
choses de la vie, 6917. Ceux qui 
sont dans le vrai sont raides; ceux 
qui sont dans le bien sont flexi- 
bles, 7068. On ne sait pas ce que 
c'est que le bien, à moins qu'on ne 
sache ce que e'est que l'amour en- 
vers le Seigneur et à l'égard du pro- 
chain, et l'on ne peut savoir ce que 
c'est que le vrai que d'après le bien, 
7178. On ne sait pas ce que c'est 
que le ciel, à moins qu'on ne sache 
ce que c'est que le bien, 7181. 
Toutes les choses qui sont selon 
l'ordre se réfèrent au bien et au 
vrai, et toutes celles qui sont contre 
l'ordre se réfèrent au mal el au 
faux, 7256. Du bien et du vrai qui 



appartiennent au Seigneur, et du 
bien et du vrai qui n'appartiennent 
pas au Seigneur, 756/j. Il y a des 
biens et des vrais qui regardent en 
dedans, et il y en a qui regardent 
en dehors, et l'homme est tel, qu'il 
peut regarder au-dessus de soi ou 
vers le divin, el au-dessous de soi 
ou vers soi et vers le monde, 7601, 
7604, 7607; voir Charité. Le bien 
naturel est tout autre que le bien 
spirituel; le bien spirituel est un 
plan pour les anges, mais il n'en est 
pas ainsi du bien naturel; dans celui- 
ci on peut être facilement entraîné 
dans le mal et dans le faux, 7761. 
Le bien et le vrai sont Otés aux mé- 
chants, et sont donnés aux bons, 
7770. Tous les biens dans le ciel 
sont distincts, 7833 et 7836. Le 
vrai devient bien, quand l'homme le 
veut et le fait, 7835. Le bien dans 
lequel est le faux est accepté, s'il y 
a en lui l'ignorance, el dans l'igno- 
rance l'innocence et une fin bonne, 
7887. Les plaisirs des affections 
sont adhérents aux vrais, et alors 
les vrais sont selon les affections 
qui sont excitées, 7967. Le bien 
donne la faculté de recevoir l'in- 
flux procédant du Seigneur, le vrai 
sans le bien ne la donne pas, 8321. 
L'affection du vrai vient du bien, et 
l'un vient de l'autre, 8349, 8356. 
Les vrais paraissent désagréables 
quand la communication avec le 
bien est interceptée, 8352. Les 
biens et les vrais conjoints appa- 
raissent comme un à l'image de 
l'homme; illustré, 8370. Le bien 
procédant du Seigneur a intime- 
ment en soi le ciel el le Seigneur, et 
le bien provenant du propre a inti- 
mement en soi l'enfer, 8&80. Le 
bien céleste s'évanouit selon que la 
convoitise augmente, 8487. Ce que 
c'est que regarder par le bien vers 
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le vrai, et par le vrai vers le bieu; 
voir Derrière (par). Quel est le 
vrai par rapport au bien, et quel est 
le vrai sans le bien; d'après diverses 
comparaisons, 8530. Il y a deux 
états pour l'homme qui est régé- 
néré; le premier, pour qu'il soit 
conduit par le vrai; le second, pour 
qu'il soit conduit par le bien, 8516, 
8643,8648, 8658. L'homme ne peut 
venir dans le ciel que quand il est en 
état d'être conduit par le bien, 8516, 
8539; voir Régénération. Quels 
doivent être les vrais, pour qu'ils 
puissent devenir le bien; décrit, 
8725. Il en est du bien cl du vrai 
comme de la fibre dans laquelle est 
l'esprit (animal) et du vaisseau dans 
lequel est le sang; illustré, 9156. 
Le bien a sa qualité, par conséquent 
sa forme, par les vrais; illustré d'a- 
près les êtres vivants, 9154. Le 
vrai désire faire le bien, quand il 
est conjoint au bien et veut être 
plus étroitement conjoint au bien; 
illustré, 9206; montré, 9207. Le 
bien implanté par le Seigneur est 
acquis avec semence par les vrais; 
illustré, 9258. Le bien de la nou- 
velle volonté est l'habitacle du Sei- 
gneur chez l'homme, et par suite le 
vrai du nouvel entendement est le 
tabernacle; illustré, 9296, 9297. Le 
vrai est formé chez l'homme selon 
les usages de la vie, 9297. Le bien 
réel vient des vrais; illustré, 9404. 
Le bien est le tout dans toutes cho- 
ses, pour qu'elles soient, 9550, 
9568, 9574. L'unique bien qui rè- 
gne dans le ciel, et fait le ciel, est le 
bien du mérite du Seigneur et de la 
justice; montré, 9486. De la sphère 
du bien procédant du Seigneur au- 
tour du ciel et des sociétés du ciel, 
9490, /"., 9534. Le bien et le vrai 
sont dans un perpétuel effort pour 
se conjoindre, 9495. Le vrai a son 



bien, et tout bien a son vrai; illus- 
tré, 9637. Toutes choses sont d'a- 
près le bien; illustré, 9667. Les 
biens suivent en ordre depuis le 
Seigneur par le bien interne, et 
ensuite par le bien externe du 
ciel intime, et de là par le bien 
interne et le bien externe du 
ciel moyen, et depuis les intimes 
jusqu'aux extimes, 9473. Le bien 
règne universellement dans les 
d'eux, 9832. Comment les biens de 
l'amour se succèdent dans lescieux, 
9873. Tout bien procède du Sei- 
gneur; montré, 9981. L'homme 
peut difficilement distinguer entre 
le vrai et le bien , parce qu'il dis- 
tingue difficilement entre penser et 
vouloir, 9995. Le bien est implanté - 
dans l'homme dès l'enfance, afin 
qu'il soit un plan pour recevoir le 
vrai, 10110. Toutes choses se réfè- 
rent au bien et au vrai, ou au mal 
et au faux, ainsi a la volonté et à 
l'entendement, et ce que l'homme 
veut, il l'aime, 10122. Le Seigneur 
influe immédiatement dans le bien, 
et médiatement dans le vrai, 10153. 
Le bien céleste est formé par les 
vrais en ordre depuis l'extrême; 
sur ce procédé, 10252, 10266, 
10267. Le divin bien du Seigneur 
est unique, parce qu'il est infini; 
s'il est distingué en céleste et en 
spirituel, c'est d'après une réception 
dissemblable, 10261.- Il y a trois 
genres de biens qui constituent les 
trois cieux, 10270. Le bien spirituel 
est le vrai dans son essence; illus- 
tré, 10296. L'homme est son vrai et 
son bien, 10298. Le Seigneur est le 
bien même et le vrai même; mon- 
tré, 10336. Faire le bien et le vrai 
pour, le bien et le vrai, c'est aimer 
le Seigneur par dessus toutes choses 
et le prochain comme soi-même, 
10336. L'homme est tel qu'il est 



Digitized by Google 



BL 

quant au bien, et non tel qu'il esl 
quant au vrai sans le bien; illustré, 
10367. Le Seigneur conduit l'hom- 
me par le vrai au bien, et le vrai de- 
vient le bien quand il devient une 
chose de la volonté ou de l'amour, 
103C7 ; voir Hègénération. Le 
bien et le vrai doivent être conjoints 
pour qu'ils soient quelque chose; 
illustré, 10555. Le Seigneur est le 
bien même et le vrai même, parce 
qu'il est infini ; montré, 10619. Con- 
jonction du bien et du vrai illustrée 
par les agents et les réagents, 10729; 
voir aussi Uégénération. bien de 
l'innocence, bien de l'ignorance, 
bien de l'intelligence; quelle diffé- 
rence il y a entre eux, 2280. 

Bien (faire du), Bmcfaccre. C'est 
acquérir la vie, 4258. 

Biléam, Bilcam. Sur Biléam (Ba~ 
laam), 1343, /*. Il y a eu prophétie 
divine chez d'autres que les Israé- 
lites; exemple tiré de Biléam, 2898. 

Biliuh, Bilhuh, servante de Ha- 
chel. Klle représente les affections 
extérieures qui servent de moyens, 
3849. 

Bitume, Bitumcn. Ce que c'est, 
1299. C'est le bien mêlé aux maux, 
6724. 

Blanc, Album. Le vrai a été re- 
présenté par le blanc, et pourquoi, 
3301. C'est spécialement le vrai de 
la foi ; dans le sens opposé, c'est le 
mérite et la justice propres, 3993; 
montré aussi, 4007. Le blanc écla- 
tant (candidum) esl le vrai, parce 
qu'il procède de la lumière dans le 
ciel, 5319. 

Blasphème, Blasphcmia. Ceux 
qui nient de cœur la Parole la blas- 
phèment; montré, 9222. Blasphème 
d'après l'intellectuel ; blasphème 
d'après le volontaire; quels ils sont, 
9222; voir aussi .V 9221. 

Blé, Frumcnlum. C'est le bien 
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naturel, et le Moût (Mustum) est le 
vrai naturel, 35S0, voir Mout. L'a- 
bondance de vivres, c'est la multi- 
plication du vrai, 5276, 5280, 5292. 
Le blé est le bien du vrai, 5295, 
5410. Les vivres sont le vrai de 
l'église, 5402. Le blé est le bien du 
vrai; pourquoi et quand, 5959. 

Blessure, Vulnus. Ce que c'est 
que la blessure et la meurtrissure, 
431. 

Bocage, Lucus. C'est la doctrine, 
2722. Les anciens ont eu un culte 
saint sur des montagnes et dans des 
bocages, mais après qu'ils eurent 
adoré les bocages et rendu le culte 
idolàtrique, ce culte fut défendu, 
2722. Ils se faisaient aussi des sculp- 
tures de bocage, 2722. L'ancienne 
église avait un culte dans les jar- 
dins et bocages sous des arbres se- 
lon !eui s représentations, 4552. Les 
bocages sont les doctrinaux et les 
choses qui appartiennent à l'intelli- 
gence, dans" l'un et dans l'autre 
sens, 10644. 

Boeuf, Bos. Les bœufs, les fils 
du bœuf et les taureaux dans la Pa- 
role et dans les sacrifices signifient 
les célestes-naturels, 2180. Le menu 
bétail signifie les biens rationnels, 
et le gros bétail les biens naturels, 
2566. Le bœuf est le bien naturel 
extérieur, 2781 et 4244. Le bœuf 
dans le sens opposé esl l'affection 
du mal dans le naturel, 9083. Le 
bœuf esl le bien du naturel, 9134; 
voir aussi N" 2180, 2566, 2781, 
2830, 5913, 8937. Le bœuf de l'en- 
nemi est le bien non réel, 9255. 
[/ouverture du bœuf et du bétail, 
c'est dans l'externe et dans l'in- 
terne, 10662. 

Boire, Bibcrv, Potarc. Lorsqu'il 
s'agit des biens cl des vrais de la 
foi, c'est en être instruit et les re- 
cevoir; montré, 3069. Abreuvei (po- 
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tare), c'est illustrer, 3071; voir I 
aussi I'uiser. Humer ou boire, c'est 
aussi la communication et la con- 
jonction, 3089. l'aire boire est pres- 
que la même chose que boire, mais 
cela enveloppe quelque chose d'ac- 
tif, 3092. Manger est l'appropria- 
tion du bien, et boire est l'appro- 
priation du vrai, 3168. Abreuver le 
troupeau, c'est instruire d'après la 
Parole, et c'est la doctrine, 3772. 
Venir pour boire, c'est l'affection du 
vrai, 4017, 4018. Boire est l'appli- 
cation du vrai sous le bien, 5709. De 
même que les aliments et les bois- 
sons réconfortent la vie naturelle, de 
môme les biens et les vrais qui y 
correspondent réconfortent la vie 
spirituelle, 8562. Manger et boire, 
c'est riuformation sur le bien et sur. 
le vrai ; montré, 9412. 

Bois, Lignum. Le bois signifie les 
infimes de la volonté; et cela, selon 
la qualité des bois, 643. Il signifie 
le bien des affections et le mal 
des cupidités, 643. Fendeurs de 
bois; qui sont ceux-là, 1110. Fen- 
dre du bois, c'est le mérite de la 
justice, et les bois sont les biens 
qui appartiennent aux œuvres, et 
ceux qui appartiennent à la justice, 
2784. Disposer les bois, c'est adjoin- 
dre le mérite à l'humain divin, 
2812. Le bois est le bien; illustré, 
3720 ; voir MAISON. Sur les fendeurs 
de bois; plusieurs choses d'après 
l'expérience, 4943, 8740. Le bois 
est le bien, 8354. Des fendeurs de 
bois, qui sont de la terre de Jupiter, 
et dont la face est brillante, 8740. 
Couper du bois dans la forêt, c'est 
la dispute sur le bien d'après la re- 
ligiosité, et mettre quelque chose 
de la religiosité dans la question et 
dans la dispute, 9011. Bois de Schit- 
tim ; ce que c'est; voir Schittim. 

Boiteux, Boiter, Ctaudus, Clau- 
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I dicare. Boiter, c'est être dans un 
bien dans lequel ne sont pas encore 
les vrais réels, mais où sont néan- 
moins des vrais communs qui peu- 
vent être insinués, et qui ne dis- 
cordent point avec les vrais réels; 
ainsi les boiteux sont ceux qui sont 
dans le bien, mais non dans le bien 
réel, à cause de l'ignorance du vrai; 
dans ce bien sont les gentils qui vi- 
vent dans une charité mutuelle; 
montré, 4302. Les boiteux dans le 
sens opposé sont aussi ceux qui ne 
sont dans aucun bien, ni par suite 
dans aucun vrai; montré, 4302. H 
y a une différence entre celui qui 
boite et le boiteux (inter claudi- 
cantem et c(uudum), 4302. Boiter 
sur la cuisse, dans le sens interne 
historique, signifie que les biens et 
les vrais étaient entièrement per- 
dus, 4314. 

Bordure, Limbus. C'est la limite 
d'après le bien, afin qu'on ne soit 
ni approché ni lésé par les maux, 
9492. 

Bouc, Uircus. Ce sont ceux qui 
vivent dans le vrai de la foi et par 
suite dans quelque charité, mais 
dans le sens opposé ceux qui sont 
dans la foi sans aucune charité, ou 
dans la doctrine de la foi et nor\ 
dans la vie, 4169, /"., 4769. Le bouc 
de chèvres, ce sont les vrais natu- 
rels, ou les vrais de l'homme ex- 
terne, desquels proviennent les plai- 
sirs de la vie ; ce sont aussi les vrais 
externes d'après les plaisirs; et les 
boucs sont ceux qui sont dans la foi 
séparée; montré, 4769; de là, ce 
sont ceux qui sont dans les exter- 
nes, 4769. 

Bouche, Os. Dans la Parole, elle 
signifie l'énoncialion et la voix qui 
procède de la bouche, 6985, 6987, 
9048, f. Les choses qui appartien- 
nent a la bouche correspondent à la 
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partie inlellectuellc, parce que de 
la bouche procèdent et la voix et le 
langage, 80G8, 9384. « De bouche et 
de cœur, » c'est d'après l'entende- 
ment et la volonté, puis aussi d'a- 
près le vrai et le bien, 33i3, 8068. 
« D'après la bouche de Jéhovah, » 
c'est le vrai divin, 8560. Être dans 
la bouche, c'est ce qui est externe 
et procède du vrai; mais être dans 
le cœur, c'est ce qui est interne et 
procède du bien, 3313. « Pour la 
bouche de l'enfant, » c'est tout ce 
qui est selon la qualité de l'inno- 
cence, 6107. Les choses qui appar- 
tiennent à la bouche sont les énon- 
ciations du vrai, 9048, f. 

Boucher les puits, Obturare 
puteos. C'est vouloir ne pas savoir 
et nier, et ainsi oblitérer les vrais,* 
3412, 3420. Voir Puits. 

Boucle, Monilc. On donnait à la 
fiancée des boucles et des bracelets- 
la boucle sur le nez signifiait le 
bien, les bracelets sur les mains le 
vrai, parce que le bien et le vrai 
constituent l'Église, 3103, 3105. 
Les pendants ( maures ) étaient 
des marques représentatives de l'o- 
béissance; les pendants étaient de 
deux genres, ceux qui étaient sur 
le nez représentaient le bien et sont 
appelées boucles (monilia); ceux 
qui étaient appliqués aux oreilles 
étaient les représentatifs de l'obéis- 
sance, et sont appelés pendants, 
4551. Les pendants aux oreilles 
sont des insignes représentatifs de 
l'obéissance et de l'aperception; 
montré, 10402. Voir Oreilles et 
Bracelets. 

Bouclier, Ciypeus. C'est la pro- 
tection, et la confiance dans la pro- 
tection, 1788. 

Bouillir (faire), FAixarc. Voir 
Cuire. 

Boulanger, Pistor. Dans le sens 



interne, ce sont les sensuels soumis 
à la partie volontaire ; pourquoi? 
5078, 5082. 

Bozrah, Bozrah, 4650. 

Bracelets, Annillœ. On donnait 
à la fiancée et une boucle et des 
bracelets, celle-là devait être placée 
sur le nez et ceux-ci sur les mains; 
par la boucle était signifié le bien, 
par les bracelets le vrai, et par la 
iiancée l'église, 3103, 3105. Les 
bracelets que le roi portait sur le 
bras étaient le représentatif et le si- 
gnificatif du divin vrai d'où pro- 
vient la puissance, 3105. 

Braise, Favilla. Voir Cendre. 

Bras, Brachium. C'est la puis- 
sance, 878. *ras nu dans l'autre 
vie ; combien grande est sa puis- 
sance, 878, f. Le bras étendu, c'est 
la divine puissance, 7205. « Par la 
grandeur de son bras, » c'est d'a- 
près toute puissance, 8319. 

Brebis, Ovis. Les brebis qui ne 
sont pas de celle bergerie, et qui 
doivent être amenées, ce sont les 
spirituels, 2088. Les brebis sont les 
biens; montré, 4169. Ce sont ceux 
qui sont dans le bien de la charité 
et par suite dans la foi, 4169, 4809. 

Brin de paille. Stipula. C'est le 
vrai scientifique, 7131. 

Brique, Lofer. Les briques sont 
les faux qui sont forgés, 1296. « En 
argile et en briques, » c'est à cause 
des maux qu'ils ont inventés, 6669. 
Fabriquer des briques, ce sont les 
fictions et les faux qui sont injectés 
par les maux, 7113. 

BROcnÉE (chose), Tesselatum. 
C'est un ouvrage de tisserand, et 
par l'ouvrage de tisserand est si- 
gnifié ce qui provient du céleste, 
9942! 

Broderie el Brodb\ Aeupiclura 
et Acupictum. C'est le scientifique, 

■ ">OCJ. 
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Brouillard, Nimbus. D'un 
brouillard épais dans les enfers, 
3340; voir Obscurité et Nuée. Les 
faux d'après les maux, dans l'enfer, 
apparaissentcomrae des brouillards, 
des nuées et des eaux autour de 
ceux qui sont là, 8137. 

Bru, yurus. C'est le vrai de l'é- 
glise adjoint à son bien, et dans le 
sens opposé le faux adjoint à son 
mal ; montré, 4843. 

Buisson , Rubus. C'est le vrai 
scicnliGque, 6832, 6833, 6834. 

Bus ou Buz, Bus vcl Buz. Uz et 
Buz sont diverses religiosités, 2860. 

C * 

Cabanes, Tuguria. Voir Tente. 

Cacher, Absconderc, Celart: Ne 
point cacher, c'est être connu, 6132. 

Cachet, Sigillum. C'est la mar- 
que du consentement, 4874. 

Caille, Coturnix. Voir Selav. 

Caïn, Caïn. Ce qu'il signifie, 340, 
1179. 

Caleçons de lin, Fcmoralia 
Uni. C'est l'externe de l'amour con- 
jugal ; illustré et montré, 9959. C'est 
aussi une défense contre les en- 
fers, 9962. 

Calice, Calix. Voir Coupe, Scy- 
phus. 

Calus, Callus. Comment appa- 
raissent les calus des mémoires dans 
l'autre vie, 2492. On sent, dans di- 
vers lieux du crâne, des douleurs 
découlant des faux et des cupidités, 
5568. 

Calvitie, Calvities. C'est ce qui 
n'est point vrai ; montré, 3301 ; voir 
Poil. C'est la privation de l'intelli- 
gence du vrai, et de la sagesse du 
bien ; montré, 9960. 

Camp, Castra. Le camp de Dieu, 



c'est le ciel ou l'ordre céleate, et le 
campement est la disposition selon 
cet ordre, 4236. Le camp, ce sont 
les spéciaux qui confirment, 4364. 
Camper, c'est l'application, 4396. 
Le campement est l'ordination du 
vrai et du bien qui appartiennent à 
la vie, 8103, f. C'est l'ordination du 
vrai et du bien pour subir les ten- 
tations, 8130, 8131, 8155. Le camp, 
ce sont les vrais et les biens, et dans 
le sens opposé les faux et les maux, 
8193, 8196. C'est le naturel, 8453. 
Le camp des fils d'Israël dans le dé- 
sert, c'est le ciel et l'église. Hors du 
camp, c'est où il n'y a pas le ciel et 
l'église, et où il y a l'enfer, 10038. 
Le camp, c'est aussi l'enfer; mon- 
tré, 10546. 

Camper , Castrametari. Voir 
Camp. 

Canaan, Canaan. Voir aussi 
Terre. La terre de Canaam est le 
royaume du Seigneur, 1413, 1437, 
1607. Les lieux dans la terre de Ca- 
naan ont été diversement représen- 
tatifs, 1585. Les limites de la terre 
de Canaan, pareillement, 1866. Le 
fleuve d'Kgyple est l'extension des 
spirituels, l'Euphralc l'extension 
des célestes, 1866. Les antédilu- 
viens étaient dans la terre de Ca- 
naan, 567. Les nations dans la terre 
de Canaan signifient les idolâtries, 
1205. Ce qui est signifié par elles, 
en ce qu'elles ont été expulsées, 
1868. Ce que c'est que le Canaanite 
dans la terre, 1444. lie Canaanite 
signifie le mal, le Périsile le faux, 
1573, 1574. Les Juifs sont des Ca- 
naaniles, 1167, 1200. Canaan, fils 
de Chain, est le culte externe sé- 
paré de l'interne, 1093, 1140,1141, 
1167. Les choses qui étaient dans la 
terre de Canaan ont été des repré- 
sentatifs selon la dislance, la situa- 
tion, les limites, 1585. La terre de 
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Canaan est le royaume céleste du 
Seigneur, 1607. La lerfe de Canaan 
est le royaume du Seigneur; dans le 
sens suprême, le divin humain du 
Seigneur, parce que ce divin influe 
dans le ciel et fait le ciel, 3038. J'ai 
conversé avec des Juifs au sujet de 
la terre de Canaan, leur disant que 
c'est le royaume du Seigneur, 3481. 
La terre de Canaan, c'est le Sei- 
gneur, le royaume du Seigneur et 
le bien de l'amour, et l'église, 3705. 
La très-ancienne église était dans la 
terre de Canaan, l'église ancienne y 
était aussi; de là les représentatifs 
des lieux, et c'est pour cela qu'A- 
braham reçut ordre d'y aller, et que 
la terre de Canaan fut donnée à ses 
descendants afin que les représen- 
tatifs de l'église fussent institués 
chez eux, 3686, 4447. Les grands 
fleuves étaient les dernières et les 
premières limites de la terre de Ca- 
naan, 4116. Parler des lèvres de 
Canaan, c'est s'appliquer au divin, 
4197. Les derniers de la terre de 
Canaan étaient les représentatifs des 
derniers dans le royaume du Sei- 
gneur, 4240. La terre de Canaan est 
le royaume du Seigneur et l'église, 
4447. La très-ancienne église a été 
dans la terre de Canaan, et les res- 
tes de celle église ont été chez les 
Chiltéens et chez les Chivéens, 
4447, 4434. L'ancienne église hé- 
braïque a été longtemps dans la 
terre de Canaan, 4516, 4517. Le 
Cananéen, c'est l'église quant au 
bien, et le Périséen l'église quant 
au vrai, pendant que l'ancienne 
église était dans la terre de Ca- 
naan, 4517. La fille d'un homme 
Canaanile, c'est l'affection du mal 
d'après le faux du mal, 4818. L'é- 
glise a été dans la terre de Canaan 
dès le temps très-ancien à cause des 
re présent al ifs des lieux, et par con- 



séquent pour la Parole, 6136. La 
terre de Canaan, c'est la religiosité, 
5757. Elle a plusieurs significations, 
5757. Les fils d'Israël dans la terre 
de Canaan représentaient l'église, 
et les nalions y représentaient les 
choses infernales, et c'esl pour cela 
qu'il fut défendu de traiter alliance 
avec elles, el qu'elles furent vouées 
à l'extermination, 6306. Il y a eu des 
églises dans la terre de Canaan dès 
les temps très-anciens, et l'église y 
a été continuée, parce que toutes 
les choses y étaient des représenta- 
tifs; et ainsi là fut écrite une Pa- 
role dans chacune des choses de la- 
quelle il y avait des représentatifs 
et des significatifs, 6516. Le Cana- 
néen, c'esl le mal d'après le faux du 
ma), 6858. Ce qui est signifié par 
les nations dans la terre de Canaan, 
8054. Elle? ont représenté l'état du 
ciel avant l'avènement du Seigneur, 
et après, 8054. Les habitants de Ca- 
naan sont ceux qui onl adultéré les 
biens et falsifié les vrais, 8317. La 
terre est l'église; cela vient de ce 
que la terre de Canaan a été l'église 
dès les lemps Irès-anciens; cité, 
9325. Les nations y ont signifié les 
maux du faux et les faux du mal, 
9327. Les nalions de la terre de Ca- 
naan ont représenté les maux et les 
faux qui ne peuvent être en même 
temps avec les biens et les vrais re- 
présentés par les fils d'Israël, 9320. 
Être introduit dans la terre de Ca- 
naan, c'est devenir église, 10559; 
et cela, parce que l'église y a été 
dès les temps très-anciens, 10559. 
La terre de Canaan est l'église dans 
l'idée des anges, 10568. L'haMant 
de la terre, c'esl la religiosité dans 
laquelle est le mal, 10640. 

Canaanite, Canaanita. Voir Ca- 
RAAIf. 

Cantique, Canticum. Les canli- 
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qucs de la Parole viennent du lan- 
gage rhylhmique des esprits; mon- 
tré, 1668. Le livre des cantiques est 
composé de significatifs pris aux li- 
vres de l'ancienne église, 3962, f. 
Les cantiques se disent du vrai, 
6137 ; voir Chant. Cantique à Jého- 
vah, c'est la glorification du Sei- 
gneur; les cantiques de l'église con- 
tenaient cette glorification ; montré, 
82G1. Les cantiques étaient des té- 
moignages d'allégresse à cause de 
l'avéncment du Seigneur pour sau- 
ver les fidèles; montré, 8261. Dans 
le ciel il y a des chants; pourquoi? 
8261. Chanter à Jéhovah signiûe 
gloire au Seigneur seul,8263. Can- 
tique à Jah, c'est que du divin vrai 
vient le tout de la foi, et par suite la 
gloire, 8267. Le cantique des canti- 
ques n'est point la Parole, 9962. 

Captip, Captivus. Captif dans la 
maison de la fosse, c'est au dernier 
rang, celui qui est dans le sensuel- 
corporel, 7950. Captivité spirituelle; 
ce que c'est, 7990; voir Vastation. 
Être emmené captif, c'est être éloi- 
gné du milieu; illustré, 9166. 

Captivité, Captivitus. Voir Cap- 
tif. 

Carquoi, Phareira. Voir Arc. 

Carré, Q iiadra t u m. Ces 1 1 e j u s te ; 
montré, 9717. Carré double; c'est 
le juste et le parfait, 9861. 

Cartilage, Curtilago. Les es- 
prits de la lune ont leur rapport 
avec le cartilage scutiforroe (ou xi- 
pholde), 5566 et 9236. 

Casse, Casia. C'est le vrai intime 
qui vient immédiatement du bien; 
montré, 10258. 

CATARACTES,Ca/rtr<w:/a\Ce qu'el- 
les signifient, 757. 

Catholique (religion), Catholica 
religio. Voir Pape. 

Caose, Causa. La fin est le tout 
dans la cause et dans l'effet, 3562 ; 



voir Fin. Quelle est la correspon- 
dance; illustré par la fin, la cause 
et l'effet, tels qu'ils doivent être res- 
pectivement, 5131. L'effet n'est pas 
la cause, mais il est la cause formée 
et revêtue de manière qu'il porte la 
cause dans une sphère inférieure; 
et la cause doit être continuelle- 
ment dans l'effet, autrement il est 
dissipé, 5711. Il en est de même de 
la cause par rapport à la fin, 5711. . 
L'interne se revêt de choses dans 
l'externe, par lesquelles il puisse y 
produire l'effet, 6275, 6286 ; illus- 
tré, 6299. L'homme tout entier est 
à l'instar de sa volonté et de l'en- 
tendement procédant de sa volonté; 
illustré par la fin, la cause et l'effet, 
10076. Les causes des maladies 
viennent originairement des mala- 
dies ou passions du mental (uni- 
mm); note (s) do Culte et de l'a- 
modr de Dieu, page 107. 

Caverne, Spclunca. La caverne 
de la montagne, c'est le bien obscur 
ou la qualité du faux, 2663. La ca- 
verne du champ de Machpélah, c'est 
l'obscur de la foi, 2935. 

Cavité, Cavum. C'est l'applica- 
tion, 9738. 

Cèdre, Ccdrus. Le cèdre signifie 
un moyen interne de purification, 
et l'hysope un moyen externe ; mon- 
tré, 7918. 

Ceinture, Cingulum. Être ceint, 
c'est être dans Tordre et préparé 
pour recevoir et agir, 7863. La cein- 
ture des reins est le lien externe 
contenant toutes les choses de l'a- 
mour et de la foi procédant de l'a- 
mour; expliqué en peu de mots, 
9372. Le baudrier ou la ceinture est 
le lien commun pour que toutes 
choses tendent h une seule fin, et 
soient tenues dans un enchaîne- 
ment; illustré et montré, 9828. La 
ceinture des reins est le bien de l'é- 
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glise, qui renferme et contient en 
connexion les vrais; montré, 9828. 
La ceinture de Péphod est rattache 
externe, 9837. Le baudrier, h Vé- 
gard de la tunique, est le lien et la 
séparation d'avec les externes, 9966. 

Céleste (le) et Céleste, Cœleste 
et Cœlestis. Voir aussi Amour et 
Charité. Ce que c'est que le céleste 
et le spirituel, 1155, 1577. Le spiri- 
tuel vient du céleste, 1577. Le cé- 
leste est l'amour envers le Seigneur 
et à l'égard du prochain, 1826. Ce 
que c'est que les célestes intérieurs 
et les célestes extérieurs; puis aussi, 
ce que c'est que les célestes spiri- 
tuels, 1826. Le céleste spirituel et 
le céleste naturel se succèdent, 775, 
880, 1096; voir Influx. L'homme 
céleste est la ressemblance de Dieu, 
et fait le bien d'après l'amour, 51, 
52, 1013. L'homme céleste est le 
septième jour, 8/» a 87. Quel est 
l'homme mort, quel est l'homme 
spirituel, quel est l'homme céleste, 
81. Comment l'église céleste dans 
sa dernière postérité était dégéné- 
rée, 310; voir Église. Les anges 
célestes n'énoncent pas même les 
choses qui appartiennent à la foi, 
parce qu'ils perçoivent que telle 
chose est de telle manière, 202, 337. 
Il y a un parallélisme entre le Sei- 
gneur et l'homme quant aux choses 
célestes, 1831, et non quant aux 
spirituelles, 1832. Ce que c'est que 
le céleste, et ce que c'est que le spi- 
rituel, 2068, 2186. Ce que c'est que 
le bien céleste, et ce que c'est que 
le bien spirituel, 2227. Ce que c'est 
que le céleste vrai, et ce que c'est 
que le spirituel vrai, 2069. Le cé- 
leste vrai a influé du Seigneur dans 
l'homme de la très-ancienne église, 
et le spirituel vrai dans celui de l'an- 
cienne église, 2069. Différence en- 
tre ceux qui sont célestes et ceux 



qui sont spirituels, 2088, 2669,2708, 
2715. Les célestes disent non ou oui, 
2715. Les célestes, d'après le bien 
même et le vrai même dans lesquels 
ils sont, peuvent voir des choses en 
nombre indéfini; mais les spirituels, 
parce qu'ils discutent si la chose 
est, ne peuvent venir au premier 
terme de la lumière des célestes; 
exemples, 2718. Le Seigneur est 
venu dans le monde pour sauver 
les spirituels; pour les célestes cela 
n'eût pas été nécessaire, 2661. Ceux 
qui ont la conscience ne jurent 
point, ni à plus forte raison ceux 
qui ont la perception; c'est pour- 
quoi il a été défendu par le Sei- 
gneur de jurer, 2862; voir aussi 
Conscience et Perception. Le cé- 
leste est le bien qui influe du Sei- 
gneur, le spirituel est le vrai qui en 
procède, 3166. Qui sont ceux qui 
sont célestes, et qui sont ceux qui 
sont spirituels, 3235. L'église cé- 
leste et l'église spirituelle ont le bien 
et le vrai , mais avec différence, 
3260. Les célestes disent « telle 
chose est ainsi; » mais les spirituels 
raisonnent pour savoir si la chose 
est ainsi, 3266. Les spirituels sont 
les fils des concubines, 3266. Le 
spirituel est la lumière du vrai in- 
fluant du Seigneur dans le rationnel 
et dans le naturel, et le céleste est 
la flamme du bien procédant du Sei- 
gneur, 3376. La conversation des cé- 
lestes est entendue par les spirituels 
comme le battement du cœur, 3886. 
Dans le ciel il y a deux royaumes, 
le céleste et le spirituel, 3887; et 
les célestes sont dans l'amour, ainsi 
dans l'état de paix et d'innocence 
plus que les autres, 3887. Les cé- 
lestes appartiennent a la province 
du cœur, et les spirituels à la pro- 
vince des poumons, 3887. Les cé- 
lestes disent « telle chose est ainsi, « 
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et ne discutent pas au sujet du vrai 
comme les spirituels, 4448, ainsi 
était la très-ancienne église, 4448. 
Le vrai pour ceux de celte église 
était le bien de la charité, 4448. 
La très-ancienne église, l'ancienne 
église et l'église chrétienne, coïnci- 
dent quant aux internes, parce qu'ils 
font un, /|/|89. Mais le Seigneur in- 
fluait par le chemin interne ou an- 
térieur chez les hommes de la très- 
ancienne église, et par le chemin 
externe ou postérieur chez les hom- 
mes de l'ancienne église et de l'é- 
glise chrétienne; illustré, 4489, 
6493. L'homme de la très-ancienne 
église a été d'un tout autre et tout 
différent génie que l'homme de l'an- 
cienne église, 4493. L'homme de la 
très-ancienne église n'avait pas les 
externes du culte, et ne pouvait pas 
les recevoir, à moins que les inter- 
nes ne lui fussent fermés, 4493. Le 
céleste est ce qui appartient au bien, 
et le spirituel ce qui appartient au 
vrai, et il est nécessaire de se servir 
de ces termes, 4585. Le spirituel du 
céleste est pour intermédiaire en- 
tre l'homme externe ou naturel et 
l'homme interne ou rationnel, 4585, 
4592, 4594. Le Seigneur seul est né 
homme spirituel céleste, 4592,4594. 
Les célestes constituent la tête, les 
spirituels le corps, et les naturels les 
pieds, et ils se suivent ainsi et in- 
fluent l'un dans l'autre, 4938,4939. 
Le spirituel et le céleste se disent 
du naturel et du rationnel, 4980. 
De la régénération de l'homme de 
l'église céleste quant aux volontai- 
res, et de l'homme de l'église spiri- 
tuelle quant aux intellectuels, 51 13. 
Dans le Seigneur le céleste du spi- 
rituel, qui est représenté par Jo- 
seph, a été ce bien du vrai dans le- 
quel est le divin, 5307, et qui ne 
peut pas être saisi, 5331, 5332. He- 
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garder en arrière, c'est aller du bien, 
dans lequel sont les célestes, vers 
les doctrinaux de la foi, et ainsi 
abandonner le bien; montré, 5895,/". 
5897, près de la fin. Le royaume cé- 
leste et le royaume spirituel sont 
conjoints par la charité à l'égard du - 
prochain, parce que celle-ci est l'ex- 
terne du royaume céleste et l'in- 
terne du royaume spirituel, 5922. 
Le vrai de l'homme céleste est le 
bien de la charité, et ce bien est ap- 
pelé le vrai du bien, 6295. Quand 
les mauvais esprits viennent vers un 
ange ils s'enfuient, parce qu'ils n'en 
supportent pasla sphère,6355,6369, 
6370. Lesspiriluelssont lenusen or- 
dre par le Seigneur médiatement et 
aussi immédiatement, 6366. Par le 
Seigneur l'ordre existe même dans 
l'enfer, et cela au moyen des célestes, 
6370. Avant l'avènement du Sei- 
gneur il y avait un tran>flux divin 
par le royaume céleste, et alors le 
pouvoir était à ce royaume, 6371, 
6372. L'humain divin se présentait 
alors par ce royaume, ibid. IMais 
comme ce royaume était faible et 
sans ordre, voilà pourquoi le Sei- 
gneur est venu dans le monde, 6373. 
Les célestes ont d'après le bien les 
forces innées, parce qu'ils sont dans 
la partie volontaire, 6367. Les an- 
ges célestes ne continuent point les 
vrais, ils disent seulement oui ou 
non, 9166. Les célestes ont été re- 
présentés dans leur ordre par le 
pain, les gâteaux et les beignets des 
azymes, 9992. Le divin vrai reçu 
par les anges dans le royaume cé- 
leste est appelé bien céleste, 9995. 
Le céleste est reçu dans le volon- 
taire, et le spirituel dans l'intellec- 
tuel, 9995. Le céleste, le spirituel et 
le naturel se suivent par suite en or- 
dre ; illustré, 9992; illustré aussi d'a- 
près les cieux et d'après l'homme'. 
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10005, 10017. Le bien céleste est 
formé par les vrais, en ordre à par- 
tir des extrêmes; sur ce procédé, 
10252, 10266. Le Seigneur seul a 
été céleste homme, 1634 et 1545. 
Il en est peu qui puissent devenir 
hommes célestes, parce qu'il en est 
peu chez qui il y ait encore quelque 
chose d'intègre dans la partie vo- 
lontaire, 6296. Les hommes célestes 
ont la perception, parce qu'ils ont 
été remplis d'esprit de sagesse par le 
Seigneur, 9818. Les anges célestes 
ne pensent pas d'après la foi comme 
les anges spirituels, 9818. L'homme 
devient céleste quand le degré cé- 
leste est ouvert en lui; voir la Sa- 
gesse Angélique sdr le Divin 
Amour, N" 345. Par oindre l'arche 
du témoignage il est signifié revê- 
tir la représentation du divin du 
Seigneur dans le bien céleste qui 
appartient au ciel intime, 10269. 
Les pains sont le bien rélesle, et la 
table est le bien spirituel, 9545, 
9684, 9685, 10270. Le divin du 
culte d'après le bien céleste se fait, 
non par des prières, mais par des 
vrais parlant du cœur, 10295. Les 
six jours qui précèdent le sabbath 
sont les combats qui préparent au 
mariage céleste, 10360. Le mariage 
céleste est la conjonction du vrai et 
du bien chez l'homme, 10367. Les 
célestes et les spirituels sont dans 
l'interne de la Parole, de l'église et 
du culte, 10547. La lumière natu- 
relle séparée de la lumière céleste 
est une pure obscurité, 10551. 

Cendre, Cinis. La suie de four- 
naise signifie les faux des cupidités, 
7519, 7520. La cendre est le faux pro- 
venant du mal des cupidités, 7520. 
La cendre (le l'autel signifie les cho- 
ses qui doivent être écartées après les 
usages, afin qu'elles ne fassent pas 
obstacle aux autres; montré, 9723. 



Cène, Cœna. Ce que signifie le 
pain dans la sainte cène, 2165, 2177. 
Ce que signifie manger dans la sainte 
cène, 2187, 2343. Ce que c'e9t que 
le corps; c'est le divin humain et le 
saint procédant du Seigneur, ainsi 
l'amour lui-même, 2343, 2359. 
C'est le culte externe dans lequel 
est la plus grande partie du genre 
humain, 2165, 2177. Le pain dans 
la sainte cène signifie le Seigneur, 
et par suite son amour, et le réci- 
proque de l'homme, tout bien et 
tout vrai, et en général l'amour et 
la charité, 4211 ; voir dans la Noo- 
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céleste l'art, sur la sainte cène. Et 
ainsi un moyen qui unit l'homme 
avec le Seigneur, 4211, 4217, 4735. 
La Minchah est le bien céleste, la 
libation est le bien spirituel, de 
même que le pain et le vin dans la 
sainte cène, 4581. Le corps est le 
bien de l'amour; illustré et montré, 
6135. Le saint par l'interne influe, 
à leur insu, chez ceux qui reçoivent 
saintement la sainte cène, 6789. 
La chair est le divin bien du divin 
humain du Seigneur, et le récipro- 
que de l'homme, et le sang est le 
divin vrai du divin bien, qui pro- 
cède du divin humain du Seigneur, 
7850. Sans le sens interne on ne 
peut jamais savoir pourquoi la sainte 
cène a été instituée, ni ce qui est 
signifié par la chair, le corps, le 
pain, 8682, f. % puis 9003, f. Le 
sang dans la sainte scène est le di- 
vin vrai procédant du Seigneur, et 
la chair est le divin bien procédant 
du Seigneur; montré, 9127. D'après 
la providence du Seigneur il est ar- 
rivé que dans la religion catholique 
le vulgaire, dans la sainte cène, re- 
çoit seulement le pain, et que le 
prêtre boit le vin, parce qu'on adore 
les externes, 10040. Doctrine sur la 
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sainte cène, 10519 à 10522. Mais il 
faut qu'on sache ce que le corps, le 
sang, le pain et le vin, et leur man- 
ducation, signifient dans le sens in- 
terne, 10520. Ce que chacune de 
ces choses signifie ; les anges ne 
les perçoivent pas autrement, et de 
là vient la conjonction, 10521. Ainsi 
la conjonction se fait, par le hien 
de l'amour et le bien de la foi, seu- 
lement chez ceux qui sont dans le 
bien de l'amour et de la foi envers 
le Seigneur d'après le. Seigneur, 
10522. La sainte cène est le sceau 
de cette conjonction, 10522, à la fin. 

Ce.nt, Ccntum, signifie la môme 
chose que dix, 1988. Ce que c'est 
que cent, 2G36. C'est aussi beau- 
coup, 4/jOO. Cent dix années; ce que 
cela signifie, 6582, 659/». C'est le 
plein, 9745. Cent quatre-vingts an- 
nées; ce que cela signifie, 4617. 

Centre, CYnfrM/M. Voir Milieu. 
Le Seigneur est le centre commun, 
et chacun est un centre d'influx par 
la forme céleste, 3633. Du centre 
où il fait la purification, le Seigneur 
met en ordre les choses qui sont 
désordonnées et tumultueuses dans 
les périphéries, 5396. Les choses 
qui sont directement sous l'intui- 
tion sont dans le milieu, de même 
que celles qui sont directement sous 
la vue externe, et ces choses sont 
claires et délectables, 6068. 

Cep, Vitis. Voir Vigne, Vin et 
Raisin. La vigne et le cep concer- 
nent l'église spirituelle, 1069. Le 
cep est l'intellectuel de l'église spi- 
rituelle; montré, 5113. Le cep est 
l'église spirituelle externe, 6375; 
et îe cep excellent est l'église spiri- 
tuelle interne, 6376. Le cep est le 
bien de l'église spirituelle, et l'oli- 
vier le hien de l'église céleste ; mon- 
tré, 9277. 

Cerbère, Ccrbcrus. Voir CniEN. 
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Cercle, Circulus. 11 y a un cercle 
allant de l'ouïe et de la vue dans la 
volonté, et de la volonté dans l'ef- 
fort et dans l'acte ; de même, allant 
de la mémoire par le même chemin, 
4247. Le procédé de la régénération 
de l'homme, et de la glorification 
de l'humain du Seigneur, est décrit 
et illustré par le cercle de la vie 
chez l'homme, 10057. 

Cerveau, Ccrc-briim. Opération 
du ciel dans le cerveau, observée; 
la partie gauche du cerveau est pour 
les rationnels ou intellectuels, 3884. 
Du très-grand homme, et de la cor- 
respondance avec le cerveau et le 
cervelet, 4039 à 4055. Toutes cho- 
ses dans le cerveau sont selon la 
forme céleste, 4040 à 4042. Selon 
celte forme sont les gyrations et les 
circonvolutions dans le cerveau, 
4041. Cela est la cause pour laquelle 
par l'homme seul il y a descente 
des deux dans le monde, et ascen- 
sion du monde dans les cieux, 4042. 
Dans les cieux il y a des cieux et 
des sociétés qui ont leur rapport 
avec le cerveau et le cervelet dans 
le commun et dans la partie. 4045. 
Quels sont ceux qui ont leur rapport 
avec la dur e- mère, 4046. Quels sont 
ceux qui ont leur rapport avec la 
pie-mère, 4047. Quels sont ceux 
qui ont leur rapport avec les sinus 
et le sinus longitudinal, 4048. Quels 
sont ceux qui ont leur rapport avec 
les ventricules, 4049. Quels sont 
ceux qui ont leur rapport avec l'en- 
tonnoire; d'après les représenta- 
tions, 4050. Quels sont ceux qui 
ont leur rapport avec l'isthme et les 
amas de glandes, 4051. Ceux qui 
sont dans la volonté du bien et par 
suite dans la volonté du vrai ont 
pour rapport les substances corti- 
cales, et ceux qui sont dans l'en- 
tendement du bien et du vrai et par 
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suite dans leur affection oui pour 
rapport les fibres, 4052. La partie 
droite du cerveau est pour ceux qui 
sont dans la volonté du bien, et la 
partie gauche pour ceux qui sont 
dans l'entendement du vrai, 4052. 
De. même que dans le ciel il y a la 
sphère des fins, de même aussi dans 
le cerveau ; il y a aussi des sociétés 
qui n'ont pour fin que les voluptés 
de l'amitié, 4054. Comment les fi- 
bres du cervelet et du cerveau se sont 
transportées quant à la face,4326.De 
ceux qui ont pour rapport les visco- ] 
silés excrémentiliclles du cerveau; 
ils entrent dans les chambres du 
cerveau jusque dans la moelle épi- 
nière, et ils introduisent les folies 
et la mort; d'après l'expérience, 
5717; quels ils sont, el d'où ils 
viennent, 5717. Ceux qui ont pour 
rapport la pituilé épaisse du cer- 
veau, 5718; voir Maladie, Des 
viscositésdu cerveau dans lesquelles 
il y a quelque vital; les conscien- 
cieux ont pour rapport ces visco- 
sités, 5724. La partie gauche du 
cerveau est pour les vrais el les 
faux, et la partie droite pour le bien 
el le mal, 5725. Les habitants de 
Mars ont pour rapport le milieu en- 
tre le cerveau et le cervelet, 7480, 
7481; les habitants qui aiment les 
connaissances, el non la vie selon 
ces connaissances, ont pour rapport 
la membrane intérieure du crâne, ! 
cl ceux qui s'accoulumenl à parler 
sans l'affection, et à tirer vers eux 
les pensées et à les soustraire aux 
autres,ont pour rapport celle mem- 
brane devenue osseuse, 7748. 

Cétacés, Cclus. Le célacée si- 
gnifie les communs des scientifi- 
ques, 42. La baleine est le scienti- 
, ftquc dans le commun, et les scien- 
tifiques faux ; monlré, 7293. 

ChaInes, ChaInettes, CaUnœ, 
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CuU-Hutct. Ce sont des choses en 
cohérence; monlré, 9852, 9879. 

Chair, Caro. Voir aussi Coups, 
Pain, Vin. La chair est le propre 
vivifié, 148, 149, 780. C'est en gé- 
néral tout homme, en particulier 
l'homme corporel, 574, 1050. C'est 
le volontaire de l'homme, par con- 
séquent la convoitise. 999. Les très- 
anciens ne mangeaient pas de chair, 
1 902. « Mon os et ma chair, «signifie 
leschoscs conjointes quant aux vrais 
el quant aux biens, 3812. La chair 
dans le sens suprême est le propre 
du divin humain du Seigneur, ou 
le divin bien ; dans le sens respectif, 
c'est le propre volontaire de l'hom- 
me, c'est-à-dire, le mal, 3813. La 
chair est aussi le bien du vrai, 6968. 
La chair est le divin bien du divin 
amour, qui procède du divin hu- 
main du Seigneur, et le réciproque 
de l'homme, 7850. La chair esl le 
propre de l'homme, par suite le mal, 
la volupté, la convoitise; montré, 
8409. La chair de la caille, ou du 
volatile, est le bien de l'homme ex- 
terne ou naturel, ou le plaisir de cel 
homme, 8431. La chair esl le divin 
bien cl le sang le divin vrai dans la 
sainte cène, parce que c'est la chair 
et le sang du Seigneur; montré, 
9127. La chair du sacrifice esl le mal 
de l'amour; illustré, 10035; néan- 
moins elle représentait le saint dans 
les externes, quand elle était man- 
gée; illustré, 10040. La chair du sa- 
crifice en particulier représentait le 
bien spirituel; les minchahs, qui 
étaient des pains, et les gâteaux, re- 
présentaient le biencélesle.10079,/; 
La chair, quand il s'agit de l'homme, 
est le propre de l'homme; montré, 
10283. La chair, quand il s'agit du 
Seigneur, est le divin bien du divin 
amour ; monlré, ibid «Toule chair,» 
c'est toul homme; illustré el mon- 
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Iré, ibid. f. L'esprit esl la vie venant 
du Seigneur, et la chair la vie ve- 
nant de l'homme; montré, 10283. 

Chaldée, CJuilcUm. Ce que c'est 
que Ur des Chaldéens, 1368, 1816. 
La Chaldée est le culte dans lequel 
est le faux, 1368. Babel esl la pro- 
fanation du bien, et la Chaldée la 
profanation du vrai, 1368. 

Chaleur. Calor. Voir Feu et 
Flamme. Les faucheurs demandent 
de la chaleur aux autres, mais en 
vain; c'est pourquoi, ils en acquiè- 
rent eux-mêmes en fauchant, 1111. 
Ceux qui ont mis leurs délices dans 
la Parole, ont de la chaleur selon 
leurs délices, 1773. Les méchants 
aussi peuvent produire de la cha- 
leur, mais une chaleur qui est ex- 
crémonlitielle, 1773. De l'amour 
vient la chaleur, et l'amour est la 
chaleur spirituelle, mais tel est l'a- 
mour, telle est la chaleur, 2146. Il 
y a de la chaleur dans la demeure 
où sont celle* qui ont été lascives, 
sans avoir éteint en elles le désir 
d'avoir des enfants, 2757. hc même 
que les lumières sont de deux ori- 
gines, de même les chaleurs vien- 
nent de deux sources ou de deux 
soleils, 3338. Les chaleurs dans le 
ciel sont des amours et des affec- 
tions, 3338, et elles sont comme des 
amours et des affections d'après 
l'influx de la vie du Seigneur, 3.'J38. 
Dans les enfers il y a aussi une cha- 
leur, mais comme celle d'un bain 
fétide, 3340; voir Froid. Les anges 
sont dans h lumière et dans la cha- 
leur, et plus ils y sont, plus ils sonl 
dans l'intelligence et dans la sa- 
gesse, parce qu'ils sont plus près 
du Seigneur, 3339. Le Seigneur est 
le soleil du ciel, et par suite la lu- 
mière dans laquelle esl l'intelli- 
gence, et la chaleur dans laquelle 
est l'amour; et de là viennent les 
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correspondances, 3636, 3643. Le 
ciel esl dans la lumière et dans la 
chaleur, et l'enfer dans l'obscurité 
el dans le froid, 3643. S'échauffer, 
c'est venir jusqu'à l'ardeur de l'af- 
fection, 4018; puis, l'effet, 4019. Il 
y a deux origines de la chaleur ou 
du feu, l'une vient du soleil du 
monde, et l'autre du soleil du ciel, 
et ce feu-ci est entendu dans la 
Parole, et esl l'amour dans l'un el 
dans l'autre sens, 5215: voir aussi 
Fbd ; Flamme. Ia lumière spiri- 
tuelle el la chaleur spirituelle font 
la vie de l'homme; illustré, 6032. 
De même que la chose se passe au 
sujet des degrés de lumière chez 
l'homme, de même elle se passe au 
sujet des degrés de chaleur chez 
lui, 6314. La chaleur vitale est l'a- 
mour, 6314. Chaleur modérée dans 
Mercure; la chaleur dépend de la 
hauteur el de la densité de l'atmo- 
sphère aérienne, et de l'incidence 
droile ou oblique des rayons du so- 
leil, el non de la proximité, 7177. 
Sur la chaleur vitale, voir aussi 
Feu. «S'échauffait le soleil, «signifie 
que la convoitise s'accroissait, 8487. 

Chaleur, Eslus. Voir Feu. 

Cham, Cham. C'est la foi séparée 
d'avec la charité, 1062, 1063. C'est 
l'église corrompue, 1076. Ce que si- 
gnifie, en outre, Cham. 1140, 1141, 
1162. Quelle différence il y a entre 
Caïn et Cham, 1179. Ceux qui ont 
séparé la foi d'avec la charité se jet- 
tent dans les faux et dans les maux, 
el cela a été représenté par Caîn 
qui tua Abel,par Cham et Chanaan, 
par Ituben, el par les Égyptiens, en 
ce que leurs premiers-nés onl été 
tués, 3325. 

Chambellan de Pharaon. Cubi- 
cularius Phuraonis, signifie les in- 
térieurs des scientifiques, 4789. 
4965. 



Digitized by Google 



s 



CH 

Chambre, Cornera. D'une cham- 
bre ténébreuse où des fourbes sont 
dans l'obscurité, et machinent des 
fourberies, 949. 

Chambre, Conclu vc. VoirW A ison. 

Chambre à coucher, Cubiculum. 
Voir Maison. 

Chameau, Camctus. Les cha- 
meaux sont les scientifiques com- 
muns dans l'homme naturel; mon- 
tré. 3048, 3071. Comme le* cha- 
meaux sont les scientifiques com- 
muns ils sont aussi les choses qui 
sont dans le naturel de l'homme, 
lesquelles servent à l'homme spiri- 
tuel, 3143, 3145. La paille du cha- 
meau, ce sont les scientifiques vrais, 
3114, 4156. 

Chamor, Chamor. Les fils de cha- 
mor, père de Schéchem, c'est l'ori- 
gine du vrai intérieur par une sou- 
che divine, 4399, 4454. Chamor le 
Chivéen, père de Schéchem, c'est le 
vrai intérieur provenant des an- 
ciens, 4431. C'est le bien de l'église 
chez les anciens, 4447. Chamor est 
la vie, et Schéchem la doclrine, 
4472. Chamor et Schéchem tués, 
parce qu'ils s'approchaient vers les 
externes, 4493, f. 

Champ, Agcr. C'est la doclrine, 
et quelle doctrine, 368. C'est l'église 
quant au bien, 2971. Ce que c'est 
que méditer dans le champ; c'est 
penser dans le bien, 3196. « Homme 
de champ, »» c'est le bien de la vie 
d'après les doctrinaux, 3310. Ce qui 
est signifié par la semence dans qna» 
tre espèces de terre ou d'humus, 
dans la parabole, 3310. Revenir du 
champ, c'est l'étude du bien de 
la vie, 3317. Le champ, c'est un bon 
humus, 3500. Aller dans le champ 
pour chasser, c'est l'effort de l'af- 
fection du bien pour acquérir le 
vrai, 3508. Le champ est l'église, 
3766, 7502. Le champ est la reli- 
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giosilé, 4440, 4443. Quand la mai- 
son est le bien céleste, le champ est 
le bien spirituel; et quand la maison 
est le bien spirituel, le champ est le 
vrai spirituel, 4982. La semence du 
champ est la nutrition du mental, 
6158. Les champs sont encore les 
extérieurs, quand ils sont placés 
près des cours et des maisons, 
7407. L'herbe du champ est le vrai 
de l'église; montré, 7571. Le champ 
est l'église quant au bien, ou le bien 
de l'église; et la vigne est le vrai de 
l'église, 9139. « Dans le champ d'un 
autre, » c'est le bien, mais non dans 
la même famille, 9141. Le champ, 
c'est tout le genre humain, quant à 
la réception du vrai dans le bien, par 
conséquent aussi l'église et l'homme 
de l'église, et le bien chez lui; mon- 
tré, 9295. 

Chandelier, Gandelabrutn. Re- 
présentatif formé dans le ciel, 552. 
C'est le ciel spirituel, et la lampe est 
la foi, et aussi l'intelligence du vrai 
et la sagesse du bien, qui procèdent 
; du Soigneur seul: montré, 9548. 
! Certaines parties du chandelier si- 
} gnifient les spirituels, 9551. Les ti- 
ges du chandelier sont les vrais d'a- 
près le bien, 9555, 9558, 9561. Di- 
: verses choses du chandelier, comme 
j les moucheltes et les écumoires, si- 
gnifient les purificatoires et les éva- 
cuatoires dans le naturel, 9572. Le 
chandelier représente le Seigneur 
comme lune, 9684. 

Chanoch, (Ênoc) Chanoch. Ce 
que c'est, 401. Ce sont ceux qui 
avaient recueilli les représentatifs 
et les significatifs de l'église très- 
ancienne au moyen des hommes 
perceptifs de cette église, 519, 521, 
2896. 

CHANT, Canlus. Voir Cantique. 
Par le chant sont signifies les spiri- 
tuels de la foi, comme par les ins- 
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tiumenta à cordes, 418, 419, 420. 
chant entendu, venant d'anges qui 
appartenaient à la province des 
poumons, 3893. 

CiiAn, Currus. ce que c'est que 
le char de feu d'Klie, '2762. C'est la 
doctrine; montré, 5321. Les cha- 
riots de PKgyplc sont les doctrinaux 
des scientifiques, 5945. lies chevaux 
de Pharaon ou des Égyptiens sont 
les scientifiques d'après l'intellec- 
tuel perverti, les cavaliers sont les 
raisonnements faux qui en provien- 
nent, les chars sont les doctrinaux 
du faux, les armées sont les faux, 
8146, 81 48. Les chars pour trans- 
porter et les chars pour combattre 
sont les doctrinaux dans l'un cl dans 
l'autre sens; mais ceux-ci disposés 
aux combats, et cela d'après les re- 
présentatifs dans l'autre vie, 8215. 
Ce que signifient les roues: voir 
Houk. 

i\HAKkV,'Charan. Ce que c'est, 
L'i30. Lnban a Charan, c'est l'af- 
fection du bien externe ou corporel, 
proprement le bien collatéral d'une 
souche communc,3612. C'est le bien 
externe, 3891. 

Chardon, Curdnus. Voir Kpine. 

Chariots, Véhicula. Voir Char. 

Charité, Gliaritas. Voir aussi 
Amour. Ce que c'est que la charité, 
615. l.'amour est la ressemblance 
de Dieu, et la charité est l'image de 
Dieu, 1013. Klle est le frère de la 
foi, 367. La charité est au-dessus 
de la foi, et non vice vertâ, 363, 
364. 11 n'y a aucune foi là où il n'y 
a pas la charité, 654, 1162, 1176. 
L'église serait une, si dans toutes il 
y avait la charité, quoique les cultes 
et les doctrinaux soient différents, 
1285, 1316. Ce qui fait l'église, c'est 
la charité, et non le doctrinal de la 
Toi, 809, 1798, 1799, 1834, 1844. 
Ceux qui sont de l'église externe 
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ont l'interne dans le culte, s'ils ont 
la charité, 1100; voir Interne et 
Cclte. il y a église spirituelle d'a- 
près la charité, et non parce qu'on 
dit avoir la foi, 916. ta charité sauve, 
et non la foi sans la charité, 379, 
389. Ceux qui placent dans la foi 
l'essentiel du salut, ne font pas 
même attention aux choses que le 
Seigneur a dites tant de fois sur la 
charité ou l'amour, ou ils ne les 
voient pas, 1017, 2371; voir Foi. 
D'après la charité on peut, à l'égard 
de chacun, connaître s'il a l'interne 
du culte, 1102, /"., 1151, 1153. Par 
la foi on reçoit la charité, 393; voir 
Foi. Les accroissements du bien et 
du vrai sont selon la charité, 1016. 
Chez celui qui doit être régénéré, la 
semence ne peut être enracinée que 
dans le bien de la charité, 880. Au- 
cun homme non doué de charité n'a 
été régénéré, 989. La lueur du ré- 
généré vient de la charité et non de 
la foi, 854. La sagesse, l'intelligence 
et la science, sont les fils de la cha- 
rité, 1226. La présence du Seigneur 
est selon l'état de l'amour et de la 
charité, 90/j. Tous les préceptes du 
Décalogueet toutes les choses de la 
foi viennent de la charité, 1798. 
Ceux qui sont dans la charité ont la 
loi inscrite en eux, et sont partout 
reçus citoyens sur la terre comme 
dans les deux, 1121. Dans le ciel 
tous sont considérés d'après la cha- 
rité, et par suite d'après la foi, 1258. 
Les états agréables de la charité re- 
viennent dans l'autre vie, 823. La 
vie angélique consiste dans l'usage 
et dans les bonnes œuvres de la 
charité, 454. Les anges sont de» 
formes de la charité, 553. Ceux qui 
par obéissance exercent la charité 
sont régénérés dans l'autre vie, 
989, f. Expérience vue, que ceux 
qui ont la charité viennent immé- 
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diatenient dans le Ciel, 318. Le fruit 
de la foi esl la bonneœuvre. la bonne 
œuvre est la charité, la charité est 
l'amour envers le Seigneur, rel 
amour esl le Seigneur, 161, 1873. 
La l'arole est vivifiée selon les états 
de la charité et de l'innocence de 
chacun, 1776. Odeurs agréables de 
la charité et de la foi, 1519. L'église 
par le laps du temps se retire de la 
charité, 1327, 1834, 1835. Dans les 
derniers temps il n'y a aucune foi, 
parce qu'alors il n'y a aucune cha- 
rité, 1843. Ceux qui sont sans cha- 
rité ne pensent que mal de l'homme; 
ils remarquent ses maux et non les 
biens, 1079, 1080, 1088. Ceux qui 
séparent la foi d'avec la charité 
n'ont aucune conscience, 1076, 
1077. Les formes de la haine et 
celles de la charité ne peuvent être 
ensemble, 1860. Il ne faut pas vio- 
ler lé divin humain et le saint pro- 
cédant du Seigneur, ni violer le 
bien de la charité; qui sont ceux 
qui violent? 2359. Du Seigneur pro- 
cède tout amour, toute charité et 
toute miséricorde, et aussi tout bien 
et tout vrai, 2751. Toute béatitude 
consiste dans le bien et le vrai, les- 
quels ne peuvent influer que du Sei- 
gneur, comme chacun peut le. voir 
par la lumière de la raison, 2363. 
Si la foi cogitative sauvait, tous se- 
raient introduits dans le ciel, 236/j. 
Ceux qui ne sont dans aucune cha- 
rité ne peuvent reconnaître le Sei- 
gneur; s'ils le confessent ouverte- 
ment, c'est l'externe qui fait cela, 
ou c'est par hypocrisie, 2354. Celui 
qui est dans l'amour envers le Sei- 
gneur ne peut qu'être dans l'amour 
a l'égard du prochain, 2227. Nul 
n'est sauvé par la foi, mais on est 
sauvé par la vie de la foi qui est la 
charité, 2228. Ce ne sont pas les 
vrais de la foi qui sanvent, mais ce 



sont les biens de la charité dans les 
vrais de la foi, 2261. La foi ne peut 
pas être reçue par d'autres que par 
ceux qui sont dans le bien, 2343. 
La foi ne peut jamais exister que 
dans sa-vie, c'est-à-dire, dans l'a- 
mour et dans la charité; montré par 
des exemples, 2343, 2349. Ceux 
qui regardent vers les doctrinaux et 
non vers la vie ne pensent pas* à 
l'âme ou a la vie après la mort, et 
vice versa, 2454. Les doctrinaux 
peuvent être regardés d'après l'a- 
mour et la charité, et non vice 
vcrsrf, 2454. Regarder d'après la 
foi et non d'après l'amour et la cha- 
rité, c'est regarder derrière soi et 
se retourner en arrière, 2454. Ceux 
qui sont dans le bien de la charité 
reçoivent les vrais de la foi dans 
l'autre vie; voir Nations. Il y a le 
doctrinal de la charité, et il y a le 
doctrinal de la foi; le doctrinal de 
la foi est aujourd'hui oblitéré; dans 
l'ancienne église on était dans le 
doctrinal de la charité, et d'après 
ce doctrinal on savait ce que c'était 
que le prochain, ce que c'était que 
les pauvres, les orphelins, les veu- 
ves, etc., 2417; dans quelle igno- 
rance du vrai sont ceux qui ne sont 
dans aucun doctrinal de la cha- 
rité, 2435, L'église serait une, si 
tous étaient dans la charité; telle 
était l'église ancienne, 2385. Les 
doctrinaux de la foi ne font rien, 
s'ils n'ont pas la charité, parce que 
ces doctrinaux la considèrent com- 
me fin, 2049, 2116. L'intelligence et 
la sagesse croissent immensément 
dans l'autre vie chez ceux qui sont 
dans la charité, 1941. Quand l'hom- 
me est régénéré, le Seigneur va au- 
devant des vrais et les remplit du 
bien de la charité, 2063. Comment 
le bien est implanté dans la charité 
quand l'homme est régénéré, 2190. 
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liaison pour laquelle on a séparé lu 
loi d'avec la charité et on a dit que 
la foi sauvait, 2231. La foi séparée 
est une lumière d'hiver, et la foi 
d'après la charité est une lumière 
de printemps, 2231. La vraie cha- 
rité est sans aucune chose méri- 
toire, 2027,/;, 2371, 2400. Ceux qui 
séparent la foi d'avec la charité font 
la eharilé méritoire dans l'autre vie, 
2371. Quels sont ceux qui sont dans 
le bien de la charité, et ceux qui ne 
sont pas d;ms le bien de la charité, 
2380. Quelques-uns croient ne pas 
être dans le bien de la charité, tan- 
dis qu'ils y sont, et quelques-uns 
croient y être, tandis qu'ils n'y sont 
pas; raison de cela, 2380. Qui sont 
ceux qui sont dans l'affection du 
bien.etceux qui sont dans l'affection 
du vrai, 2422, 2629. Différence entre 
l'amour et la charité, 2023. Le pro- 
chain est celui qui est dans l'affec- 
tion du bien et du vrai, et le pro- 
chain dans le sens suprême est le 
Seigneur, 2625. Ce que c'est que le 
bien de l'enfance, le bien de l'igno- 
rance et le bien de l'intelligence, 
2280. Quel est l'amour mutuel, et 
quel est l'amour conjugal, 2738. 
L'amour mutuel vient de l'amour 
conjugal, 2733, 2737, 2738. Les 
adultères sont contre le bien de la 
charité et contre le Seigneur, 2761. 
On a controversé, au sujet de la pri- 
mogéniture, si elle appartient à la 
foi ou si elle appartient à la charité, 
2635. La vie du bien, c'est d'agir et 
de penser, et cela d'après le vouloir, 
ainsi d après la charité, 2662. On 
ne peut pas être admis dans le ciel 
par penser le bien et par être in- 
struit, à moins qu'il n'y ait vouloir 
le bien, 2601. Quels sont ceux qui 
sont dans le bien-naturel, et qui le 
souillent par des faux; V.oab et les 
fils d'Ammon les représentent. 
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2663. 2666, 2668. Il n'y a pas de 
charité réelle sans la foi, ni de foi 
réelle sans la charité, 2839. Chez 
ceux qui sont dans le bien de la cha- 
rité les faux ne se conjoignent pas, 
mais ils s'appliquent, 2863. Le libre 
céleste appartient à l'amour envers 
le Seigneur et à l'égard du pro- 
chain; voir Libre. Il y a une seule 
église, quoiqu'il y en ait plusieurs, 
quand l'amour envers le Seigneur 
et la charité à l'égard du probhain 
en sont l'essentiel, 2982. Il faut 
qu'il y ail innocence et charité pour 
que le vrai soit conjoint, 3111. Le 
bien n'est pas le bien, et n'est pas 
fructifié, avant que l'homme ait été 
régénéré, parce que auparavant 
l'aine elle-même n'est pas, dans le 
bien, 3186. La charité a l'égard du 
prochain est la vie selon les pré- 
ceptes du Seigneur, 3269. Celui qui 
vit dans la eharilé reçoit du Sei- 
gneur des vrais qui conviennent à 
son bien, 3267. L'église spirituelle 
est partout variée quant aux vrais, 
mais elle est une par la eharilé, 
3267. L'église n'est point église, si 
les vrais des doctrinaux ne se con- 
joignenl point au bien de la vie, 
3310. D'après divers raisonnements 
il semble que la foi soit antérieure 
à la charité, ou que le vrai soit su- 
périeur au bien, mais c'est uue illu- 
sion, 3326. Ceux qui ne sont pas 
dans -la charité, mais sont seule- 
ment dans la science des connais- 
sances de la foi, ne peuvent nulle- 
ment voir dans la Tarole les inté- 
rieurs qui traitent de l'amour et de 
la charité, 3616. Des doctrinaux de 
l'amour et de la charité chez les 
anciens, 3619, 3620 ; voir Doc- 
trinaux. Quoique les doctrinaux 
soient différents, il y aurait néan- 
moins une seule église, si chez tous . 
il y avait la charité. 3651, 3652. 
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Ceux qui font la foi l'essentiel, et 
non la charité, ne peuvent pas être 
dans le bien du vrai, ni par consé- 
quent dans le ciel, ou être conjoints 
au Seigneur et à ceux qui sont dans 
le bien de la charité, 3459. Ceux 
qui font le bien d'après la foi, et 
non d'après la charité, sont plus 
éloignés du Seigneur, 3463. La Pa- 
role est ouverte quand l'amour eu- 
vers le Seigneur et la charité à l'é- 
gard du prochain sont estimés pour 
principes, mais elle est fermée, 
quand c'est la foi, 3773, 3793. La 
charité qui se montre seulement 
dans la forme externe, et n'est point 
dans la forme interne, n'est pas la 
charité et ne doit pas être appelée 
charité; mais la charité même est 
dans la forme interne d'après l'affec- 
tion du bien, 377G. Les anges sont 
des formes de l'amour et de la cha- 
rité d'après le bien auquel a été con- 
joint le vrai, 3804. Les vrais de la 
foi ne sont rien sans le bien de la 
charité; illustré, 3849. La foi est 
l'externe de la charité, et la charité 
est l'interne de la foi, 3868. La foi 
sans la charité est quelque chose de 
corrompu, 3870. Savoir ou com- 
prendre le vrai, vouloir le vrai, et 
être affecté du vrai ou de la charité, 
ces choses se suivent dans la régéné- 
ration, et sont ensuite contenues en 
ordre dans la charité, 3876,3877. La 
charité est saus rétribution et d'a- 
près l'affection, 3887. Ceux qui sont 
dans le plaisir du mal et du faux ne 
savent rien du plaisir des affections 
du bien et du vrai, ou du plaisir de 
la charité, 3938; voir Plaisir. 
L'homme d'après lui-môme peut 
savoir plusieurs choses, dont il est 
parlé, 3957; par exemple, que l'a- 
mour envers Dieu et la charité à 
l'égard du prochain font l'homme, 
et font In vie. etc., 3957. (I n'y a 



aucune salvalion, si faire le bien n'a 
pas été conjoint avec vouloir le bien 
et penser le bien, c'est-à-dire, si 
l'homme externe n'a pas été con- 
joint avec l'homme interne, 3987. 
Tous les vrais regardent l'amour et 
la charité comme leur principe et 
leur fin, et ils doivent y être im- 
plantés, 4353. Les vrais de la foi ne 
peuvent être acceptés, avant qu'ils 
puissent être conjoints au bien, le- 
quel est chez ceux qui sont dans le 
bien de lacharilé et de l'amour; illus- 
tré, 4368. Les anges sont des formes 
de l'amour et de la charité, 4735. 
Ce que c'est que lacharilé à l'égard 
du prochain, d'après l'exemple d'un 
juge qui punit un malfaiteur par 
zèle, 4730. Les simples savent ce 
que c'est que la charité, et ils le re- 
connaissent, mais non ce que c'est 
que la foi séparée, 4741, 4754. Il 
n'y a aucune église là où la charité 
n'est pas reconnue pour l'essentiel 
de l'église, ainsi que fait la foi sé- 
parée; illustré, 4760. Ceux qui sont 
dans l'amour de soi, et ceux qui 
sont dans la foi séparée, ne peuvent 
pas savoir ce que c'est que le ciel, 
ni plusieurs autres choses, ni savoir 
que le ciel consiste dans l'amour 
envers le Seigneur et dans la cha- 
rité a- l'égard du prochain, 4776. 
Les doctrinaux de l'ancienne église 
étaient les doctrinaux de la charité, 
et leurs connaissances et leurs scien- 
tifiques consistaient tt savoir ce que 
représentaient les rites de l'église, 
et en outre ce que représentaient 
les autres choses dans le monde, 
4844. L'interne de l'église est In 
chnrité à l'égard du prochain dans 
le vouloir et par le vouloir dans le 
faire, et par suite la foi dans le per- 
cevoir, 4899. Doctrinaux de la cha- 
rité; voir Doctrine. La charité a 
l'égard du prochain est l'affection 
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du bien et du vrai, et la reconnais- 
sance que l'on n'est que mal et faux; 
ceci est contenu dans le sens interne 
des paroles du Seigneur dans Malt. 
XXV. 35, V 4956. Il n'y a pas 
église d'après les vrais seuls de la 
foi, mais il y a église où est la cha- 
rité, 5826. Si l'homme vit dans le 
bien de la charité, il viendra dans 
toute sagesse dans l'autre vie, 5859. 
Le royaume céleste et le royaume 
spirituel sont conjoints par la cha- 
rité a l'égard du prochain, parce 
que la charité est l'externe du 
royaume céleste et l'interne du 
royaume spirituel, 5922. Que de 
bien dans l'église si la charité est au 
premier rang, et la foi au second 1 
illustré, 6269. Que de mal, si la foi 
est au premier rang, et la charité 
au second! 6272. D'après la seule 
lueur rationnelle, on peut voir que 
le bien est au premier rang, et le 
vrai au second, 6273. Le bien est 
au premier rang en actualité, et le 
vrai en apparence; voir Régénéra- 
tion et Vrai. Ceux qui font le bien 
d'après le vrai, et non encore d'a- 
près le bien, sont dans le dernier 
du royaume du Seigneur, 6396. 
Ceux qui font le bien d'après le 
vrai, cl non encore d'après le bien, 
ne font pas des œuvres du vrai, ni à 
plus forle raison des œuvres du 
bien, 6605. Ils introduisent le dés- 
ordre dans la volonté, parce que les 
intérieurs sont presque fermés, 
6406. il faut faire le bien sans ré- 
munération, 6388 à 6393; voir \\é- 
ritk. L'amour mutuel se dit de l'ex- 
terne do royaume céleste, et la cha- 
rité à. l'égard du prochain se dit de 
l'interne du royaume spirituel, 
6435. Quand les anges communi- 
quent leur bien a un autre, au point 
de vouloir tout donner, alors il in- 
flue plus de bien avec accroissc- 
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ment, 6478; mais cela est dissipé, 
quand ils pensent à la rémunéra- 
tion, 6478. Le Seigneur est présent 
dans le bien de la charité, 6495. De 
la doctrine de la charité, 6627 à 
6633. La doctrine de la charité était 
la doctrine dans les anciennes égli- 
ses, 6628. Par suile les hommes de 
ces églises étaient sages, 6629. Mais 
par la succession du temps celte sa- 
gesse a diminué, 6630. La doctrine 
de la charité est au nombre des 
choses entièrement perdues, 6632; 
lorsque cependant la Parole n'est 
autre chose que la doctrine de la 
charité, 6632. Comme la doctrine de 
la charité a été entièrement perdue, 
c'est pour cela que la doctrine de la 
foi a été beaucoup détournée du 
vrai, 6633. Continuation de la doc- 
trine de la charité, 6703 à 6712; 
mais là, au sujet du prochain, voir 
Prochain. La charité ne doit pas 
être exercée à l'égard de tous sans 
distinction, 6703. Continuation sur 
la charité à l'égard du prochain, 
6818 à 6824; voir aussi Prochain. 
Continuation de la doctrine de la 
charité, 6933 à 6938; voir Pro- 
chain. La charité consiste à faire 
des usages, et quels usages, 7038. 
Continuation, 7080 à 7086. C'est de 
l'amour que vient la vie de l'hom- 
me, et c'est de l'amour dominant. 
7081. L'amour et la foi, dans le 
monde spirituel, sont commela cha- 
leur et la lumière dans le monde 
naturel, 7082 à 7084. La chaleur 
spirituelle ou l'amour, et In lumière 
spirituelle ou la foi, viennent du 
Seigneur comme soleil du ciel, 
7083. Tous dans l'autre vie sont 
consociés selon les amours, selon 
l'amour à l'égard du prochain et 
l'amour envers le Seigneur dans le 
ciel, et selon les amours de soi et 
du monde dans l'enfer, 7085. On ne 
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peut pas savoir ce que c'est que le 
bien, à moins qu'on ne sache ce que 
c'est que l'amour envers le Seigneur 
et l'amour ou la cbarilé à l'égard 
du prochain (dans la continuation 
de la doctrine de la charité, 7178 à 
7182), ni savoir ce que c'est que le 
vrai de la foi, si ce n'est d'après le 
bien; et on ne peut pas savoir ce 
que c'est que le mal, à moins qu'on 
ne sache ce que c'est que l'amour 
de soi et du monde, ni savoir ce que 
c'est que le faux, si ce n'est d'après 
le bien, 7178. Il y a deux facultés, 
l'entendement destiné au vrai de la 
foi, et la volonté destinée au bien 
de l'amour, et elles sont conjointes 
chez ceux qui sont dans le bien, 
niais non chez ceux qui sont dans 
le mal, 7179. Elles ne doivent pas 
être séparées, 7180. 11 est néces- 
saire à l'homme de savoir ce que 
c'est que le bien pour qu'il sache ce 
que c'est que le ciel, el de savoir ce 
que c'est que le mal pour qu'il sache 
ce que c'est que l'enfer, 7181. La vie 
de la charité selon les préceptes 
chrétiens sauve, mais non la vie se- 
lon le bien naturel, 7197. Continua- 
tion de la doctrine de la charité, 
7255 à 7263. On ne peut pas savoir 
ce que c'est que le bien, a moins 
qu'on ne sache ce que c'est que l'a- 
mour envers le Seigneur et la cha- 
rité a' l'égard du prochain, el l'on 
ne peut pas savoir ce que c'est que 
le mal, à moins qu'on ne sache ce 
que c'est que l'amour de soi el du 
inonde, 7255, 7366. L'amour se ré- 
fère au bien et au vrai, 7256. Le 
bien de l'amour envers le Seigneur 
est appelé bien céleste, et le bien de 
la charité à l'égard du prochain est 
appelé bien spirituel, 7257. Ixi doc- 
trine de l'amour envers le Seigneur 
est la plus vaste et la plus inconnue, 
«•t la doctrine de l'amour ou de la 
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charité à l'égard du prochain est 
vaste, mais non si inconnue, 7258; 
comme cette doctrine-ci esl vaste, 
les anciens distinguaient la charité 
à l'égard du prochain en classes, et 
ils donnaient un nom à chaque 
classe, 7259, 7260. Ces noms avaient 
été donnés du ciel aux anciens, 
7261. Leur doctrine de la charité 
enseignait comment la charité de- 
vait être exercée à l'égard de ceux 
qui étaient dans chaque classe, 
726i. De là vient que ces mômes 
noms sont dans la Parole, et signi- 
fient ceux qui sont tels dans le sens 
spirituel, 7262. Continuation,7366 à 
7377 ; voir Amour de soi. Ceux qui 
sont dans le bien de la charité ne 
peuvent rien perdre, et ils demeu- 
rent à éternité, parce que par le 
bien de la charité ils ont été con- 
joints a la vie même et à l'éternel, 
c'est-à-dire, au Seigneur, 7506, 
7507. Continuation, 7623 à 7627. Il 
y a deux chosesqui procèdent duSei- 
gneur, le bien el le vrai; elles sont 
unies, par conséquent aussi dans le 
ciel; dans l'église, c'est la charité et 
la foi, 7623, 7624. D'après le soleil 
et sa lumière on peut se former une 
idée du bien el du vrai, ou de la 
charité el de la foi; quelle est son 
action au printemps, el quelle est 
son action dans l'hiver, 7625; dans 
la Parole il y a une semblable com- 
paraison, 7625. L'homme esl comme 
un jardin, si la charité el la foi ont 
été conjointes en lui; et il est comme 
un désert, si elles n'ont pas été con- 
jointes, 7626. Chacun, par la lu- 
mière naturelle, peut voir que le 
bien et le vrai sont en concordance, 
el non le mal et le vrai, el l'expé- 
rience atteste la môme chose, 7627. 
Continuation de la doctrine de la 
cliarité, 7752 à 7762. Toutes choses 
se rapportent au bien et au vrai; 
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ainsi toules les choses de l'église se 
rapportent à la charité et à la foi, 
7752, 7753, 7754. La première 
chose de l'église est la charité, et la 
seconde est la foi, 7755. Le Lien de 
la charité entre par le chemin in- 
terne, et le vrai de la foi par le che- 
min externe; illustré, 7756. La con- 
jonction de la charité et de la foi se 
fait dans les intérieurs de l'homme, 
et le bien y adopte le vrai, 7757. S'il 
ne se fait pas une conjonction, lâcha- 
nte n'est pas charité, et la foi n'est 
pas foi, 7757. Quand la foi a été con- 
jointe à la charité, elle est charité, 
7758. Le bien de la charité a sa qua- 
lité par le vrai de la foi, et le vrai a 
son essence par ce bien, 7759. Le 
bien aussi a sa qualité par l'abon- 
dance des vrais et par leur enchai- 
ncment,7760. Le bien spirituel sau- 
ve, mais non le bien naturel, 7761; 
parce que le bien spirituel est un 
plan pour les anges, mais non le 
bien naturel, car ceux qui sont dans 
ce bien-ci peuvent être entraînés 
dans le faux et daus le mal aussi fa- 
cilement que dans le vrai et dans le 
bien, 7761. La confiance qui appar- 
tient à la foi vient de l'amour, et 
non de la foi séparée, mais du bien, 
7762. L'homme peut regarder au- 
dessus de soi et au-dessous de soi, 
7814. Il regarde au-dessus de soi, 
quand il tourne ses regards vers le 
prochain, vers la pairie, vers l'é- 
glise, vers le ciel, principalement 
vers le Seigneur, 7814, 7815, 7817. 
Regarder au-dessus de soi, c'est 
être élevé par le Seigneur, 7816, 
8604. L'homme regarde le monde 
et se regarde lui-même, quand les 
choses qui appartiennent au, ciel et 
au Seigneur sont pour lui par der- 
rière, 7817. Hegarder au-dessus de 
soi et au-dessous de soi, c'est avoir 
pour lin et aimer par dessus toutes 



choses. 7818. L'homme peut s'ai- 
mer et aimer le monde, puis aussi 
la prééminence et l'opulence, mais 
comme moyens pour la fin, 7810; 
et alors c'est bien, 7820. L'homme 
est distingué des brutes, par cela 
qu'il peut regarder au-dessus de 
soi; et regarder au-dessous de soi 
c'est être béte, mais regarder au- 
dessus de soi, c'est être homme, 
7821. Vivre selon les préceptes de 
la foi, et vivre selon les préceptes 
de la charilé; quelle est la diffé- 
rence, 8013. Ce que c'est que la 
charité et ce que c'est que la foi, 
8033 à 8037. La charité est l'affec- 
tion interne de faire le bien, et le 
plaisir de la vie, 8033. La foi est 
l'affection de savoir ce que c'est que 
le vrai et le bien; elle se conjoint a 
la charilé, 8034. Elle se conjoint 
avec la charité, par cela qu'elle veut 
faire le bien, 8034. Ceux qui sont 
dans la charilé et dans la foi réelles 
savent que le loul de la charité et 
de la foi vient du Seigneur, 8035. 
Chez ceux qui sont dans la charilé 
il y a le ciel et l'église; ils ont été 
régénérés, et ils ont une nouvelle 
volonté et un nouvel entendement, 
8036. Ceux qui sont dans l'amour 
de soi et du monde ne savent pas ce 
que c'est que la charité et la foi, et 
ne comprennent pas ce que c'est 
que faire le bien sans rémunération, 
et que c'est là le ciel; ils croient 
que s'ils étaient privés de la joie 
qu'ils tirent de la gloire des hon- 
neurs et des richesses, il n'y aurait 
plus rien de la joie, et cependant 
c'est alors que commence la joie 
céleste, 8037. Continuation sur la 
charité, 8120 à 8124. On croit que 
donner aux pauvres, porter secours 
aux indigents, et faire du bien à 
chacun, c'est la charité; mais la 
charité s'étend beaucoup plus loin, 
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8120, 8121 ; c'est faire le droit, le 
juste et le bien en toute œuvre, et 
dans toute fonction; illustré, 8121, 
8122; et cela, parce que l'homme, 
une société, la patrie, l'église, le 
royaume du Seigneur, le bien et le 
juste, sont le prochain, 8123. Chez 
ceux qui sont dans la charité d'a- 
près l'affection interne, il y a la cha- 
rité dans toutes et dans chacune des 
choses qu'ils {nuisent ou pronon- 
cent, et qu'ils \eulent et font, 8124. 
La vie de la piété sans la vie de la 
charité ne conduit à rien; mais, 
avec elle, elle conduit à tout, 8252. 
Ce que c'est que la vie de la piété, 
et ce que c'est que la vie de la cha- 
rité; celle-ci consiste a faire des 
usages, 8253. Le culte du Seigneur 
consiste dans la vie de la charité, 
8254 ; montré, 8255. L'homme reste 
tel qu'est sa vie de charité; montré, 
8256. La vie de la charité est la vie 
selon les préceptes du Seigneur, et 
cette vie est spirituelle, mais faire 
le juste et l'honnête sans cette vie, 
c'est la vie civile et morale, 8257. 
Ceux qui ne sont pas régénérés ne 
savent pas ce que c'est que le bien 
' de la charité, 8462. La charilé, c'est 
de faire du bien à l'interne de 
l'homme, et de faire du bien à cet in- 
terne en même temps qu'on en fait 
à l'externe; en cela consiste la pru- 
dence, 9209. Quand quelqu'un fait 
du bien pour le bien ou pour le 
vrai, c'est aussi pour le Seigneur, 
9210; cela doit être la tète, et 
l'homme lui-même et le gain doi- 
vent être la plante des pieds, 9210. 
Tous, dans le ciel, par l'amour en- 
vers le Seigneur et aussi par la 
charité à l'égard du prochain, sont 
tenus à avoir leurs regards vers le 
Seigneur; illustré, 9828. Aimer le 
bien et le vrai pour le bien et le 
vrai, .:'e>l aimer le prochain el 



Dieu, 10310. Faire le bien et le vrai 
pour le bien et le vrai, c'est aimer 
le Seigneur par dessus toutes cho- 
ses, elle prochain comme soi-même, 
10336. 

Chasser, Ejcpcllere, quand il s'a- 
git des faux et des maux, c'est éloi- 
gner, 9333. 

Chasser, VcnarL C'est persua- 
der, 1178. La chasse est le bien de 
la vie d'après les vrais sensuels et 
scientifiques, parce que par lâchasse 
il est entendu les choses qui sont 
prises à la chasse, comme béliers, 
chevreaux, chèvres, etc., 3309. 
Chasser, c'est enseigner d'après 
l'affection du vrai, el dans le sens 
opposé, c'est persuader d'après l'af- 
fection du faux; montré, 3309. La 
chasse est aussi le vrai qui provient 
du bien, 3501. Aller au champ 
pour chasser, c'est l'effort de l'af- 
fection pour acquérir le vrai, 3508. 

Château, CastcUum. Les villages 
sont les externes de l'église, el les 
châteaux en sonl les internes, prin- 
cipalement chez les nations, 3270, 
3271. 

Cuavaii (ÉccJ, Chamh, la mère 
de tous les vivants, 287. 

Chavillau, Chavillah. Ce que 
c'est, 115. 

Chazor (les royaumes de), Cfui- 
zoris régna. Voir Arabie. Ce que 
c'est, 3048. 

Ciiébrox, Chébron. C'est l'église 
du Seigneur; Kirialh-Arba est le 
vrai, el Chébron le bien, 2909. l'ar 
Chébron a élé représentée l'église, 
avant qu elle l'ait été par Jérusa- 
lem, 2909. 

Chef, Dux. Les chefs tertiaires 
sont les communs sous lesquels 
sont les particuliers, dans la série, 
8150. Les chefs sont les principaux, 
par conséquent aussi tous el cha- 
cun, el se disent du bien el du mal, 
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mais les princes se discal du vrai el 
du faux, 8314. 

Chefs tertiaires, Terlùmi du- 
ces. Ce sont les communs sous les- 
quels sont les particuliers, dans la 
série, 8150, et ce sont tous en gé- 
néral et chacun en particuliet',8276. 

Chemin, Via» c'est l'entendement 
du vrai el la vérité elle-même, 627, 
2333. Quand l'homme est ressus- 
cité, il voit des sentiers obliques s'é- 
lcvant en pente douce, 189. Ce que 
c'est que le chemin dans le sens in- 
terne, 2333. Être dans le chemin, 
c'est être dans l'état de la conjonc- 
tion du vrai et du bien, 3123. Ba- 
layer, ou préparer le chemin, c'est 
se préparer pour que la vrai soit 
reçu, 3142; voir Balayer. Chemin 
spacieux et chemin étroit, repré- 
sentés; de quelle manière, 3677. 
Être avec quelqu'un dans le chemin 
par lequel il marche, quand cela se 
dit du divin, c'est la divine provi- 
dence, 4549, Le chemin, le sentier, 
la route, le circuit, la place el la 
rue, ce sont les vrais, el dans le sens 
opposé les faux; montré, 10422. 
Faire connaître le chemin, quand 
cela se dit du Seigneur, c'esl l'ins- 
truction, 10565. 

Chênaie, Qucrcetum. Voir Chê- 
ne. La chênaie de Moreh est la pre- 
mière perception du Seigneur, 1442, 
1443. I es chênaies de Mainré sont 
la perception intérieure, 1616. Les 
chênaies sont les perceptions d'a- 
près les scientifiques, 2144. 

Chêne, Querctis. Klre caché sous 
le chêne, c'est être rejelé à éter- 
nité, 4552. 

Chérubin. Chcrtib. Les chéru- 
hins signifient la providence du Sei- 
gneur, afin que l'homme n'entre pas 
par lui-même dans les mystères de 
la foi, 308. Ils sont la garde el la 
providence du Seigneur, afin qu'il 
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n'y ait accès auprès de lui que par le 
bien, 9277, f. Ils sont la garde el la 
providence du Seigneur, afin que le 
Seigneur ne soit approché que par 
le bien, el afin que le bien qui pro- 
cède du Seigneur dans le ciel el 
chez l'homme ne soit point blessé; 
monlré,9509. Ils sont aussi la garde, 
afin que le bien spirituel et le bien 
céleste ne soient poinl mêlés, 9673. 

Cheth, Ciiittéen; Chrth, Gkit- 
tœus. Ce sont les connaissances ex- 
térieures des célesles, 1203. Par les 
(ils de Chclh est signifiée l'église 
spirilelle, 2913,2986. Par eux aussi 
est signifié le faux de l'église, 2913. 
C'esl l'église composée des nations, 
2986. Les Chitléens sont le vrai pro- 
venant du non-réel, 3470, 3620, 
3621, 3622, 3686. Les resles de la 
très-ancienne église ont été chez les 
Chitléens el chez lesChivôens, 4447, 
4454. 

Cheva l,Ca vali er ; EquuSyEquca. 
L'homme ressuscité est représenté 
monté sur un cheval et le dirigeant 
vers l'enfer, mais le cheval ne chan- 
ge pas de place, c'esl pourquoi 
l'homme descend et va à pied, 187, 
188. Ceux qui déflorent des jeunes 
filles sans but de mariage et de pro- 
géniture, il leur semble être montés 
sur un cheval fougueux, 828. Le 
cheval blanc dans l'Apocalypse est 
le sens interne de la Parole et le 
Seigneur, ainsi la Parole, 2760. Le 
cheval est l'intellectuel; montré, 

2761, 2762. Ce que c'est que le char 
de feu el les chevaux de feu d'Klie, 

2762. Des chevaux sont représentés, 
quand les anges parlent de l'intel- 
lectuel, 3217. Il y a un lieu où sont 
continuellement (Tes chevaux, et ce 
lieu est appelé le domicile des intel- 
ligents, 3217. Les chevaux sont les 
intellectuels, et les chars sont les 

| doctrinaux ; montré, 5321. Les che- 
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vaux de l'Kgyple sont les scientifi- 
ques d'après l'intellectuel ; montré, 
6125. Les chevaux, quand ils se di- 
sent du sensuel, sont les illusions, 

6400. Le cavalier qui tombe à la ren- 
verse, c'est l'éloignemenl du vrai, 

6401. Les cavaliers sont les choses 
qui appartiennent à l'entendement; 
montré, 6534. Chevaucher sur un 
âne, c'est servir la nouvelle intelli- 
gence, 7024. Les esprits de la pla- 
nète de Jupiter sont enlevés au ciel 
par des chevaux brillants comme de 
feu, de môme qu'Klie, 8029. Les 
chevaux de Pharaon et des égyp- 
tiens sont les scientifiques d'après 
l'intellectuel perverti, les cavaliers 
sont les raisonnements qui en pro- 
viennent, les chars sont les doctri- 
naux du faux, les armées et le peu- 
ple sont les faux eux-mêmes, 8146, 
8t48. Dans la terre de Jupiter il y a 
des chevaux, mais dans les forôls; 
ils sont grands, et ils inspirent de 
la terreur aux habitants; d'où vient 
cela et pourquoi, 8381. 

Chevelure, Coma. Voir Poil. 

Chevet, Ncque; Cervicale, Ccr- 
vi.v. Voir Cou. 

Cheveu, CapiUus. Voir Poil. 

Ciievhe, Cupra. Ce qui est si- 
gnifié par la génisse, la chèvre et le 
bélier, 1824. Les agneaux mâles et 
femelles ont signifié l'innocence de 
l'homme interne ou rationnel, et 
les chevreaux et les chèvres l'inno- 
cence de l'homme externe ou natu- 
rel, par conséquent les vrais et les 
biens de ces innocences, 3519,7840. 
Les chèvres sont les biens du vrai, 
3995, 4006. Les chevreaux sont les 
vrais du bien, /|005. La laine de 
chèvres; ce qu'elle signifie, 9470; 
voir Laine. 

Chevreau, Hccdus. Les agneaux 
mAles et femelles signifient l'in- 
nocence de l'homme interne ou spi- 



rituel, et les chevreaux et les ohè- 
vres l'innocence de l'homme ex- 
terne ou naturel, par conséquent 
les vrais et biens de ces innocences; 
montré, 3519. Le bouquetin de chè- 
vre, parce qu'il est l'innocence de 
l'homme externe, est le gage con- 
jugal ; montré, 4871. 

Chien, Canis. Un chien comme 
un cerbère est une garde, afin qu'on 
ne passe pas du plaisir de l'amour 
conjugal céleste au plaisir de l'adul- 
tère qui est infernal, 2743. « Pas un 
chien ne remuera sa langue, i» si- 
gnifie qu'il n'y aura pas la moindre 
chose de damnation ni de lamenta- 
tion, 7784- Les chiens siguifient les 
infimes dans l'église et ceux qui 
sont hors de l'église, puis ceux qui 
parlent beaucoup à tort et à travers 
sur les choses de l'église et n'y 
comprennent presque rien ; et, dans 
le sens opposé, ceux qui sont abso- 
lument hors de la foi de l'église 
et couvrent d'outrages les choses 
qui appartiennent à la foi, 7784. 
Les chiens sont ceux qui par des 
faux immondes étaient hors de l'é- 
glise, 9231. 

Chinois, Chineuses. Instruits par 
des anges que la doctrine chré- 
tienne, plus que toute autre doctri- 
ne, prescrit l'amour et la charité, 
2596. 

Chittéen, Chittœiis. C'est le faux 
d'où provient le mal, 6858. 

Coivéen, Chivœus. C'est le vrai 
intérieur provenant des anciens, 
4431. Les restes de la très-ancienne 
église onl été chez les Chivéens, 
4447; 4454. Le Chivéen est l'idolâ- 
trique dans lequel il y a quelque 
chose du bien, 6860. 

Choeur, Chorus. Le langage en 
chœurs a une cadence comme le 
langage rhythmique, 1648. 1649. 
Quelque chose concernant les 
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chœurs ou gyres, 2595, 259C. Des 
chœurs; comment on y agit comme 
un seul, et comment plusieurs 
chœurs agissent aussi comme un 
seul, 3350. De même agit tout le 
ciel d'après l'amour mutuel et l'a- 
mour envers le Seigneur, 3350. Plus 
ils sont en grand nombre, et plus 
ils agissent distinctement et parfai- 
tement, 3350. C'est au moyen des 
gyres que se fait l'inauguration dans 
l'unanimité, et qu'on devient suc- 
cessivement intérieur, 5182. Les 
chœurs angéliques réjouissent beau- 
coup les esprits de Jupiter, 8115. 

Chômer, Chômer. Voir aussi 
Omer. C'est le plein, parce qu'il se 
composait de dix Éphahs; c'est aussi 
assez, 8468. C'est aussi la puissance, 
8473. Voir Mesure. 

Choreb, Choreb. Ce que c'est, 
6830. C'est la loi divine, 8581, f. 
C'est l'externe du culte, de l'église 
et de la Parole; illustré, 10543. La 
montagne de Choreb est le ciel dans 
tout le complexe, et le terrain mon- 
tueux à l'enlour de la montagne de 
Sinaï est l'externe de la Parole, 
10608. 

Chorites, Chorita. Ce sont les 
persuasions du faux, 1675. 

CHOSES RENOMMÉES DE LA TERRE, 

Dccantatio fcrnr.Cesont les choses 
les plus excellentes de l'église,5618. 

Chrétiens, ChristianL De l'état 
et du sort des nations dans l'autre 
vie respectivement aux chrétiens, 
2597; voir Nations. Les chrétiens 
aujourd'hui; quels ils sont; sans 
foi et sans charité, dans le mépris, 
l'aversion et l'inimitié contre les 
vrais de la foi et contre le Seigneur, 
cl dans une haine intestine les uns 
contre les autres, 3489. 

Christ, Chrislus. Dans le sons 
interne par Jésus il est signifié le 
divin bien, et par Christ le divin 



CI 

vrai, et par l'un et l'autre le divin 
mariage du bien et du vrai, 3004; 
par Jésus le divin bien, 3005. Par 
le nom de Jésus est signifié dans un 
seul complexe tout ce par quoi le. 
Seigneur est adoré, 3006. Christ est 
la même chose que Messie, Oint et 
I Rot; montré, 3007, 3008. Messie, 
Oint et Iloi, c'est la même chose 
que le divin vrai; montré, 3009; de 
là, la signification de la royauté et 
du sacerdoce du Seigneur, 3009. 
Par les faux christs sont signifiés les 
vrais non-divins ou les faux, 3010. 
Ceux qui se déclarent chrétiens, et 
ne vivent pas selon les préceptes du 
Seigneur, adorent un faux christ, 
3732, f. 

CnRYsopRASE, Saphir, Diamant; 
ChrysoprasH.s , Sapphirus, Ada- 
mas. C'est le céleste amour du vrai, 
ou le bien externe" du ciel interne; 
expliqué, 9868. 

Chcchottecrs, Susurroncs. De 
ceux qui parlent à l'oreille, nu des 
chuc.holteurs, 4657. 

CiEi.,C<r/Mm. Voir Ange. L'hom- 
me interne est appelé ciel, et l'hom- 
me externe terre, 82, 1733. Les 
âmes de ceux qui sont bons sont 
conduites ou plus lentement ou plus 
promptement dans le ciel, 317. 
Deux exemples, d'âmes conduites 
aussitôt après la mort, 318, 319. 
Expériences qui montrent qu'on a 
du ciel et de la joie céleste une idée 
si commune, qu'elle est nulle, 449. 
Quelques-uns ont cru qu'être dans 
le ciel c'est être dans un lieu élevé, 
et de là gouverner les lieux infé- 
rieurs, 450 ; d'antres, que c'est avoir 
de l'empire, 450. Vouloir devenir le 
plus grand, ce n'est pas le ciel, mais 
c'est l'enfer, 450, 451. Le plus petit 
est le plus grand, parce qu'il est le 
plus heureux, 452, 1419; mais le 
ciel, c'est désirer être le plus petit, 
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cl non le plus grand, 452. Quel- 
ques-uns croient qu'on est admis 
dans le ciel par une porte, 453; 
d'autres, qu'il consiste dans une vie 
oisive, tandis qu'il consiste dans une 
vie active, et faire les œuvres de la 
charité, comme font les anges, 454: 
d'autres, qu'il consiste dans une lu- 
mière de gloire, 455; d'autres, à 
louer et à célébrer le Seigneur, 456. 
Le ciel de l'un n'est jamais sembla- 
ble au ciel de l'autre, mais les cieux 
onl été mis en ordre par le Seigneur 
de telle manière qu'ils font un, 457. 
Cependant dans l'enfer et dans le 
ciel il y a des choses innombrables, 
969. I^e ciel est immense, 1610, 
1810. Les joies célestes, dans le 
premier ciel, seulement en général, 
comptées an nombre de 478 par un 
ange, 457. Les mauvais esprits 
cherchent un autre ciel que celui 
(Tu Seigneur, et ils ne le trouvent 
pas, 458. Il y a trois cieux, et les 
anges y sont distingués en célestes 
et en spirituels, 459. Tous ignorent 
ce que c'est que le ciel, et que c'est 
l'amour mutuel et la joie qui en ré- 
sulte, 537, 540, 547. Combien il est 
dangereux de venir dans le ciel, si 
l'on a pas été préparé ; connu par 
expérience, 537, 538, 530, 784, f. 
Le ciel est composé de formes de la 
charité, lesquelles sont les anges; 
quelles sont ces formes, 553. Le ciel 
tout entier se réfère uniquement au 
Seigneur, 551. Toutes et chacune 
des choses du ciel et de la joie cé- 
leste viennent du Seigneur, 551, 
552. Joie céleste; elle est décrite, 
540, 541, 544, 545. La joie la plus 
céleste d'un esprit est peu, respec- 
tivement a d'autres esprits, 543. Il 
y a dans le ciel une très-exquise 
communication et une très-exquise 
perception des félicités, 549. Choses 
perçues dans le ciel; d'après Pei- 



périence, 546. Il y a trois cieux, et 
dans chaque ciel, des anges célestes 
et des anges spirituels, 459, 684. 
Les anges des trois cieux sont su- 
bordonnés les uns aux autres, mais 
non par une subordination de com- 
mandement, 1753. 1802. Ceux qui 
sont dans l'amour mutuel s'avan- 
cent continuellement dans le ciel 
vers le printemps de leur adoles- 
cence, 553. Les esprits probes sont 
informés de ce que c'est que le ciel 
et la joie céleste, 540. Ils sont in- 
struits dans les connaissances du 
bien et du vrai avant d'être trans- 
portés dans le ciel, 189, 1802. 
L'homme est un petit ciel, 91 1, 978. 
De la lumière et des représentatifs 
dans les cieux, 1521, et suiv.; iw 
Lumière et Représentatifs. Les 
âmes qui onl vécu dans la charité 
sont transportées au ciel, les unes 
ou plus promptement ou plus len- 
tement, les autres immédiatement, 
317, 318, 319, 1112. Les méchants 
ne peuvent pas même soutenir la 
présence d'un ange, 1271, 1398. 
Les méchants ne peuvent pas même 
approcher du ciel, 1397. Un certain 
adultère, s'élant approché du ciel, 
fut rejeté, 539. Personne ne peut 
vivre, a moins d'être conjoint au 
ciel et au monde des esprits, 687. 
L'homme de la très-ancienne église 
avait une communication avec le 
ciel, mais le ciel a ensuite été fer- 
mé, 784. L'homme a été créé de 
telle sorte, qu'il pût être avec les 
anges, et que les anges pussent être 
avec lui, 18^0. Ce que c'est que le 
nouveau ciel cl la nouvelle lerre, 
1733, 1850. Pourquoi l'homme est 
appelé ciel dans la Parole, 1900. Le 
ciel est l'amour mutuel, 2130. Les 
biens et les vrais chez l'homme ré- 
généré sont disposés selon la forme 
des célestes et des spirituels, afin 
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qu'ils correspondent, 1900, 1928. 
Le nouveau de! et la nouvelle terre, 
c'est l'église dans le commun et dans 
le -particulier, 2117, 2118. Dans le 
ciel il y a des riches aussi bien que 
des pauvres, des gens qui étaient 
constitués en dignités aussi bien que 
des gens qui étaient d'une condition 
basse; comment il faut entendre 
que ceux qui ont souffert des misè- 
res et des persécutions entreront 
dans le ciel, 2129. Les externes 
sont assoupis chez quelques-uns, 
afin qu'ils soient introduits dans le 
ciel, 1982. Ce que signifie»» la porte 
fut fermée; elles vinrent trop tard; 
l'huile manquait dans les lampes; 
elles heurtèrent, » 2130. Procédé 
d'admission dans le ciel; comment 
il apparaît, 2130. C'est la réception 
dans les sociétés angéliques, 2130. 
Comment on est reçu par les anges, 
et comment on vient d'après le li- 
bre dans une société convenable, 
2131. Ce que signifie l'homme qui 
n'était pas vétu d'un habit de noce, 
et qui fut jeté dans l'enfer; ce sont 
les fourbes hypocrites, 2132.' Le ciel 
pendant toute l'éternité ne sera ja- 
mais fermé, mais plus il y vient 
d'esprits, et plus on y est heureux, 
2130. Glorification du Seigneur 
dans les cieux, entendue et vue, 
2133. Le divin bien juge tous les 
hommes pour le ciel, mais le vrai 
les condamne tous à l'enfer, 2258. 
États de ceux qui après la vastation 
viennent dans le ciel, 2699. Dans le 
ciel ne peuvent être reçus ceux qui 
sont dans la vie du mal, lesquels ne 
peuvent pas non plus être instruits; 
s'ils pouvaient être instruits et être 
reçus, tous viendraient dans le ciel, 
2401. Le ciel est comme un seul 
homme devant le Seigneur, et l'é- 
glise aussi; articles cites, 9276, f. 
L'homme est le ciel et l'église dans 
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une très-petite forme; articles cités, 
9279. L'homme a été formé à l'i- 
mage du monde et a l'image du 
.ciel: art. cités, 9279 et 10156. Con- 
jonction du ciel avec l'homme de 
l'église, 9276; voir Homme. L'hom- 
me interne est formé à l'image du 
ciel, et l'homme externe à l'image 
du inonde; et diverses choses sur 
ces deux hommes; voir Monde. I/CS 
maux et les faux sont éloignés par 
ceux qui sont élevés au ciel, et les 
biens et les vrais par ceux qui sont 
jetés dans l'enfer; montré, 9333. Le 
ciel signifie le ciel angélique; illus- 
tré et montré, 9408. Le divin vrai 
procédant du Seigneur fait le ciel, 
9408. De la sphère divine du bien 
enveloppant le ciel et les esprits 
qui y sont, 9490 et suiv.; puis aussi 
l'enfer, avec différence, 9534; voir 
Sphère. Il y a trois cieux, et ils 
sont ouverts successivement chez 
l'homme par la vie, mais ils sont 
fermés chez les méchants, 9594. Le 
ciel est un par la réception du bien 
de l'amour procédant du Seigneur; 
illustré, 9613. L'homme est le ciel 
dans une très-petite forme, 9632. 
Il y a deux biens dans le ciel in- 
time, le bien de l'amour envers le 
Seigneur et le bien de l'amour mu- 
tuel ; et deux biens dans le ciel 
moyen, le bien de la charité à l'é- 
gard du prochain et le bien de la 
foi, 9468, 9680, 9683, 9780. Les 
biens internes suivent en ordre à 
partir du Seigneur par l'interne et 
l'externe du ciel intime, et ensuite 
par l'interne et l'externe du ciel 
moyen; illustré, 9473. L'externe de 
l'un et de l'autre ciel est le parvis, 
ainsi le dernier ciel, 9741. l*c 
royaume céleste correspond au vo- 
lontaire et le royaume spirituel à 
l'intellectuel de l'homme; et dans 
l'homme il en est de même que dans 
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leciel,9S35. Tous ceux quisontdans 
le ciel tournent la face vers le Sei- 
gneur, et ceux qui sont hors du ciel 
la tournent du côté opposé au Sei- 
gneur, 9864. Comment les biens de 
l'amour se succèdent dans les deux, 
9873. Forme céleste; quelle elle est ; 
toutes les sociétés ont été mises en 
ordre selon cette forme, et toutes 
les affections du bien et les pensées 
du vrai découlent de celte forme, 
9877. De l'extension de l'amour 
dans les cieux, et d'un ciel à un au- 
tre; illustré, 9961. Les choses qui 
ont été imprimées dans la mémoire 
chez les bons sont dans la forme cé- 
leste, 9931. Le royaume céleste ap- 
partient au ciel supérieur, et le 
royaume spirituel au ciel inférieur, 
10068. Le Seigneur est le ciel et l'é- 
glise, ainsi le tout dans tous ceux 
qui les composent, parce qu'il ha- 
bile en eux dans ce qui est à lui, et 
non dans leur propre, 10125; mon- 
tré aussi, 10151, 10157. Dans l'au- 
tre vie toutes choses sont commu- 
niquées, reçues ou rojelées selon 
les amours; illustré, 10130. La pré- 
sence et l'idée de l'espace sont se- 
lon les affinités des vrais dans Pau- 
Ire vie; illustré, 10146. Dans le ciel 
à droite est le midi, a gauche le sep- 
tentrion, en avant du soleil l'orient, 
par derrière l'occident, 10189. Les 
infernaux ne peuvent entrer dans 
le ciel à cause de la contrariété des 
sphères, 10187. Les variétés des 
états du bien et du vrai, dans l'au- 
tre vie, sont comme les variétés des 
états de la chaleur et de la lumière 
dans le monde, 10200. 11 y a trois 
genres de biens, qui constituent les 
trois cieux; quels sont ces biens, 
10270. La disposition des vrais chez 
l'homme est selon les sociétés angé- 
Hquet, 10303. L'esprit de l'homme 
est son vrai et son bien; illustré, 



10298. Sans la communication avec 
le ciel par la Parole le genre humain 
périrait, 10452. Doctrinal concer- 
nant le ciel, 10714 à 10724. L'amour 
et la foi font la vie, 10714. L'amour 
du bien et la foi du vrai font la vie 
du ciel, 10715. Le divin du Seigneur 
fait le ciel, 10716, 10721. Ceux qui 
reçoivent en eux le ciel viennent 
dans le ciel, 10717; ceux-ci veulent 
du bien à tous à cause du bien et 
du vrai; les autres veulent du mal 
à tous, 10718. Le ciel est dans l'in- 
terne, et non dans l'externe sans 
l'interne, 10719. Dans l'autre vie 
l'interne est ouvert; ainsi l'on voit 
si en lui il y a le ciel ou l'enfer, 
10720. L'amour envers le Seigneur 
et à l'égard du prochain, et la foi 
procédant du Seigneur, font le ciel 
chez l'homme, 10721. L'amour et 
la foi ont en eux la joie céleste, 
10722. Dans les cieux il y a com- 
munication de tous les biens, et par 
suite tant de paix, d'inlelligeuce, de 
sagesse et de félicité, 10723. Ceux 
qui sont dans les amours de soi et 
du monde ne comprennent pas qu'il 
y ait dans les cieux une si grande 
félicité, 10724. Le ciel du Seigneur 
est immense pour des myriades de 
terres; expliqué, 10784. 

Cln'namom i , Cinnamomum ; aro- 
male qui signifie la perception et 
l'affection du vrai naturel, 10254. 

CniQ, Quinque. C'est peu, 649; 
c'est la désunion, 1686; c'est quel- 
ques-uns ou quelque partie, 4638. 
C'est peu et quelque chose, et c'est 
aussi les restes, de même que dix; 
et &a signification dépend de sa re- 
lation avec, les nombres d'où il 
vient; monlré, 5291. Cinq signifie 
aussi beaucoup, de même que dix, 
5708. Il signifie les restes, 5894, 
6156; beaucoup, 5956, 9102; toutes 
les choses d'une partie, 9604 ; au- 
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tant qu'il suffit, 9689. Cinq en lon- 
gueur et en largeur signifie égale- 
ment, 9716. Jusqu'à la cinquième 
année, lorsqu'il s'agit de l'âge, c'est 
l'état d'ignorance et d'innocence, 
10225; là, il est traité de la signifi- 
cation des âges et des nombres. 

Cinquante, Quinquaginta. C'est 
le plein, 2252. Les princes de cin- 
quantaines sont les principaux vrais 
intermédiaires, 8714. Cinquante est 
le plein, 9623, 9624. 

Cinquième (imposer au), Quin- 
tare; N" 5291. 

Circoncision, Circumcisio. C'est 
la purification d'amours impurs; 
montré, 2039, 2632. Pourquoi elle 
était faite avec des couteaux de 
pierre, 2039, /"., 2046, f. La circon- 
cision faite le huitième jour signifie 
que la purification doit être de tous j 
les moments, 2044. Les incirconcis 
ou ceux qui ont le prépuce, au de- 
dans de l'église, sont ceux qui ne 
sont pas dans la charité, quoiqu'ils 
soient dans les doctrinaux, 2049, f. 
Tout ce qui empêche et souille est 
dit incirconcis; par exemple, oreille 
incirconcise, 2056. Circoncire, c'est 
purifier, 2632. Si la circoncision se 
faisait avec des couteaux de pierre, 
c'était pour signifier les vrais de la 
foi par lesquels on était purifié, 
2799, m. Étaient appelés incircon- 
cis ceux qui étaient dans les amours 
de soi et du lucre, 3412, 3413. La 
circoncision a eu lieu parce que le 
prépuce dans l'ancienne église cor- 
respondait à la souillure du bien; 
mais dans la très-ancienne église il 
correspondait à l'obscurité du bien, 
c'est pourquoi dans celle église il 
n'y a pas eu de circoncision, 4462. 
Tous les circoncis, qui ont été cir- 
concis spirituellement, ont été pu- 
rifiés des amours de soi et du mon- 
de; montré, 4462. C'est un repré- 
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I sentatif externe, un signe qu'on 
était de l'église, 4462. La circonci- 
sion est l'initiation dans les externes 
de l'église, 4486, 4493. La douleur 
après la circoncision est la cupidité, 
4496. Le caillou avec lequel on fai- 
sait la circoncision est le vrai de la 
foi, 7044. Couper le prépuce, c'est 
éloigner les amours corrompus, 
7045. Le prépuce correspond aux 
amours les plus externes, à savoir, 
aux amours corporels et terrestres, 
7045. L'incirconcis de lèvres, c'est 
celui qui est impur quant à la doc- 
trine, 7225. L'oreille incirconcise, 
c'est la désobéissance; le cœur in- 
circoncis, c'est ce qui n'admet pas 
le bien, ni le vrai, 7225. Si Moïse se 
dit incirconcis de lèvres, c'est aussi, 
respectivement à la nation dont il 
était le chef, parce que son culte, 
j entièrement externe, était impur, 
7245. 

Cire aromatique, Cent aroma- 
lica. Voir Aromates. 

Ciseau, Cœlum. Former des ido- 
les au ciseau , c'est d'après la pro- 
pre intelligence, 10406; voir aussi 
N u 8942. ♦ 
Citadelle, Arx, Voir Château. 
Cité, Civitas. La cité et la ville, 
c'est le spirituel de l'amour et de la 
charité, ainsi le doctrinal, même hé- 
rétique, 402; voir Ville. Esprits 
qui bâtissent de petites cilés, et y 
cachent un arcane,et ils les donnent 
à d'autres, 2601. Les biens et les 
vrais chez l'homme formenl une 
sorte de cité; et cela, d'après la 
forme du ciel, et d'après l'influx 
qui en provient, 6690; voir aussi 
Ville. 

Civil, Civilis. La vie civile cor- 
respond à la vie spirituelle, 4366. 

CLEF,Cfatfis. Ce que signifient les 
clefs du royaume descieux; montré 
dans la Préface du Chap. XX IF de 
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la r.enèse, el ff 3750. La clef, c'est 
la puissance; montré, 9410. 

Clôture, Clausura. La clôture, 
en dehors de la bordure, c'esl la 
conjonction avec le vrai par le di- 
vin, 9534. 

Clou, Clavus. C'est l'attache et 
l'adjonction, 8990, f. Les clous si- 
gnifient les choses qui conjoignent 
et affermissent; montré, 9777; voir 
Pieux. 

Cœur, Cor. Lorsque l'homme est 
ressuscité les anges célestes occu- 
pent la province du cœur, 170, 172, 
176. Ce que c'est que soutenir le 
cœur, 2166. « De cœur et d'âme, » 
c'est de toute volonté et de tout en- 
tendement, 2930. Être dans la bou- 
che, c'est ce qui est externe el pro- 
cède du vrai, mais être dans le cœur, 
c'esl ce qui est interne et procède 
du bien, 3313. Le cœur correspond 
aux célestes, et le poumon aux spi- 
rituels, 3635. Du très-grand homme 
et de la correspondance du cœur et 
des poumons, 3883 à 3896; voir 
aussi Respiration. Opérations com- 
munes du ciel chez l'homme obser- 
vées dans le cerveau, dans la respi- 
ration des poumons, dans le cœur 
et dans les reins, 388/i. Les mouve- 
ments alternatifs du cœur s'insi- 
nuent dans les mouvements alter- 
natifs des poumons, 388/). Dans le 
ciel il y a pulsation du cœur el res- 
piration des poumons, 3884. Puisa- 
lion du cœur et respiration obser- 
vées, 3885. Les pulsations et les 
respirations dans le ciel sont de 
plusieurs sortes, selon les sociétés 
el les états de leur foi et de leur 
amour, 3886, 3887. La con ve na- 
tion des célestes est perçue par les 
spirituels sous l'apparence dn pouls 
du cœur, 3886. Dans le ciel il y a 
deux royaumes, le céleste et le spi- 
rituel, et les anges célestes appar- 



tiennent à la province du cœur, les 
spirituels appartiennent à celle des 
poumons, 3887. Il y a influx du 
cœur dans les poumons, pareille- 
ment dans tout le corps,' et cet in- 
flux est comme celui du bien de l'a- 
mour dans le vrai de la foi, 3887, 
3888, 3889, 3890. A la volonté cor- 
respond le cœur, el à l'entendement 
la respiration, 3888. Expérience sur 
la correspondance du cœur avec les 
choses qui appartiennent à l'amour, 
et des poumons avec celles qui ap- 
partiennent à la foi, 3889. Dérober 
le cœur signifie le changement de 
l'état quant au bien, 4112, 4113, 
4133. Parler sefon le cœur, c'est la 
confiance, 6578. Endurcir et appe- 
santir le cœur, c'est robstinaljon, 
7272, 7300, 7305. Le cœur, c'est 
l'intime, parce qu'il appartient à la 
volonté, par conséquent a l'amour, 
7542. Sortir du cœur, c'est sortir 
de la volonté, 8910. Le cœur est la 
vie de l'amour, et l'âme la vie de la 
foi; montré, 9050. Le cœur est la 
volonté, 9113. La communication 
du vrai et du bien, dans l'entende- 
ment et dans la volonlé, est comme 
celle des poumons et du cœur, 
9300, 9495. Le cœur est l'amour 
et la volonté, 10336. Voir aussi 
Amour, Volonté, Bien, Ame, Hes- 
piration. 

Coffre, Capsa. Voir Arche. 

Cognée, Sccuris. Couper du bois 
avec une cognée dans une forêt; ce . 
que c'est, 9011. Voir Bois. 

Colère, Ira. La colère signifie 
un éloignement de la charité, 357. 
L'emporteinenl et la colère sont des 
répugnances et aussi des punilions; 
et l'emportement se dit du vrai et 
du faux, mais la colère se dit du 
bien el du mal, 3614. La colère si- 
gnifie une indignation dans laquelle 
il n'y a rien de la colère, 3909. Le 
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zèle a en soi le bien; la colère a en 
soi le mal, 4164. La colère, c'est 
l'aversion; pourquoi? 5034. La co- 
lère, c'est laversion et l'attaque; 
montré, 5798. La colère aussi est 
attribuée à Dieu, mais elle est chez 
l'homme; montré, 5798. La colère, 
c'est la tristesse de l'esprit ou de l'en- 
tendement, 5887, 5888. La colère se 
dit du mal, l'emportement se dit du 
faux, 6358, 6359. La colère de Jé- 
hovah, c'est la clémence et la misé- 
ricorde, 6997. La colère de Jého- 
vah, c'est la punition et la damna- 
tion; montré, 6997; c'est aussi la 
réprimandeel l'avertissement,^^.; 
l'inondalion de la colère, c'est la 
tentation; sur les propres significa- 
tions de la colère, lire tout entier le 
N° 6997. L'emporlemenl, c'est chez 
les méchants la fureur des cupidités 
et l'effort pour faire violence, 8284. 
La colère est attribuée au Seigneur, 
quand alors elle est chez l'homme, 
8483. L'amour et la miséricorde du 
Seigneur apparaissent aux méchants 
comme de la colère quand ils sont 
punis, et de là vient qu'il est dit co» 
1ère; montré, 8875. Le feu signifie 
la colère d'après l'affection du mal; 
montré, 9143. La colère est décrite; 
c'est une flamme dans Penlende- 
ment, provenant du feu de la vo- 
lonté qui s'élance, quand l'amour 
est attaqué; illustré, 9144. La co- 
lère et le mal viennent de l'homme, 
et non du Seigneur, et néanmoins 
sont attribués au Seigneur; cita- 
tions rapportées, N° 9306. S'enflam- 
mer de colère, quand cela est dit du 
Seigneur, c'est chez l'homme l'ac- 
lion de se détourner; illustré,10431. 
« Lent à colères, » c'est supporter 
longtemps les maux,et c'est ladivine 
clémence, 10618. La colère, c'est 
le mal, parce qu'elle appartient au 
mal, et non au bien, ainsi non au 



Seigneur, quoiqu'elle lui soit attri- 
buée; illustré, 10618. 

Collecte, Collecta; ce sont les 
intérieurs du culte qui seraient re- 
présentés, 9459. 

Collier, Torques. Un collier sur 
le cou, c'est le significatif de la con- 
jonction des intérieurs avec les ex- 
térieurs, 5320. 

Colline, Collis. Voir Montagne. 

Colombe, Columba. Les colom- 
bes sont les biens et les vrais de la 
foi chez celui qui doit être régénéré, 
870. La tourterelle et le pigeon si- 
gnifient les spirituels, 1826, 1827. 
pourquoi les oiseaux n'étaient pas 
divisés dans les sacrifices, 1832. 

Colon (intestin), Coton. Voir 
Intestin. 

Colonne, Columna. Colonne an- 
gélique autour de moi, quand je fus 
envoyé dans la terre inférieure, 699. 
Par la colonne de nuée pendant le 
jour, et de feu pendant la nuit, a 
été représenté l'état du ciel, 8108. 
La colonne se dit du naturel, qui 
est comme une base pour le spiri- 
tuel; montré, 8106, f. La colonne 
de nuée pendant le jour est l'état 
d'illustration, tempéré par l'obscur 
du vrai, 8106. La colonne de feu 
pendant la nuit est l'état d'obscu- 
rité, tempéré par l'illustration ve- 
nant du bien, 8108. Les colonnes 
sont les biens de l'amour et de la 
foi, parce que ces biens soutiennent 
le ciel et l'église, 9674. 

Combat, Pugna. Des combats et 
des tentations; voir Tentations. 

Commander, Commandement; 
Impcrare, Imperium. Voir Amour 
de soi. Il y a deux genres de com- 
mandement ou de domination, l'un 
d'après l'amour à l'égard du pro- 
chain, l'autre d'après l'amour de 
soi, 10814, Du commandement qui 
procède de l'amour à l'égard du pro- 
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chain découlent tous les biens et 
toutes les félicités, 10160, 10814. 
Du commandement d'après l'amour 
de soi découlent tous les maux et 
toutes les infélicités, 10038. Dans 
le ciel personne ne veut comman- 
der, mais tous veulent rendre des 
services à autrui; et c'est là com- 
mander d'après l'amour à l'égard 
du prochain, 5732. Après que les 
amours de soi et du monde eurent 
commencé à régner, les hommes 
pour être en sûreté furent contraints 
de se soumettre à des empires; 
736/1, 10160, 10814; voir Xatiohs 
et Familles. De ceux qui excitent 
des inimitiés et des haines, afin de 
commander, 5718. Les très-anciens 
habitaient sous eux-mêmes distin- 
gués en nations, familles et mai- 
sons, et ne connaissaient pas les 
empires, parce qu'ils n'étaient pas 
dans les amours de soi et du monde; 
de l'état de félicité de leur vie, 
10160. 

Commun (le), Commune. Celui 
qui a la perception connaît les sin- 
guliers des particuliers, et les par- 
ticuliers des communs, mais non 
de même celui qui a la conscience, 
865. Tel est l'homme dans le com- 
mun, tel il est dans les singuliers, 
017, 1040, 1316. Des idées com- 
munes viennent les illusions, 865. 
Dans les affections communes s'in- 
sinuent les particuliers, et ceux-ci 
en découlent, 920; voir aussi Uni- 
versel. Du particulier et du com- 
mun, 2384. Quand l'homme est ré- 
formé, les communs sont d'abord 
disposés dans l'ordre, et alors les 
doctrinaux sont éloignés, 3057. Les 
suprêmes sont dans le dernier com- 
me dans leur commun, 3739. Les 
communs doivent être connus pour 
que les singuliers soient saisis, 4269. 
tl faut qu'il y ait un commun pour 



qu'il y ail quelque particulier et 
quelque singulier, 4325, f., 4329, 
m. Les communs sont appelés ainsi 
d'après les particuliers, et dans les 
communs sont insinués en ordre les 
particuliers, et dans ceux-ci les sin- 
guliers, et telle est la progression 
des extérieurs vers les intérieurs; 
illustré, 4345. Dans ceux qui sont 
régénérés sont insinués des com- 
muns, dans lesquels sont des parti- 
culiers et des singuliers qui se mon- 
trent successivement, 4383. Les an- 
ges ne savent et ne perçoivent que 
les très-communs du vrai, 4383, f. 
Dans toutes et dans chacune des 
choses le commun précède, et en 
lui sont insérés des particuliers, 
5208. Il y a des séries de choses su- 
bordonnées sous leurs communs 
selon les sociétés angéliques chez 
les régénérés, 5339. Les communs 
ont leurs réceptacles dans lesquels 
ils agissent, 6531. Le commun est le 
père de l'interne dans le commen- 
cement, mais non dans la suite ; il- 
lustré, 6089. Toutes choses sont 
rapportées a un commun pour être 
tenues dans une forme, et les com- 
muns sous de plus communs, et le 
plus commun universel est le Sei- 
gneur, 6115. Toutes choses doivent 
être rapportées à des communs, 
ainsi à des doctrinaux, 6146. Les 
communs ne peuvent pas même être 
connus durant l'éternité, 6618. Les 
communs peuvent être remplis de 
choses innombrables, 7131. 

COM MUMCATlOJf, Corn mu niait 10. 

Voir aussi Perception. Communi- 
cation des joies et des félicités dans 
le Ciel, 549, 550. La, il y a commu- 
nication des intérieurs de l'esprit 
et de l'homme, 1399. Communica- 
tion de toutes les choses de la pen- 
sée et de l'affection dans l'autre vie, 
1390, 1391. Les communications se 
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font par des transmissions, 1392; 
par des écarts ou rejets, 1393, 
1399, 1875. C'est par les esprits et 
par les anges que se fait la commu- 
nication, 4047, 4048. 

Communion de l'église. Commu- 
nio ecclcsiœ, ce que c'est, 2853. 

Compagnon, Socius. « Frère et 
compagnon, n c'est le bien et son 
vrai; montré, 10490. « L'homme à 
son compagnon, » c'est mutuelle- 
ment, et la conjonction du bien et 
du vrai, 10555. 

Concevoir, Concipvrv. Voir 
Naissance, Enfanter, Généra- 
tion. Concevoir, c'est la première 
chose de la naissance, 6718. 

Concubine, Concuhina. Les ser- 
vantes de qui sont procréés des en- 
fants sont appelés concubines; et 
des enfants en étaient procréés, afin 
que fussent représentés ceux qui 
sont hors de l'église, 2868. Les spi- 
rituels sont les fils des servantes, 
3246. A ceux qui étaient dans les 
externes il a été permis, à cause de 
la représentation, d'adjoindre à l'é- 
pouse une concubine, mais cela 
n'est pas permis a ceux qui sont 
dans les internes, et dans le bien et 
le vrai, par conséquent n'est pas 
permis aux chrétiens, pour qui c'est 
un adultère, 3246. Il n'est pas per- 
mis aujourd'hui, comme chez les 
Juifs, d'avoir des concubines auprès 
des épouses, 9002. 

Conduire, Ducerv. « Dieu con- 
duisit, » c'est la providence et l'aus- 
pice divin, 8093, 8098. 

Confesser, Confiteri. Confesser, 
d'où est tiré le nom de Jehudah, 
c'est dans le sens suprême le Sei- 
gneur, dans le sens interne la Pa- 
role, et dans le sens externe la doc- 
trine d'après la Parole; et ce que 
signifie en outre confesser; montré, 
3880: c'est le divin de l'amour et le 
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royaume céleste du Seigneur, 3880. 
C'est reconnaître le Seigneur et les 
choses qui appartiennent au Sei- 
gneur, ainsi cette reconnaissance est 
la doctrine d'après la Parole, 3880. 
C'est un mot qui se réfère au céleste 
de l'amour, 3880. Sacrifices de con- 
fession; ce que c'était, 3880. Il faut 
qu'il y ait confession des péchés, 
pour que l'homme soit sauvé, 8387. 
Ce que c'est que la confession des 
péchés; elle doit être faite devant 
Dieu, 8388. Une confession univer- 
selle n'est point la confession de la 
pénitence, 8390. 
Confession, Confcssio. FoiVCon- 

FESSER. 

Confiance, Confidenlia. La con- 
fiance, qui dans un sens élevé est 
appelée foi, est diverse, et peut 
même exister chez les méchants; 
mais la vraie confiance n'existe que 
chez ceux qui sont dans l'amour et 
dans la charité, 4352. 

Confirmer, Confirmarc. Voir 
aussi Perception. Il est d'un sage, 
non pas de confirmer un dogme, 
mais de voir d'abord si ce dogme est 
un vrai, 4741, 7012. Les choses qui 
ont été confirmées par la doctrine 
et par la vie restent éternellement; 
expérience, 4747. Les faux peuvent 
être confirmés au point d'apparaître 
comme des vrais, 5033, 6865. La 
perception consiste à voir ce qui est 
vrai et ce qui est faux, et non a con- 
firmer une chose quelconque, 7G80, 
7950. Toutes choses peuvent être 
confirmées, et ceux-la seulement 
qui sont affectés du vrai pour les 
usages de la vie voient si une chose 
est un vrai, 8521. La lumière de la 
confirmation n'est pas la lumière 
de la perception ou une lumière di- 
vine procédant du ciel, mais c'est 
une lumière sensuelle, telle que 
celle des infernaux, 8780, s'il n'y a 
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pas perce ption que la chose est un 
vrai, 8780. 

CoxGLUTiv\Tiox,Conglutinatio. 
Peine de la conglutinalion pour les 
fourbes, 960, 1271. 

Conjonction - , Conjunctio. Il y a 
union de la divine essence du Sei- 
gneur avec son humaine essence, 
mais conjonction du Seigneur avec 
l'homme, 2021. 11 y a conjonction 
du bien du naturel avec le bien du 
rationnel, et adjonction du vrai du 
naturel avec le bien du rationnel, 
351Zi. La progression de la conjonc- 
tion d'un bien avec un autre se com- 
pose de la mutuelle reconnaissance, 
de la convenance, de l'affection, de 
l'initiation et de la conjonction, 
• 3809, 3810. Toute conjonction exige 
un réciproque; et le réciproque est 
le consentement, 60Zi7. 

Connaissances, Cognitxoncs. 
Voir Doctrine et Science. Les con- 
naissances sont les vrais puisés pen- 
dant l'enfance (pucrilia); et elles 
sont des vrais, non en elles-mêmes, 
mais d'après les divins qui sont en 
elles, 3676. Les connaissances sont 
pour les usages, 6815. Connaître, 
c'est comprendre, croire et perce- 
voir; comment et d'où; montré, 
10155. Connaître, quand cela se dit 
de Dieu, c'est prévoir et pourvoir, 
5309. Quand il est dit que Dieu con- 
naît, c'est qu'il gratifie de la charité, 
6806. 

Connaître, Nosse. Voir Savoir 
et Connaissances. 

Connu, ISotus. Ceux qui se sont 
connus se rencontrent dans l'autre 
vie, 1114; on rencontre même ceux 
qu'on a connus de réputation, 1 114. 
Ceux qui ont été connus d'une ma- 
nière quelconque se présentent aus- 
sitôt qu'on pense à eux, 1274. J'ai 
parlé avec presque tous ceux que 
j'avais connus, 5, 448, 1636, 1880. 
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Ceux que j'avais connus se rappe- 
laient, dans l'autre vie, ce qu'ils 
avaient fait dans le monde, en ma 
présence, 2486. 

CONSANGCIN!TÉ,C0njflW0Kim7<ft. 

Voir Affinité. 

Conscience, Conscivntia. Voir 
aussi Lien et Perception. La con- 
science est formée par les vrais de 
la foi, 1077. La conscience chez 
l'homme spirituel est la conscience 
de ce qui est droit, 986, f. Quelle 
est la conscience chez l'homme ré- 
généré, 977. La nouvelle volonté 
est la conscience, 1023, 1043. La 
conscience est l'intermédiaire entre 
le Seigneur et l'homme, 1862. Le 
Seigneur gouverne l'homme par les 
liens de la conscience; s'il n'a pas 
la conscience, il le gouverne par les 
liens externes, 1835. Il y a la con- 
science vraie, la conscience bâtarde 
et la conscience fausse, 1033. La 
conscience est dans la partie intel- 
lectuelle, 863, 865, 875, 1023, 1043. 
Il y a tentation spirituelle, quand la 
conscience est attaquée, 847. La 
douleur de la conscience vient du 
combat entre les mauvais esprits et 
les anges, 227. Les mauvais génies 
et les mauvais esprits s'efforcent 
principalement de détruire la con- 
science, 1820. Celui qui a la per- 
ception connaît les singuliers des 
particuliers et les particuliers des 
vérités communes; il n'en est pas 
ainsi de celui qui â la conscience, 
865. Chez l'homme non régénéré il 
n'y a pas la conscience; s'il y a une 
sorte de conscience, ce que c'est, 
977. Ceux qui séparent en actualité 
la foi d'avec la charité ne peuvent 
avoir aucune conscience, 1076, 
1077. Ceux qui croient que le culte 
et la Parole sont pour le vulgaire, 
afin qu'il soit tenu dans le lien de 
la conscience, sont dans le domicile 
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des dragons, 950. Il n'y a aucune 
conscience chez les adultères, 827; 
ni chez lesprestigiatricesou sirènes, 
831. Ceux qui sont méchants ne 
peuvent pas, dans l'autre vie, être 
punis par la conscience, parce qu'ils 
n'en ont eu aucune; ceux qui ont 
eu la conscience sont parmi les heu- 
reux, 965. D'où vient la conscience, 
1919. La conscience n'est pas pos- 
sible sans la charité, 1919. Ceux 
qui ont la conscience sont tous dans 
le bien de la charité, 2380. La con- 
science est formée par les vrais de 
la foi, et la conscience est d'autant 
meilleure, que les vrais de la foi 
sont davantage réels, 2053, 2063. f. 
Ceux qui ont la conscience ont par 
le Seigneur la pensée intérieure; il 
en est autrement de ceflx qui n'ont 
pas la conscience, 1035. Quelle est 
la différence entre la perception et ! 
ta conscience, 2144. Il y a la pensée 
d'après la perception, la pensée d'a- 
près la conscience, et la pensée qui 
ne provient d'aucune conscience, 
2515. Il y a pensée d'après la con- 
science chez ceux qui ont la con- 
science; et pensée d'après aucune 
conscience chez ceux qui ne Pont 
pas, 1914, 1919. Ceux qui n'ont pas 
la conscience ne sont pas rationnels, 
1914, 1944. Les simples de foi, qui 
ont vécu dans l'amour conjugal et 
ont en la conscience, viennent dans 
le ciel, 2759. Ceux qui ont la con- 
science ne font point de serment, 6 
pins forte raison ceux qui ont la 
perception, parce qu'il a été défendu 
par le Seigneur de jurer, 2842. La 
conscience est formée dans le bien 
et le vrai spirituels, et aussi dans le 
juste et l'équitable, et dans l'hon- 
nête et le décent; ce sont là des 
biens qui se succèdent, 2915. Il y n 
trois plans dans lesquels le Seigneur 
opère; la conscience intérieure qui | 
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appartient au bien et au vrai spiri- 
tuels, la conscience extérieure qfui 
appartient au bien et au vrai mo- 
raux et civils, on au joste el a Pé- 
quitable, et le plan extime pour les 
choses qui appartiennent à l'amour 
de soi et du monde; quels sont ces 
plans, 4167. La conscience est une 
nouvelle volonté et un nouvel en- 
tendement par le Seigneur, 4299. 
La conscience du bien vient du bien 
qui procède du vrai, 4390. Ceux qui 
sont sans la conscience sont dans tes 
externes seuls, 4459. I<a conscience 
est une terminaison où est terminé 
le plan dans le rationnel extérieur 
ou dans le naturel intérieur; elle 
est une terminaison afin que là 
puisse se reposer le divin qui influe; 
mais la perception est dans le ra- 
tionnel intérieur, 5145. Il y a deux 
consciences, à savoir, la conscience 
du bien et du vrai, et la conscience 
do juste et de l'équitable, 5145. Des 
consciencieux qui correspondent 
aux choses pîtuiteuses du cerveau, 
5386. Quand l'homme sent quelque 
anxiété lorsqu'il se porte vers le 
mal, c'est un indice qu'il peut être 
réformé, 5470. Des consciencieux ; 
quels ils sont dans l'autre vie, 5724. 
L'influx des anges est dans les cho- 
sesqui appartiennent à la conscience 
de l'homme, 6207, 6213. La con- 
science intérieure est celle qui con- 
cerne le bien et le vrai spirituels, et 
la conscience extérieure celle qui 
concerne le juste et l'équitable, et 
il y a la conscience fausse quand on 
fait toutes choses pour soi-même, 
6207. Ceux qui sont dans la con- 
science fausse, ou dans les liens ex- 
ternes, peuvent remplir convena- 
blement des fonctions éminentes, et 
faire des biens selon ces liens, 6207. 
Ceux qui font le bien d'après le bien 
naturel, et non d'après la doctrine 
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(tu la religion, ne peuvent cire sau- 
ves, et ils n'ont point la conscience, 
6208. Ceux qui sent purement na- 
turels s'imaginent qu'être dans l'an- 
goisse à cause de ta privation du 
bien et du vrai, cela vient de débi- 
lité et de maladie d'esprit ; car ils 
n'ont aucune conscience; illustré, 
7217. La conscience naît des vrais 
de la foi, et réside dans ta mémoire 
intérieure, où sont les choses deve- 
nues familières, comme celles qui 
se font dans le corps par habitude, 
7935. Chez ceux qui sont de l'église 
spirituelle il y a la conscience du vrai, 
8081. Doctrine concernant la con- 
science, 9112 a 9122. La conscience 
est formée d'après la religiosité, 
9112. Elle est formée d'après les 
vrais de la foi selon la réception de 
ces vrais dans le cœur, 9113. Ceux 
qui ont la conscience disent de cœur 
ce qu'ils disent, et font de cœur ce 
qu'ils font; et il y a une conscience 
plus parfaite chez les illustrés et les 
intelligents, 911 A. La conscience 
est la nouvelle volonté, et vient de 
la charité, 9115. La conscience est 
formée par les vrais de la foi, 9116. 
La vie spirituelle de l'homme vient 
de la conscience, 9117. Ceux qui 
agissent selon la conscience sont 
dans la tranquillité et dans la béati- 
tude, et vice versa, 9118. Il y a la 
conscience du bien et la conscience 
du juste; quelles sont ces conscien- 
ces, 9119. Deux exemples, au sujet 
des profits et de la dignité, pour il- 
lustrer ce que c'est que la conscien- 
ce, 9120. Quels sont ceux qui n'ont 
pas la conscience, et ceux qui ne 
savent pas ce que c'est que la con- 
science, 9121. Ceux qui dans le 
monde n'ont pas eu la conscience, 
ne Pont pas non plus dons l'autre 
vie, 9122. La conscience est le 
plan et le réceptacle de l'intlux du 
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bien procédant du Seigneur, 9122. 

CONSENTEMENT, CotlSenSUS. VHMX 

que le vrai soit conjoint au bien, il 
faut un consentement de la part de 

| l'entendement et de la part de la 
volonté, et quand le consentement 
vient de la volonté, alors il y a con- 
jonction, 3157, 3158. 
Consolation, Consolât io. Il y a 

i consolation après la tentation, et 

I elle est insinuée dans le bien, 2822. 

' Toute consolation a lieu par le bien 
et d'après le bien, 2822, 2841. Con- 
soler, c'est apaiser l'inquiétude du 
mental (animus) par l'espoir, 3610, 
6577, 6578. « Parler selon le cœur, » 
c est la consolation, 6578. 

Consommation, Cansummatio. 
Mal consommé, et consommation; 
ce que c'est, 1857. Consommation; 
ce que c'est, à savoir, c'est le mal 
parvenu au comble dans les églises, 

I 22 A3. La consommation du siècle 
et l'avènement du Seigneur, c'est 
le dernier temps de l'église précé- 
dente et le premier temps de l'é- 
glise nouvelle, 4535, 10622. La 

I consommation, c'est dans le com- 
mun la fin de l'église, et dans le 
particulier la fin de chacun, 10622. 
Consommation et consommé, c'est 

I quand le mal est parvenu au com- 

j (île, ainsi dans le commun et dans 
le particulier, 1857, 2243, 10622. 

Contestation (ou querelle), Lis. 
Contester, c'est nier, 3427. Ne se 
point quereller, c'est être dans la 
tranquillité, 5963. Se quereller, c'est 
le débat sur les vrais, ou défendre 
les vrais contre les faux et les dé- 
livrer, 9024. 

Contingentes (choses), Contin- 
gentia. Ce sont toutes choses dans 
la providence, et ce qui appartient 
«\ la providence, 5508. 

Contraindre, Cogère. L'homme 
doit se contraindre à résister au 
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mal, et à faire le bien, autrement il 
ne peut recevoir le propre céleste, 
1937, 1947. Se contraindre, c'est le 
libre, mais non être contraint, 
1937, /"., 1947. On doit se contrain- 
dre en plusieurs choses, 7914. 

Convenir, Convvnirc. La con\o- 
calion, quand il s'agit du Seigneur, 
c'est sa présence et son inOux, 
10147, 10148, 10197. La lente de 
convention est l'externe de la Pa- 
role, de l'église et du culte, dans 
lequel sont les internes, 10547. 
Voir Tente. 

Convocation, Comocatio. la 
convocation sainte, c'est afin que 
tous soient ensemble, 7801. 

Convoiter, Concupisccrc, c'est 
vouloir d'après un amour mauvais; 
la convoitise appartient à la volonté 
dans l'entendement, et est une con- 
tinuité de l'amour et comme la vie 
de sa respiration; montré, 8910. 
Ne point convoiter les choses qui ap- 
partiennent au prochain, c'est pren- 
dre garde que les choses défendues 
ne passent dans la volonté, 8910. 

Convoitise, Concupisccntia. 
Voir Cupidité. 

Coq ou Chant du Coq, Galtus scu 
Gallinaccum. C'est le temps avant 
le malin ou le point du jour, et par 
suite il signifie le premier temps 
d'une église qui commence, 10134. 
Voir Matin.. 

Corbeau, Corvtts. Les corbeaux 
sont les faussetés, 866. 

Corbeille, Corbis. La corbeille 
ou le panier est le volontaire, en 
tant que là'est le bien, 5144. Les 
paniers percés sont les volontaires 
sans terminaison dans le milieu, 
5145. La corbeille est le plaisir sen- 
suel, et se dit du bien; la coupe ou 
la tasse est le scientifique sensuel, 
qui est le dernier, et se dit des vrais, 
9996. 
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Corde, fruits. Les cordages sont 
les choses qui conjoignenl, 9777. 
Le cordon, c'est la conjonction, 
9854.. C'est une conjonction indis- 
soluble, 9880. 

Corne, Cornu. La corne signilie 
la puissance du vrai d'après le bien, 
et dans le sens opposé la puissance 
du faux d'après le mal, 2832 ; même 
la corne de l'autel, 2832. Frapper 
de la corne, c'est détruire le faux 
par la puissance du vrai, et dans le 
sens opposé détruire le vrai par la 
puissance du faux. 9081. Les cornes 
sur les quatre angles de l'autel, c'est 
la puissance de loule manière,9719, 
9720, 9721. Les cornes sont les puis- 
sances du vrai d'après le bien ; mon- 
tré, 10182. Les cornes sont les exté- 
rieurs, 10186. 

Corps, Corpus. L'homme est ré- 
généré afin que les externes obéis- 
sent aux internes, 911, 913. Ce que 
c'est qu'être détaché du corps, ou 
ne pas savoir si l'on est dans le 
corps ou hors du corps, 1883. Il y 
a une ressemblance de l'âme et du 
corps dans chacune des choses qui 
sont chez l'homme, 1910. Toutes 
les choses, qui sont dans le corps 
humain, représentent les spirituels 
qui sont dans le royaume du Sei- 
gneur, 2996, 2998; voir Ueprésen- 
tations. Les pensées et les paroles 
des anges sont comparées aux inté- 
rieurs dans le corps respectivement 
à la forme externe du corps, 3342, 
et rai?. Des esprits qui apparaissent 
comme corporels; ce sont ceux qui 
se sont considérés en toutes choses 
et en chaque chose, 4221. Le cor- 
porel, considéré en lui-même, est le 
réceptacle des sensations; par con- 
séquent aussi le corporel vivant est 
en même temps avec elles, 5077. 
L'homme ne ressuscite pas de corps, 
mais aussitôt après la mort il est 
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dans UO corps; illustré, 5078; état 
de son corps dans l'autre vie; il 
est décrit tel qu'il est, 5079. Chez 
l'homme les choses qui passent de 
la pensée dans le langage, et de la 
volonté dans l'acte, ainsi dans le 
corps, coulent selon l'influx com- 
mun par les correspondances, 5862. 
Le corporel de l'homme apparaît 
aux esprits comme une masse noire, 
mais le corporel de ceux qui sont 
dans le bien de la foi apparaît com- 
me du bois; expérience, 5865. Il y 
a des esprits qui apparaissent d'un 
corps grossier; ce sont ceux qui se 
sont tout-à-fait confirmés contre le 
divin, et se sont ainsi fermé les in- 
térieurs, 5991. Les corporels de 
l'homme sont gouvernés d'après 
l'influx commun, 5990. Le corps si- 
gnifie le bien de l'amour; illustré et 
montré, 6135. Le corps est le récep- 
tacle du bien, 6135. Dans les actions 
et le langage du corps il y a l'influx 
commun, 6192, 6211. Les pensées 
du mondain et les corporels chas- 
sent les idées célestes; expérience, 
6309. Des esprits corporels, 6318. 
11 y a correspondance des gestes du 
corps avec les affections du mental, 
7596. Venir avec son corps, quand 
cela est dit des serviteurs, c'est avec 
le vrai sans le plaisir, 8977, 8978, 
8984. Ce qui vient de la tête par le 
cou dans- le corps correspond à 
l'influx du royaume céleste dans le 
royaume spirituel, 9913, 9914. L'â- 
me est l'être de la vie de l'homme, 
le corps en est l'exister, 10823. 

Correspondance , Corresjum- 
dentiu. Il y a des choses dans l'hom- 
me externe qui correspondent dans 
l'homme interne, et il y en a qui ne 
correspondent pas, 1563, 1568. En- 
tre le Seigneur et l'homme il y a un 
parallélisme et une correspondance 
quant aux célestes, 1831 ; mais non 



quant aux spirituels, 1832; voir 
aussi Représentation. Les lois por- 
tées sur les serviteurs se réfèrent à 
des correspondants, à des représen- 
tatifs el à des significatifs, 2567, 
vers la fin. Plusieurs choses dans 
la Parole tirent leur origine des re- 
présentatifs dans l'autre vie et des 
correspondants, 2763. Ce que c'est 
que les correspondances, 2763. Des 
représentatifs et des correspondan- 
ces, 2987 à 3003; voir Représen- 
tations. Le sens de la lettre de la 
Parole et le sens interne correspon- 
dent, 3131. Des représentations et 
des correspondances, 3213 à 3226; 
voir Représentations. Dans la 
Sainte Cène, l'homme est dans la 
correspondance avec les anges; 
quand? 3464. Il y a une vie unique, 
el à celte vie correspondent des 
formes qui sont des substances ou 
des organes, dont la qualité est se- 
lon qu'ils correspondent, el c'esl là 
la correspondance de la vie avec les 
organes, 3484. Le rationnel appa- 
raît à lui- môme ne rien voir si le 
naturel ne correspond pas, 3493. 
Le ciel correspond au Seigneur, et 
l'homme quanl à toutes choses et à 
chaque chose correspond au ciel, et 
par suite le ciel est le très-grand 
homme, 3624 à 3649; voir Homme. 
Le Seigneur est le soleil du ciel, et 
par suite la lumière dans laquelle 
est l'intelligence, el la chaleur dans 
laquelle est l'amour, et de là vien- 
nent les correspondances, 3636, 
3641. Continuation sur le très-grand 
homme, el correspondance du cœur 
el des poumons, 3883 à 3896; voir 
Cobcr et Respiration. Continua- 
tion; correspondance avec le cer- 
veau et le cervelet, 4039 à 4055; 
voir Cerveau. Il y a représenta- 
lions et correspondances des spiri- 
tuels dans les naturels, cl on peut 
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le conuallre par beaucoup de cho- 
ses qui sont chez l'homme, et que 
l'homme sait, 6044, 4053. Les ges- 
tes correspondent aux affections de 
l'interne, 4215. Continuation sur le 
très-grand homme et sur la corres- 
pondance en général, 4218 à 4228. 
Il y a correspondance dans chacune 
des formes organiques dans le corps, 
et dans les parties de leurs parties, 
4222. Il y a correspondance dans 
leurs fonctions et pour cela même 
avec leurs formes, 4223, 4224. Il y a 
correspondance,non-seulementavec 
les formes organiques visibles, mais 
aussi avec celles qui sont invisibles, 
par lesquelles existent la vue in- 
terne et les affections, 4224. Com- 
bien la science des représentations 
et des correspondances est an-des- 
sus des autres sciences, 4280. Parce 
qu'on doute du ciel et de l'enfer, on 
ne peut pas savoir qu'il en vient un 
influx et des correspondances, 4322. 
De la correspondance du sens com- 
mun volontaire et du sens commun 
involontaire, 4326, et suiv.; voir 
Sers. La vie civile correspond avec 
la vie spirituelle; illustré,- 4366. De 
la correspondance de l'œil avec 
l'entendement et avec les vrais, et 
de la correspondance avec la lu- 
mière, 4403 a 4420 ; voir Œil, Ld- 
ii icre, Entexdemert. De la cor- 
respondance de la vue de l'œil et de 
la lumière avec le très-grand hom- 
me, 4523 à 4533. Continuation sur 
le très-grand homme, et sur la cor- 
respondance de l'odeur et des na- 
rines avec lui, 4624 à 4634. Ce sont 
les sociétés communes qui consti- 
tuent le ciel, et dans chaque société 
on y correspond au très-grand hom- 
me, 4625. Qui sont ceux qui cor- 
respondent à l'humeur des narines, 
6627 ; voir Narirbs. De la corres- 
pondance de l'ouïe et de l'oreille 



avec le très-grand homme, 4652 à 
4660 ; voir Oreille. De la corres- 
pondance du goût, de la langue, de 
la face, 4791 à 4805. De la corres- 
pondance des mains, des bras, des 
épaules, des pieds, des plantes, des 
talons avec le très-grand homme, 
4931 à 4953. De la correspondance 
des lombes et des parties génitales 
avec le très-grand homme, 5050 a 
! 5062. 11 y a correspondance des 
extérieurs avec les intérieurs, et 
dans la composition des moyens di- 
recteurs il faut qu'il y ait corres- 
pondance; illustré par la fin, la 
cause et l'effet, 5131. De la corres- 
pondance des viscères intérieurs du 
corps avec le très-grand homme, 
5171 à 5189. D'après la situation et 
l'influx on peut-savoir à quelles pro- 
vinces appartiennent les sociétés 
angéliques, 5171. De la correspon- 
dance du péritoine, des reins, des 
urétères, de la vessie avec le tres- 
grand homme, 5377 à 5396. il 
n'existe rien dans le monde naturel 
qui n'ait une correspondance avec 
le monde spirituel; illustré, 5377. 
S'il n'y a pas correspondance l'in- 
terne apparaît étranger à l'externe 
et dur, 5422, 5423 ; illustré par des 
exemples, 5511. De la correspon- 
dance avec la peau, les os et les 
cheveux, 5552 à 5573. Par les cor- 
respondances il se fait une conjonc- 
tion des internes et des externes, 
8610. Par les correspondances le 
ciel est conjoint avec la terre, 8615. 
Les correspondances ont une très- 
grande force, et c'est pour cela que 
la Parole a été écrite par de pures 
correspondances, 8615. Toutes les 
choses qui dans le monde sont dans 
les trois règnes, sont des représen- 
tatifs des spirituels et des célestes 
du royaume du Seigneur ; cité, 9280, 
et elles sont des correspondances 
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de lous les spirituels et de tous 
les célestes; cité, 9280. De la cor- 
respondance de l'homme et de toutes 
choses chez l'homme avec le ciel, 
10030,/". Il y a des correspondances 
de lous les membres du corps avec 
le ciel ; montré d'après la statue de 
ISébuchadnessar, 10030; de la tète 
avec le ciel intime, de la poitrine el 
du corps avec le ciel moyen, et des 
jambes et des pieds avec le dernier 
ciel, 10030. La science des corres- 
pondances o existé chez les orien- 
taux; montré; mais elle a ensuite 
été oblitérée, principalement en Eu- 
rope, 10252. 

Corrompre, Comtmpcre. II se 
dit des intellectuels, par conséquent 
des persuasions, 622. Être corrom- 
pu, c'est se détourner du divin, 
10420. 

Cote, Costa. C'est le propre qui 
est chéri, 147, 148, 149. I^es côtes, 
lorsqu'elles sont des côtés, voir 

CÔTÉ. 

Côté, ÎMlus. Les côtes, lors- 
qu'elles sont des côtés sont les vrais, 
et les côtés les biens, parce que les 
côtes (costa) se disent de la largeur 
dans les cieux, elque les côtés (ta- 
tera)se disent de la longueur; mon- 
tré un peu, 10189. Les côtés sont le 
bien, 10190. 

Cod, Gollum. C'est finflux, la 
communication des supcèmes et des 
infimes, et par suite la conjonction, 
3542. Les liens du cou sont l'inter- 
ception du bien et du vrai, par con- 
séquent la vaslalion, par consé- 
quent aussi la servitude, 3542, 
3603. Le chevet est la communi- 
cation la plus commune, 3695, 
3725. Le cou est la conjonction des 
intérieurs avec les extérieurs, spé- 
cialement des célestes avec les spi- 
rituels, 5320, 5328. Tointer sur le 
cou, c'est une conjonction étroite el 
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inlime, 5926, 6033. Décoller, c'est 
séparer et rejeter, 8079. Le cou cor- 
respond à l'influx du royaume cé- 
leste dans le royaume spirituel, 
9913, 991a. « Dur de nuque, » c'est 
ne point recevoir l'influx procédant 
du Seigneur; pourquoi? 10429. 

Coucher, Cubare. C'est l'état de 
tranquillité; montré, 3696. 

Coucher (le), Occasm. Voir Oc- 
cident. Le coudier du soleil est 
l'obscur el l'état du faux, 3693. Le 
coucher du soleil est l'état d'ombre 
et d'ignorance, 9213. 

Coudrier, Corylus. C'est le vrai 
naturel, 4014. 

CouLEUR.Cotor. D'où vient la cou- 
leur, el ce qu'elle représente dans 
les spirituels ; de l'arc-eo-ciel,10a2, 
1043, 1053. Dans l'autre vie appa- 
raissent les couleurs les plus belles, 
1053; il y existe des couleurs qui 
n'ont point été vues dans le monde, 
162a. Les couleurs dans l'autre vie 
viennent de la modification et de la 
bigarrure de la lumière et de l'om- 
bre, dans les blancs et les noirs, 
3993; et elles sont des modifica- 
tions de l'intelligence el de la sa- 
gesse; il en est parlé d'après l'expé- 
rience, 4530, 4922. Les couleurs 
dans le ciel viennent des bigarrures 
de la lumière, el elles sont les qua- 
lités du vrai el les apparences du 
vrai, el elles apparaissent d'après 
les affections du bien et du vrai, 
4677. La tunique de diverses cou- 
leurs signifie les apparences du vrai, 
4677,6741, 4742. Les couleurs dans 
l'autre vie sont variées; elles y sont 
par le ciel, et sont les apparences 
du vrai, 4742. Les couleurs dans 
l'autre vie lirent leur origine du 
bien el du vrai, 9466. Autant les 
couleurs tiennent du rouge, autant 
elles signifient le bien, 9a67. Les 
deux couleurs fondamen laies sont 
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le blanc et le rouge ; d'où vient cela, 
9467. Les pierres précieuses dans le 
pectoral signifient les biens et les 
vrais du ciel, d'après les couleurs, 
9865, 9868, 9905, et d'où viennent 
ces couleurs, 9865, 9868. Sur les 
couleurs, voir aussi N" 4922, 9466, 
9823. 

Coupe, Poculum. Voir Cocpe, 
Scyphus. 

Coupe, Scyphtis. C'est le vrai de 
la foi qui procède du bien de la cha- 
rité, et dans le sens opposé le faux 
par lequel il y a le mal, et aussi le 
faux d'après le mal; montré, 5120. 
Les calices en amandes sont les 
scientifiques d'après le bien, 9557. 
La coupe ou la tasse est le scienti- 
fique sensuel et" se dit du vrai, mais 
la corbeille ou le panier est le plai- 
sir sensuel et se dit du bien, 9996. 

Courber (se),Curvarc se. Quand 
cela est dit du lion, c'est se mettre 
en puissance, 6369. 

Couronne, Corona. C'est le divin 
bien d'où procède le divin vrai, 
9930. 

Courroie, Corrigia. Ce que si- 
gnifie la courroie de soulier, 1748. 

Courtines, Corlina. Voir Ri- 
deaux. 

Courtisane, Mcrctrix. Voir 
Adultère. Les jeunes filles, qui ont 
été livrées a la prostitution, ont 
près d'elles, après la mort, un es- 
prit qui les instruit, 1113. Les adul- 
tères viennent des adultérations du 
bien, et les scortations viennent des 
falsifications du vrai, 2466; voir 
Adultère. La courtisane est le faux, 
4865. Les falsificalions,signifiées par 
les scortations, se font de trois ma- 
nières, 10648. Les scortations sont 
les falsifications du vrai; montré, 
10648. Commettre scortation est 
d'abord une conjonction illégitime, 
M ensuite une profanation, 10652. 



Couteau, Cutter, Le couteau 
pour les sacrifices est le vrai de la 
foi, il est appelé courte-épée (gla- 
diolus); le couteau pour les circon- 
cisions était de pierre, 2799; voir 
Épée. Le couteau est rarement 
nommé dans la Parole, parce qu'il 
y a dans l'autre vie de très-mauvais 
esprits nommés porle.-couteaux 
(Cuttrarii), 2799, f. 

Couverture, Tegumcntum. Voir 
Voile. 

Crainte, Timor. Ceux qui sont 
dans le mal et dans le faux sont 
dans la crainte, 390, 391. 1«i crainte 
de Dieu signifie le culte, et même 
le culte, soit d'après la crainte, soit 
d'après le bien de la foi, soit d'après 
le bien de l'amour; montré, 2826. 
Dans tout culte il y a une sainte 
crainte; ce que c'est, 2826, f. La 
crainte signifie aussi se défier, ou 
n'avoir ni foi ni amour, 2826. La 
crainte est une sainte altération, 
3718. La sainte crainte est dans l'a- 
mour, et sans celle crainte l'amour 
est comme quelque ebose d'insi- 
pide; celte crainte varie; crainte 
chez ceux qui ne sont ni dans l'a- 
mour céleste ni dans l'amour spiri- 
tuel, 3718. La sainte crainte est la 
vénération et le respect, 3719. « La 
frayeur de Jiscbak » est le divin hu- 
main du Seigneur; d'où cela vient, 
4180. C'esLje divin vrai qui inspire 
la frayeur, et non le divin bien; il- 
luslré, 4180. La crainte de Dieu est 
la proteclion, cl les mauvais es- 
prits ne peuvent approcher des so- 
ciétés célestes, parce qu'ils sont 
dans la terreur de Dieu, 4555. De 
ceux qui sont dévastés par des crain- 
tes, 4942. Crainte de Dieu chez ceux 
qui sont dans le culle externe sans 
le culte interne, et crainte chez ceux 
qui sont dans le culle spirituel; 
chez ceux qui sont dans le culle 
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céleste, l'amour avec une crainte 
sainte est l'amour avec un saint 
respect, 5459. Craindre, c'est le 
saint, 5534. La crainte signifie di- 
verses choses, parce qu'elle vient 
de diverses causes; c'est l'action 
de se retirer, 5647. La consterna- 
tion, c'est une commotion, 5881. 
Craindre Dieu, c'est garder les vrais 
qui procèdent du divin, 6678. La 
crainte est un tien commun, et tient 
dans les liens tant ceux qui sont 
probes, que ceux qui sont mé- 
chants; mais la différence- de la 
.crainte est grande, chez les probes 
il y a crainte sainte, chez, les mé- 
chantscrainledes châtiments, 7280. 
Les méchants ont du respect pour 
le divin parcrainte, 7788. La crainte, 
quand il s'agit des tentations, c'est 
de l'épouvante, 8162; c'est aussi du 
désespoir, 8171. Trembler, quand 
cela est dit de la terre et du peuple, 
c'est une crainte sainte a la pré- 
sence du divin pour ceux qui doi- 
vent recevoir le vrai et le bien, et 
une terreur pour ceux qui ne reçoi- 
vent point, 8816. Quelle est la 
crainte sainte; elle est en raison de 
l'amour, 8925. Ceux qui sont dans 
les enfers sont dans la terreur à 
cause des vrais qui procèdent du 
divin; illustré et montré, 9327. 

Crâne, Craniitm. Dans diverses 
parties du crâne il est senti des dou- 
leurs qui existent par les faux pro- 
venant des cupidités, 5563. 

Créer, Crcarc; c'est régénérer, 
16, 88. Distinction entre créer et 
faire, 472. Les historiques de la 
création dans les premiers chapitres 
de la Genèse sont des historiques 
factices; illustré d'après diverses 
circonstances, 8891, 9942. Créer, 
c'est réformer e t régénérer l'homme; 
montré, 10373. Créer signifie le 
nouveau qui n'était pas aupara- 
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van», former signifie la qualité, et 
faire signifie l'effet, 10373. Dans les 
premiers chapitres de la Genèse est 
décrite l'instauration de l'église cé- 
leste, 10545. Être créé, c'est être 
par le divin depuis les premiers jus- 
qu'aux derniers, ou depuis les inti- 
mes jusqu'aux estimes, 10634. 

Creuser, Fodcre. C'est faire la 
recherche du vrai, 7343. C'est aussi 
forger, 9085. I*ercer (ou creuser) 
comme un voleur, c'est l'accomplis- 
sement du mal dans le secret; mon- 
tré, 9125. 

Cri, Clamor. Il se dit du faux, 
2240. Crier du ciel, c'est la con- 
solation, 2821, 2841. Le cri dans 
Matthieu, XXV. 6, est le changement 
dans l'église, 4638. Crier à voix 
grande, c'est l'aversion, 5016,5018, 
5027. Crier, c'est la confession et la 
reconnaissance par la foi; montré, 
5323. Crier se dit du besoin, 5365. 
Crier, c'est l'effet proche, 5870. 
Crier, c'est implorer, 6801. « Le 
cri monla vers Dieu, » signifie qu'ils 
furent entendus, 6802. Crier, c'est 
penser avec pleine intention de 
faire, 7119. Crier, c'est attester l'in- 
dignation, 7142. Un graud cri, c'est 
une lamentation intérieure, 7782. 
Crier, c'est l'intercession, 8179. 
Crier, c'est implorer à cause de la 
souffrance, 8353. La supplication 
d'après le bien est enleudue dans le 
ciel comme un cri; et la supplica- 
tion d'après le mal est enlendue 
dans l'enfer comme un cri, 9202. 

Crible, Gribrum, ouvrage de fi- 
let autour de l'autel, signifie le sen- 
suel; illustré, 9726. 

Critique, CHticus. Les idées des 
criliquesapparaissent dans le monde 
spirituel comme des lignes closes, 
6621. 

Crochet, Vncus. Les crochets 
sont les modes de conjonction, 9676. 
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Les crochels et les ceintures sont 
les modes de conjonction, 9749. 

CroItrk en multitude, Crescerc 
in multitudincin. C'est l'extension 
à partir de l'intime, 6285. 

Croix, Crux. C'est le vrai divin 
accablé d'affrouls, flagellé et cruci- 
fié par les Juifs, 2313. La passion 
de la croix a été le dernier de la ten- 
tation, et non pas selon la foi d'au- 
jourd'hui; illustré, 10659. VoirSBi- 

GNEUR. 

Cru, Grudum. C'est sans le bien 
de l'amour, 7856. 

Cruauté, Crudclitas. Des enfers 
de ceux qui sont cruels ; voir Enfer. 
Les adultères sont cruels, 824. En 
. quelles fantaisies sont changées les 
cruautés dans l'autre \ie, 954. L'en- 
fer des adultères cruels est sous le 
pied droit où sont de semblables 
hommes de la nation juive; d'après 
l'expérience, 5057; avec quelle 
cruauté ils ont traité les nations 
par plaisir, 5057. Ceux qui ont été 
cruels sont dans les enfers excré- 
menliliels et cadavéreux, 5394. 

Cuir, Corium. Voir Peau. 

Cuirasse, Ijtrica, C'est ce qui a 
été fortement tissu afin d'être en 
sûreté contre le dommage, 9916. 

Cuire, Coquerc. Cuit dans l'eau, 
c'est ce qui sort du vrai de la foi; 
montré, 7857. Cuire et faire bouil- 
lir le sixième jour pour le sabbath, 
c'est la préparation pour la conjonc- 
tion, 8496; cuire, pour la conjonc- 
tion du bien; et faire bouillir, pour 
la conjonction du vrai; montré, 
8496. Cuire de la chair, c'est pré- 
parer pour l'usage de la vie ; mon- 
tré, 10105. Cuit dans l'eau, c'est ce 
qui vient de la doctrine du vrai, 
7867. La marmite, c'est la doctrine, 
10105. 

Cuisine, Cutina. Deux femmes 
danB une cuisine, 2125. 



Cuissk, Fémur. Les cuisses, de 
même que les lombes, sont l'amour 
conjugal, 3021. Elles sont aussi 
tous les amours spirituels et céles- 
tes, parce que ces amours sont dé- 
rivés de l'amour conjugal, 3021. 
Dans le sens opposé elles sont les 
amours de soi et du monde, 3021,/". 
Sortir de l'utérus et des lombes se 
dit du bien, et être séparé des en- 
trailles se dit du vrai, 3294. La 
paume de la cuisse, c'est où il y a 
conjonction de l'amour conjugal, 
et aussi de l'amour céleste et spiri- 
tuel avec le bien naturel, 4277, 
4280. La cuisse est l'amour conju- 
gal, et par suite l'amour céleste et 
l'amour spirituel, 4280. Les rois qui 
sortiront des reins, sont les vrais 
qui procéderont du mariage céleste, 
4575. De la correspondance des 
lombes et des parties génitales avec 
le très-grand homme, 5050 a 5062. 
Les lombes correspondent à l'amour 
conjugal, ou à ceux qui sont dans 
cet amour, 5050, 5051, 5052 ; ceux- 
ci sont célestes, et dans le ciel inti- 
me, 5052; distincts des autres, 
5053; mais quels ils sont, il n'a pas 
été donne de le savoir; pourquoi? 
5055. Des infernaux qui sont dans 
les opposés de l'amour conjugal 
ou dans les adultères, 5059. I*s 
reins sont les intérieurs, 7863. Des 
caleçons; voir Caleçons. De la nu- 
dité des lombes et des parties gé- 
nitales, 9960; voir Nudité et Gé- 
nitales. De l'extension depuis les 
lombes jusqu'aux cuisses quand il 
s'agit des caleçons, c'est l'extension 
des amours; illustré, 9961. Les 
lombes sont les intérieurs de l'a- 
mour, et les cuisses en sont les ex- 
térieurs, 9961. L'épéc sur la cuisse, 
c'est le vrai qui combat d'après le 
bien, 10488. 

Cuivre, Cuprmn. Voir Airain. 
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Culte, Cultus. Voiraussi Église, 
Externe, Interne. Culte externe 
et interne, 1083. Quel est l'homme 
de l'église interne, et quel est 
l'homme de l'église externe, 1098. 
Les internes vivifient le culte, 1175. 
Ceux qui sont dans le culte externe 
ont l'interne dans ce culte, s'ils ont 
la charité, 1100,1151, 1153. L'hom- 
me est dans le culte, lorsqu'il est 
dans ramour et dans la charité, 
1618. Il y aurait une seule église, 
si dans toutes il y avait la charité, 
quoiqu'elles différassent quant aux 
cultes externes et quant aux doc- 
trinaux, 809, 1285, 1316, 1798, 
1799, 1834, 1844. Le culte est une 
sorte d'actif existant par le céleste, 
1561. D'après le culte on sait quel- 
les sont les fins, 1571. Le culte ex- 
terne sans le culte interne est un 
culte nul, 1094. Le culte est reudu 
externe afiu que l'interne ne soit 
pas profané, 1327,1328. Il faut qu'il 
y ait un culte externe, 1618. Ce que 
c'est que faire du culte interne un 
culte externe, 1175. Ce que c'est 
que le culte imaginé, 1195. Il y a 
culte seulement externe chez ceux 
qui ne croient point a la vie éter- 
nelle, 1200. Le culte externe est 
d'autant plus profane que les inté- 
rieurs sont profanes, 1182. Babel 
est le culte dans lequel il y a l'a- 
mour de soi, ainsi le profane, 1326. 
Tout culte divin doit être d'après le 
libre, 1947. Dans tout culte il doit 
y avoir l'humiliation, 2327. Le saint 
du culte est selon la quantité et la 
qualité du vrai de la foi implanté 
dans la charité, 2190. Les Juifs ont 
pu être tenus dans le saiut externe 
du culte sans le saint interne ; il- 
lustré, 4293. Le culte d'après le 
bien est véritablement un culte, 
mais le culte d'après le vrai sans le 
bien est un culte externe, 7724. Le 
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vrai culte est la vie selon les pré- 
coptes de la foi, 7884. Le culte vient 
des intérieurs des scientifiques de 
l'Église, qui sont les doctrinaux, 
9922. Le véritable culte et le véri- 
table amour du Seigneur, c'est de 
faire ses préceptes; illustré et mon- 
tré, 10143, 10153. Le culte qui plaît 
vient du Seigneur chez l'homme, 
mais non de l'homme, 10203. Le 
culte vient ou du bien spirituel ou 
du bien céleste, 10242. Quel est le 
cuite divin d'après le spirituel, et 
quel est le culte divin d'après le cé- 
leste, ^10295. Le tout du culte qui 
est véritablement culte vient du Sei- 
gneur et non de l'homme; illustré, 
10299. Leculteappliqué aux amours 
de l'homme est infernal, mais le 
culte doit être appliqué aux amours 
célestes, 10307, 10308, 10309. Imi- 
ter des affections comme célestes 
dans le culte, c'est infernal, 10309. 
Si l'homme est adoré comme Dieu, 
des esprits infernaux sont adorés; 
illustré, 10642. Le Seigneur veut 
nn culte et de la gloire de la part 
de l'homme pour le salut de l'hom- 
me, et c'est là la gloire du Seigneur; 
illustré, 10646. 

Cupidité, Cupiditas. C'est ce qui 
appartient à quelque amour hon- 
teux, 1666. 

Cusch, Cmch. Voir Ethiopie. 
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Damas, Damascxu. Ce que c'est, 
1715, 1796. 

Dan, Ihtn. C'est le dernier ter- 
me, 1710. Dan» le sens suprême il 
signifie la justice et la miséricorde, 
dans le sens interne le saint de la 
foi, dans le sens externe le bien de 
la vie, 3921, 3923. C'est l'aflirmatif 

0. 



Digitized by Google 



8*2 DE 



DE 



et la première reconnaissance de ce 
vrai, ainsi le premier de l'homme 
qui va être régénéré, mais le der- 
nier de l'homme régénéré; montré, 
3923. Ce sont ceux qui sont dans le 
vrai et non encore dans le bien, 
6396. Ce sont ceux qui sont dans le 
dernier du royaume- du Seigneur, 
parce qu'ils font le bien d'après le 
vrai, et non d'après le bien, 6396. 
C'est la dernière tribu, 10335. 

Daniel, Daniel. Par Daniel est 
représenté le prophétique sur l'avé- 
nemenl du Seigneur, et sur l'état 
de l'église, 3652. 

Danse, Chorca. Autrefois, dans 
le culte divin, on se livrait à des 
jeux et à des danses; montré, 8339. 
C'est le vrai de la foi, 8339. 

David, David. Partout dans la 
Parole par David il est entendu le 
Seigneur, 1888; aussi 9954. 

DÉBAUCHË£,5c0rr»>/i. Foi/- Cour- 
tisa ne. 

DéboraH, Dcborah, nourrice de 
Rébecca; c'est le mal héréditaire, 
4563. 

Décalogee , Dccalogus. Voit- 
Loi. 

Décent (le), Décorum. Les vrais 
sont la forme du bien; illustré par 
l'honnête et par le décent, 4574. 

Déchiré (le), Discerplum. C'est 
la mort donnée par un autre, ainsi 
le mal non par sa faute; illustré, 
4171. 

Déchiré (être), Discevpi. C'est 
périr par les maux et par les faux; 
montré, 5828. 

' Décoller, Dccollare. Voir Cou, 
Collum. 

Dédan, Dedan. Ce que c'est, 
1 172. Schéba et DéilUn sont les con- 
naissances de l'église, et les dériva- 
tions du vrai, là; ou les doctrinaux 
de la charité et de la foi, et ceux qui 
sont dans ces doctrinaux, 3240. 



Schéba et Dédan ne sont pas les ar- 
rière-pelils-fils de Cham ou les fils 
de Rama, mais ils sont les pelits- 
fils d'Abraham par Kétura*h, 3240. 
Schéba signifie particulièrement 
ceux qui sont dans le bien de la foi, 
et Déclan ceux qui sont dans le vrai 
d'après le bien, 3240, f., 3241, c. 

Degré, Gradus. Voir Forme. 
Ornements de degrés (ou d'esca- 
liers) et de portes, se mouvant 
comme s'ils étaient vivants, 1627. 
Combien les choses qui sont dans 
un degré supérieur surpassent en 
perfection et en abondance celles 
qui sont dans un degré inférieur, 
3405. Distinction selon les degrés, 
ce qu'elle est et quelle elle est; il- 
lustré, 3691. Dans l'homme interne 
il y a des biens et des vrais de trois 
degrés selon les trois cieux, et dans 
l'homme externe il y a des biens et 
des vrais de trois degrés, qui y cor- 
respondent, 4154. Il y a des degrés 
comme ceux .d'une échelle depuis 
les intérieurs jusqu'aux extérieurs 
chez l'homme, 5114. Les intérieurs 
de l'homme sont distingués en de- 
grés, et chaque degré est terminé; 
pourquoi; sinon, le mal influe avec 
saleté dans le dernier, 5145. On ne 
connaît ni les intérieurs ni les exté- 
rieurs, à moins qu'on ne connaisse 
les degrés, 5146; ils ne sont pas 
d'une manière continue ou plus 
purs ou plus grossiers, mais ils sont 
distincts, 6326, 6465. Celui qui ne 
conçoit pas ainsi les formations ne 
peut pas saisir l'interne et l'externe 
de l'homme, 6465; voir Interne, 
Externe et Forme. Comment sont 
les degrés dans l'ordre successif; 
illustre d'après les fruits, 8603. 
Monter par des degrés, c'est être 
élevé vers les intérieurs; montré, 
8945. Des degrés dans l'ordre suc- 
cessif chez les hommes ; de l'idée 
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d'aujourd'hui, qu'il y a continuité; 
et de l'idée chez les anciens, qu'il y 
a des degrés ainsi discrets; d'où 
vient cette séparation, 10099. De- 
grés de hauteur, quels ils sont; ce 
sont ceux qui procèdent des inté- 
rieurs vers les extérieurs; sans une 
idée de ces degrés, on sait peu de 
chose des intérieurs et des exté- 
rieurs chez l'homme et dans les 
cieux; ce qu'ils sont, illustré; ces 
degrés se consocient, expérience, 
10181 ; voir aussi 1869, 5194, 8443 
et 9489, 9773, puis encore, 3405, 
3691, 4154, 5114, 5146, 8603, 
10099. Le degré spirituel qui est 
intérieur communique avec le na- 
turel ou l'extérieur, non par conti- 
nuité, mais par les correspondances; 
Sagesse Angélique sur le Divin 
Amour, V 238. 

Délit, Coupable; liealus, Rrus. 
Le délit est la faute ou l'imputation 
du péché et de la prévarication con- 
tre le bien et le vrai; ainsi, c'est 
tout péché qui demeure, 3400. Le 
coupable, c'est celui qui est en faute 
et ainsi en imputation, 5469. 

Déluge, DUuvium. Voir Anté- 
diluviens. Ce que c'est que le dé- 
luge, 660, 662. Le déluge et l'inon- 
dation, c'est la tentation et la déso- 
lation, 705, 739, 790. Des antédilu- 
viens qui ont p^ri; quels ils étaient 
d'après l'héréditaire, 310, 805; en 
général, quels ils ont été, 560, 562, 
563, 570, 581, 586, 607, /"., 660, 
805, 808, 1034, 1673. Des mêmes, 
d'après l'expérience, 1$65 à 1272; 
ils n'eurent enfin aucune respira- 
lion interne, 1120. Ils habitent sous 
une montagne nébuleuse où est leur 
enfer, 311, 581, 1266. Combien ils 
y sont cruels, 1267. Combien, lors- 
qu'ils sont envoyés dans le monde 
des esprits, leurs persuasions sont 
atroces, et combien l'influx de ces 



persuasions est mortel, 1270, 1271. 
Chassés par un petit enfant, 1271. 
Je fus conduit vers eux, et je m'en- 
tretins avec eux, 1268. Ils s'étaient 
persuadés qu'ils étaient des dieux, 
1268. De quelle manière leurs fem- 
mes étaient vêtues; ils marchaient 
précédés de leurs enfants, 1272. 
Des antédiluviens moins méchants, 
1124, 1265. Ce qu'ils ont cru du 
Seigneur, 1124. Des antédiluviens, 
d'après l'expérience, 1265; voir 
aussi NtaULIM. 

Demain, Lendemain; Ci as, Cras- 
tinum. C'est à éternité, 3998. Ce 
que c'est que l'inquiétude et le 
souci du lendemain; qui sont ceux 
qui ont ce souci, et qui sont ceux 
qui ne l'ont point; illustré, 8478, 
8480, f. Le jour d'après ou le len- 
demain, quand il s'agit de la nation 
juive, c'est la durée jusqu'à la fin 
de l'église, 10497. 

Demeurer, Coin morarL Voir 
Habiter. 

Demeures, Mansioncs. Voir 
aussi Sociétés. 

Dénombrer, Piumcrarc. C'est 
l'ordination et la disposition; et dé- 
nombrer les Israélites, c'est mettre 
en ordre et disposer les vrais et les 
biens de la foi et de l'amour; illus- 
tré et montré, 10217? 10218. 

Dent, Dcus. Le grincement de 
dents estlacollisiondesfauxavecles 
vrais de la foi par ceux qui concluent 
d'après les illusions des sens et par 
suite d'après les faux; montré, 
4424, f. (Voir aussi l'explication 
de la signification des dents dans 
l'Apocalypse Expliquée, N°556.) 
De la correspondance des dents, 
5565 à 5568. Aux dents correspon- 
dent ceux qui ont à peine quelque 
reste de vie spirituelle, 5561. D'un 
voleur qui au lieu de la face ne pré- 
sentailqu'une bouche horriblement 
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ouverte et des dents, 5566. Un cer- 
tain railleur parut aussi sans face; 
et, à la place de la face, il y avait 
des dents, 5567 ; Bonlie me parait 
être de ce genre. Qui sont ceux qui 
grincent des dents ; ce sont ceux qui 
se sont confirmés contre le divin 
pour la nature, 5568. La dent est 
l'entendement extérieur et par suite 
le vrai naturel; montré, 9052. 
Quand il s'agit d'un serviteur, c'est 
le sensuel, 9062. 

Dépôt, Depositum. « De la nour- 
riture en dépôt pour la terre, » c'est 
pour tout usage du naturel, 5299. 

Dépôts, Promptuariu. Dans le 
sens opposé, ce sont les vrais falsi- 
fiés, 6661. 

Dépouille, Spolium. Voir 
Proie. 

Dernier (le), Uitimum. Voir 
Extrémité. 

Derrière, par derrière, en ar- 
rière, Rctro. Ce que signifie par 
derrière, 248. Ce que c'est que re- 
garder derrière soi, 2454. Retourner 
en arrière pour prendre son vête- 
ment, c'est du bien du vrai, dans 
lequel est le vrai, retourner au doc- 
trinal du vrai, 3652. Regarder en 
arrière, c'est du bien, dans lequel 
est le céleste, revenir aux doctri-, 
naux de la foi, et ainsi abandonner 
le bien, 5895, 5897, 7857, 
7923. 11 est expliqué ce que c'est 
que regarder par le bien vers le 
vrai, et ce que c'est que regarder 
par le vrai vers le bien, ce qui est 
l'inverse; et que regarder par le 
bien est selon l'ordre du ciel, et 
qu'alors il y a repos pour le Sei- 
gneur et repos pour l'homme, 8505. 
8506, 8510. Celui qui est conduit 
par le Seigneur au moyen du bien, 
celui-là vit selon l'ordre divin, ainsi 
dans le Seigneur, 8512. Il ne faut 
pas d'après le bien regarder vers le 



vrai; illustré, 8516, 10184. Aller 
en arrière, c'est être dans le mal; 
montré, 10584. 

Derrières (les) de Jéuovah, 
Posteriora Jchovct; ce sont les ex- 
ternes de la Parole, de l'église et du 
culte, 10584. Ceux qui nient la Pa- 
role ne voient point les derrières de 
Jéhovali, 10584. 

Descendre, Desccndere. Quand 
cela est dit de Dieu, c'est pour le 
jugement, 1311. Descendre enve- 
loppe la chute vers le mal, de même 
que monter enveloppe l'élévation 
vers le^bien; illustré, 4815; voir 
aussi Monter. Monter, c'est vers 
les intérieurs, et descendre, c'est 
vers les extérieurs, 5406. Descen- 
dre, c'est aussi la vie, quand cela 
est la même chose qu'aller, 5637. 
Descendre, quand il se dit du Sei- 
gneur, c'est descendre vers les in- 
férieurs, 6854. 

Désert, Dcscrlum. Des voleurs 
juifs dans un désert, 940, 941. Le dé- 
sert, c'est ce qui n'a encore que peu 
de vital, 1927; c'est peu habité et peu 
cultivé; c'est aussi absolument in- 
habité et inculte; montré, 2708. Le 
désert, c'est absolument inhabité et 
inculte, même dans le double sens, 
à savoir, concernant ceux qui plus 
tard sont réformés, et ceux qui ne 
peuvent pas être réformés, 2708. 
Le désert signifie aussi les tenta- 
tions, à savoir, la vastalion du bien 
et la désolation du vrai, et c'est là 
une tentation, 2708. Le désert est 
pris en divers sens, 3900; le désert, 
quaud il se dit de l'église, c'est où il 
n'y a point le bien, ni par suite le vrai, 
4736. Le désert est l'état de tenta- 
tion ; quelque peu montré, 6828. Le 
désert, c'est où il n'y a pas conjonc- 
tion du vrai procédant immédiate- 
ment du Seigneur avec le vrai qui 
procède médiatement, 7055. Le dé- 
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sert, c'est l'obscur de la foi, 7313. 
Dans le désert, quand il y est ajouté 
quarante années, ou quarante mois, 
ou quarante jours, c'est l'état dans 
tequel on subit des tentations pour 
confirmer les vrais et les bieus de la 
foi; montré, 8098. La rosée et la 
manne sur les foces du désert, c'est 
le nouveau volontaire, 8457. Le dé- 
sert, c'est le plaisir du sensuel et le 
sensuel, 9341. 

Désespoir, Despcratio. Les ten- 
tation sont avec elles le désespoir au 
sujet de la fin, 1787. Causes pour 
lesquelles ceux qui sont régénérés 
sont réduits jusqu'au désespoir, 
2694. Chez ceux qui doivent être 
régénérés, il y a désespoir au sujet 
de la vie spirituelle, 5279. C'est le 
dernier état de la vastation et de la 
désolation; cause, 5280. Par les dés- 
espoirs,, les désolations et les tenta- 
tions, on reconnaît que le tout du 
vrai et du bien vient du Seigneur, 
6144. Ceux qui sont dans les infes- 
tations et dans les tentations sont 
conduits au désespoir, 7147. Cela a 
lieu en ce que les vrais sont sous- 
traits, 7147. Quelque chose sur l'é- 
tat de désespoir; alors on s'imagine 
être livré aux infernaux, 7155. L'in- 
feslation et la tentation doivent être 
poussées jusqu'au désespoir, autre- 
ment le dernier de l'usage manque- 
rait; montré par la tentation du 
Seigneur, en ce qu'elle a été jus- 
qu'au désespoir, 7166. Il y a déses- 
poir dans les tentations, et alors on 
prononce des paroles aigres, aux- 
quelles il n'est pas fait attention, 
parce que la tentation est à la der- 
nière limite de la puissance de ré- 
sister, 8165. Les tentations sont de 
continuels désespoirs au sujet du 
salut, 8567. 

Désolation, Desolalio. Voir 
Vastation. 



Dessus (au), Supra. L'intérieur 
est exprimé par le supérieur, 2148, 
3084, 4599, 5146, 8325. Kegarder 
au-dessus et au-dessous de soi, 
7814 à 7821 ; voir Charité. D'après 
les supérieurs on peut voir les infé- 
rieurs, mais non vice versa, 8237. 

Destin, Fatum. Voir Prédesti- 
nation. 

Destructeur (le), Perditor ; 
c'est l'enfer, 7879. 

Détourner, Avcrtorc. Voir 
Tourner. 

Deuil, Luclus. C'est la douleur 
dans le sens spirituel, 6539, 6540, 
6541, 6542. 

Deuil (mener), Lugere. Voir ' 
Deuil. Ce que c'est que mener deuil 
et pleurer, quand cela se dit de l'é- 
glise, 2910. 

Deux, Duo. Par deux sont signi- 
fiées les choses saintes, et aussi les 
choses non saintes-, 720. Deux et 
six signifient le combat et le travail, 
900. Deux signifie une autre chose 
qui succède, 1335. Quatre, qui 
vient de deux et est un nombre 
pair, signifie l'union, 1686. Il est 
dit deux, quand l'un se réfère a la 
volonté et l'autre à l'entendement, 
ou aux choses qui en dépendent, 
3519. Deux années est l'état de con- 
jonction, et deux est la conjonc- 
tion ; illustré, 5194. Deux et le dou- 
ble, c'est laconjonction, 8423. Deux, 
c'est jusqu'au plein, 9103. C'est tou- 
tes choses en général et en particu- 
lier; illustré, 9166. Deux et demi, 
c'est beaucoup et le pleiu, 9487, 
9488, 9489. Deux, c'est la conjonc- 
tion et l'union, 1686, 5194, 8423. 
C'est aussi le plein et tout, 9103, 
9166. 

Deviner, Divinarc. C'est savoir 
ce qui est caché, 5748. C'est savoir 
les choses secrètes et futures, quand 
cela se dit du Seigneur, 5781. La 
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divination, quand il s'agit des pro- 
phètes, c'est la révélation qui con- 
cerne la vie, et la vision est la révé- 
lation qui concerne la doctrine, 
92 4 8. 

Diable, Diabolus. Voir Enfer. 
L'enfer constitue un seul diable, 
694, 968. Ce que c'est que le diable, 
et qui sont ceux qui sont diables; 
je me suis entretenu avec eux, 968. 
Le Seigneur n'a nullement besoin 
des esprits infernaux, parce que 
toute puissance vient du bien, 1749; 
voir aussi Esprit. 

Diamant, Adamas. Les pierres 
précieuses sont les vrais de la foi, 
114. Voir aussi Urim. 

Dieu, Detts. Jéhovah se dit de 
l'essence, Qscï Dieu se dit de la 
puissance; de là il est dit plusieurs 
Dieux, 300, 3910. Pourquoi il est 
dit Jéhovah, et pourquoi il est dit 
Dieu, 709, 732, 1096. Pourquoi 
dans la Parole le Seigneur est dit 
Dieu, 2001. Dieu est nommé quand 
il s'agit du vrai, et Jéhovah quand 
il s'agit du bien, 2586, 2769, 2807. 
2822. Comme au nom de Jéhovah 
ou de Dieu les anciens avaient ajouté 
quelque qualité, de là il est arrivé 
que dans la suite on a adoré plu- 
sieurs Dieux, 2724, f. Il est dit 
Dieu quand il s'agit du bien et du 
vrai spirituels, et Jéhovah quand il 
s'agit du bien et du vrai célestes, 
3921, f. « Tout ce que l'a dit Dieu, 
fais-le, «signifie la providence du Sei- 
gneur, 4101. « Dieu Schaddaï le bé- 
nira,» signifie les tentations du vrai 
et du bien par lesquelles se fait la 
conjonction, 3667. On s'est fait plu- 
sieurs dieux d'après les divers noms 
que, dans l'ancienne église, on avait 
donnés au Seigneur selon les attri- 
buts et selon les biens qui procè- 
dent de Lui, et aussi selon les vrais, 
3667, M62, 4167. Dieu, c'est le 



vrai ; montré en peu de mots, 4287. 
Les anges sont dits dieux d'après 
les vrais et les biens qui procèdent 
du divin ; montré, 4295. Il est dit le 
Seigneur Dieu, quand il s'agit du 
vrai et de la 'puissance d'après le 
vrai; montré, 4402. Les anges d'a- 
près les vrais, et ainsi les vrais, sont 
dits dieux; montré, 4402. Le Sei- 
gneur est appelé El au singulier, et 
Élohim au pluriel, quand il s'agit 
du vrai et de la puissance; montré, 
4402. Il est dit aussi Dieu et dieux, 
quand il s'agit du faux et de la puis- 
sance d'après le faux, 4402, f. Les 
dieux de l'étranger sont les faux. 
4544. Le genre humain est tel, que 
les hommes adorent ce dont ils ont 
quelqu'idée de perception et en 
quoi est le divin, el c'est même à 
cause de cela que le Seigneur est 
venu dans le monde, 4733. Les 
chrétiens dans l'autre vie disent un 
seul Dieu, mais ils pensent trois, au 
contraire les gentils adorent le Sei- 
gneur seul, 5256. « Ce que Dieu 
fait, » signifie la providence, 5264. 
Les anciens ont donné au Dieu uni- 
que divers noms selon les choses 
qui procèdent de Lui, et par suite 
leurs descendants ont adoré autant 
de dieux, 5628. Ce qui est entendu 
par avoir toujours Dieu devant les 
yeux, à savoir, qu'il faut que la 
crainte ou l'amour de Dieu règne 
universellement; illustré, 5949. 
« Dieu sera avec vous, » c'est la 
providence divine du Seigneur, 
6303. Dieu, c'est le vrai, 7010. Le 
Dieu d'Israël et le saint d'Israël, 
c'est le Seigneur; montré, 7091. 
« Je vous serai pour Dieu, » c'est 
qu'ils recevront le divin, 7208. Dieu 
dans le sens suprême est le divin 
au-dessus des cieux; dans le sens 
interne, c'est le divin vrai procé- 
dant du Seigneur, 7268. Dieu, ce 
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sont les vrais, el par suite les anges 
sont appelés dieux, et Éloliim ou 
ÉHin au pluriel; montré, 7268. 
« Nul comme Jéhovah Dieu, » c'est 
qu'il y a un seul Dieu et nul autre 
excepté lui; montré, 7601. Les 
dieux sont les vrais, el dans le sens 
opposé les faux, 7873. « Dieu a con- 
duit, m c'est la providence el l'aus- 
pice divin, 8093, 8098. Les dieux, 
ce sont les anges et ce sont les 
vrais, parce que les anges sont les 
réceptions du divin vrai procédant 
du Seigneur; montré, 8301. De 
ceux qui pensent à ce que Dieu fai- 
sait avant la création ; il y a au bout 
de l'univers deux statues qui les en- | 
gloutisscnt, 8325. On ne peut avoir 
aucune idée de Dieu sans l'idée de 
l'humain, ainsi sans le Seigneur, 
8705. H n'y aura point d'autres 
dieux devant les faces de Dieu, c'est 
qu'il ne faut pas penser sur les vrais 
d'autre pari que d'après le Seigneur, 
8867. Faire une ressemblance à 
l'inslar dos choses qui procèdent 
du divin; ce que c'est, 8870, 8871, 
8872. Les dieux étrangers, les ima- 
ges taillées, les images de fonte, les 
idoles, ce sont les choses qui pro- 
viennent de la propre intelligence, 
lesquelles par conséquent n'ont au- 
cune vie en elles-mêmes; montré, 
8941. Lediyin vrai procédant du Sei- 
gneur, qui fait l'ordre, est Dieu, et est 
appelé Dieu, 8988. Les anges sont 
les divins vrais, 8192. Le Seigneur 
est appelé Seigneur, d'après le divin 
bien; et Dieu, Roi el Maître, d'après 
le divin vrai; montré, 9167. « Sei- 
gneur Jéhovih, » c'est ô bon Jého- 
vah, 9167. « Jusqu'à Dieu viendra 
l'affaire, » quand c'est vers des ju- 
ges, c'est la recherche par les vrais; 
montré par quelques passages,9160. 
Les idées des anges a l'égard de 
Dieu, du trinc et de procéder, sont 
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absolument autres que celles des 
hommes; les anges pensent que le 
Seigneur est le seul el unique Dieu, 
ce qui même est illustré par trois 
choses chez l'ange, 9303. Recon- 
naître son Dieu est la première 
chose de la religion, 10112. « Être 
pour Dieu, » quand il s'agit du Sei- 
gneur, c'est sa présence el son in- 
flux dans la Parole, 10154. « Moi, 
Jéhovah Dieu, » c'est que du Sei- 
gneur procèdent tout bien de l'a- 
mour et tout vrai de la foi, 10158. 

Dieux, Dit. Voir Dieu. 

Dilater, Dilalarv. Ce que c'est, 
1101. 

DImes, Dccimœ. Ce sont les res- 
tes (reliquiœ), 576, 1738. Deux dî- 
mes, c'esl le bien des restes, tant 
le bien céleste que le bien spirituel, 
2280. * 

Dinah, Dinah. C'est l'affection 
des vrais communs, ou l'église dans 
laquelle est le bien, 3963, 3964. 
C'esl l'aftection de toutes les choses 
de la foi, 4427; el c'est l'église cor- 
rompue, 4504. 

Dire, Diacre. Ce qui esl entendu 
par « Jéhovah dit a Abram, » 1602. 
« Jéhovah dil » signifie la percep- 
tion, 1791, 1819, 1822. Dire, c'est 
percevoir, 1898, 1919, 2080, 2515, 
2552, 2810. I ne nouvelle percep- 
tion esl signifiée par « Dieu dit, » 
2061, 2238, 2260. Ce que signifie 
dire, el ce que signifie parler, 2619. 
Quand dire el parler sont nommés, 
le premier signifie percevoir, et le 
second penser, 2619. Parler, c'est 
penser, 2271, 2287. Parler, c'est 
aussi l'influx, 2951. Parler, c'est 
vouloir, 3037. Dire, c'est commu- 
niquer, 3060, 4131, 6228. Dire, 
c'est percevoir et penser; plus évi- 
demment, 3395. « Parler en di- 
sant, » c'est persuader, 4478. « Dire, 
en disant, •> c'esl l'exhortation. 
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5012. Dire, c'esl prévoir, quand cela 
s'applique au Seigneur, 5361. C'esl 
percevoir, 5687. Dire, respective- 
ment à celui qui reçoit, c'esl in per- • 
ceplion, mais respectivement à celui 
qui parle, c'est l'influx, 5743, 8660. 
Prononcer une parole, c'est l'influx, 
et par suite la réception, 5797. Dire, 
c'esl donner la faculté de percep- 
tion, 5877. C'est l'influx, quand c'est 
par l'interne, 6152, 6291. C'est 
la communication, 6228. C'est la 
réponse d'après la perception par 
l'intérieur, 6251. Dire, quand cela 
s'applique à l'interne, c'est l'éléva- 
tion, 6262. C'esl l'influx, 6291. 
a Parler selon le cœur, » c'est la 
confiance, 6578. « Jéliovah leur 
dit, «c'est l'instruction, 6879, 6881, 
6883, 6891. « Jéliovah dit, » c'est la 
prévoyance, 6946; c'est aussi la 
providence, 6951. Parler, c'esl la 
prédication, 6999, 7063. « Jéliovah 
dit, » c'est l'illuslralion et la confir- 
mation dans les illustrés, 7019. 
Dire, c'est l'exhortation, 7033, 7090; 
c'est le commandement, 7036 ; c'est 
l'exhortation, 7090, 8178. C'est la 
pensée, 7094. C'est la réponse, 
7103, 7394. C'esl la volonté, 7107; 
et signifie diverses choses, 7107. 
m Jéliovah dit, » c'est l'instruction, 
7186. « Dieu parla, » signifie du nou- 
veau, mais formant la continuation 
de ce qui précède, 7191. Parler, 
c'esl l'exhortalion, 7215. « Jéliovah 
parla, » c'est de nouveau l'instruc- 
tion, 7226. Parler, c'est l'avertisse- 
ment, 7220, 7237, 7243. « Jéliovah 
parla, » c'est le commandement, 
7240. C'est l'influx, 7270. C'est l'in- 
8truclion,7241.Dire,c'estla pensée, 
7244. « H dit, » c'est l'influx et la 
communication, 7291, 7381. Dire, 
c'esl Tinslruction, 73Ô4, 7380,7517. 
Dire, c'esl le commandement, 7310. 
C'est l'information, 7769, 7793, 



7825. « Ainsi qu'a parlé Jéhovah, » 
c'est selon la promesse dans la Pa- 
role, 7933. Dire, c'est la pensée, 
7937. Parler, c'est la volonté, 7959. 
Parler et dire, c'est l'information, 
8041. « Dieu dit, « c'esl la pré- 
voyance, 8095. « Jéhovah dit et 
parla, disant, » c'est l'instruction, 
8127. Parler, c'est l'influx, 8128. 
« Il dit, » c'est l'influx, 8221, 8262, 
Dire, quand c'est par le vrai respec- 
tivement au bien, c'est le récipro- 
que en réponse, 8691. « Jéhovah 
parla à Moscheh, » c'esl l'illustra- 
tion par la Parole d'après le Sei- 
gneur, 10215. « Jéhovah parla à 
Moscheh, disant, » c'esl le perceptif 
d'après l'illustration par la Parole 
procédant du Seigneur, 10234, et 
aussi quelque chose de nouveau ré- 
vélé, 10234. Dire et parler, quand 
c'est Jéhovah, c'esl l'illuslralion et 
la perception, 10290. « Jéhovah dit 
à Moscheh, » c'est l'illuslralion et la 
perception procédant du Seigneur 
par la Parole ; illustré, 10290. « Mos- 
cheh parla aux fils d'Israël, » c'est 
l'information de ceux de l'église 
par la Parole, 10355. Dire, c'est 
l'exhortation, 10398, 10473. Dire, 
c'est ce qui a élé conclu, 10602. 

Directeurs , Moderalores. Ce 
sont ceux qui de très-près reçoivent 
les infeslations et les communi- 
quent, 7111. Les directeurs étaient 
ceux qui donnaient des ordres au 
peuple; montré, 7111. 

Disckrptio», Discerplio. Diver- 
ses peines de discerption, et pour 
qui, 829, 829 (bis), 957, 959. Des 
discerpleurs qui agissent dans une 
forme de cône, 958. Discerption 
quant aux pensées, 962. Voir aussi 
Lacération. 

Disciples, Discipuli. Voir Apô- 
tres. 

Distance, Distantia. Voir Lieu 



Digitized by Google 



DO 

et Situation. De la dislance dans 
l'aulre vie; d'après l'expérience, 
1273 à 1277, 1376 à 1381. U dis- 
tance, c'est la diversité de l'état de 
vie, 9104. 

Diviser (partager), Dividere su- 
per. C'est la disposition, 4342, 4344. 
Être divisé, c'est la séparation et 
l'éloignement d'avec les vrais et les 
biens, 4424. Diviser, c'est extermi- 
ner, 6360 cl 6361 ; c'est même sépa- 
rer el aussi dissiper; montré, 9093. 

Dix, Dccein. Dix el les dîmes, ce 
sont les restes (rcliquicc), 576, 
1738, 1906, 7284, «r. et f. Cent si- 
gnifie la môme chose que dix, 1988. 
Dix signifie tous, 4638. Le dixième 
du mois, c'est l'état d'initiation' des 
intérieurs, de môme que le dixième 
jour, 7831. La dixième partie, c'est 
autant qu'il suffît, 8468, 8540, par 
conséquent aussi autant qu'il con- 
vient pour les usages, 9756. 

Dix-huit, Octodecim. Ce que 
c'est, 1709. 

Dix-sept, Septemdecim. Ce que 
c'est, 755, m. C'est le commence- 
ment el du nouveau, 4670, /"., 6174. 

Docteurs de la loi, fjegisperitù 
Quels étaient autrefois les docteurs 
de la loi; Préface du Chap. XVIll 
de la Genèse. 

Doctrine, Doctrixal, Savant; 
Doctrina, Doctrinale, Uoctus. Voir 
aussi Science el Église, Parole, 
Charité, Amour. Les savants ne 
savent pas des choses que savent 
les simples, 206. D'où venaient les 
doctrinaux de l'église ancienne,608, 
609, 920. Ce n'est pas le doctrinal 
qui fait l'église, mais c'est la cha- 
rité, 1798, 1799, 1834, 1844. L'é- 
glise serait une, si la charité étail 
chez tous, quoiqu'on différât quant 
aux cultes el aux doctrinaux, 809, 
1285, 1316,1798,1799, 1834,1844. 
lies doctrinaux ne sont rien, si l'on 
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ne vit pas selon eux, 1515. Le Sei- 
gneur est la doctrine elle-même, 
2531; voir Seigneur. La doctrine 
de la foi est céleste-spirituelle, et ne 
vient pas du rationnel, 2510, 2516, 
2519. La doctrine de la foi est la 
doctrine de la charité, 2571. La 
doctrine de la foi a élé revêtue d'ap- 
parences humaines, 2719, 2720. La 
doctrine n'est pas perçue, si elle 
n'est pas exposée rationnellement 
etsensuellement,2553. lie Seigneur 
a pensé d'après le divin céleste, 
mais il a enseigné selon la concep- 
tion de ceux qu'il instruisait, 2533. 
Ceux qui regardent vers les doctri- 
naux, et non vers la vie, ne pensent 
pas a la vie après la mort, et vice 
vend, 2454. 11 y a le doctrinal de 
la charité et le doctrinal de la foi, 
et l'église ancienne avail le doctri- 
nal de la charité, qui est aujour- 
d'hui au nombre des choses per- 
dues, 2417. Par suite on pouvait 
savoir ce que c'est que le prochain, 
2417. Dans quelle ignorance sont 
ceux qui n'ont aucun doctrinal de 
la charité, 2435. Ce que c'est que 
regarder vers les doctrinaux, 2454. 
Il est permis à ceux qui sont dans 
l'affirmalif sur les vrais divins d'en- 
trer dans les rationnels et dans les 
scientifiques, mais non à ceux qui 
sont dans le négatif, 2568, 2588. 
Les doctrinaux proviennent des 
scientifiques, 3052. Les doctrinaux 
sont éloignés, quand d'abord J'hum- 
ilie est réformé; ce qui est en tendu 
par là, 3057. lies doctrinaux de la 
foi sont les apparences du vrai di- 
vin ; voir Apparences. Les vrais'ne 
sont pas des connaissances, mais ils 
sont dans les connaissances, 3391. 
Les spirituels séparent du rationnel 
le divin, à tel point qu'ils veulent 
que les choses qui appartiennent a 
la foi soient simplement crues sans 
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aucune intuition de la part du ra- 
tionnel, 3394. Les Philistins ont re- 
jeté les doctrinaux de la charité; 
par la vie ils ont oblitéré les vrais 
intérieurs, 3412, 3413. Les doctri- 
naux des anciens étaient absolu- 
ment autres que ceux d'aujourd'hui, 
ù Savoir, sans parler des représen- 
tatifs et des significatifs, les doctri- 
naux de l'amour envers le Seigneur 
et de la charité à l'égard du pro- 
chain, 3419. Aujourd'hui ces doc- 
trinaux ont été oblitérés par les 
babyloniens et par les Philistins de 
nos jours, 3419, 3420. La Parole 
selon ces doctrinaux peut être con- 
nue, 3419, 3420. Il y a une doctrine 
unique, à savoir, la doctrine de la 
charité à l'égard du prochain et de 
l'amour envers le Seigneur, 3445. 
Quoique les doctrinaux soient diffé- 
rents, l'église néanmoins est une, 
si dans tous il y a la charité, 3451, 
3452. Dans tous les doctrinaux qui 
sont tirés du sens de la lettre de la 
Parole il y a des vrais intérieurs, 
3464. Les savants d'aujourd'hui ai- 
ment seulement à se méprendre sur 
l'écorce, et à disputer sur l'exis- 
tence de la chose, 3677. Le Seigneur 
est la Parole, ou la divine doctrine, 
dans le triple sens, suprême, inter- 
ne et littéral, 3712. Les savants sa- 
vent moins que les simples; dans 
quelle ignorance ils sont sur le bien 
et le vrai, sur le ciel, et sur plu- 
sieurs autres sujets; d'après l'expé- 
rience, 3747, 3748, 3749. Les scien- 
tifiques sont des moyens de devenir 
sage, et des moyens de devenir in- 
sensé; et par suite les érudils, dans 
l'autre vie, sont plus slupides que 
les simples, 4156. D'un faux prin- 
cipe découlent des faux; illustré, 
4717, 4721. Les spéciaux de la doc- 
trine sont des additions qui confir- 
ment et expliquent, 4720. Les an- 



ciens avaient les doctrinaux de la 
charité qui conduisaient à la vie; 
combien ces doctrinaux l'emportent 
sur les doctrinaux de la foi, 4844. 
Leurs connaissances et leurs scien- 
tifiques consistaient à savoir ce que 
signifiaient les rites de l'église, 
4844. L'ancienne église avait les 
doctrinaux de la charité, 4955. Ces 
doctrinaux aujourd'hui sont per- 
dus, et pourquoi, 4955. Les scien- 
tifiques dans l'église ancienne ont 
servi à leurs doctrinaux, 4964,4966; 
voir Science, lies vrais de l'église 
sont acquis par les doctrinaux et 
par la Parole; si c'est seulement 
par les doctrinaux, l'homme croit 
aux personnes qui ont recueilli des 
choses qui confirment ; mais si c'est 
par la Parole, il peut alors s'acqué- 
rir les vrais d'après le divin, 5402. 
Ceux qui sont dans l'affection du 
vrai pour le vrai et pour la vie ne 
demeurent pas dans les doctrinaux, 
mais ils scrutent la Parole, et ils 
voient si la chose est un vrai, 5432. 
Les doctrinaux des scientifiques 
sont des choses qui viennent du 
sens littéral de la Parole, 5945. Ce- 
lui qui parvient au bien spirituel 
n'a pas besoin de doctrinaux, 5997. 
Il faut scruter la Parole pour savoir 
si les doctrinaux sont des vrais, 
6047; voir Foi. Toutes choses se 
réfèrent aux communs, ainsi aux 
doctrinaux, 6146. Doctrine de la 
charité; voir Charité. Toute doc- 
trine appartient au vrai, 7053. Ceux 
qui lisent la Parole d'après l'amour 
céleste sont illustrés et se font par 
suite une doctrine; ceux au con- 
traire qui la lisent d'après l'amour 
infernal ne sont pas illustrés, mais 
ils sont par là davantage aveuglés; 
illustré, 9382. Ceux qui sont dans 
le sens externe de la Parole, et non 
dans le sens interne, sont ceux qui 
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ne se font aucune doctrine d'après 
la Parole, 9/i09. La doctrine doit 
être tirée tout entière de la Parole, 
pour que la Parole soit comprise; 
illustré, 9409. Chez ceux qui sont 
dans le sens de la lettre sans la doc- 
trine, le vrai n'a aucune puissance; 
illustré, 9410. La doctrine doit être 
tirée de la Parole par ceux qui sont 
dans l'illustration par le Seigneur, 
9424. La Parole doit être soutenue 
par la doctrine réelle; illuslré,9424. 
Par les idoles, dans la Parole, sont 
signifiées les doctrines Urées du 
sens externe de la Parole sans le 
sens interne; montré, 9424. La 
doctrine réelle tirée de la Parole est 
le sens interne, 9430. Le sens ex- 
terne de la Parole, sans la doctrine 
réelle tirée de la Parole, est obscur 
comme une nuée, 9430. Différence 
entre ceux qui enseignent et ap- 
prennent d'après la Parole, et ceux 
qui enseignent et apprennent d'a- 
près la doctrine tirée de la Parole; 
ceux-ci comprennent les intérieurs, 
et ceux-là seulement les extérieurs; 
9025. La doctrine d'après la Parole 
doit être faite par ceux qui sont 
dans l'illustration procédant du Sei- 
gneur, afin que la Parole soit com- 
prise; qui sont ceux qui sont dans 
l'illustration, 10105. La Parole ne 
peut être saisie qu'au moyen d'une 
doctrine faite par un homme illus- 
tré, 10324. La doctrine d'après la 
Parole est un flambeau, et le sens 
interne de la Parole enseigne celle 
doctrine, 10400. Le sens de la lettre 
de la Parole, sans la doctrine, con- 
duit dans des erreurs; illustré, 
10431. Ceux qui sont dans les ex- 
ternes sans l'interne, et purement 
sensuefs, lisent la Parole sans la 
doctrine, et croient seulement le 
sens de la lettre; de la proviennent 
des faux, car ils ont du vrai une I 



idée matérielle, 10582. Il faut ab- 
solument une doctrine d'après la 
Parole, pour que la Parole soit com- 
prise, 10582. Où il y a l'église, là 
doit être la doctrine d'après la Pa- 
role, et même la doctrine de vie, 
qui est la doctrine de la charité et 
en même temps de la foi, et non 
pas seulement la doctrine de la foi, 
10763, 10764. 

Doigt, Digitus. C'est la puis- 
sance; montré, 7430. Les doigts 
signifient la même chose que les 
mains; montré, 10062, /". 

Dominer, Dominari. Le domi- 
nant chez l'homme; voir Universel 
et aussi Commander. 

Don, Donum. Voir Présent. 

Donner, Dure. Par « le Père a 
donné, «quand il s'agit du Seigneur, 
il est entendu que le Seigneur s'est 
donné à Lui-Même, 3705, f. 

Dormir, Dormirc. Voir aussi 
Coucher et Sommeil. Dormir, c'est 
se reposer sur quelque chose, 
9216. 

Dos, Tcrgum. Aller derrière eux, 
quand il s'agit du divin, c'est mel- 
tre en sûreté le volontaire, afin qu'il 
ne soit pas infesté par ceux qui sont 
au dos ou par derrière, 8194. C'est 
le volontaire de l'homme d'après la 
correspondance avec le très-grand 
homme ou le ciel, 8194. 

Dot, Dos. La dot esl la marque 
du consentement et la confirmation 
de l'initiation, 4456, 9184. La dot 
est la marque du consentement 
pour la conjonction, 9186. Elle se 
dit de la conjonction du vrai avec 
le bien, 9186. 

Dotuan, Do//irt«, signifie les vrais 
spéciaux de la doctrine; montré, 
4720, et dans le sens opposé les 
faux et les spéciaux des faux prin- 
cipes, 4720, 4721. 

Douleur, Dotor. La douleur 
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après la circoncision est la cupidité, 
4496. C'est l'anxiété du cœur ou de 
la volonté, 5887. 

Doux (le), Dulce. C'est le plaisir, 
8356. 

Douze, Duodecim, signifie la foi 
dans un seul complexe, 577. Ce 
sont toutes les choses de la foi, 
2089, 2129, f., 2130, f. Ce que si- 
gnifient les douze apôtres, les douze 
trônes, et les douze tribus qu'ils 
devaient juger, 2129. Douze signifie 
toutes choses; montré, 3272, 3858; 
voir aussi Apôtres. Douze, ce sont 
toutes les choses de la charité et de 
la foi, 3913. Six cent mille, puis 
cent quarante-quatre mille, douze 
mille, cent quarante- quatre et 
soixante-douze, signifient la même 
chose que douze, à savoir, tous les 
vrais et tous les biens dans le com- 
plexe, 7973. 

Dragon, Druco. Du domicile des 
dragons prés de la Géhenne; qui et 
quels ils sont, 950. Le dragon, le 
serpent ancien, dans l'Apocalypse ; 
ce quetï'esl, 7293, f. 

Drap, Pantins. Quelle est la pei- 
ne qui consiste à être enveloppé 
dans un drap, 964. 

Droit, Erectus. Aller droit, ce 
que cela signifie, 268. 

Droit (le), Rectum; c'est le vrai, 
5434, 5437. Droit (reele), c'est le 
vrai, 7740. 

Droite, Dextra. lies bons sont à 
la droite du Seigneur, et les mé- 
chants à sa gauche, 1276; de même 
autour de l'homme et de l'ange, 
1274, 1276. Ce que c'est qu'à droite 
et à gauche, 1582, 7518. Lire assis 
à la droite, c'est l'état de la puis- 
sance, 3387, 4592, 4933. A droite, 
c'est être au premier rang; et à 
gauche, c'est être au second rang, 
0267, 6269, 6271. L'un deçà et l'au- 
tre delà, c'est à droite et à gauche, 
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et ainsi de tout côté; illustré, 8613. 
La droite est le bien de l'amour cé- 
leste et la gauche le bien de l'amour 
spirituel; illustré, 9511, 9556. Les 
choses qui sont des parties droites 
chez l'homme se réfèrent au bien 
d'où provient le vrai, et celles qui 
sont des parties gauches se réfèrent 
au vrai qui provient du bien, 9604, 
f., 9736. Par la conjonction de l'une 
et de l'autre est signifié le mariage 
du bien et du vrai, 9495. La droite 
est la puissance, et la droite de Jé- 
hovah la divine puissance du Sei- 
gneur; montré, 10019. La droite est 
le bien d'où provient le vrai, et 
dans le sens opposé le mal d'où 
provient le faux; montré, 10061. 

Duoaïm, Dudaim. Ce sont les 
choses qui appartiennent a l'amour 
conjugal dans le vrai et le bien de 
la charité et de l'amour; montré, 
3942. 

Dumah, Dumah, fils de Jisch- 
maêl, 3268. 

Dur, Dttrum. Le faux d'après le 
mal dans l'autre vie apparaît com- 
me dur, mais le vrai d'après le bien 
apparaît comme tendre, 6359. 

E 

Eau, Aqua. Les eaux sont les 
connaissances et les scientifiques; 
les mers en sont les collections, 28. 
Les eaux sont les spirituels, ainsi 
les intellectuels, 680, 739; et aussi 
les faux, 739, 790, 7307. Le déluge 
et l'inondation des eaux sont les 
tentations, et aussi les désolations, 
705, 739, 756. L'eau est le vrai; 
montré, 2702. Des eaux et des fleu- 
ves sont décrits là où il y a des jar- 
dins et des plantations, 2702. Pui- 
ser des eaux, c'est être instruit dans 
les vrais de la foi et être illustré, 
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3058. Les puiseurs d'eaux, tels que 
les Gibéoniles, sont ceux qui dési- 
rent savoir les vrais sans avoir d'au- 
tre fin que de les savoir, 3058. La 
Parole est appelée fontaine et puits 
d'eaux vives; montré, 3424. Le vrai 
est par rapport au bien comme l'eau 
par rapport au pain, ou comme le 
breuvage par rapport à l'aliment 
dans la nutrition, 4976. Donner de 
Peau, c'est l'influx commun du vrai, 
56G8. Léger comme l'eau se dit de 
la foi seule, ou séparée d'avec la 
charité, 6346. Les faux, provenant 
du culte de ceux qui sont dans la 
foi séparée et dans la vie du mal, 
apparaissent comme les eaux de la 
mer; ceux-là dans l'enfer apparais- 
sent plongés dans ces eaux, 8137, 
81 38. L'eau est le vrai de la foi; 
montré, 8568. Il est dit le pain et 
l'eau pour désigner tous les biens 
de l'amour et tous les vrais de la 
foi; montré, 9323. Les eaux sont les 
vrais de la foi; cité, 10238. 

Éber, Eber. Voir Hébreux. 

Écaille, Squama. Peau écail- 
leuse, 5556. Voir Peau. 

ÉCARLATE DOUBLE-TEINT, Diba- 

phum coccineum. C'est le bien spi- 
rituel; montré, 4922. L'écarlale est 
le bien, et le double-teint le vrai de 
ce bien; montré, 9468. 

Écarter (s'), Declinare, c'est 
vers le faux, /j815, 4816. 

Écuanson, Pincerna. Ce sont les 
sensuels subordonnés et soumis à la 
partie intellectuelle, 5077, 5094. 

Échauffer ( s' ) , Inculescere. 
Voir Chaleur. 

Échelle, Scala. C'est la commu- 
nication, et même celle du vrai in- 
fime et du bien qui provient de ce 
vrai, 3699, 3701. La tète de l'é- 
chelle est le ciel, 3700. 

Éclairs, Fulgura. Il y a des 
splendeurs appartenant au vrai, qui, 
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d'après le bien de l'amour, frappent 
et pénètrent dans l'un et l'autre 
sens; montré, 8813. Les tonnerres 
sont les divins vrais, et les éclairs 
sont les splendeurs qui sont dans le 
vrai d'après le bien, 8914. 

Écrire, Scribcre. Dans le monde 
spirituel il y a aussi des écritures, 
que j'ai pu lire, mais sans pouvoir 
les comprendre, 6516. Écrire dans 
le livre, c'est pour ressouvenir per- 
pétuel, 8620. 

Écriture sainte, Scriptura sa- 
cra. Voir Parole. 

Éden, Eden. Ce que c'est que le 
jardin en Éden du côté de l'orient, 
99. Le jardin est l'intelligence, et 
Éden l'amour, 100. 
. Édom, Edomus. Voir Ésaû. 

Éducation, Educatio. Quelle est 
l'éducation des enfants dans le ciel; 
voir Enfants. Combieu est mau- 
vaise l'éducation des enfants dans le 
monde; d'après l'expérience d'en- 
fants qui se battaient, excités par 
leurs parents, 2309. Comment les 
pelils enfants et les enfants sont 
initiés dans le bien de l'amour cl 
dans le vrai de la foi, 3502, 3512, 
3518, 3519; voir Vrai et Bien. 

Effet, Eff'cclus. Voir Cause. 

Effort, Conatus. 11 y a conti- 
nuellement dans le bien un effort 
pour rétablir l'état, afin que le vrai 
soit subordonné; illustré, 3610. 
L'effort produit les actes et les mou- 
vements, 3748. L'effort dans les 
naturels vient du monde spirituel, 
sans lequel il n'existerait rien de ce 
qui existe; illustré, 5173. La sphère 
des efforts de faire le mal est per- 
pétuelle de la part des enfers, et la 
sphère des efforts de faire le bien 
est perpétuelle dç la part des cieux, 
et eutre ces sphères il y a équilibre, 
afin que l'homme soit dans le libre, 
8209. Il apparaît dans les enfers des 
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ébullitioDS, qui sont des efforts pour 
en sortir, 8273, f. L'enfer est en 
continuel effort pour détruire le 
ciel, 8295. L'effort et l'acte qui en 
résulte font un, 10738. 

Église , Ecclcsia. Voir aussi 
Amour, Charité, Ciel, Cclte, 
Doctrine, Foi, Interne et Exter- 
ne. De la très-ancienne église, 1116 
à 1125. Ceux de cette église sont 
au-dessus de la tête, et il est rare 
que d'autres viennent vers eux ; 
leurs habitacles sont beaux, et les 
aures (atmosphères) sont délecta- 
bles, 1115, 1116. Ils sont dans la 
lumière la plus grande, 1117. Leur 
respiration était interne; elle est 
décrite, 607, 608, 1118, 1119, 1120. 
L'homme de la très-ancienne église 
avait un langage, non par des mots, 
mais par les lèvres et par la face, 
607, 608, 1118. De la perception 
de la très-ancienne église, 607, 
895, 1121. Du génie de la très-an- 
cienne église, 608. Il y avait com- 
munication de la très-ancienne égli- 
se avec le ciel; il n'en fut pas de 
même pour l'ancienne église, 786. 
Les hommes de la très-ancienne 
église avaient la loi inscrite en eux, 
1121. L'homme de la très-ancienne 
église dans les terrestres et dans les 
corporels voyait seulement les spi- 
rituels et les célestes, et il ne fai- 
sait aucune attention au reste, 920. 
De la pour eux les révélations et les 
représentatifs, 1122. Les antédilu- 
viens ne virent que les corporels et 
les terrestres, 920. Les biens et les 
vrais avaient été semés dans la par- 
tie volontaire chez la très-ancienne 
église, mais non de même chez l'an- 
cienne église ou église spirituelle, 
895. Quelle a été la très-ancienne 
église, et quelle a été l'ancienne 
église; différence, 597,607. L'église 
ancienne a été d'un tout autre ca- 



ractère, et a été formée dans la par- 
tie intellectuelle, 660, 661, 765. 
L'ancienne église devait être ins- 
truite au moyen des doctrinaux, 
609. Comment la très- ancienne 
église attendait le Seigneur, 1123. 
Comment se le représentaient leurs 
descendants, qui étaient plus mau- 
vais, 1126. L'église Knosch; quelle 
elle fut, 1125. L'église Moach; quelle 
elle fut, 1126. L'église Schem; quelle 
elle fut, 1127. L'église ancienne re- 
présentée telle qu'elle était quand 
elle commença à décliner, 1128. 
Dans combien de royaumes fut ré- 
pandue l'église ancienne, 1238. Une 
nouvelle église fut instituée par 
Éber dans la Syrie, 1238. Quelle a 
été l'église instituée par Éber, quand 
l'ancienne eut été adultérée et chan- 
gée en idolâtrie; elle était dans les 
externes, 1261. Trois églises suc- 
cessivement après le déluge, 1327. 
L'église par laps de temps décroît 
et se corrompt, 696. 501, 1327. L'é- 
glise par laps de temps se retire de 
la charité, et elle produit des maux 
et des faux, 1836, 1835. De la vas- 
lation de l'église, 607 à 611; voir 
Vastation. L'église est restaurée 
chez les nations, 1366. Il est tou- 
jours conservé quelque chose de 
l'église, autrement le genre humain 
périrait, 668, 637, 931 ; parce que 
l'église est comme le cœur et le 
poumon, 637, 931. Quelle est l'é- 
glise spirituelle, 765. La charité, et 
non la foi séparée, constitue l'église, 
809,916. L'église serait une, si dans 
toutes les églises il y avait la cha-t 
rité, quoiqu'elles différassent quant 
aux cultes et aux doctrinaux; ainsi, 
c'est la charité, et non les doctri- 
naux, qui constitue l'église, 1285, 
1316, 1798, 1799, 1836, 1866. Les 
internes et les externes constituent 
une seule église, 609. L'église in- 
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1er ne et l'église externe; ce que 
n'est, 1083, 1098. Il y a l'interne dans 
le culte de ceux qui sont de l'église 
externe, 1100. Il y a l'interne et 
il y a l'externe de l'église, 1242. 
L'église externe n'est rien, si elle 
n'est pas interne, 1795. Le culte 
devient externe, afin que l'interne 
ne soit pas profané, 308,1327, 1328. 
Il y a l'église interne vraie et l'é- 
glise interne corrompue, et il y a 
l'église externe vraie et l'église ex- 
terne corrompue, 1238. L'église est 
comparée au lever et au coucher du 
soleil, aux saisons de l'année et aux 
temps du jour, et aux métaux, 1837. 
La femme est l'église, 252, 253. De 
l'église céleste et de l'église spiri- 
tuelle ; quelle est l'une, et quelle est 
l'autre, 2669. Dans quelles terres 
l'église ancienne s'était répandue, 
2385. Des états premiers et succes- 
sifs de l'église spirituelle et des spi- 
rituels; voir KtGtfNÉiUTiON. L'état 
de l'église est successivement chan- j 
gé, et cependant il est loujours con- 
servé un noyau, 262*2. L'église se- 
rait comme le royaume du Seigneur, 
si dans tous il y avait la charité, 
2385. Le jugement dernier est le 
dernier temps de l'église, 2118. Ce 
que c'est que la consommation res- 
pectivement aux églises, 2243. 11 en 
est de l'église comme du cœur et du 
poumon dans l'homme, 2054. Le 
Seigneur est venu dans le inonde 
pour sauver les spirituels, 2661. 
Ceux qui sont au dedans de l'église 
doivent être purifiés principalement 
des maux et des faux, pane qu'ils 
peuvent rendre impures les choses 
saintes, 2051, 2054, 2057. I) y a 
communication du ciel avec le genre 
humain par l'église, parce que l'é- 
glise est à l'instar du cœur et du 
poumon, 2853. Tous les hommes 
qui sont dans l'église du Seigneur, 



quoique épars sur le globe, font 
néanmoins comme un seul homme, 
de même que dans les cieux, 2853. 
La Parole dans la très-ancienne 
église venait par révélation, et était 
inscrite dans les cœurs, 2895. Les 
représentatifs et les significatifs 
viennent de la très-ancienne église, 
2896. Chanoch, ce sont ceux qui 
ont recueilli les représentatifs et les 
significatifs de la Ires-ancienne égli- 
se, 2896. La Parole dans l'ancienne 
église venait de là, 2897. L'église 
ancienne a eu une Parole écrite qui a 
été perdue.et eHe se composait d'his- 
toriques et de prophétiques; voir 
Parole; et cette Parole était divine, 
semblable à la Parole chez les pro- 
phètes; moutré, 2897. Les prophé- 
tiques divins ont été chez d'autres; 
confirmé par la prophétie de Biléam, 
2898. Les états de l'église sont com- 
parés aux temps dé l'année et du 
jour, 2905. Toute église décroît, et 
même jusqu'à n'avoir aucune cha- 
rité, et à avoir enfin de la haine 
contre les autres, 2910. Les raisons 
de cela, c'est que le mal héréditaire 
augmente avec le temps, 2910, f. 
Une nouvelle église est suscitée par 
le Seigneur rarement, si jamais, 
d'entre les hommes de l'église pré- 
cédente, mais c'est d'entre les na- 
tions qui ont été dans l'ignorance, 
2910. Il y en aura peu, au dedans 
de la présente église, chez lesquels 
la véritable église chrétienne sera 
instaurée, 3898. De plusieurs égli- 
ses il y en a une seule quand l'a- 
mour envers le Seigneur et la cha- 
rité à l'égard du prochain sont l'es- 
sentiel, mais non quand c'est la foi, 
2982. Une nouvelle église. est tou- 
jours instaurée chez les gentils; et 
cela, parce qu'ils n'ont aucun prin- 
cipe du faux contre les vrais de la 
foi, 2986. Il en sera de même de 
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cetle église qui est appelée chré- 
tienne, 2986, f. L'église hébraïque, 
au temps d'Abraham, s'était entiè- 
rement écartée du vrai, 3031. L'é- 
glise est comparée à une fiancée, et 
dans le temps ancien on donnait à 
une fiancée des bijoux d'argent et 
d'or et des vêtements pour signiUer 
le vrai, le bien et leurs ornements 
qui appartiennent à l'église, 3164, 
3165. L'église du Seigneur est par- 
mi les gentils, et les gentils qui sont 
dans le bien reconnaissent facile- 
ment beaucoup de vrais, 3263. L'é- 
glise spirituelle est variée partout 
quant aux vrais, mais elle est une 
par la charité, 3267. L'église n'existe 
pas, si les vrais de la doctrine n'ont 
pas été implantés dans le bien de la 
vie, 3310. Du premier état de per- 
version de l'église, 3353, 3354. Les 
vrais internes ne sont révélés que 
quand l'église" est dévaslée, alin 
qu'ils ne soient pas profanés; el c'est 
pour cela que le Seigneur est venu 
alors dans le monde, et qu'aujour- 
d'hui le sens interne de la Parole 
est révélé, par la raison qu'il y a à 
peine quelque foi, parce qu'il n'y a 
aucune charité, 3398. Des doctrinaux 
de l'amour et de la charité de l'église 
ancienne, et des représentatifs et 
significatifs, 3419, 3420; voir Doc- 
trinaux et Représentatifs. 11 y a 
une doctrine unique de l'église, à 
savoir, la doctrine de la charité à 
l'égard du prochain et de l'amour 
envers le Seigneur, 3445. Quoique 
les doctrinaux soient différents, l'é- 
glise néanmoins est une, si dans 
tous il y a la charité, 3451, 3452. 
Tous les représentatifs de l'église 
juive contenaient en eux tous les 
arcanes de l'église chrétienne, 3478, 
f. L'église représentative n'était pas 
une église, 3480. L'église chré- 
tienne telle qu'elle est aujourd'hui 



quant aux externes et quant aux 
internes, et combien les chrétiens 
apparaissent abominables dans l'au- 
tre vie, 3489. Des états de perver- 
sion de l'église, dont il est parié par 
le Seigneur dans Matthieu, XXIV. 
15 à 18, N° 3655; voir Jugement. 
La très-ancienne église était dans la 
terre de Canaan, el aussi l'ancienne 
église qui existait après le déluge, 
et par suite les lieux y furent repré- 
sentatifs; Abraham reçut ordre d'y 
aller, el cette terre fut donnée à ses 
descendants, alin que chez eux les 
célestes fussent représentés, 3686. 
La Parole est ouverte pour les égli- 
ses dans leur enfance, parce que 
l'amour envers le Seigneur et la 
charité à l'égard du prochain sont 
pris pour principe; mais dans la 
suite, quand la foi est prise pour 
principe, la Parole est fermée, 3773. 
Les connaissances des doctrinaux, 
c'est-à-dire, la Parole, doivent pré- 
céder, avant que l'églfse puisse être 
instaurée, 3786. Il n'y aurait au- 
cune église, si dans la Parole il n'a- 
vait pas élé parlé au moyen des 
vrais extérieurs; illustré, 3857. Des 
églises qui ont élé dans les vrais ex- 
ternes, 3857. Ils ne sont pas de l'é- 
glise ceux qui sont dans l'affection 
du vrai et non dans le bien, ni ceux 
qui sont dans l'affection du bien, 
d'où ne vient pas le vrai, 3963. L'é- 
glise est le fondement du ciel, 4060. 
Le réel de l'église a pu être repré- 
senté chez les Juifs, quoiqu'ils fus- 
sent idolâtres, 4208. Chez les des- ; 
cendanls de Jacob il y a eu le repré- 
sentatif de l'église, et non l'église, 
4281. Ce que c'est que l'église re- 
présentative qui exista chez les an- 
ciens, et ce que c'est que le repré- 
sentatif d'église qui exista chez les 
descendants de Jacob; celle église 
est chez ceux chez qui l'interne est 
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dans l'externe, el ce représentatif 
est chez ceux chez qui l'externe 
est sans l'interne; illustré, 4288. 
L'homme est une église, 4292. Chez 
lesJuifs il n'y a point eu église, mais 
il y a eu le représentatif de l'église; 
voir Juif et I'iEwiésentation. Ceux 
qui sont de l'église dévastée sont 
éloignés du ciel par un brouillard 
épais, parce qu'ils le sont par une 
inondation de faux, 4423, 4V24. De 
la très-ancienne église ; voir CÉV 
leste. Les statuts, les jugements et 
les lois, donnés aux descendants de 
Jacob, étaient connus dans les an- 
ciennes églises, 4449. La vie fait 
l'église, la doctrine séparée d'avec 
la vie ne la fait point, 4468. LA très- 
ancienne église, l'ancienne église et 
l'églisechretienne concordent quant 
aux internes, parce qu'elles sont 
une, 4489. L'homme de la très-an- 
cienne église a été d'un tout autre 
el tout différent génie que l'homme 
de l'église ancienne; illustré, 4493; 
voir Céleste. L'homme de la très- 
ancienne église n'avait pas les exter- 
nes du culte, et il ne pouvait pas les 
recevoir, à moins que ses internes 
ne fussent fermés, 4493. L'ancienne 
église hébraïque a été longtemps 
dans la terre de Canaan, 4516, 
4517. Le genre humain deviendrait 
insensé et serait détruit, s'il n'y 
avait pas d'église, 4545. L'église 
qui commence par la foi n'a d'autre 
régulateur que l'entendement, mais 
celle qui commence par le bien a 
pour régulateur la charité et le Sei- 
gneur, 4672. Les internes de l'é- 
glise ancienne se référaient a la 
charité, qui était pour les hommes 
de celte église l'essentiel de l'église, 
mais elle ne l'élait pas pour les des- 
cendants de Jacob, 4680. L'église 
communément se détourne par laps 
de temps vers la foi, 4683, 4689. il 
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n'y a aucune église ta où il n'est 
pas reconnu par la vie et par la doc- 
trine que l'humain du Seigneur est 
divin, et qu'ainsi il est un avec le 
Père; montré. 4766. Il n'y a non 
plus aucune église là où la charité * 
n'est pas reconnue pour l'essentiel • 
de l'église, 4766. Une nouvelle 
église est instaurée chez les nations, 
parce que la vieille église est dans 
un étal à ne point recevoir le vrai, 
4747. L'église chrétienne est la 
môme que l'église ancienne et l'é- 
glise juive; les intérieurs de celles- 
ci appartiennent à l'église chré- 
tienne, 4772. L'interne de l'église 
est la charité à l'égard du prochain 
dans le vouloir, el par le vouloir 
dans le faire, et par suite la foi dans 
le percevoir, 4899. Les internes de 
l'église que le Seigneur a enseignés 
étaient connus des anciens, et il a 
aboli les externes représentatifs, 
4904. Do la représentation de l'hom- 
me de l'église céleste quant à la 
partie volontaire* et de l'homme de 
l'église spirituelle quant à la partie 
intellectuelle, 5113. Ceux qui sont 
dans l'affection du vrai ne restent 
point dans les doctrinaux de leur 
église, mais ils scrutent la Parole et 
voient s'ils sont des vrais; illustré, 
5432. L'homme de l'église précé- 
demment était dans les intérieurs, 
mais aujourd'hui il est dans l'ex- 
terne, ou dans le corps, 5649. 
L'homme doit être dans le bien du 
vrai, pour qu'il soit église, 5826. Il 
faut scruter la Parole pour savoir si 
les doctrinaux de l'église sont des 
vrais, autrement partout les vrais 
dépendraient du sol et de la nais- 
sance,. 6047; voir Foi. Combien il 
y aurait de bien dans l'église, si la 
charité était à la première place et 
la foi à la seconde; illustré, 6269; 
mais combien de mal si la foi est à 

7. 
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la première place et la charité à la 
seconde, 6272. La charité est à la 
première place en actualité, et la 
foi en apparence; voir Vrai et Ré- 
génération. Ceux de l'église ex- 
terne n'élèvent pas leurs pensées 
plus haut que jusqu'au divin na- 
turel du Seigneur; niais il en est 
autremeut de ceux de l'église in- 
terne, 6380. 11 y a l'église interne et 
il y a l'église externe; ce que c'est 
que l'interne et ce que c'est que 
l'externe de l'église, 6587. Il y a 
église, non pas parce que là il y a la 
Parole, la connaissance du Seigneur, 
les sacrements, etc., mais parce 
qu'on vit selon la doctrine tirée de 
la Parole, 6637. L'homme de l'é- 
glise spirituelle est infesté dans 
l'autre vie par les scientifiques et 
par les faux, et par là il est purifié 
afin qu'il puisse être élevé au ciel, 
6639. L'homme est église, et en 
quelques lieux que de tels hommes 
soient dispersés, ils font l'église 
dans le commun, 6637. Ceux qui 
sont dans les externes de l'église 
sont dans le sens littéral de la Pa- 
role, et l'interne influe, mais ce qui 
influe devient commun, par consé- 
quentobscur, 6775. L'église par tout 
le globe est représentée dans le ciel 
comme un seul homme, 7396. Kglise 
spirituelle; voir Spirituels. Ceux 
qui sont de l'église, et sont dévastés, 
sont dans une position plus mau- 
vaise que pour ceux qui sont hors 
de l'église; pourquoi ? 7554. Qui 
sont et quels sont ceux de l'église 
interne, et ceux de l'église externe, 
7840; illustré aussi, 8762. Le ciel 
est comme un seul homme devant 
le Seigneur, et aussi l'église^ 9276, 
f. Ce que c'est que l'église c'élesle, 
et ce que c'est que l'église spiri- 
tuelle, et quelle est la différence; 
cité, 9277. De la conjonction du 
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I Seigneur avec le genre humain par 
le bien de la charité et par l'église, 
9276; voir Homme. Il y a l'église in- 
terne et il y a l'église externe, 9375, 
9680. Le Seigneur est le ciel et l'é- 
glise, ainsi le tout dans tous, parce 
qu'il habite là dans ce qui est à Lui, 
et non dans le propre des anges et s 
des hommes, 10125, 10151, 10157. 
Les états d'une église décroissant 
d'amour cl de lumière sont compa- 
rés à l'état décroissant de l'homme 
depuis l'enfance jusqu'à la vieil- 
lesse, 10134. Dans l'église, chez la 
nation israélite, il y avait tous les re- 
présentatifs des intérieurs de l'égli- 
se et du ciel, 10149. Il y a eu quatre 
églises, la très-ancienne église cé- 
leste, l'ancienne spirituelle, l'israé- 
lite et la chrétienne, et les temps de 
ces églises sont entendus par les siè- 
cles d'or, d'argent, d'airain et de fer, 
1 0355. Des révélations dans ces qua- 
tre églises; dans la première, com- 
munication immédiatement avec le 
ciel ; dans la seconde, par les cor- 
respondances et par les représenta- 
tifs; dans la troisième, de vive voix; 
et dans la qualrième, par la Parole, 
10355. S'il n'y avait pas une église 
où fût la Parole, le genre humain 
périrait, 10452. Dans le ciel, il y a 
des terres, des montagnes, des ro- 
chers, etc., 10608. L'église est dans 
l'interne de l'homme, et non dans 
l'externe sans l'interne, 10698. 
Doctrinal concernant les églises, 
10760 à 10766. Ce qui fait le ciel 
chez l'homme fait aussi l'église, 

10760. Il y a église là où le Seigneur 
est reconnu, et où il y a la Parole, 

10761. L'église est interne et est 
externe, interne dans l'amour, et 
externe dans la foi, 10762. Il faut 
qu'il y ait une doctrine de vie qui 
appartienne à la charité et en même 
temps à la foi, 10763, 10764. Ceux 
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qui sonl hors de l'église et vivent 
bien sont en communion avec l'é- 
glise, 10765. Ceux qui sont de l'é- 
glise sont sauvés, ceux qui n'en 
sont pas sonl condamnés, 10766. 

Egypte, JBgyptus. C'est ia scien- 
ce, 1164, 1165; dans le sens bon, 
1462 ; dans l'un et dans l'autre sens, 
1164, 1165, 1186. Le voyage d'A- 
bram en Égyple, c'est l'instruction 
du Seigneur dans son enfance,1502. 
Les quatre cent trente années des 
fils d'Israël en Égypte sont comp- 
tées a partir du voyage d'Abram, 
1502, 1847. Le fleuve d'Egypte est 
l'extension des spirituels, et le 
fleuve d'Eupbrate l'extension des 
célestes, 18G6. Pourquoi les fils 
d'Israël empruntèrent aux Égyp- 
tiens de l'or, de l'argent, des vête- 
ments, 2588. Ceux qui séparent la 
foi d'avec la charité se jettent dans 
les maux et dans les faux, et cela a 
été représenté parCaïnqui tua Abel, 
par Cham et Canaan, par Ruben et 
par les Egyptiens, 3325. Les scien- 
tifiques qui sont signifiés par l'E- 
gypte dans le sens bon sonl les 
scientifiques de l'église, 4749, 4964, 
4966, 6004. « L'homme égyptien » 
signifie le vrai naturel, 4967. Pha- 
raon, roi d'Egypte, est l'état nalurel 
nouveau, ou l'homme naturel nou- 
veau, 5079, 5080; ainsi, c'est le na- 
turel intérieur, 5080, 5095. Pha- 
raon est le naturel dans le commun, 
5160. Les choses qui arrivaient dans 
l'Égyple, et qui ensuite ont été dé- 
crites dans la Parole, représentaient 
celles qui sont de l'église, etc. , 5275. 
La terre d'Egypte est le mental na- 
turel, 5276, 5278, 5280, 5288, 5301. 
« Les Égyptiens avec lui, » signifient 
les scientifiques qui avaient été per- 
vertis, 5700, 5701. Les Égyptiens, 
parce qu'ils représentaient les scien- 
tifiques dans l'ordre inverse, et 
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tournés en magie, avaient en abo- 
mination toutes les choses de l'é- 
glise hébraïque, 5702. « Jacob des- 
cendit en Égypte, » signifie que le 
vrai naturel était initié dans les 
scientifiques de l'église, 6004. Pha- 
raon est le scienlifique dans le com- 
mun, 6015 ; par suite aussi le nalurel 
dans le commun, 6015. « A l'extré- 
mité de l'Égyple, » c'esl l'extension 
du scientifique naturel, 6147. Les 
chevaux de l'Égypte sonl les scienti- 
fiquesd'aprèsrintelleclnel; montré, 
6125. L'Égypte est le naturel, 6147. 
6252. Le roi, ou Pharaon, c'esl le 
scienlifique dans le commun, qui 
est contre les vrais de l'église, et 
aussi le faux, 6651, 6679, 6683. Par 
Pharaon et l'Égypte sont signifiés 
les scientifiques contraires aux vrais 
de l'église; c'est parce que les Égyp- 
tiens ont tourné en magies les re- 
présentatifs de l'église, 6692. Des 
hiéroglyphes et des magiciens, 6692. 
Le fleuve d'Egypte est le faux ; mon- 
tré, 6693. La fille de Pharaon, ou de 
l'Égypte, c'est la religiosité; mon- 
tré, 6729; et c'est l'aiïection des 
scientifiques, 6750. Le Seigneur, 
quand il était enfant, fut conduit en 
Egypte; c'est parce qu'il devait d'a- 
bord être initié dans les scientifi- 
ques de l'église, 6750. Les premiers- 
nés des Égyptiens sonl la foi sans la 
charité; illustré, 7039; les Égyp- 
tiens jetés dans la mer de Suph, 
c'est dans l'enfer, après que les 
vrais qui appartiennent à la foi ont 
été enlevés, 7039; chez les Égyp- 
tiens, il y avait eu i'église ancienne 
représentative; cela est évident d'a- 
près leurs hiéroglyphes et leur ma- 
gie, 7097. Ceux qui sont dans la foi 
seule et dans la vie du mal sonlceux 
qui infestent les probes dans l'autre 
vie, et ceux-là sont aussi entendus 
par les Égyptiens, 7097. Pharaon 
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signifie ceux qui infestent, 7126; ce 
sont ceux qui infestent par les faux, 
7107, 7110, 7126, 7142. Quand i! 
est dit Pharaon et roi d'Egypte, ce 
sont ceux qui infestent par des faux 
sans mélange, 7220, 7228. La terre 
d'Égyple, respectivement aux fils 
d' lsraêl,c'est où étaient infestés ceux 
de l'église spirituelle, à savoir, la 
terre inférieure; et, respectivement 
aux Égyptiens, ce sont les enfers 
qui sont près de la terre inférieure, 
7240. La terre d'Egypte, ce sont des 
infestations, 7278. L'Égypte est ap- 
pelée fils des sages ; confirmé, 7296. 
Les eaux du fleuve d'Égyple, ce 
sont les faux, 7307. Ceux qui ont 
professé la foi seule, et vécu la vie 
du mal, sont spécialement entendus 
par les Égyptiens et par Pharaon; 
qui sont ceux qui infestent? 7317. 
Ce que les miracles en Egypte ont 
signifié, 7465. Les maisons de Pha- 
raon, de ses serviteurs et de son 
peuple, sont toutes choses dans le 
mental naturel, etc., 7353, 7355, 
7648. Les premiers-nés de l'Égypte 
tués, c'est la foi sans la charité, 
damnée, 7766, 7778. Les premiers- 
nés des Égyptiens ont signifié celte 
foi; c'est parce que les Égyptiens 
avaient tourné en magies les scien- 
tifiques du vrai de l'église, 7779. 
Pourquoi par les Égyptiens sont si- 
gnifiés ceux qui sont dans la science . 
de la foi et dans la vie du mal, ou 
dans la foi séparée d'avec la cha- 
rité, 7926. L'Egypte et la maison de 
serfs, c'est la captivité spirituelle, 
8049. Pharaon, ce sont ceux qui 
sont dans les faux d'après le mal, 
ou qui sont dans la damnation, 
8132, 8135, 8138. Par les Égyptiens 
sont signifiés ceux qui sont dans la 
foi persuasive ; ceux-ci dans l'autre 
vie sont dans les faux d'après le 
mal, et dans l'enfer qui est la mer 
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de Suph, 8148. Ce que c'étaient que 
les chevaux, les cavaliers et les 
chars des Égyptiens et de Pharaon, 
8146, 8148; voir Chevaux, Être re- 
tiré de la terre d'Égyple, c'est être 
retiré de l'enfer, 8866. Ce que c'est 
qu'avoir été voyageurs dans la terre 
d'Égyple; c'est avoir été mis en sû- 
reté contre les faux et les maux, 
quand ils étaient infestés par les in- 
fernaux, 9197. Par l'Egypte est si- 
gnifié le scientifique dans l'un et 
dans l'autre sens, 9340, principale- 
ment, 9391 ; et l'Égypte est le scien- 
tifique naturel, 9391. En Égypte il 
y a eu l'église ancienne, et les re- 
présentatifs et les correspondances 
y étaient au nombre des principaux 
scientifiques; de là leur veau d'or, 
9391. Faire monter de la terre d'E- 
gypte, c'est élever des externes vers 
les internes, ainsi c'est être conduit 
par le Seigneur, 10400; dans le 
sens opposé, c'est être conduit par 
soi-même, 10409; de là pour les 
Égyptiens des idoles et des veaux, 
quand ils tournèrent les représen- 
tatifs en choses magiques, 10407. 
En Égypte il y a eu église représen- 
tative; ce que c'est que la science 
des Égyptiens. L'Égypte est le na- 
turel ou l'externe; elle est l'enfer; 
voir les citations au N° 10437. 

El, Ei. Voir Élohim. 

Kmm, i:tam. C'est la foi d'après 
la charité, 1228, 1685. 

Éléazar et Ithamar, Elcazar et 
ïlhamar. Ils sont le divin naturel, 
9812. 

Élevé (être), Élévation; Elc- 
vari, Elcvatio. Voir aussi Monter, 
Lever (se), IIact (en), Interne. 
L'homme est élevé par les spiri- 
tuels et par les célestes, 3171. L'é- 
lévation vers le Seigneur se fait 
en actualité, 6952; en outre, sur 
cette élévation, 6954. Par le Sei- 
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gneur sont en actualité élevés les 
intérieurs, quand l'homme est dans 
le bien de la foi et de la charité, 
et que les intérieurs regardent en 
haut; mais il en est autrement s'ils 
regardent en bas, 6952, 6954. Re- 
garder au-dessus de soi, et regarder 
au-dessous de soi, 7814 a 782 1 ; 
voir Charité. Ils regardent au-des- 
sus d'eux ceux qui sont élevés par 
le Seigneur, 7816. L'influx et l'illus- 
tration sont une actuelle élévation 
des intérieurs par le Seigneur, 
10330. Les intérieurs de l'homme 
regardent par l'homme en bas ou 
en dehors, mais ils regardent en 
dedans et en haut quand ils sont 
élevés par le Seigneur, 10330. 

Élie, Elias, Moïse et Élie sont 
pris pour tous les livres de l'Ancien 
Testament ; voir Préf. du Chap. 
XVIII de la Genèse. Ce que c'est que 
le char de feu et les chevaux ignés 
d'Élie, 2762. Ce que signifient ces 
paroles à Élie et à Elisée, « mon 
père! char d'Israël et ses cavalière,» 
2762. Élie et Elisée ont'représenté 
le Seigneur quanl à la Parole, 2762, 
5247, f. Les esprits de la planète de 
Jupiter sont élevés au ciel par des 
chevaux brillants comme de feu, de 
même qu'Élie, 8029. Il a été expli- 
qué comment Jean-Baptiste a été 
Elie, 7643, f., 9372. 

Éliézer, Eliczcr. C'est le bien 
du vrai de ceux qui sont au dedans 
de l'église, 8651. 

Élim, Elim. C'est l'état de con- 
solation après la tentation, 8367. 
Quoi, en outre, 8399. 

Élischah, Elischah. Ce que c'est, 
1156. 

Elisée, Etisœus. Élie et Elisée 
ont représenté le Seigneur quant à 
la Parole, 2762. 

Éloqim, Etohim.Sur El et Élohim 
au singulier et au pluriel, et El 
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Élohé; ce que c'est, 4402. Voir Dieu. 

Éloquence, Eloquentia. Odeur 
de la sphère d'éloquence, 1514. 
L'affectation de l'éloquence et de 
l'érudition jette "de l'ombre sur les 
choses, 6924. 

Elparan, Elparan, Voir Paraît. 

Élu, Etectum. C'est ce qui est 
au bon plaisir ou au choix , 2922. 
Les élus sont ceux qui sont dans la 
vie du bien et du vrai, 3755, f. t 
3900. Il n'y a point d'élection ni de 
réception dans le ciel par miséri- 
corde, selon l'opinion du vulgaire, 
5057, 5058, f. 

Embarrassé, Perplcxwn ou /m- 
plexum, C'est le scientifique natu- 
rel, 2831. Être embarrassé, c'est 
être dans la confusion, 8133. 

Embaumer, Condire, les corps 
après la mort, c'est préserver, afin 
que l'àme ne soit infectée d'aucune 
contagion du mal, 6503, 6504, 6595. 

Embvchks,I nsidid?. FoiVFraude. 

Émim (les), Emim. Ce sont les 
persuasions du faux, 1673. 

Émorken, Emorœus. C'est le 
mal et le faux, 1857. C'est le mal en 
général, et les habitants de la terre 
de Canaan ont été appelés Émo- 
réens, 6306. L'Émoréen est le mal 
et par suite le faux, 6859. 

Emplir les mains, Implcrc ma- 
nu*. Voir Mains, 10076, 10493. 
Emplir après Jéhovah, c'est faire 
selou le divin vrai, 10076, f. 

Emportement, Excandcsccntia. 
Voir Colère. 

Emprunter et Prêter, Mutuo 
pctcre et darc; c'est communiquer 
les biens du ciel d'après l'affection 
de la charité, et aussi les biens du 
monde selon les lois de la charité ; 
illustré et montré, 9174. Prêter, 
c'est l'instruction, 9209. 

Énamm (les), Enakim. Voir M- 
philim. 
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Enceinte (être), Gracida esse. 
Voir Enfanter. 

Encens, Thus. Comme l'odeur 
correspond à la perception, par suile 
les encens, les parfums et les odeurs 
dans les onguents sont devenus des 
représentatifs, 47Zi8; voir aussi 
Aromate et Parfum. L'encens est 
le dernier vrai d'après le bien cé- 
leste; en peu de mots, 9993. L'en- 
cens est le vrai de la foi; montré, 
10177. L'encens est le vrai intime, 
ainsi le bien spirituel, 10296. C'est 
le vrai et le bien spirituel qui pro- 
cède du céleste, 9993, 10177,10296. 
L'encens est devenu représentatif 
d'après l'odeur, parce que l'odeur 
correspond à la perception, et par 
conséquent la signifie, Voir 
Odeur, Parfum, Aromate. 

EnchaIné, Vinctus. Voir Prison 
et Fosse. L'enchaîné dans une pri- 
son, ce que c'est; montré, 5037. 
Être enchaîné, c'est être séparé, 
5452. Les enchatnés dans la fosse, 
ce sont les spirituels qui, avant l'a- 
vénement du Seigneur, étaient dé- 
tenus dans la terre inférieure, et 
plus tard ont été délivrés et élevés 
dans le ciel, 683/i. 

Enchantement, DicaMfflft'o. Voir 
Magie. 

Enchassures d'or, Ftmdœ auri. 
C'est l'existence et la subsistance 
par le bien, 98/17. 

Endurcir, Appesantir; Indu- 
rare, Ingravarc, Obfirnuirc. C'est 
l'obstination, 7272, 7305. 

Enfant, Enfance, Enfants; ln- 
fans, Infanlia, Infinités. Pans la 
Parole les enfants à la mamelle, les 
jeunes enfants et les enfants sont 
les trois degrés de l'amour et de 
l'innocence, A30. La véritable en- 
fance est en môme temps la sagesse, 
1616. Les connaissances sont im- 
plantées dans les célestes du pre- 
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! mier et du second âge de l'enfance, 
1616. Les petits enfants dans le ciel 
sont instruits, et cela facilement, 
1802. La Parole lue par les petits 
enfants, par les jeunes garçons et 
par les jeunes filles, est mieux per- 
çue par les anges, 1776. Les esprits 
infernaux ne peuvent exciter rien 
du mal ni rien du faux chez les pe- 
tits enfants et chez les simples de 
cœur, 1667. Dans l'autre vie, il y a 
des atmosphères comme de grou- 
pes d'enfants folâtres ; par elles les 
enfants s'imaginent que tout est vi- 
vant, 1621. Si l'amour envers les 
enfants, ou le storge, n'est pas pour 
le royaume du Seigneur, il diffère 
peu du storge des brutes, 1272. Pe- 
tit enfant mettant en fuite des anté- 
diluviens, 430; voir aussi Inno- 
cence. Différence entre le bien de 
l'enfance, le bien de l'ignorance et 
le bien de l'intelligence, 2280. Com- 
ment on agit aujourd'hui contre 
l'innocence; cela a été représenté 
par un petit enfant qu'on traitait 
horriblement, 2126. Tous les en- 
fants sont ressuscilés; on voit par 
là combien est immense le ciel du 
Seigneur, 2289. Les enfants dans 
l'autre vie ne savent rien plus que 
les enfants, mais ils sont instruits, 

2290. Leur intellectuel est teudre, 
mais leurs idées sont susceptibles 
d'être ouvertes par le Seigneur, 
parce que rien ne ferme leurs idées, 

2291. Us y sont instruits convena- 
blement à leur faculté selon l'ordre 
céleste, 2292. Ils sont initiés en cela 
qu'ils n'ont pas d'autre père que le 
Seigneur, et qu'ils ont la vie par le 
Seigneur; ils s'imaginent qu'ils sont 
nés dans le ciel, 2293. Les esprits 
s'efforcent de les diriger, mais eux 
résistent; c'est là leur tentation, 
2294. Ils ne peuvent pas être in- 
festés par les mauvais esprits, 2295. 
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Ils onl pour ornements des guir- 
landes de fleurs; ils se promènent 
dans des jardins paradisiaques, 
2296. Autour des enfants il y a de 
très-lœlles atmosphères quasi vi- 
vantes; par là ils s'imaginent que 
tout est vivant, 2297. Dans les idées 
des enfants il y a que tous les ob- 
jets sont vivants, 2298. Des repré- 
sentations pleines d'intelligence par 
lesquelles les petits enfants sont 
conduits pour devenir sages, 2299. 
Les petits enfants sont d'un génie 
différent d'après l'héréditaire, 2300. 
Petits enfants qui sont d'un génie 
céleste, et petits enfants qui sont 
d'un génie spirituel, 2301. Sociétés 
qui ont soin des petits enfants, 2302, 
2303. Anges qui successivement 
sont chez les petits enfants sur la 
terre, 2303. Les petits enfants ne 
sont pas des anges, mais ils devien- 
nent des anges par l'intelligence et 
par la sagesse, 2304. Alors ils n'ap- 
paraissent plus comme des enfants, 
mais ils apparaissent comme des 
adultes; exemple d'un enfant de- 
venu adulte; quel amour mutuel 
pour son frère, 2304. L'enfance 
n'est pas l'innocence, parce que 
l'innocence habite dans la sagesse, 

2305. L'innocence de l'enfance re- 
présentée comme quelque chose de 
ligneux, et l'innocence de la sagesse 
comme quelque chose de vivant, 

2306. Ceux qui sont innocents et en 
même temps sages apparaissent 
comme de petits enfants, 2306. Les 
petits enfants ne sont que mal, et 
pour qu'ils le sachent ils sont remis 
dans leurs maux héréditaires, 2307, 

2308. Combien est mauvaise l'édu- 
cation des enfants sur la terre ; ex- 
périence d'après des enfants qui se 
battaient excités par leurs parents, 

2309. États des enfants; comment 
ils se succèdent à partir du premier 



qui est celui de l'innocence, 3183. 
Celui qui telle et celle qui allaite, 
c'est l'innocence; montré, 31S3. Il 
en est de l'homme qui doit être ré- 
généré de même que de l'enfant qui 
d'abord apprend à parler, a penser 
et à comprendre, et ensuite en pé- 
nètre sa vie; ainsi coulent sponta- 
nément les spirituels chez celui qui 
doit être régénéré, 3203. Le bien 
est le fils aîné ou le premier-né; il- 
lustré par l'étal des petits enfants, 
en ce qu'ils sont dans l'état de l'in- 
nocence, de l'amour envers leurs 
parents et leur nourrice, et de la" 
charité mutuelle a l'égard des pe- 
tits enfants leurs camarades, 3494. 
Sans les biens de l'enfance l'homme 
serait plus féroce qu'une bête des 
bois, 3494. Ce qui est imbu dans 
l'enfance apparaît, naturel, 3494. 
C'est un vrai, que les petits enfants 
sont fils du Seigneur, et aussi les 
adultes qui retiennent dans la sa- 
gesse les biens de l'enfance, 3494. 
L'innocence chez les petits enfants 
est en dehors, et le mal héréditaire 
en dedans; mais chez les régénérés 
l'innocence est en dedans, et le mal 
héréditaire en dehors, 4563. Les pe- 
tits enfants de quelques années sont 
chez ceux qui constituent les inté- 
rieurs des narines, 4627. Les pelits 
enfants graudissent dans le ciel d'a- 
près la nourriture spirituelle, 4792. 
Changements des affections depuis 
l'enfance jusqu'à l'âge adulte vus 
par des variations de la face, et 
combien il y reste de l'enfance, 
4797. L'innocence de l'enfance de- 
vient l'innocence de la sagesse, 
4797. Biens et vrais qui sont acquis 
depuis l'enfance jusqu'à l'adoles- 
cence; quels ils sont, 5135; voir 
Restes. Les pelits enfants sont des 
innocences; montré, 5608; de là les 
petits enfants signifient les choses 
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qui soni Intérieures, 5608. L'hom- 
me a été créé de manière que, lors- 
qu'il vieillit et devient comme en- 
fant, l'innocence de la sagesse se 
conjoigne avec l'innocence de l'igno- 
rance qu'il avait -eue comme enfant, 
et qu'il passe ainsi dans l'autre vie, 
5608, f. Par l'enfant sont entendus 
les jeunes garçons, les adolescents, 
les jeunes gens, et sont signifiés les 
vrais, 7724. Le bien est implanté 
dans l'homme dès l'enfance, afin 
qu'il soit un plan pour recevoir le 
vn\, îoiio. 

Enfanter, Enfantement; Parè- 
re, Partus. L'enfantement et la con- 
ception, c'est la pensée et l'œuvre 
du cœur, 264. Enfanter, c'est exis- 
ter, 2621, 2629. Enfanter signifie 
la fertilité quant aux choses qui ap- 
partiennent à la doctrine, 2584; 
voir aussi Naissance, Génération. 
Ce sont des conceptions et des en- 
fantements spirituels qui sont signi- 
fiés, 3860, 3868. Enfanter, c'est re- 
connaître par la foi, et aussi par 
l'acte, 3905, 3915, 3919. Conce- 
voir, c'est recevoir; enfanter, c'est 
reconnaître, 3919. Enfanter sur les 
genoux, c'est reconnaître pour les 
siens, 6585. La douleur de celle qui 
enfante, c'est le plus haut degré de 
la douleur, et c'est le désespoir; 
montré, 8313. Les choses qui ap- 
partiennent à l'enfantement signi- 
fient celles qui appartiennent à la 
régénération; inoulré, 9325; ainsi 
ravorlement, c'est quand les vrais 
et les biens ne se succèdent pas 
dans leur ordre, 9325. 

Enfer, Infernum. Voir Diable. 
Les hommes n'ont aucune idée de 
l'enfer, 692. La haine constitue l'en- 
fer, 693, 694. Les infernaux sont 
tenus enchaînés par leurs cupidités 
et par leurs fantaisies, 695, 1322. 
Ils ne désirent rien plus que de se 



punir, se tourmenter et se torturer 
l'un l'autre, 695. L'homme par les 
esprits communique avec l'enfer, 
687, 697. Ce que c'est qu'être envoyé 
dans l'enfer et dans la terre infé- 
rieure ; expérience, 699. Le Seigneur 
détourne l'homme des maux, afin 
qu'il ne se précipite point dans l'en- 
fer; comment, 789. Enfer de ceux 
qui ont une haine mortelle, ou en- 
fer cadavéreux, 814. Quelques dia- 
bles, sortis de cet enfer, envoyant 
vers moi un enfant, 814. Comment 
ils furent précipités à travers le feu 
et la fumée dans des cavernes, 814. 
Ceux qui se plaisent dans les ven- 
geances, au point de vouloir perdre 
l'âme, sont sous la Géhenne, où ap- 
paraissent des serpents, 815. Enfer 
de ceux qui tuent avec le poignard 
et avec le poison, 816. L'un d'eux 
essaya de me tuer par un coup à 
travers le cœur et au cerveau, 816. 
Punition de l'un d'eux qui avait tué 
un autre par le poison, 817. De l'É- 
tang et de sa description; serpents, 
folies, 819. Enfer où ils se frappent 
à coups de couteaux; ce sont ceux 
qui brûlaient du désir de faire périr 
les autres avec cruauté, 818. De 
ceux qui ont été extérieurement 
honnêtes, mais intérieurement vo- 
leurs; leur punition, 821. Quels 
sont dans l'autre vie ceux qui ont 
voulu causer du préjudice aux au- 
tres, 822. Tous les étals de l'homme 
reviennent dans l'autre vie, 823. De 
l'enfer de ceux qui sont adultères et 
en même temps cruels; là, quelques 
Juifs; leurs instruments de cruauté, 
824. De iaGéhenne, où sont des fem- 
mes impudiques ; là, une sorte de feu 
et des serpents; ce feu est changé 
parfois en un froid interne, 825. De 
la Géhenne de ceux qui ont souillé 
d'adultères la sainteté; elle diffère 
de l'autre, 826. Ceux qui dressent 
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des pièges au moyen de l'amour 
conjugal et de l'amour à l'égard des 
enfants sont dévastés jusqu'à de- 
venir comme des os, 827. Punition 
très- rigoureuse de ceux qui déflo- 
rent les jeunes filles sans but de 
mariage et de procréation, 828. De 
la punition de ceux qui pensent et 
parlent avec lascivelé, etc., 829. De 
la punition de ceux qui ont cru que 
les épouses jeunes et belles étaient 
pour eux, 829 (bis). Enfer de ceux 
qui par ruse préméditée trompent 
les hommes, dans l'intention de les 
perdre, 830. Des prestigiatrices et 
des sirènes; de leurs fourberies, de 
leur punition et de leur enfer, 831. 
Enfer des avares, 938, 939, 940. 
Enfer excrémentiliel de ceux qui 
ont eu uniquement pour fin les vo- 
luptés, 943. Enfer des femmes de 
base condition qui se sont entière- 
ment livrées aux voluptés, 944. En- 
fer dans une tonne, où il y a un pe- 
tit globe; ils s'imaginent fouler l'u- 
nivers sous leurs pieds, 947. De 
ceux qui, dans une autre tonne, 
sont privés de la rationalité, 948. 
D'une chambre ténébreuse où se 
font des machinations contre les 
autres, 949. Du domicile des dra- 
gons; qui sont ceux qui l'habitent, 
950. De ceux qui se sont crus saints; 
de leur désir ardent,et de leur anxié- 
té, 951. De l'enfer des antédiluviens 
sous une roche nébuleuse, 1270. Si 
le mal n'était ôté par des peines, on 
ne pourrait qu'être détenu à éter- 
nité dans l'enfer, 967. Peines di- 
verses; voir Peihe. Ceux qui pen- 
sent mal des autres sont infernaux, 
ceux qui pensent bien sont rôlcstes, 
1680. On s'est à peine formé quel- 
que idée de l'enfer ; pourquoi ? 969. 
Il y existe des choses innombrables, 
969. L'homme est un petit ciel, et 
ses intérieurs correspondent anx 
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trois cieux, 978. L'enfer s'efforce 
continuellemeut de s'élancer contre 
l'homme, mais le Seigneur le déli- 
vre, 987. Le Seigneur ne jette ja- 
mais qui que ce soit dans l'enfer, 
1683. Le Seigneur a combattu d'a- 
près la propre puissance, et combat 
seul cliez l'homme contre les enfers 
qui s'efforcent continuellement de 
s'élancer, 1692; voir Testation. 
Keu infernal ; ce que c'est, 1861. Le 
divin bien juge tous les hommes 
pour le ciel, et le divin vrai les con- 
damne lous a l'enfer, 2258. Des pu- 
nitions et des enfers des adultères, 
2766, et suiv.; voir Adcltere. Le 
libre de l'amour de soi et du monde 
est infernal; voir Libre. De l'obscu- 
rité et du froid dans l'enfer, et aussi 
de la lumière et de la chaleur dans 
le ciel, 3340; voir Obscurité. Les 
enfers ont aussi une position con- 
stante sous la plante des pieds; si 
quelques infernaux apparaissent 
ailleurs, et au-dessus, c'est une 
fantaisie, 3640. Ceux qui sont dans 
les enfers oui une position oppo- 
sée, la téte en bas et les pieds en 
haut, 3641. I*a pensée et le langage 
des anges pénètrent vers les enfers, 
mais en chemin ils sont changés en 
l'opposé, le bien et le vrai en mal 
et en faux, 3642. Le Seigneur gou- 
verne aussi les enfers, 3642. Les 
infernaux ne peuvent monter dans 
le ciel, parce qu'ils cessent de res- 
pirer et sont suffoqués; et par suite 
ils se précipitent la tète en bas, 

4225. Quelques-uns récemment ve- 
nus du monde ont voulu "être admis 
dans le ciel ; et, ayant été admis, 
ils se précipitèrent pareillement, 

4226. Les méchants et les enfers 
sont éloignés du ciel, parce qu'ils 
ne peuvent pas soutenir la présence 
du divin du Seigneur, 4299. Les 
enfers sont dits être dans les ténè- 
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bres, parce qu'ils sont dans les faux; 
quelle esl leur lueur, 4418. Les té- 
nèbres se disent des enfers, cl la 
lueur des infernaux est comme celle 
d'un feu de charbon, 4531. Ceux 
qui sont dans l'enfer apparaissent à 
eux-mêmes dans leur lueur comme 
hommes, mais vus par les anges ils 
apparaissent comme des diables et 
comme des monstres; et d'où vient 
cela, 4533. Le sensilif dans l'autre 
vie est réel dans le ciel, et non-réel 
dans l'enfer; illustré, 4623. Dans* 
l'enfer, les biens sont changés en 
maux et les vrais en faux; expé- 
rience, 6632. Les méchants et les in- 
fernaux par la divine lumière du ciel 
apparaissent tels qu'ils sont; expé- 
rience, 4674. Les mauvais esprits 
sont connus par leurs faces; on con- 
naît aussi avec quels enfers ils com- 
muniquent, 6798. L'enfer des adul- 
tères cruels est sous le pied droit, 
où sont aussi ceux qui sont tels 
d'entre la nation juive, 5057. Quels 
monstres apparaissent les infernaux 
dans la lumière du ciel, 5057, 5058. 
De l'enfer de' ceux qui ont agi avec 
fourberie, mensonge et artifice; ils 
ont leur rapport avec les ulcères et 
les apostèmcs dans le corps, 5188. 
Description d'un enfer excrémenli- 
tiel, 5394. Les infernaux ont une 
haine mortelle contre l'homme, et 
le plaisir de leur vie est de le perdre, 
et surtout de perdre son âme, 5863, 
5866. Chez l'homme il y a deux es- 
prits de l'enfer, et deux anges du 
ciel, 5846 à 5866, 5976 à 5993 ; voir 
Esprits et Anges. L'homme se jette 
dans l'enfer, quand il fait le mal par 
consentement, puis de propos déli- 
béré, et enfin par le plaisir de l'affec- 
tion ; et par la esl ouvert l'enfer qui 
influe, 6203. Il y a d'innombrables 
enfers, cl dans chacun des enfers il 
existe un ordre qui est conservé 



par le Seigneur au moyen des anges 
célestes, 6370. Autour de l'homme 
il y a une sphère commune d'ef- 
forts pour faire le mal d'après l'en- 
fer, et une sphère commune d'ef- 
forts pour faire le bien d'après le 
ciel; de là l'équilibre, et l'homme a 
le libre; d'après l'expérience, 6477. 
Tout l'enfer apparaît comme un 
monstre ayanta peine trace de forme 
humaine, chaque société y apparaît 
comme un monstre particulier, et 
de même chacun dans sa société, 
6605, 6626. Les esprits infernaux 
sont d'une astuce et d'une malice 
incroyables, 6666. Une région du 
ciel avait été occupée par les mau- 
vais génies et les mauvais esprits 
avant l'avènement du Seigneur, 
mais alors ils en ont été chassés, 
6858, 6914. Les infernaux ne ces- 
sent jamais d'infester les probes, à 
moinsqu'ils ne soient chassés, 6907. 
Tout vrai et tout bien sont enlevés 
aux méchants, et ils sont laissés 
dans le mal et dans le faux, mais il 
ne leur est pas permis d'augmenter 
leur faculté du mal, 6977. L'hom- 
me méchant intérieuremerft a pour 
plaisir de sa vie de faire le mal et 
est en effort pour le faire, quoiqu'il 
apparaisse autrement à l'extérieur 
dans le monde, 7032. Les vrais sont 
ôtés aux méchants dans l'autre vie; 
raison de cela, 7039. Les enfers ne 
cessent jamais d'infester les probes, 
7097 f. Puanteur dans les enfers; 
voir Puer et Excrément. On ne 
sait pas ce que c'est que l'enfer, à 
moins qu'on ne sache ce que c'est 
que le mal, 7181. Par les punitions 
les infernaux sont détournés de 
faire les maux, 7188, 7280. L'enfer; 
ce que c'est, et d'où il vient, 8232. 
L'enfer est en bas, très-loin du soleil 
du ciel, 8306. L'enfer veut continuel- 
lement s'élever, mais il est réprimé, 
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8273, f. L'enfer chez l'homme est 
le propre de l'homme, 694, 8680. 
Enfer le plus terrihle; de qui il est 
composé, 8882. L'homme par nais- 
sance et par la vie héréditaire ac- 
tuelle est î'enferdans une très-petite 
forme, 9336. Chaque enfer est fermé 
tout autour, mais il est ouvert en 
dessus selon la nécessité et le be- 
soin ; pourquoi? 10483. Ce que c'est 
qu'avoir l'enfer en soi, 10743. 

Enfuir (s'), Évasion; Evadere, 
Evasiv. C'est la délivrance de la 
damnation, délivrance qui est faite 
par les restes; montré, 5899. 

Ennemi, Hostis, inimicus. Les 
ennemis {hostes) sont les maux et 
les faux, ou les méchants, 2851. Ce 
que c'est qu'hériter la porte des 
ennemis (hostittm), 2851; voir 
Porte. Ceux qui sont hors de l'église 
ont été appelés adversaires, haïs- 
sants, ennemis, d'après la dissidence 
spirituelle, 9255, 9256. Les enne- 
mis (inimici) sont les faux du mal, 
9314. Agir en ennemi (inimiatm), 
quand il s'agit du Seigneur, c'est 
détourner les faux d'après le mal, 

9313. Les ennemis (hostes) sont les 
maux, et quand cela est dit du Sei- 
gneur, c'est détourner les maux, 

9314. Les ennemis (hostes) et les 
adversaires, ou ceux qui s'élèvent 
contre (insurgentes), ce sont les 
maux et les faux; montré, 10481. 

Énosch, Enosch. De ceux qui 
étaient de l'église appelée Énosch, 
1125. 

Ensevelir, Sépclture, Sépol- 
cre; Sepclire, Sepultura, Sepul- 
chrum. Être enseveli dans une 
bonne vieillesse, 1854. Le sépulcre, 
dans le sens interne de la Parole, 
signifie la vie ou le ciel, et dans le 
sens opposé la mort ou l'enfer; et 
la sépulture signifie la résurrection, 
ainsi la régénération: être enseveli 



! signifie le réveil et la résurrection ; 
pourquoi? 2916, 29J7, 4621, 5551, 
6516, 6554. Être enseveli signifie 
par suite la régénération, puisque 
celui qui est régénéré ressuscite 
pour ainsi dire d'entre les morts et 

| se relève, 2916, 6516, 6554; pa- 
reillement l'instauration d'une nou- 
velle église, 6522, 6544. Ces choses 
sont signifiées par l'ensevelissement 
d'Abraham, de Jischak et de Jacob 
dans la terre de Canaan, 6516. Être 

i enseveli, dans un sens bon; ce que 
c'est, 6516. Être enseveli, dans le 
sens opposé, signifie être rejeté et 
être damné; montré, 6516, et 4564, 
6246. Descendre en deuil au sé- 
pulcre, c'est périr, 4785. Être en- 
seveli, c'est la fin de la représenta- 
tion dans l'un, mais la continuation 
dans un autre, de même que mou- 
rir, 3253, 3254, 3256, 3276, 5975, 
6302, 6645, 9928, 10244. 

Entendement, Intelligence ; 
Intellectus, Intelligentia. Voir 
aussi Sagesse, Science, Doctrine, 
Philosophie. Ce que c'est que l'in- 
telligence et la sagesse, 1555. Le 
mental humain consiste dans l'en- 
tendement et la volonté, quùdoi- 
vent faire un et ne point être sépa- 
rés, 35. L'entendement est le mâle, 
54. Quels sont dans le ciel ceux qui 
veulent être intelligents par eux- 
mêmes, 546. L'entendement du 
vrai et la volonté du bien ne sont 
chez aucun homme, mais il semble 
qu'ils y soient, 633. L'entendement 
et la volonté sont très-distincts chez 
l'homme, 641. Ce que c'est que 
l'entendement du vrai et la volonté 
du bien, 634. Des trois degrés d'in- 
tellectuels, et de l'influx selon ces 
degrés, 657, 658. Dans toutes et 
dans chacune des choses de l'hom- 
me il y a quelque chose de l'enten- 
dement et quelque chose de la vo- 
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looté, 803. Dans l'homme spirituel, 
l'intellectuel est séparé du volon- 
taire, et dans l'intellectuel est la 
conscience, 863, 875. Dans l'église 
spirituelle, le vrai et le bien ont été 
ensemencés dans la partie intellec- 
tuelle, 895, 927. Mais, dans la très- 
ancienne église, ils étaient ense- 
mencés dans la partie volontaire, 
927. L'homme régénéré est gratifié 
par le Seigneur d'un nouvel enten- 
dement et d'une nouvelle volonté, 
1023, 1043, 1044. L'homme régé- 
néré pense le vrai par le nouvel en- 
tendement reçu du Seigneur, 928. 
Dans l'homme régénéré spirituel, 
l'intellectuel est s,éparé du volon- 
taire, et la conscience est dans la 
partie intellectuelle, 863, 875, 895, 
897, 1023, 1043* 1044. Marche de 
la régénération de l'homme par les 
intellectuels, 1555. L'intelligence et 
la sagesse se manifestent par la lu- 
mière et y correspondent, 1524. 
Ce que c'est que l'intelligence, et 
ce que c'est que la sagesse, 1565. 
La sainteté habile dans l'ignorance, 
1557. Voir aussi Volonté. 

L'intellectuel, le rationnel et le 
scientifique sont distincts entre 
eux, 1904, ainsi le vrai intellectuel 
est distinct du vrai rationnel, 1904. 
L'homme croit avoir l'entendement 
par lui-même, mais il se trompe 
beaucoup, 2701. L'intellectuel va 
sans cesse au-devant des connais- 
sances, afin que le rationnel existe, 
1901. Le rationnel premièrement 
conçu méprise le vrai intellectuel, 
parce qu'il ne le saisit pas; montré 
par des exemples, 1911, 1936. L'in- 
térieur peut percevoir ce qui est 
dans l'extérieur, mais non vice 
versd, 1914. Dans l'amour et dans 
la charité il y a la sagesse et l'intel- 
ligence, 2280. La partie intellec- 
tuelle est séparée de la partie vo- I 
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lontaire chez les spirituels, 2256. 
Dans les antédiluviens le bien vo- 
lontaire a été entièrement perdu, 
et maintenant le bien intellectuel 
commence à périr, 2124 ; voir aussi 
Spirituel. Bien de l'enfance, bien 
de l'ignorance, bien de l'intelli- 
gence; différence, 2280. L'homme 
croit que par lui-même il a l'enten- 
dement, et que l'entendement a été 
insilé en lui, mais il est dans la plus 
grande erreur, 2701. Les intellec- 
tuels ou les spirituels vont au-de- 
vant des scientifiques et se les adap- 
tent, et de là le rationnel pour 
l'homme, 1495. 

L'homme peut par l'entendement 
saisir des choses que la volonté 
ne peut pas faire; illustré, 3539. 
L'intellectuel vient du volontaire, 
3619. Il est dit au pluriel deux vies, 
parce qu'il y a deux facultés de la 
vie, à. savoir, l'entendement et la 
volonté, volonté du bien et enten- 
dement du vrai, lesquelles font un, 
quand l'entendement appartient à 
la volonté, ou quand le vrai appar- 
tient au bien, 3623. Au premier 
seuil de l'intelligence et de la sa- 
gesse ne viennent pas ceux qui sont 
dans le doute sur toutes choses, et 
discutent pour savoir si telle chose 
est ou n'est pas, 3833. Il est montré 
ce qui en est du volontaire et de 
l'intellectuel, et que chez le spiri- 
tuel un nouveau volontaire est for- 
mé par le Seigneur dans l'intellec- 
tuel, 4328, 4493. Correspondance 
de la vue de l'œil avec l'entende- 
ment, 4403 à 4421; voir Vue et 
Œil; et avec la lumière, ibUL; voir 
Lumière. Cette correspondance est 
évidente d'après certaines expres- 
sions dans le langage ordinaire, 
4406. La vue chez l'homme dépend 
de l'entendement; il en est autre- 
ment chez les animaux, 4407. Com- 
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ment apparaît l'intelligence d'après 
le propre, et comment apparaît l'in- 
telligence d'après le divin; montré, 
M19. Continuation de la correspon- 
dance de la vue de l'œil et de la lu- 
mière avec l'entendement et les 
vrais, A 523 à 4533, spécialement, 
4526. Lorsque ça et là dans la Pa- 
role il s'agit de l'église spirituelle, 
il s'agit aussi de son intellectuel, 
parce que l'homme de l'église spiri- 
tuelle est régénéré quant à la partie 
intellectuelle, 5113. L'intellectuel 
voit d'après la lumière du ciel, et 
donne la vie au sensuel de la vue 
chez l'homme, 5114. L'homme in- 
telligent signifie le vrai, et l'homme 
sage le bien, 5287. Les sensuels ex- 
térieurs ouvrent premièrement le 
chemin vers les sensuels intérieurs, 
et ensuite vers les intellectuels, par- 
ce que les intellectuels s'élèvent des 
sensuels par un mode d'extraction, 
5580. L'entendement et la volonté 
doivent faire un, pour que l'homme 
puisse être sauvé; illustré, 5835. 
Les choses qui appartiennent à l'en- 
tendement suivent toujours, et cel- 
les qui appartiennent à la volonté 
précèdent, 5969. L'intellectuel de 
l'homme; ce que c'est; il vient prin- 
cipalement des choses qui appar- 
tiennent à l'expérience et à la scien- 
ce, puis de l'intuition des causes 
d'après les effets, et de l'intuition 
des conséquences, 6125. Chacun 
peut être perfectionne quant à l'in- 
tellectuel, dans le but qu'il puisse 
être régénéré, 6125. L'intellectuel 
est le récipient des spirituels, 6125. 
L'intellectuel de l'église, lequel est 
Éphraïm, consiste à saisir par la per- 
ception provenant de l'illustration 
ce que c'est que le vrai et le bien 
d'après la Parole; illustré, 6222. La 
perception est l'illumination de l'en- 
tendement par la lumière du ciel, 



6608. L'intellectuel est le récipient 
de la foi ; illustré, 7503. La forme 
de la pensée et de l'entendement est 
claire au milieu, et obscure à l'en- 
tour; et les opposés sont tournés en 
bas, 8885. L'entendement est la 
forme de la volonté; illustré, 8885. 
Les choses qui viennent de la propre 
intelligence n'ont aucune vie en 
elles-mêmes, mais celles qui vien- 
nent de la Parole ont la vie, 8941 ; 
illustré, 8944. Maux de la volonté 
seule, ou de l'entendement seul, et 
de l'un et de l'autre en même temps, 
9009. L'homme a un entendement 
intérieur et un entendement exté- 
rieur, 9052. Ce qui vient de la vo- 
lonté et en même temps de l'enten- 
dement est approprié à l'homme, 
9009, 9069, 9071, 9129. L'homme 
est coupable, si par l'entendement 
il ne réprime pas le mal de la vo- 
lonté, 9075. Comment dès l'enfance 
nait et croit l'intelligence, 9103. 
De la vue par l'intérieur, 9128; voir 
Voir. Comment la volonté commu- 
nique son feu à l'entendement, et 
de son étal alors, 9144. L'être ap- 
partient à la volonté, et l'exister ap- 
partient à l'entendement qui en pro- 
cède; illustré, 9282; voir Volonté. 
La communication du vrai et du 
bien, par conséquent de l'entende-- 
ment et de la volonté, est comme 
celle du poumon et du cœur; illus- 
tré, 9300. C'est l'entendement qui 
reçoit les vrais de la foi, et la vo- 
lonté reçoit le bien de la charité; 
illustré, 9300. Le nouveau volon- 
taire du bien a été implante dans la 
partie intellectuelle chez l'homme 
spirituel; cité, 9596. Le royaume 
céleste correspond au volontaire, et 
le royaume spirituel à l'intellectuel 
de l'homme, et chez l'homme il en 
est do- même que dans le ciel, 9835. 
L'intellectuel est le sujet récipient 
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du vrai divin, 9930. Toutes les cho- 
ses de l'intellectuel procèdent de 
son volontaire, 9942. L'entende- 
ment de l'homme est tel que sont 
les vrais qui le forment, et vice 
versd; et la volonté est telle que 
sont les biens de l'amour, 10064. 
Toutes choses se réfèrent à l'en- 
tendement et à la volonté, parce 
qu'elles se réfèrent au vrai et au 
bien, et aussi au faux et au mal ; et 
ces deux doivent être un; illustré, 
10122. Ce que c'est que la sagesse, 
l'intelligence, la science et l'œuvre; 
elles se suivent en ordre ensemble 
l'une dans l'autre chez les bons, 
10331. li'entendemcnt doit procé- 
der de la volonté, pour qu'il soit 
l'entendement de l'homme lui- 
même, 10332, f. A celui qui est il- 
lustré par le Seigneur il est donné 
de comprendre les vrais qu'il faut 
croire; et sont illustrés ceux qui 
admettent le Seigneur dans leur 
vie; illustré, 10659. L'intellectuel 
ne peut pas se dire des faux d'après 
le mal, mais il se dit des vrai» d'a- 
près le bien, 10675. 

Entendre, Audirc. C'est obéir, 
et l'oreille est l'obéissance, 2542. 
Écouler lorsqu'on parle, c'est l'in- 
flux, et dans le sens suprême la vie, 
3507. Entendre, dans le sens su- 
prême, c'est la providence, et voir 
est la prévoyance; montré, 3869, f. 
« Dieu m'a jugée, et il a entendu 
ma voix, » signifie dans le sens su- 
prême la justice et la miséricorde, 
dans le sens interne le saint de la 
foi, dans le sens externe le bien de 
la vie, 3921. « Dieu écoutant quel- 
qu'un, » signifie l'amour divin, 
3954. Écouler, quaud cela est dit 
du Seigneur, c'est la providence, 
3966. De la correspondance de 
l'ouïe et de l'oreille avec le très- 
grand homme, 4652 à 4660; voir 



Oreille. Entendre, c'est obéir, et 
aussi apercevoir; ce que c'est que 
l'un et l'autre; montré, 5017. Ne 
point être écouté, c'est ne point être 
reçu, 5471, 5475. Entendre, quand 
cela est dit du Seigneur, c'est por- 
ter le secours de la miséricorde, 
6852. Entendre, c'est avoir l'espé- 
rance, 7065. Écouler, c'est recevoir 
d'après la foi et l'obéissance, 7216. 
Entendre, quand il est conjoint avec 
faire, c'est percevoir, comprendre, 
avoir foi; et quand il n'est pas con- 
joint avec faire, c'est obéir, 8361. 
Entendre, c'est recevoir par la mé- 
moire et êlre instruit, et aussi rece- 
voir par l'entendement et croire, 
et enfin recevoir par obéissance et 
faire; montré, 9311. Entendre la 
voix du Seigneur, c'est êlre instruit 
des préceptes de la foi, et les re- 
cevoir, 9311. Knlendre,c'est l'influx, 
9926. 

Enthousiasme, Enlhusiasmus. 
Visions des esprits enthousiasti- 
ques; quelles elles sont, et d'où 
elles viennent, 1968. 

Entonnoir, Infundibulum. De 
ceux qui ont leur rapport avec l'En- 
tonnoir, 4050. 

Entrée, Jamui, Oslium. L'en- 
trée de la tente est l'introduction 
vers le saint, 2145, 2152. L'entrée 
est ce qui introduit vers le bien, 
2356, 2385. La porte ou entrée des 
fontaines; ce que c'est, 4861; voir 
Fontaine. La porte est l'introduc- 
tion et la communication; montré, 
8989; et en actualité la porte, dans 
le ciel, a cette signification, 8989. 
Percer l'oreille avec une alône à la 
porte, c'est assujettir à une perpé- 
tuelle obéissance, 8990. 

Entrer, Intrare, Ingrcdi. C'est 
la communication, 6901. Venir ou 
entrer vers quelqu'un, ce que c'est; 
voir Venir. Entrer et sortir, c'est- 
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l'état de la vie, de laquelle ii s'agit, 
depuis !e commencement jusqu'à la 
fin; illustré et montré, 9927. 

Envie, Incidia. De quelle grande 
envie sont affectés et tourmentés 
les mauvais esprits, quand ils voient 
la béatitude des anges, 197/i. Avoir 
de l'envie (jalouser), c'est ne point 
comprendre, 3410. 

Envoyer, Mittere, c'est sortir, 
2397. Être envoyé, c'est procéder 
et enseigner, 4710. L'envoyé, c'est 
un ange; et le Seigneur, quant au 
divin humain, a été appelé ange, 
6831. Envoyé, c'est être enseigné 
par le divin ; c'est aussi le divin pro- 
cédant, 10561. 

Épaule, Humérus* L'épaule si- 
gnifie toute la puissance, 1085. De 
la correspondance des mains, des 
bras, de l'épaule, 4931 à 4937. Us 
infernaux d'après la fantaisie pré- 
sentent une épaule, par laquelle les 
forces sont répercutées, 4937. L'é- 
paule correspond à toute puissance; 
montré, 4937. 

Épée, Giadius, Machara» La 
flamme de l'épée qui se tourne est 
le propre amour, 309. Au lieu de 
couteau il est dit courte épée et épée, 
2799. Courte épée avec laquelle se 
faisait la circoncision, 2799; voir 
aussi N" 2039, f. t 2046,/:, 7044; 
voir Circoncision. Le couteau est 
le vrai qui combat ou la vastalion 
du vrai, et dans le sens opposé le 
faux qui combat et la punition du 
faux; montré, 2799. L'épée est le 
mal qui combat par le faux, 4499. 
Les épées (maclicerœ) sont les doc- 
trinaux 'qui détruisent le vrai et le 
bien; montré, 6353. L'épée (gia- 
dius) est la vastalion du vrai et la 
damnation du mal et du faux ; mon- 
tré. 7102. L'épée dégainée ou tirée 
est le combat continu contre les 
faux et les maux, et vice versé; 
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montré, 8294. L'épée sur la cuisse, 
c'est le vrai qui combat d'après le 
bien, 10488. 

ÉpuAn, Epliali. C'est le bien; 
montré, 8540. Des diverses mesures 
dont il est parlé dans la Parole, et 
de l'éphab, 10262; voir aussi Me- 
sure. Éphah (fils de Midian) signifie * 
la même chose que Midian, 3242. 

Éphod, Ephoduin. C'est une cou- 
verture pour les célestes externes, 
et le pectoral une couverlure pour 
les célesles internes, 9477. L'éphod 
est le divin vrai dans le royaume 
spirituel, en une forme externe, 
dans lequel se terminent les inté- 
rieurs, 9824. L'éphod est pour ha- 
bit sacerdotal dans le commun, et il 
est plus saint que les autres habits, 
9824. L'éphod avec le manteau, 
c'est le royaume spirituel; et la tu- 
nique, parce qu'elle en était sépa- 
rée par la ceinture, est le spirituel 
et le céleste; c'est la môme chose 
que ce qui est signifié par le voile 
dans la lente, et par le cou chez 
l'homme; illustré, 10005. 

Épdraïm, Ephraîm. C'est l'intel- 
lectuel de l'église spirituelle, et Mé- 
naschehen est le volontaire; un peu 
montré, 3969. C'esl le nouvel intel- 
lectuel ; montré, 5354. C'est l'intel- 
lectuel de l'église, ibid. Ephraîm, 
c'est d'après l'illustration la per- 
ception de ce que c'est que le vrai 
et le bien procédant de la Parole; 
illustré, 6222. Ephraîm est l'intel- 
lectuel de l'église, el Ménaschch est 
le volontaire de l'église, 6222, 6238. 
Ephraîm est le vrai quant à l'intel- 
lectuel, el Ménascheh le bien quant 
au volontaire, 6234, 6238 et 6267. 
Ephraîm est l'homme de l'église 
spirituelle externe, et Ménascheh 
l'homme de l'église céleste externe, 
6296. 

Éphratii, Ephratn. C'est le spi- 
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rituel du céleste dans l'état anté- 
rieur, 4585 et 6594; voir aussi 
Bethléchem. 

Éphron, Ephj'on. Ce sont ceux 
chez qui le vrai et le bien de la foi 
peuvent être reçus, 2933, 2940, 
2969. 

Épi, Arista, Spica. Les épis sont 
les scientifiques; montré, 5212. 

Épine, Spina. L'épine et le char- 
don, c'est la malédiction et la vas- 
tation, 273. Les épines sont les faux 
des convoitises; montré, 9144. La 
couronne d'épines sur le Seigneur 
a représenté alors l'étal de l'église 
quant à la Parole, 9144, f. 

Épouse, U.ror. La femme et l'é- 
pouse, c'est l'église, 252, 253, 749, 
770; et aussi l'église pervertie, 409. 
Ce que c'est que l'homme («>) et 
l'épouse, et ce que c'est que l'hom- 
me (homo) et l'épouse, 915. Saraï 
épouse esl le vrai adjoint au bien, 
1468. Ce qui est signifie par l'hom- 
me (w>) et l'épouse, et par le mari 
et l'épouse, 2517. Pourquoi la ser- 
vante llagar a été donnée à Abra- i 
ham pour femme, et non pour épou- 
se, 1907. 

Équilibre, Mquitibrium, Dans 
l'autre vie il y a équilibre pour toutes 
choses, 689; tellement que le mal se 
punit lui-même, 696. Quand l'équi- 
libre commence à pencher du côté 
du mal, 2122; comment les sociétés 
alors sont dissoutes, 2129. Autour 
de l'homme il y a une sphère com- 
mune d'efforts pour faire le mal d'a- 
près l'enfer, et une sphère com- 
mune d'efforts pour faire le bien 
d'après le ciel; de là l'équilibre, et 
l'homme a lo libre; expérience, 
6477. 

Er, Er, fi'.s de Jehudah. C'est le 
faux, 4821, 4822, 4830. C'était lo 
faux du mal, 4832. 

Errant et fcgitit (être), Vagus 
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et profugus. C'est ne point savoir 
ce que c'est que le vrai et le bien, 
382. 

Erreur (I'), Error. C'est ce qui 
esl contraire, 5625. 

Érudit, Eruditus. Voir Savant 
et Science. 

Ésaû, Esavus, signifie l'essence 
de l'humain du Seigneur, 1675. 
Ésaû est le divin humain du Sei- 
gneur quanl au bien premièrement 
conçu, et Édom le divin naturel du 
Seigneur quanl au bien auquel ont 
été conjoints les doctrinaux du vrai, 
3302. Ésaû et Édom, c'esl le bien 
de la vie du vrai naturel, 3300. 
Ésaû est le bien naturel avant qu'au 
bien aienl été adjoints les doctri- 
naux du vrai, puis aussi le bien de 
la vie d'après l'influx rationnel. 
Édom esl le bien du rationnel au- 
quel ont été adjoints les doctrinaux 
du frai; montré, 3322. Ésaû dans 
le sens opposé esl le mal de l'amour 
de soi avaul qu'aient été adjoints 
les faux, et Édom le mal de cet 
amour quand aussi les faux ont été 
adjoints ; l'un et l'autre signifient 
ceux qui d'après le mal de l'amour 
de soi méprisent et rejettent les 
vrais; montré, 3322. Ésaû est l'af- 
fection du bien du naturel ou le bien 
de la vie, 3494. Ésaû est le bien de 
l'enfance et par suite le bien de la 
I vie, ou, ce qui est la môme chose, 
le bien du naturel, 3504. Ésaû lire 
son nom du poilu, et Édom du rou- 
ge, et Séir du chevelu, 3527. Ésaû 
était dans la pensée de Jischak, 
quand celui-ci bénit Jacob, 3576. 
Ésaû et Jacob, après que le naturel 
du Seigneur eut été glorifié, repré- 
sentent son divin naturel quant au 
divin bien et au divin vrai, 3576. 
Ésaû a représenté le bien du natu- 
rel de l'enfance du Seigneur, et, 
après que cela eut été fait divin, le 
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divin bien du divin naturel du Sei- 
gneur, 3599. Jacob a revêtu la per- 
sonne d'Ésaïl; c'est a cause du droit 
d'aînesse et de la bénédiction, les- 
quels il a même enlevés, 3659; voir 
Jacob. Jacob est le bien du vrai, et 
ÉsaU le vrai du bien, 3669, 3677. 
Le cbamp d'Édom est le divin vrai 
du naturel du Seigneur, 4241. Ésaù 
est le divin bien du naturel du Sei- 
gneur, 4641 ; et Édom est le divin 
humain du Seigneur quant au na- 
turel et au corporel, 4642. Les ducs 
d'Édom sont ceux qui sont dans la 
vie du mal d'après l'amour de soi, 
8314. 

Ések, Esek. Puits; ce qu'il signi- 
fie, 3427. 

Espace, Spalium. Voir Lieu. 

Espions, Esploratores. Ce sont 
ceux qui apprennent les vrais de 
l'église seulement pour en obtenir 
du lucre, 5432. 

Esprit, Spiritus. Voir aussi 
Ange, Ame, Génie. L'esprit de 
Dieu est la miséricorde, 19. Chez 
chaque homme il y a des esprits et 
des anges au moyen desquels il est 
dirigé par le Seigneur, 50, 697. J'ai 
parlé avec les esprits et les anges, 
et l'homme a été créé de telle sorte 
qu'il puisse parler avec eux, 5, 67, 
68, 69, 1880. C'est pour cela que le 
ciel et la terre ont été conjoints, 
1880. Ceux qui viennent dans l'au- 
tre vie ne savent autre chose, sinon 
qu'ils vivent dans le corps, 320, 
447. De ceux qui raisonnent sur les 
spirituels d'après les sensuels, les 
scientifiques et les philosophiques, 
196. Il en est peu qui croient qu'il 
y a des esprits, ni à plus forte rai- 
son que quelqu'un puisse parler 
avec les esprits, 448, 1594. Il en est 
peu qui croient qu'il y a une vie 
après la mort, 946, 1594. Quelle 
opinion quelques-uns ont eue des 
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esprits, 443 et suiv. Quelques-uns 
s'imaginaient que c'était quelque 
chose de nébuleux comme les fan- 
tômes, 443; quelques-uns que les 
esprits n'avaient pas d'étendue, 
mais qu'ils consistaient dans la pen- 
sée seule, 444, 445; quelques-uns 
niaient que l'esprit fût dans un lieu, 
446. Les esprits ont la vue, l'ouïe, 
l'odorat, le toucher, bien plus ex- 
quis que lorsqu'ils étaient dans le 
corps; puis aussi, les cupidités, les 
affections, les pensées et toutes les 
facultés bien plus élevées; et ils 
conversent entre eux, 321, 322. 
Les esprits et les anges ont tous les 
sens, excepté le goût, 1880, 1881 ; 
voir Sens. Les esprits sont dans l'in- 
dignation, quand on leur dit qu'ils 
ne jouissent pas des sens, 1630, 
1881. L'état des esprits est plus par- 
fait que celui des hommes, 1389. 
Les esprits ne voient rien dans le 
monde solaire, si ce n'est par r hom- 
me, 1880. Ils ont vu par mes yeux, 
1880. Quelle est et d'où vient la vie 
des mauvais esprits, 1742. Les mau- 
vais esprits ont été privés de toute 
puissance chez les régénérés, et d'a- 
près la sphère ils perçoivent sur-le- 
champ la réponse et la résistance, 
986, 1695, 1740. Il est permis aux 
esprits de faire le mal, mais non de 
prononcer des faux, 986. Il ne leur 
est pas permis de prononcer le faux, 
si ce n'est d'après le mal qui est 
leur vie, 1695. Du langage des es- 
prits et des anges, 1634 à 1650, 
1757 à 1764; voir Langage et Lan- 
gue. Les esprits infernaux ne peu- 
vent exciter rien du mal ni rien du 
faux chez les petits enfants et chez 
les simples de cœur, 1667. Le Sei- 
gneur ne lire des mauvais esprits 
aucun pouvoir, mais il tient tout 
pouvoir de lui-même, parce qu'il le 
lire du bien, 1749. Les tentations 

8. 
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existent par les mauvais esprits, 
741, 751, 761. Les mauvais esprits 
et les génies combattent contre les 
amours de l'homme, ainsi contre sa 
vie môme, 1820. Tous les esprits et 
tous les anges ont été hommes, 
1880. Les organiques des esprits ne 
sont point là où ils apparaissent, 
1378. Ce que c'est qu'être détaché 
du corps, ou ne pas savoir si l'on 
est dans le corps ou hors du corps; 
dans cet étal l'esprit de l'homme a 
des sens exquis, 1883. Ce que c'est 
qu'être emporté par l'esprit dans un 
autre lieu, 1884. Les esprits et les 
anges sont des substances organi- 
ques, 1533. Les esprits et les anges 
perçoivent les intérieurs des pen- 
sées de l'homme, 1931. Tous les 
changements d'état, tant quant aux 
volontaires que quant aux intellec- 
tuels, sont dirigés par le Seigneur au 
moyen des esprits et des anges, 
2796. Chez chaque homme il y a 
des esprits et des anges, et par eux 
communication, 2886, 2887. Les 
esprits et les anges apparaissent 
comme hommes, 3633. Les esprits 
sont des substances et des formes 
réelles, et les bons sont doués d'un 
corps purifié, 3726. Le divin spiri- 
tuel, ou le divin vrai, est ce qui est 
appelé l'esprit de vérité, dont il est 
parlé dans Jean, 3969, f. Il y a des 
esprits et des anges par lesquels 
se fait la communication, 4047, 
4048. L'homme est au milieu d'es- 
prits et d'anges tels qu'il est lui- 
même, 4067, 4073, 4077. Ceux qui 
sont dans le mal attirent à eux les 
sociétés, mais à ceux qui sont dans 
le bien elles sont adjointes par le 
Seigneur, 4073. D'après les sociétés 
qui sont chez l'homme, les anges 
voient, comme d'après les causes, 
quel est l'homme, 4073. Le Sei- 
gneur a eu chez lui des sociétés 



d'esprits et d'anges; toutefois, il n'a 
rien tiré d'eux, mais par eux il ti- 
rait du divin; illustre, 4075. Les 
esprits sont dans la plus grande in- 
dignation, quand ils sont forcés 
de se retirer, 4077. Il y a des socié- 
tés intermédiaires, qui servent de 
moyens et de communications, 
4088. Comment les sociétés des 
deux genres sont séparées de ceux 
qui sont régénérés; cela se fait dans 
le libre, 4110, 4111. De leurs chan- 
gements d'état alors, 4111. Les es- 
prits sont conjoints quant aux af- 
fections, et enfin sont portés où est 
l'affection dominante, 4111. Dans 
l'autre vie, il y a communication des 
affections, tellement que les esprits 
ne savent autre chose, sinon qu'elles 
leur appartiennent; de même les 
esprits quand ils viennent vers 
l'homme, 4186. D'après la situation 
et l'application des esprits sur moi, 
je pouvais savoir quels ils étaient, 
4403. C'est l'esprit qui sent dans le 
corps, 4622. Les esprits jouissent 
de sens beaucoup plus exquis que 
l'homme n'en jouit dans le corps; 
raison de cela, 4622. Les choses qui 
sont dans l'autre vie ont été vues 
par les yeux de mon esprit, et non 
par ceux de mon corps, 4622. Le 
divin vrai procédant du Seigneur 
est le paraclet et l'esprit de vérité, 
4673, f. Quels sont les mauvais es- 
prits, et où ils sont; et quels sont 
les génies, et ou ils sont, 5035. Par 
l'esprit, les anciens entendaient 
l'homme intérieur, qui doit vivre 
après la mort du corps; mais au- 
jourd'hui on entend seulement 
d'une manière abstraite l'affection 
et la pensée intérieures, 5222. L'es- 
prit de Dieu est le vrai dans lequel 
est le bien qui procède du Sei- 
gneur, 5307. Le spirituel dans le 
sens universel est l'affection du 
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bien et du vrai pour le bien et le 
vrai, et non pour soi, 5639. Des an- 
ges et des esprits chez l'homme, 
58/16 à 5866, et 5976 à 5993; voir 
Homme. Du monde des esprits, 
5852; voir Moîîde. Des esprits 
émissaires qui sont appelés sujets, 
5856; voir SUJETS. 11 y a deux es- 
prits de l'enfer chez l'homme; c'est 
parce qu'il y a des esprits et qu'il y 
a des génies; différence entre les 
esprits et les génies; quelle elle est, 
5977. Chez l'homme il y a deux es- 
prits de l'enfer; l'homme ne le croit 
point, et cependant il esl en quelque 
sorte selon la doctrine de l'église 
que chez l'homme il y a des esprits 
de l'enfer et des anges du ciel, 5979. 
Les turpitudes et les infamies des 
esprits infernaux sont changées en 
choses moins viles chez les anges, 
5981; voir aussi Sujets. Il y a des 
esprits qui apparaissent avec un 
corps grossier; ce sont ceux qui se 
sont confirmés contre le divin, et 
se sont ainsi fermé les intérieurs, 
5991, 6318. Pour que l'homme 
puisse vivre, il faut absolument que 
des anges du ciel et des esprits de 
l'enfer lui soient adjoints, 5993. 
L'âme est l'homme lui-môme qui vit 
après la mort; mais il est plus con- 
venable de dire l'esprit, ou l'homme 
intérieur, que de dire l'Ame, 6056. 
L'esprit, dans l'autre vie, apparaît 
comme homme en toutes" les cho- 
ses que possède l'homme, 6054. Les 
esprits chez l'homme perçoivent 
comme pense l'homme, et non 
comme il sent par le corps, 6319. 
L'Esprit Saint est le divin procédant, 
ou le saint qui procède du Seigneur. 
6788. Le saint se dit du vrai qui 
procède du Seigneur, et l'Esprit 
Saint est le saint vrai; montré, 
6788. Le divin vrai procédant du 
Seigneur ne peut être entendu ni 
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être perçu, avant qu'il ait traversé 
le ciel, et alors est perçu le saint, 
6982. L'Esprit Saint est le divin 
vrai qui procède du Seigneur, et ce 
n'est point quelque esprit de toute 
éternité, 6993. Le divin vrai, qui est 
énoncé médiatement, procède aussi 
immédiatement du Seigneur, 7004. 
Sur l'Esprit Saint, voir Saint. Les 
esprits ont parlé avec les hommes 
dans les temps anciens, 7802. Péché 
contre l'Esprit Saint; pourquoi il 
ne peut être remis; c'est l'hypocri- 
sie ou la ruse; montré, 9013, 9014. 
Le paraclet, ou esprit de vérité, est 
le divin vrai qui procède du Sei- 
gneur, 9199. Le divin procédant du 
Seigneur est l'Esprit Saint; voir les 
citations, 9228. Respirer, c'est l'é- 
tat de la vie de la foi; et, par suite, 
l'âme signifie la vie de la foi d'a- 
près l'animation, comme aussi l'es- 
prit qui a tiré du vent son nom; 
illustré et montré, 9281. Il est per- 
nicieux de parler avec les esprits, à 
moins que l'homme ne soit dans la 
foi réelle, et ne soit conduit par le 
Seigneur, 9438. Être conduit vers 
les terres dans l'univers, c'est y être 
conduit quant à l'esprit, et cela est 
fait au moyen des variations de l'é- 
tat des inlérieurs par le Seigneur, 
9579, 9580; le sensuel corporel ne 
peut pas saisir cela, mais le sensuel 
de l'esprit, éloigné du corps, le sai- 
sit, 9581. L'esprit, quand il s'agit 
de l'homme, est l'entendement du 
vrai et par suite la vie; et l'esprit 
de Dieu et l'esprit saint, c'est le di- 
vin vrai procédant du Seigneur; 
montré abondamment, 9818. Au- 
près de leur terre apparaissent les 
esprits qui sont du même génie que 
les habitants, et cela, afin qu'ils 
soient chez eux, 9968. L'homme, 
l'ange et l'esprit sont tels qu'est 
leur amour, 10177. L'esprit signifie 
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la vie par le Seigneur, et la chair la 
vie par l'homme; montré, 10283. 
L'homme et l'esprit ne sont que 
leur vrai et leur bien; illustré, 
10298. Remplir de l'esprit de Dieu, 
c'est l'influx et l'illustration d'après 
le divin vrai, 10330. De la pensée 
céleste, de la pensée spirituelle et 
de la pensée naturelle; ce qu'elles 
sont, et quelles elles sont, 1060.!»; 
voir Idée. Dans une certaine terre 
de l'univers, les esprits apparais- 
sent dans la forme humaine, et cela 
se fait de la môme manière que cela 
se faisait anciennement sur notre 
terre, 10751, 10752. L'esprit de 
l'homme, dans l'autre vie, apparaît 
quant a toutes choses comme hom- 
me; on ne le sait pas sur notre terre; 
raison de ceh, 10758. L'homme 
après la mort est dans la forme hu- 
maine et dans son corps, 5078. 

Essentiel, Esscntialc. Les cho- 
ses essentielles doivent être pour 
fin, et non les choses instrumen- 
tales ou formelles, lesquelles ser- 
vent; illustré, 5948; les essentielles 
périssent en tant que les instrumen- 
tales sont pour fin, 5948. Dans la 
nature des choses il n'existe aucun 
essentiel, mais l'essentiel existe seu- 
lement dans le Seigneur, qui est l'ê- 
tre ou Jéhovah; et toutes les choses 
sont instrumentales, 5948. Si les 
choses essentielles sont pour fin, il 
y aura en abondance des choses ins- 
trumentales, 5949. 

Estomac, Vcntriculus. Voir Ven- 
tricule. 

Et, Et. Cette conjonction tient 
lieu de signe de distinction; il en est 
de même de « il arriva, » 5578. 

Étang, Stagnum. Sa description, 
819.D'un étang fangeux,956. Étangs 
d'eaux; ce sont les connaissances du 
bien et du vrai par lesquelles il y a 
l'intelligence; et, quand il s'agit des 



Égyptiens, ce sont les scientifiques; 
montré, 7324. Étang de feu et de 
soufre; c'est l'enfer, 7324, f. 

État, Status. Tous les états de 
l'homme reviennent dans l'autre 
vie, 823. Les changements de lieu 
dans l'autre vie sont des change- 
ments d'état, 1273, 1274, 1275, 
1379. Tous les états du mal et du 
bien restent après la mort, et re- 
viennent, mais diversément, 2116, 
2256. Les maux sont séparés des 
biens chez ceux qui sont élevés au 
ciel, et les biens sont séparés des 
maux chez ceux qui se portent dans 
l'enfer, 2256. Tous les changements 
d'étal, tant quant aux volontaires 
que quant aux intellectuels, sont 
faits par le Seigneur au moyen des 
esprits et des anges, 2796. Étal et 
changement d'état; ce que c'est; ils 
appartiennent aux intérieurs, à sa- 
voir, aux affections et aux pensées, 
qui sont au lieu des temps et des es- 
paces, 4850. Les pensées sont des 
variations de l'état, 4850, 6326. État 
plein; ce que c'est, quand il s'agit 
du bien, 7839. État plein; ce que 
c'est; il est rempli de biens chez le 
bon, et de maux chez le méchant, 
7984. Les variétés de l'état du bien 
et du vrai, dans l'autre vie, sont com- 
me les variations de la chaleur et 
de la lumière dans le mondé, 10200. 

Été, /Estas. Les alternatives des 
volontaires chez le régénéré sont 
comme l'hiver et l'été, et celles des 
intellectuels, comme le jour et la 
nuit, 935, 936. 

Étendard, Vexillum. Quand il 
est pour signe, 8624. Voir Signe. 

Étendre, Extendcrc. Voir Éten- 
due. Étendre la main, c'est la do- 
mination de la puissance et daus le 
sens suprême, une puissance illi- 
mitée; montré, 7673. Cela se dit de 
toute puissance,7673. FoiVÉtendue 
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Étendu , Extcnsum. Ceux qui 
nienl que l'esprit soit étendu, 444, 

m. 

Étendue, Expansum. Voir 
Étendre cl Kideaux. L'homme in- 
terne est l'étendue; de là, étendre 
la terre et déployer les cieux, 24, 
25. Déployer les cieux et étendre la 
terre, signifie la même chose que dé- 
ployer et étendre les rideaux du ta- 
bernacle; ce que c'est; montré, 9596. 

Éternel, .filcrnum. Être et vi- 
vre ne peuvent se dire que de ce 
qui est éternel, ainsi du Seigneur; 
' et, dans être et vivre, il y a ce qui 

est éternel, ainsi le Seigneur, 726. 
Quelle est chez les anges l'idée de 
l'éternel, 1382. L'homme ne peut 
nullement saisir ce qui est d'éter- 
nité, ainsi rien de l'éternel; mais les 
anges le peuvent, parce que pour 
eux l'éternel est l'infini quant à 
l'exister, 3404. Il y a deux états, à 
savoir, l'état quant à l'être, et l'état 
quarjl à l'exister; l'état quant à l'ê- 
tre correspond «i l'espace, et l'état 
quant à l'exister correspond au 
temps, 3938. Dans le Seigneur il y a 
l'infini, ainsi l'être; toutefois, l'éter- 
nel, et ainsi l'exister, n'est pas en 
lui, mais vient de lui, 3938. Les jours 
d'éternité, c'est l'état et le temps 
des hommes de l'église célesle, ainsi 
de la très-ancienne église, 6239. De 
ceux qui, an sujet de Dieu, pensent 
à ce qu'il avait fait de toute éter- 
nité, avant la créalion; il y a pour 
eux deux statues qui les engloutis- 
sent, 8325. L'ordination et la pro- 
vidence du Seigneur pour régénérer 
l'homme sont éternelles, parce que 
c'est pour l'éternité, et que toutes 
les choses du Seigneur sont éter- 
nelles, 10048. 

Éthiopie, Ethiopia. C'est la con- 
naissance du bien et du vrai, ou de 
l'amour et de la foi, 116, 117. En 



outre, ce que c'est que Kusch ou 
l'Éthiopie, 1163, 1164, 1166. Ce 
que c'est que Schéba et Séba, 1171. 
Kusch, ce sont les connaissances 
du vrai et du bien, par lesquelles 
on confirme les maux et les faux, 
1163. 

Étoiles, Stella. Les étoiles sont 
les biens et les vrais, cl aussi les 
maux et les faux, 1808. Les faus- 
setés sont représentées par les étoi- 
les errantes, 1128. Les bons esprits 
apparaissent parfois comme des 
étoiles, 1527. Ce que signifient la 
poussière de la terre, le sable de la 
mer, les étoiles des cieux, 1610. 
Les étoiles sont les connaissances 
du bien et du vrai, 2495. Ce que 
signifient la mer, le soleil, la lune, 
les étoiles, la nation, lorsque le Sei- 
gneur parle de la consommation du 
siècle, 2120. Les étoiles sont les con- 
naissances de la foi, ainsi les hom- 
mes spirituels, parce que celles-ci 
sont en eux, 2849. Les sages de l'O- 
rient, qui vinrent vers Jésus quand 
ils virent l'étoile, étaient d'entre les 
fils de l'Orient, et ils tenaient du 
temps ancien un tel prophétique, 
comme il est évident par la prophé- 
tie de Biléam. 3762. Les étoiles sont 
les connaissances du bien et du 
vrai; montré, 4697. Le soleil du 
monde correspond, et aussi la lune 
et les étoiles, ou les astres, quant à 
la situation, avec les domiciles des 
célestes, 5377. Les habitants d'une 
certaine terre, dans l'univers, ont 
un soleil qui parait enflammé; c'est 
une étoile des plus petites, 9697. 

Étranger, Inquilinus. C'est ce- 
lui qui fait le bien seulement par 
penchant naturel; montré, 8002. 

Étrangers, Alicnigtna. C'é- 
taient les serviteurs, 1097. Ce sont 
ceux qui, comme les nations, étaient 
hors de l'église, 2049, 2115. Ce 
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sont ceux qui, hors de l'église, ue re- 
connaissent rien du bien ni du vrai 
de l'église, 7996. La terre étran- 
gère, c'est où il n'y a pas l'église, 
ou bien où il n'y a pas le vrai réel, 
8G50. Les dieux de l'étranger, ce 
sont les faux, 4544. L'étranger est 
celui qui ne reconnaît point le Sei- 
gneur; celui-là est hors de l'église, 
10112. Les étrangers sont ceux qui 
ne reconnaissent point le Seigneur 
et sont dans les maux et dans les 
faux du mal; montré, 10287. Le feu 
étranger est l'amour infernal, 10287. 
Les étrangers sont ceux qui sont 
dnnslesfaux mêmes; montré, 10287. 

Etre, Esse. Différence entre être 
et exister, 2621. Ce que c'est que 
l'état quant à l'être, et l'état quant à 
l'exister, 3938. L'èlre d'une chose 
est le bien de l'amour, parce que ce 
bien conjoint; et, où il n'y a pas l'ê- 
tre, il y a disjonction ; illustré, 5002. 
Le divin être est le divin même, le di- 
vin exister est riiumainduSeigoeur; 
et, depuis que le divin humain du 
Seigneur a été Tait divin être, le di- 
vin exister est le divin vrai procé- 
dant de lui, 6880. Ce qui est éternel, 
cela est; mais ce qui est temporel, 
cela respectivement n'est pas, 8939. 
L'êlre appartient a la volonté, et 
l'exister appartient à l'entendement 
qui en résulte, 9282. Voir Volonté. 

Eunuque, Eunuchus. Ce que c'est 
qu'un eunuque, — Malin. XIX. 12, 
— N° 394. L'eunuque est l'homme 
naturel; montré, 5081, f. 

Euphrate, Euphratcs. Ce que 
c'est, 120, 1585. Le fleuve d'Égypte 
est l'extension des spirituels, el le 
tleuve d'Euphrate l'extension des 
célestes, 1866. L'Euphrale est la 
première et la dernière limite de la 
lerre de Canaan, et il est la conjonc- 
tion du bien, 4116, 4117. L'Eu- 
phralc est le bien el le vrai du ra- 
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tionnel; montré, 93/il. Il est aussi 
la volupté qui a son origine dans les 
amours de soi et du monde, et la 
fausseté confirmant cela par les rai- 
sonnements d'après les illusions des 
sens; montré, 9341. 

Eurus, Eurus. Voir Vent el 
Orient. 

Évangile, Evangclium. C'est 
l'annonce du Seigneur, de son avè- 
nement, et des choses qui procèdent 
de lui; ainsi, toute la Parole est un 
évangile, 9925. 

Exacteur, Exactor. Les exac- 
teurs sont ceux qui contraignent à 
servir; montré, 6852. Les exacleurs 
sont ceux qui infestent le plus près, 
et ce sont des sujets, 7111. 

Exalter, Exallare. Voir Haut 
(le). 

Excrément, Excrcmcnium. De 
l'enfer excrcmenlitiel ; voir Enfer. 
Quelques esprits se plaisent à de- 
meurer dans des latrines, 954. Les 
adultères dans leurs latrines aiment 
les ordures et les excréments, 2755. 
Ceux qui ontélédans une vie délicate 
conjointe à l'astuce sont dans les 
excrémenliliels. 4948. Ceux qui ont 
été cruels et adultères sont dans des 
enfers excrémentitiels,5394. De l'un 
de ces enfers, 5394. Ceux qui ont 
été voluptueux et n'ont eu pour fin 
que la volupté sont sous les fesses 
et habitent au milieu d'ordures, 
5395. Dans les enfers, il y a une 
grande puanteur, 7161 : voir Puer. 
La fiente, le fumier el l'excrément, 
c'est l'infernal; montré, 10037. 

Existence, Exister; Existentia, 
Existcre. Différence entre être et 
exister; voir Être, 2621, 6880. 
Tout existe ou subsiste par un au- 
tre, ou par une autre chose, ainsi 
par un premier, 3627, 3628, 4523, 
4524, 6040, 6056, par lequel il est 
lié avec le premier, ibid.; par con- 
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séquent par un médium spirituel 
procédant du Seigneur, \bid. L'être 
appartient à la volonté, et l'exister 
appartient à l'entendement qui en 
dérive, 9282; voir aussi Volonté. 
La subsistance est une perpétuelle 
existence, ainsi la conservation et 
toute production dans l'un et dans 
l'autre monde, le spirituel et le na- 
turel, sont une perpétuelle créa- 
tion, 3648. Ce que c'est qu'exister 
respectivement à être, 726, 2621, 
3061 , 3938, 5002, 6280, 6880, 8939, 
9282, 10579; voir Être. 

Expiation, Expiatio. Voir Ré- 
demption, et aussi Propitiàtion. 

Externe, Extemus. Voir aussi 
Interne, Église, Cclte. Ce que 
c'est que l'homme interne et l'hom- 
me externe, 978. Ce que c'est que 
l'homme interne, l'homme intérieur 
et l'homme externe, 1015. L'hom- 
me rationnel tient le milieu entre 
l'homme interne et l'homme ex- 
terne, 1702, 1707, 1732. Le ralion- 
• nel, le scientifique et le sensuel, 
constituent l'homme externe, 1589. 
Ce que c'est que l'homme externe, 
1718. Le plaisir devient d'autant 
plus vil qu'il est extérieur, 996. 
Les intérieurs produisent les ex lé- 
rieurs, 994u. Ce que c'est que le culte 
interne, et quel il est ; et ce que c'est 
que le culte externe, et quel est ce 
culte, 1083. Quel est l'homme de 
l'église interne, et quel est l'homme 
de l'église externe, 1098. L'interne 
est dans le culte de ceux qui sont 
de l'église externe, s'ils sont dans 
la charité, 1100, 1151, 1153. Le 
culte externe, sans le culte interne, 
est un culte nul, 1094. Ce que c'est 
que faire du culte interne un culte 
externe, 1175. Culte externe de 
ceux qui ne croient point à la vie 
éternelle, 1200. Le culte externe est 
d'autant plus profane que les inté- 



rieurs sont davantage profanes, 
1182. Dans l'homme externe il y a 
des choses qui sont d'accord avec 
l'interne, et il y a des choses qui ne 
sont pas d'accord. 1563, 1568. Ce 
qui sépare l'externe d'avec l'interne, 
1587. 11 faut qu'il y ait un culte ex- 
terne, 1618. L'église externe n'est 
rien, si elle n'est pas interne, 1795. 
L'homme externe a été uni à l'hom- 
me interne seulement chez le Sei- 
gneur, 1577. Beauté de l'homme 
externe conjoint à l'homme interne, 
1590, Laideur de l'homme externe 
disjoint ou séparé de l'homme iu- 
lerue, 1598. L'amour de soi disjoint 
l'homme externe d'avec l'homme 
interne, et l'amour mutuel les con- 
joint, 1594. Ce que c'est que voir 
par les externes les internes, 1806, 
1807. Chez chaque homme il y a un 
homme interne, un homme ration- 
nel, qui est un médium, et un hom- 
me externe, 1889, 1940. Ce que c'est 
que l'influx du Seigneur par l'hom- 
me interne dans le rationnel, et ainsi 
dans le scientifique, 1940. Comment 
l'homme se sépare de l'interne qui 
appartient au Seigneur, 1999; illus- 
tré, 2018. L'intérieur peut percevoir 
ce qui est dans l'extérieur, mais non 
vice versâ, 1914, 1953. De l'exté- 
rieur à l'intérieur, c'est la même 
chose que de l'inférieur au supé- 
rieur, 3084. Les ablutions signi- 
fient les purifications de l'homme 
externe ou naturel; illustré, 31 A7. 
Ce que c'est que l'homme spirituel 
ou interne, et ce que c'est que 
l'homme naturel ou externe; l'hom- 
me spirituel ou interne devient sage 
par la lumière du ciel, et l'homme 
naturel ou externe, par la lumière 
du monde, 3167. Distinction selon 
les degrés; quelle est cette distinc- 
tion; ainsi, comment sont les inté- 
rieurs par rapport aux extérieurs, 
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3691. Ceux qui sont dans les seuls 
vrais externes, sont faibles, vacil- 
lent, chancellent, mais ceux qui 
sont en même temps dans les vrais 
internes sont fermes; illustré, 3820. 
Les externes sont plus éloignés du 
divin que les internes; c'est même 
pour cela qu'ils sont non en ordre 
respectivement; illustré, 3855. Dans 
chaque ciel, il y a des anges internes 
et des anges externes, 4286. Les ha- 
bitants de celte terre sont sensuels 
externes; de leur combat avec les 
sensuels internes; expérience, 4330. 
Ce que c'est qu'être dans les exter- 
nes, et ce que c'est qu'être dans les 
internes; illustré, 4459. Pourquoi 
l'homme doit être dans les internes; 
illustré, 4464. Ceux qui sont dans 
les externes ne s'inquiètent point 
des internes, 6464. Les extérieurs 
ne peuvent pas influer dans les in- 
térieurs, mais vice verstî, 5119. 
L'interne peut voir toutes les choses 
qui sont dans l'externe, mais non 
vice vcrsii, à moins qu'il n'y ait cor- 
respondance et médium; illustré, 
5427, 5428, 5477. L'homme au- 
jourd'hui est dans l'externe ou le 
corps, 5649, f. L'homme externe 
doit être absolument soumis à 
l'homme interne, et être sans le li- 
bre et sans le propre, 5786. L'hom- 
me interne et l'homme externe sont 
absolument distincts, et l'homme 
interne vit quand il a été séparé de 
l'homme externe, 5883. Les exté- 
rieurs doivent servir les intérieurs; 
ils ont été formés pour cela, 5947. 
L'externe vit par l'interne, mais 
l'interne se revêt dans l'externe de 
choses par lesquelles, dans celte 
sphère inférieure, il puisse produire 
l'effet, 6275, 6284; montré aussi, 
6299. Les intérieurs existent dans 
les extérieurs, et dans cet ordre, 
que l'intime soit au milieu, et ainsi 
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du reste, 6451. Les extérieurs sont 
obscurs respectivement, parce qu'ils 
sont communs, 6451. L'un a été 
formé de l'autre par succession et 
non par conlinuilé ; de là, les inté- 
rieurs et les extérieurs sont dis- 
tincts entre eux, se succèdent en 
ordre, et les intérieurs sont dans 
les extérieurs, 6465. L'externe n'in- 
flue pas dans l'interne, mais l'in- 
terne influe dans l'externe; illustré 
par l'expérience, 6322. De l'interne 
influe le saint chez ceux qui consi- 
dèrent la Parole comme sainte, et 
reçoivent saintement la sainle cène, 
6789. Le bien est dans les inté- 
rieurs, et le vrai dans Jes exté- 
rieurs; illustré, 7910. Les intérieurs 
se terminent et se reposent dans les 
extérieurs et par connexion; illus- 
tré, 9216. II n'y a pas conjonction 
du Seigneur avec l'externe, sans 
l'interne; illustré, 9380. De l'hom- 
me interne et de l'homme externe, 
9701 à 9709; voir Interne. Les 
derniers contiennent les antérieurs 
ou lesintérieursen connexion, 9828. 
Dans les derniers du bien et du vrai 
il y a la force et la puissance; illus- 
tré et montré, 9836. L'externe est 
saint par l'interne; illustré, 9824. 
Dans les derniers sont les réponses 
ou les révélations, 9905. Les ex- 
ternes dans les cieux et chez l'hom- 
me correspondent aux vrais; illus- 
tré, 9959. Le premier et aussi le 
dernier ont signifié toutes choses 
en général et en particulier, ainsi 
le tout; montré et illustré, 10044, 
10329, 10335. Le crin, le cheveu, 
la barbe, parce que c'est le dernier, 
signifient le tout ; de même les pieds; 
montré, 10044. L'homme interne 
est dans la lumière du ciel, et l'hom- 
me externe dans l'ombre quant aux 
spirituels; illustré, 10134. L'homme 
purement naturel est dans l'enfer, 
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à moins qu'il ne devienne spirituel 
par la régénération, 10156; voir 
ÎVatcrel, Enfer et Kégénëration. 
L'homme externe est l'image du 
monde, et l'homme interne l'image 
du ciel, 10156. Imiter les divins par 
l'élude et l'art est externe ; illustré 
d'après l'imitation fantastique chez 
les esprits, parce que cela a ainsi 
lieu dans les externes, lorsque ce- 
pendant dans les internes il y a des 
choses corrompues et diaboliques, 
10284, 10286. L'interne de l'hom- 
me est pour le ciel, et l'externe est 
pour le monde, 10396. Ceux chez 
qui les intérieurs ont été fermés par 
les amours terrestres ne reconnais- 
sent aucun interne, et ne croient 
rien; pourquoi; illustré, 10396, 
10400, 10411. Ceux qui s'aiment 
par dessus toutes choses veulent 
être adorés comme dieux, 10407 cl 
10412. Ceux qui sonl dans les ex- 
ternes sans l'interne regardent en 
bas et en dehors vers leurs amours, 
10420. Ils ne reçoivent pas l'influx 
du divin, 10429. Ce que c'esl qu'ê- 
tre dans les externes sans l'interne, 
et quels sont ceux chez qui l'homme 
interne a été fermé, et ceux chez 
qui l'homme interne a été ouvert; 
illustré, 10429, 10472. L'interne 
est seigneur, et l'externe est servi- 
teur; illustré, 10471. L'interne est 
le ciel, et l'exlerne le monde; cité, 
10472. L'externe séparé de Tinterne 
esl l'enfer, 10489. Tous dans les* 
enfers sont dans les externes sépa- 
rés de l'interne, 10483/ L'interne 
est fermé par les maux et les faux; 
illustré par diverses choses, 10492: 
pourquoi chez les Juifs; et pourquoi 
chez les Chrétiens? chez lesquels? 
chez les intelligente en plus grand 
nombre que chez les simples; trois 
causes, 10492. Toute instruction 
concernant les vrais et les biens de 
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l'église et du culte se fait au moyen 
de l'exlerne de la Parole, mais par 
ceux qui ont été illustrés, 10548. 
Pour ceux qui sont dans les externes 
sans l'interne le vrai de la foi est 
dans l'obscur, et d'après l'idée ma- 
térielle, terrestre et corporelle , les 
faux de la foi sont dans chaque 
chose; ceux-là croient la Parole se- 
lon la lettre et sans la doclrine, 
10582. Ce que c'est qu'être dans les 
externes séparés de l'interne, 10602. 
De ceux qui sonl dans l'interne de 
l'église, du cuite el de la Parole, de 
ceux qui sont dans l'externe dans 
lequel il y a l'interne, et de ceux 
qui sont dans les externes sans l'in- 
terne, 10683; voir Interne. 

Extrémité, Extrcmitas. « D'une 
extrémité a une extrémité, «c'est de 
la fin première jusqu'au dernier, et 
les extrémités sonl toutes choses; 
montré, 9666. 

F 

Face, Fades, La face de Jéhovah 
est la miséricorde, la paix, le bien, 
222, 223. Ce que c'est qu'abaisser 
les faces, et ce que c'est qu'élever 
les faces, 358. Langage des esprits 
par des changements introduits 
dans la face, 1762. La face signifie 
les intérieurs, et parce qu'il en esl 
ainsi, les anciens tombaient sur la 
face, quand ils adoraient, 2434 et 
1999; ponrquoi ils se prosternaient 
la face contre terre, 2327. Les inté- 
rieurs ou rationnels, qui sont natu- 
rels, apparaissent sur la face, 3527; 
el de là par la face sont signifias les 
intérieurs, 3527. Les faces chez les 
très-anciens faisaient un avec les in- 
térieurs, et pour eux ladissimulalion 
et la fraude étaient un crime énor- 
me, 3573. Influx dans les muscles 



1 22 FA 



FA 



do la face; d'après rcxpérience,3631 . 
Les faces signifient les intérieurs 
et les changements des intérieurs, 
6066. Voir Dieu face à face, c'est sou- 
tenir les tentations les plus graves, 
«299. Personne ne peut voir JéUo- 
vah face à face et vivre; pourquoi? 
montré, 4299. « J'ai vu Dieu face à 
face, » dans le sens interne histori- 
que, signifie que le Seigneur était 
présent d'une manière représenta- 
tive, «311. Le sens involontaire du 
cervelet s'est montré dans la face, et 
plus tard il s'est tenu hors de la face; 
démontré, «326. De la correspon- 
dance du goût, de la langue, de la 
face, avec le très-grand homme, 
«791 à «805. La face correspond a 
tous les intérieurs en général, «796. 
Chez les anges, toutes les affections 
intérieures brillent sur la face, «796. 
Dans les faces des anges apparais- 
sent les changements d'élal d'affec- 
tions, qui existent selon les sociétés 
dans lesquelles ils viennent, «797. 
J'ai vu qu'ils variaient leur face par 
des changements depuis une limite 
des affections jusqu'à l'autre, «797. 
J'ai vu sur leur face les changements 
des affections depuis l'enfance jus- 
qu'à l'âge adulte, et combien la face, 
dans cet âge adulte, avait retenu de 
l'enfance, «797. Esprits d'un autre 
globe qui parlaient par des change- 
ments de la face, principalement 
autour des lèvres, «799. Leur face 
était proéminente etfranche, et cela, 
parce qu'ils ne dissimulent point, 
«799. La face est contractée par les 
dissimulations, par cela qu'on pense 
et qu'on veut autrement qu'on ne 
parle et qu'on n'agit, «799. Influx 
des esprits dans la face ; expérience, 
«800. Par les faces on connaît avec 
quelsenferscommuniquent les mau- 
vais esprits, «798. Les faces sont les 
intérieurs quant aux affections cl 



par suite quant aux pensées dans le 
commun, 51 02. Le naturel extérieur 
est comme une face, ou miroir, dans 
laquelle les intérieurs se voient com- 
me on voit dans les faces les affec- 
tions et aussi les pensées, 5165, 
5168. Ne point voir les faces de Dieu, 
c'est nulle commisération, 5585. 
Faire briller les faces, c'est avoir 
compassion; montré, 5585. Élever 
les faces, c'est donner la paix et le 
bien, d'après la miséricorde; mon- 
tré, 5585. La face de Dieu, c'est l'a- 
mour divin ; ou, respectivement au 
genre humain, c'est la miséricorde; 
montré, 5585. Cacher ses faces, c'est 
ne pas avoir compassion, 5585. La 
face a été formée, de manière qu'un 
autre sache de quelle intention on 
est à son égard ; la face, chez les àn- 
ciens, correspondait à leurs inté- 
rieurs, et elle y correspond chez les 
anges, car ils ne pensent que le bien, 
5695. Ne point voir les faces, c'est 
nulle commisération, 5585,5592. Ne 
point voir les faces, c'est aussi nulle 
miséricorde et nulle conjonction, 
5816,5823. La face de l'ange est chan- 
gée depuis une limite des affections 
jusqu'à l'autre, selon les sociétés 
avec lesquelles il a communication, 
660«. Cacher sa face quand on voyait 
Dieu, c'est mettre en sûreté les in- 
térieurs, afin qu'ils ne soient point 
blessés par la présence du divin, 
6848,68«9. Détourner la face,quand 
"cela est dit de Jéhovah, c'est nulle 
miséricorde; toutefois, c'est l'hom- 
me qui se détourne, mais non pas le 
Seigneur, 7599. Des faces des habi- 
tants de Jupiter; elles sont belles; 
et ils parlent par la face; plusieurs 
détails sur eux, du N° 8242 au 
N* 8249; voir Jdpiter. Langage 
par la face; il est montré quel il est, 
82«8. Les très-anciens avaient un 
langage par la face; de son excej> 
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tance au-dessus du langage par 
mots, 8249. Le langage par mots 
est venu ensuite; et alors les faces 
furent changées, les intérieurs du 
mental fuient contractés, privés de 
vie, l'extérieur influant et étant 
préparé pour les dissimulations, 
8250. Les habitants de Jupiter tien- 
nent continuellement la face en 
haut, jamais en bas, 8372. Quand 
ils sont couchés, ils tournent la face 
vers la chambre, et non vers la mu- 
raille; pourquoi? 8376. Par la face 
sont signifiés les intérieurs, ainsi 
les affections, comme celles de grâ- 
ce, de faveur, de bienveillance, de 
secours, et aussi d& dureté, déco- 
lère, de vengeance, par suite tout 
ce qui est dans l'homme et vient de 
l'homme, etc.; illustré, 9306. La 
face de Jéhovah est le divin bien, et 
aussi le divin vrai; montré, 9306; 
c'est même la punition, le mal, la 
colère; montré, 9306. La face si- 
gnifie les intérieurs; cité, 9546. 
Ceux qui sont dans le bien par le 
Seigneur tournent sans cesse la face 
vers lui, 9517. Le pain des faces sur 
la table, c'est le Seigneur quant au* 
bien céleste, 9545. La face du Sei- 
gneur, c'est sa présence avec la paix 
et la joie céleste d'après la miséri- 
corde, 9546. « Du côté des faces, » 
quand cela est dit du ciel ou du Sei- 
gneur, c'est à éternité, 9888. La 
face, quand il s'agit du Seigneur, 
c'est son divin amour; illustré, 
9936. Tourner ses faces; dans l'au- 
tre vie tous tournent leurs faces 
vers leurs amours, 10189, 10420. 
Certains esprits disent que la face 
n'est point le corps; pourquoi? 
10315. Parler face à face, quand il 
s'agit de Jéhovah parlant à Moïse, 
c'est que les divins dans la Parole 
sont conjoints, 10554. Les faces de 
Jéhovah sont les divins intérieurs 
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de la Parole, de l'église et du culte, 
10567, 10568, 10579. Le Seigneur 
dans le ciel est la face de Jéhovah; 
montré, 10579. La face de Jéhovah 
est le divin vrai dans le ciel, par 
conséquent aussi la miséricorde, la 
paix et tout bien, 10579. 

Faculté, Facilitas. La faculté de 
recevoir le bien vient immédiate- 
ment du Seigneur; illustré, 6148. 

Faible d'yeux, Debilis oculis; 
c'est quant à l'entendement, 3820. 

Faim, Famine; Faînes. C'est la 
pénurie de connaissances, 1460. 
C'est le manque de connaissances 
et de vrai, 3304, 5277, 5279, 5281, 
5300. «La famine consume la terre,» 
c'est le désespoir par manque de 
vrai, 5279. La famine est le manque 
de connaissances et la désolation 
du vrai; illustré, 5360, 5376; c'est 
la désolation quant aux choses qui 
sont l'église, 5415; c'est la désola- 
tion à cause de la disette des spiri- 
tuels, 5576, 6110. Dans le monde 
spirituel, comme dans le monde na- 
turel, quand on cesse de faire usage 
d'aliments, on éprouve de la faim, 
5579. La famine est le manque de 
bien, 5893. La famiue qui devient 
forte, c'est le désesj>oir, 6144. La 
famine est la vastalion du bien; 
montré, 7102. Avoir faim, c'est 
d'après l'affection désirer le bien, 
495.8; voir Soif, Nourriture, Paix. 
La nourriture spirituelle est la scien- 
ce, l'intelligence, la sagesse, ainsi 
le bien et le vrai; et la sustentation 
par la nourriture, est la nutrition 
spirituelle; voir Nourriture. 

Faim (avoir), Esurire; c'est d'a- 
près l'affection désirer le bien ; dé- 
montré en peu de mots, 4958. 

Faire, Faccre. Différence entre 
créer et faire, 472. « Ils firent ainsi,» 
signifie l'effet, 5951. «il arriva que,» 
ou «ce fut, »sont des expressions qui 
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enveloppent un état nouveau, £979, 
/i987, 4999, 5074, 5/166; dans la 
langue hébraïque, elles tiennent lieu . 
de signe de distinction, 4987, 5076. 
« Ce que Dieu fait, » signifie la pro- 
vidence, 5264 et 5503. Faire, quand 
cela est dit de Dieu, c'est l'ordre, 
6573. Faire appartient à la volonté, 
9282. Voir Volonté. 

Faisceau, Fasciculus. Ce sont 
les doctrinaux, 4686, 4687. Les 
faisceaux sont les séries de choses 
dans les mentais, 5339. Ce sont les 
séries dans lesquelles les vrais ont 
été disposés; les paquets aussi, 
5530; voir aussi Amas et Séries. 
Les scientifiques et les vrais dans 
l'homme sont disposés en faisceaux; 
illustré, 5881. Choses qui, dans les 
mentais, sont disposées en fais- 
ceaux, 7408. Les vrais chez l'hom- 
me ont été disposés en séries, et 
celles-ci sont signifiées par les ger- 
bes et les faisceaux dans la Parole; 
montré par des passages seulement 
cités, 10303; voir aussi Gerbe. Les 
faisceaux sont les séries dans les- 
quelles les vrais ou les faux chez 
l'homme ont été disposés, 10303. 

Famille, Familia. Dans les très- 
anciens temps on était distingué en 
maisons, familles, nations, 470, 
1159, 1246. Pourquoi l'on était 
ainsi distingué, 471, 483. Ce que 
signifient les familles, 1159, 1215, 
1216, 1254, 1261; voir aussi Mai- 
sons, Nations et Tribus. Les fa- 
milles sont les biens et les vrais du 
bien, 3709. Les familles d'Israël 
sont les biens du vrai, 7916. Files 
ont représenté les sociétés célestes; 
7836, 7896, 7897. Ainsi, elles ont 
représenté les consociations dans le 
ciel, 471, 483. Pareillement les fils 
d'Israël ont été distingués en tribus, 
familles et maisons, 7836, 7891, 
7996, 7997. Les familles dans le sens 
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spirituel signifient les vrais et les 
biens du culte et de la vie, 1159, 
1215, 1216, 1254, 1261, 3709, 7916. 

Fantaisie, Phantasia. Voir 
Phantaisie. 

Fardeau, Onus. Les fardeaux 
sont les servitudes, 6660. Ce sont 
les infeslations par les faux, 6757. 
Ce sont les combats, 7104. Ce sont 
les combats spirituels, 7105. 

Farine, Farina. Ce que c'est que 
la fleur de farine, la farine, les gâ- 
teaux, dans les sacrifices, 2177. La 
fleur de farine et la farine, c'est le 
vrai d'après le bien; montré, 9995. 
Ce que c'est, en outre, que la fleur 
de farine, etc., comme ci-dessus; 
voir M inchah , Pain, Froment, 
Orge, Gâteaux, Sacrifices. 

Faste, Fastus. Voir Amour de 
soi. 

Faucheurs, Serratores grami- 
nis; qui sont ceux-la, 1111. 

Faux, Fausseté; Fatsum, Fal- 
Sitas. Voir aussi Illusions, Prin- 
cipe, Science. Combien est dange- 
reuse la persuasion du faux, 794, 
806. Les faux ne damnent pas de 
même que les maux; il en est autre- 
ment, si les faux sont confirmés, 
845. Les maux et les faux restent 
chez l'homme, quoiqu'il soit régé- 
néré, 865, 868, 887, 894. Les faux 
sont d'une double origine en géné- 
ral, 1212; d'une triple origine, 1188. 
Genres de faux qui procèdent des 
maux, et genres de faux qui produi- 
sent des maux, 1679. Faux de l'i- 
gnorance, et faux des cupidités, 
1295. La sphère des persuasions et 
des principes du faux excite des 
faux qui confirment, 1510, 1511. 
Les mauvais esprits ne peuvent ex- 
citer aucune chose du faux chez les 
enfants et chez les simples de cœur, 
1667. Il n'est pas permis aux mau- 
vais esprits de prononcer le faux, si 
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ce n'est d'après le mal qui appar- 
tient à leur vie, 1695. Il y a un dou- 
ble genre de faux, l'un qui est pro- 
duil par le mal, et l'autre qui pro- 
duit le mol, 2243. Ce que c'est que 
le mal du faux, et quel il est, 2408. 
Les faux chez ceux qui sont dans le 
bien ne se conjoigneht point, mais 
ils s'appliquent à leur bien, et en- 
suite ils sont séparés, 2863. Quand 
l'homme est régénéré il a beaucoup 
de faux mêlés au vrai, qui sont dis- 
posés en ordre; quand il a été ré- 
généré et qu'il agit d'après le bien, 
les vrais sont alors au milieu, et les 
faux sont rejetés vers les dernières 
périphéries; c'est vice versd chez 
les méchants, 4551, 4552. D'un 
principe faux découlent des faux en 
série continue, 4717, 4721. Il y a 
trois origines du faux : D'après la 
doctrine de l'église, d'après l'illu- 
sion des sens, et d'après la vie des 
cupidités; et ce dernier faux est le 
pire; illustré, 4729. Le vrai n'est 
point le vrai, s'il ne vient pas du 
bien; et le /aux, quand il vient du 
bien, est reçu comme vrai, 4736. 
Les genres du faux sont innombra- 
bles, 4822. Les faux peuvent être 
confirmés, de manière qu'ils appa- 
raissent absolument comme des 
vrais, 5033. Ceux qui sont dans la 
persuasion du faux sont liés inté- 
rieurement, 5096. Les vrais exter- 
minent les faux; et, vice vcrsïf, les 
faux exterminent les vrais, 5207; et 
les faux et les vrais ne peuvent être 
ensemble, 5217. Le faux d'après le 
mal apparaît comme dur dans l'au- 
tre vie, mais le vrai d'après le bien 
apparaît comme tendre, 6359. Le 
vrai a immensément de force sur le 
faux ; illustré, 6784. Le mal du faux ; 
ce que c'est ; exemples, 7272. Exem- 
ples de la falsification- du vrai; d'où 
elle vient, ce que c'est, et comment 



elle se fait, 7318. Le vrai falsifié pue 
extrêmement, 7319. Pourquoi il est 
permis que les méchants, dans l'au- 
tre vie, falsifient le vrai, 7332. Les 
faux et les vrais ne peuvent ni être 
appliqués, ni être conjoints,, si ce 
n'est par des intermédiaires, qui 
sont des illusions et des apparences, 
telles qu'il y en a dans le sens de la 
lettre de la Parole, 7344. Il est per- 
mis aux infernaux de raisonner d'a- 
près des faux sans mélange, mais 
non d'après des vrais falsifiés; pour- 
quoi, 7351. Ce que c'est que raison- 
ner d'après des faux sans mélange; 
exemples; c'est quand les vrais sont 
entièrement niés, 7352. Ceux qui 
sont dans l'enfer ne^peuvent faire 
autrement que de prononcer des 
faux, 7357. C'est un déplaisir pour 
les infernaux de raisonner d'après 
des faux sans mélange, mais c'est 
un plaisir pour eux de raisonner 
d'après des vrais falsifiés par des 
illusions et des apparences, 7392, 
7699. Ceux qui sont dans les maux 
ne peuvent faire autrement que de 
penser des faux; illustré, 7437. Il 
y a des faux et des maux de plu- 
sieurs genres et de plusieurs espè- 
ces, 7574. Dans les faux sont ceux 
qui sont dans les maux de la vie, 
soit qu'ils le sachent, soit qu'ils ne 
le sachent point; illustré, 7577. Le 
faux persuasif était affreux chez 
ceux qui infestaient avant l'avéne- 
ment du Seigneur; d'après les Né- 
phi] i m, 7686. Les faux, chez ceux 
qui sont de l'église, sont plus gra- 
ves que chez les autres, 7688. Le 
faux n'est point approprié a ceux 
qui sont dans le bien, mais il l'est à 
ceux qui sont dans le mal, parce 
qu'ils l'appliquent pour qu'il con- 
corde avec le bien, 8051, 8149. Le 
falsifié est le vrai appliqué à confir- 
mer le mal, et le faux est ce qui est 
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contre le vrai et le bien, 8062. Le 
mal de la vie a en soi le faux, qui se 
manifeste quand on pense aux vrais 
et au salut, et le vrai lui-même est 
falsifié, 8094. Les faux d'après les 
maux apparaissent comme des 
brouillards, des nuages et des eaux 
autour des enfers, 8137, 8138, 
8146. Les vrais chez ceux qui sont 
dans le mai sont falsifiés, parce 
qu'ils sont appliqués au mal; mais les 
faux chez ceux qui sont dans le bien 
sont rendus vrais, parce qu'ils sont 
appliqués au bien, 8149. Le mal est 
pesant, il tombe vers l'enfer; et le 
faux n'est pas pesant par lui-même, 
mais il l'est d'après le mal, 8298. 
Les faux ne sont point des faux chez 
ceux qui sont dans le bien, mais ils 
sont des faux chez ceux qui sont 
dans le mal, 8311. Tout faux vient 
du mal, 8311. Le faux de religion 
produit le mal, mais seulement chez 
ceux qui sont dans le mal, 8318, f. 
Chez l'homme les faux forment un 
enchaînement, et font la vie; ces 
faux doivent être déracinés, et des 
vrais doivent être implantés h leur 
place par le Seigneur, et ces'vrais 
seront formés en enchaînement, 
pour que l'homme soit régénéré, 
9256. Il y a des faux qui concordent 
avec le bien de l'église, et des faux 
qui ne concordent point, 9258. Les 
vrais d'après le bien ne sont point 
mêlés avec les faux d'après le mal; 
illustré, 9298. Faux d'après le mal, 
et faux non d'après le mal; cilé, 
930&. Des faux et des vrais d'après 
le mal, et des faux et des vrais d'a- 
près le bien; quels ils sont; cité 
aussi, 10109. Du faux qui provientdu 
mal, et du faux qui ne provient pas 
du mal, 10302. Les falsifications du 
vrai, qui sont signifiées par les scor- 
talions, se font de trois manières, 
qui sont données, et c'est le mal qui 
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falsifie, 10648. Autant les maux et 
les faux du mal sont éloignés, autant 
les vrais d'après le bien en prennent 
la place, 10675. 

Feinte, Simtilatio. FoiVFraode 
et Flatterie. Quels sont dans l'au- 
tre vie les fourbes, 821, 822. Leur 
langage est coulant, mais A l'inté- 
rieur il est strident, 1760. Odeur 
des fourbes, 1514. Ceux qui se sont 
habitués à feindre subissent les pei- 
nes de la discerption, 957, 958. La 
feinte et la fraude étaient pour les 
lrès-anciensuncrimeénorme,3573. 
Esprits d'un autre globe, qui par- 
laient par des changements de ta 
face, surtout autour des lèvres et 
des yeux; leur face était proémi- 
nente et franche^et cela, parce qu'ils 
ne dissimulent pas, 4799. La face 
est contractée par les dissimula- 
lions, à savoir, par cela qu'on pense 
cl qu'on veut autrement qu'où ne 
parle et qu'on n'agit, 4799. 

Félicité du ciel, Félicitas cœli. 
Voir Ciel. La félicité céleste, c'est 
de faire le bien sans rémunération, 
6388; montré aussi, 6391, 6392. La 
félicité céleste vient des amours cé- 
lestes, et elle est interne, 6408. Elle 
consiste dans l'activité et non dans 
l'oisiveté, 6410. Félicité du ciel; 
combien elle est grande, et d'où elle 
vient, 10722, 10723, 10724. Voir 
Ciel. 

Femme, Femina. Voir Femme, 
Millier. 

Femme, Mttlicr. C'est l'église, 
252, 253. La semence de la femme, 
c'est la foi, 255. Le Seigneur esl ap- 
pelé la semence de la femme, 256. 
Les vieilles femmes, qui ont été des 
affections bonnes, < reviennent au 
printemps de l'adolescence, et de- 
viennent des beautés dans le ciel, 
553. Par nature, le sexe féminin est 
affection, et est aussi cupidité, 568. 



Digitized by Google 



FE 



. 127 



Les femmes, ce sont les choses qui 
appartiennent à la charité, 6014. 
Les femmes, ce sont les biens, 8337. 
La femme du serviteur, c'est le plai- 
sir, 8979, 8980. Servantes; la ser- 
vante et la femme (fcmina), c'est 
l'affection du vrai; différence entre 
ceux qui sont dans les vrais et non 
dans l'affection, et ceux qui sont 
dans l'affection du vrai, ainsi que 
sont les femmes (feminic), 8994. 

Fend"eurs de bois, Scctorcs lig- 
norum. Ce que c'est, 1109, 1 110. 

Fendre la mer, Findere mare. 
C'est dissiper les faux, 81 84. 

Fenêtre, Fcnestra. Par la fenê- 
tre est signifié l'intellecluel, 655, 
658. La fenêtre est l'intellectuel ou 
la vue interne, 3391. 

Fer, Ferrum; c'est le vrai natu- 
rel, 425, 426. 

Festin, Convivium; c'est la co- 
habitation; montré, 2341. Les fes- 
tins et les repas chez les anciens si- 
gnifiaient l'appropriation et la con- 
jonction par l'amour et par la cha- 
rité, 3596; voir aussi Manger et 
Pain. Le festin est l'initiation à la 
conjonction, et cela est signifié par 
les festins chez les anciens, 3832, 
5161. Les festins, les dîners et les 
soupers se faisaient, dans les temps 
anciens, pour la consocialion par 
l'amour et pour l'instruction, et au- 
jourd'hui les fins des festins sont 
pour le contraire, 3596, 7996. Le 
souper pascal représentait les con- 
sociations dans le ciel, 7836, 7997. 

Fête (célébrer une), Fistum 
agerc; c'est le culte avec un es- 
prit joyeux; montré, 7093. Trois 
fêtes furent instituées en mémoire 
de la délivrance de la servitude en 
Kgypte, et aussi en mémoire de la 
délivrance des spirituels par le Sei- 
gneur, 7093; voir aussi Sabbat*!. 
La fête est le culte du Seigneur et 



l'action de grâces, 9286, 9287. Il y 
avait trois fêtes, la fête des azymes, 
la fêle des semaines, et la fête des 
tabernacles, 9294. Ces trois fêtes 
ont signifié la délivrance de la dam- 
nation, par conséquent aussi la ré- 
génération par le Seigneur, dans 
son ordre, 9286, 9294. De la fête 
des azymes; c'était pour la déli- 
vrance des faux, 9286, 9292. De la 
fête des semaines ou de la moisson; 
c'était pour l'implantation du vrai 
dans le bien; montré, 9294, 9295. 
Fête des tabernacles, ou de la ré- 
colte des fruits de la terre; c'était 
pour l'implantation du bien; mon- 
tré, 9296. 

Fed, Ignis. Voir Flamme, Cha- 
leur. Il y a le froid et le chaud 
chez celui qui doit être régénéré, 
comme l'été et l'hiver chez le régé- 
néré, 933, 935, 936. Le feu est l'a- 
mour et la charité, 934. U est dit 
feu consumant, parce que l'amour 
céleste apparaît ainsi aux impies, 
934, /*. Du feu et de la fumée qui 
apparurent au peuple sur la mon- 
tagne de Sinai, 1861, f. La combus- 
tion de feu est le mal de l'amour de 
soi, 1297. Les méchants apparais- 
sent parfois comme des globules de 
feu de charbon, 1527, 1528. Le feu 
est la cupidité et la haine, 1861. Le 
feu de l'enfer; ce que c'est, 1861. 
Le feu des méchants se change en 
froid, 825, 1528. Le feu de soufre 
est le faux d'après le mal de l'a- 
mour de soi, 2446. Le feu est le 
mal, mais alors la fumée est le faux, 
2446, f. De la chaleur dans l'enfer; 
voir Froid. L'amour est le feu spi- 
rituel, et la vie vient réellement de 
la chaleur de ce feu : illustré, 4906. 
Le feu éternel est le feu des convoi- 
tises et le' tourment qui en résulte; 
illustré, 5071; ce n'est point le 
remords de la conscience, ni un 
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feu élémentaire, 5071. I/igoé vital 
chez l'homme vient de l'amour, 
5071, f. Il y a deux origines de la 
chaleur ou du feu, à savoir, d'après 
le soleil du monde et d'après le so- 
leil du ciel; ce feu-ci est entendu 
dans la Parole, et c'est l'amour dans 
l'un et dans l'autre sens, 5215. Être 
brûlé par l'eurus, c'est le plein de 
la cupidité, 5215; voir Chaleur et 
Flamme. La chaleur vitale est l'a- 
mour; elle est entendue par lcfeu 
sacré dans la Parole, et les amours 
infernaux sont entendus par le feu 
de l'enfer, 6314. Le feu est le divin 
amour, et la flamme est le divin I 
amour aussi, puis elle est le divin 
vrai procédant du divin bien du Sei- 
gneur, 6832. Le feu et la flamme, 
dans le sens opposé, sont les amours 
impurs; montré, 6832. Le Seigneur 
s'est montré aux fils d'Israël sur 
la montagne de Sinaî selon leur 
qualité, ainsi dans une fumée, une 
nuée et une obscurité; illustré, 
6832, 881/i, 8819, 10551; voir 
Amour. D'après le feu du soleil du 
ciel, on peut voir quel est l'amour 
divin, et que si ce feu ou cet amour 
tombait sur quelqu'un, même sur 
un ange du ciel intime, celui-ci pé- 
rirait, 6834, 6849. C'est pour cela 
que les anges sont voilés d'une nuée 
légère et convenable, 6849. Le feu 
• sacré du ciel et le feu de l'enfer sont 
les feux de la vie, qui appartiennent 
aux amours, 7324; voir Chaleur. 
Les habitants de Mars savent faire 
des feux fluides par lesquels ils ont 
de la lumière aux temps du soir et 
de la nuit, 7486. Le feu est le mal 
des cupidités, la grêle est le faux 
qui en provient, et il est fait men- 
tion du feu, quand il est parlé de la 
grêle; montré, 7575. « Rôti au feu, » 
c'est le bien qui provient de l'amour; 
montré, 7852. Le feu, c'est la tenta- | 



tion, 7861. Ce qui restait de l'agneau 
pascal jusqu'au malin devant être 
brûlé au feu, signifie l'état moyen 
vers la fin par les tentations, 7861. 
Colonne de feu pendant la nuit; ce 
qu'elle signifiait, 8108; voir Co- 
lonne. La brûlure, c'est la lésion 
du bien de l'amour, 9055. Allumer 
le fou, c'est consumer les vrais et 
les biens par les cupidités; montré, 
9141. Le feu, c'est la colère; montré, 
9143, 9144. Comment la volonté 
communique son feu à l'entende- 
ment; illustré, 9144. Le Seigneur 
apparaît à chacun selon l'amour de 
chacun, comme feu créant et re- 
nouvelant aux bons, mais comme 
feu consumant aux méchants, 9434. 
« Brûler sur l'autel, » signifie l'union 
du divin humain du Seigneur avec 
le divin bien, 10033. « Ignition a 
Jéhovah, >» signifie toutes choses 
d'après le divin amour, 10055. Le 
feu infernal est l'amour de soi et du 
monde, et par suite la convoitise de 
tous les maux, 10747. 

Feuille, Folium. C'est le vrai, 
et aussi la foi, 885. Voir Foi. 

Fiancé, Fiancée; Sponsus, 
Sponsn. Voir Épouse, Mari, Hom- 
me (Ftr), et Femme (Mulicr). La 
fiancée représente l'église, et c'est 
pôur cela qu'on donnait à une fian- 
cée une boucle d'or et des bracelets, 
3103, 3105. L'église est comparée à 
une fiancée, et dans le temps ancien 
on donnait à la fiancée des vases 
d'argent, des vases d'or et des vê- 
tements, afin que le vrai, le bien et 
leurs ornements, qui appartiennent 
à l'église, fussent signifiés, 3164, 
3165. Le voile dont les fiancées se 
couvraient la face, lorsque pour 
la première fois elles voyaient le 
fiancé, signifie les apparences du 
vrai, 3207. Le Seigneur est appelé 
fiancé d'après l'affection du bien, 
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qui influe de Lui, 3207. 1-e fiancé | 
est le représentatif de l'église chez, 
la postérité de Jacob, 7067. Être 
iiancé, signifie la convenance, et par 
suite la conjonction, 8996. Les fian- 
çailles signifient la conjonction pre- 
mière qui appartient à l'homme 
externe sans l'interne, et le mariage 
la conjonction aussi de l'homme 
externe; montré, 9182. Le fiancé 
est le bien, et la fiancée le vrai; 
montré, 9182. 

Fibre, Fihra, Les fins sont re- 
présentées par les principes des fi- 
bres, les pensées qui en dérivent le 
sont par les fibres, et les actions paf 
les nerfs, 5189, f.; voir Nerf. Ce 
qui en est du vrai et du bien en- 
semble, ou de la foi et de la charité; 
illustré par les fibres et les vais- 
seaux, fibres dans lesquelles est 
l'esprit; et vaisseaux dans lesquels» 
est le sang ; et le bien a sa forme, 
ainsi' sa qualité, par les vrais, 9156. 
Voir Foi. ' 

Fiel, Fel. Qui sont ceux qui cor- 
respondent aux conduits pancréati- 
que, hépatique et cystique, 5185. 
Qui sont ceux qui constituent la vé- 
sicule du fiel, 5186, 5187. 

Fiente, Fimtts. Voir Excré- 
ment. 

Fièvre, Febris. La fièvre chaude 
provient d'un assemblage de cha- 
leurs immondes; expérience, 6715. 
La fièvre froide provient de froids 
immondes, 5716. 

Figuier, Ficus. Le figuier est le 
bien naturel, 217; montré aussi, 
6231, 5113. 

Filet, Rete. Voir aussi Lacs. Le 
criWe, ouvrage de filet, qui était 
autour de l'autel, signifie le sensuel; 
illustré, 9726. 

Fille, Fi/tp. Les fils sont les 
vrais, et les filles les Mens, 689, 
690, 691. La fille est la cupidité, 



568. Les filles signifient les affec- 
tions du bien et du vrai, la fille de 
Sion les afteçtions du bien, et la fille 
de Jérusalem les affections du vrai, 
ainsi les églises célestes et les égli- 
ses spirituelles, 2362. Les filles des 
nations signifient les diverses affec- 
tionsdumaletdufauxdesnations, et 
leurs religiosités: montré, 3026. La 
fille est l'affection, et aussi l'église et 
la foi dans laquelle est le bien. 3963. 
La fille est l'église et la foi, et aussi 
la religiosité; montré, 2362, 6729. 
La fille est l'église, et aussi la reli- 
giosité fausse; montré, 6729. Les 
sept filles du prêtre sont les choses 
saintes de l'église, 3775, 6779. 
Quelles sont les femmes, la fille, la 
servante respectivement à ceux qui 
sont dans les vrais sans l'affection ; 
différence, 8996. La fille de Sion est 
l'église céleste, 9055, f. 

Fils, Filins. Les fils sont les 
biens et les vrais, 266. Les fils sont 
les vrais et les doctrinaux, 689, 691, 
533, 1167; et aussi les doctrinaux 
faux, 1167. Les filles sont les biens. 
689, 690, 691; voit Fille. Ce que 
c'est que le Fils de Dieu et le fils de 
l'homme, chez le Seigneur, 1729, 
1733. Le Seigneur quant au divin 
humain est appelé fils de Dieu, 
2628. Le fils est le vrai, et aussi le 
rationne), 2623. Le Fils est le divin 
vrai, et le Père le divin bien, 2803, 
2813. Le fils de l'homme est le vrai 
divin qui a pu être tenté; montré, 
2813. La semence, ce sont les fils 
du royaume, c'est-à-dire, ceux qui 
sont dans les biens et dans les vrais 
par le Seigneur, 3373; wîr Se- 
mence: Le divin bien du Seigneur 
est ce qui est nommé Hère dans la 
Parole, et le divin vrai ce qui est 
nommé Fils; montré, 3706. Frap- 
per mère sur fils, c*est détruire 
toutes le* choses de l'église. 6257. 
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I^es deux fils de Ruben, c'est la 
doctrine du vrai el la doctrine du 
bien, 5542. Les fils des fils sont les 
dérivés, 6583, 6584. Les fils sont 
les biens du vrai, 8649. Les fils sont 
les .vrais, et le fils de l'homme est le 
divin vrai; montré, 9807. Par le 
père, la mère, les frères, les enfants 
et par plusieurs noms de parenté, 
sont signifiés les biens et les vrais, 
et dans le sens opposé les faux et 
les maux, 10490. 

Fin, Finis. Le Seigneur et les an- 
ges ne regardent que les fins, 1317, 
1645, f. Le langage des anges a 
pour idées les fins et les usages, 
1645. Les fins sont les amours, d'a- 
près lesquels on peut savoir quel 
est l'homme,!l317, 1568, 1571. Les 
fins ne sont point changées, à moins 
que les états ne le soient, 1318. La 
vie influe uniquement dans les fins, 
car les fins sont les amours, et la vie 
qui inûue est variée selon les fins, 
1909 ; voir Cause. La fin, lorsque 
c'est le bout de la terre, signifie peu, 
2936. Ce sont les fins qui consti- 
tuent l'esprit de l'homme, 3425. La 
fin est' le tout dans la cause el dans 
l'effet, c'est, de là que la fin rend 
l'homme heureux ou malheureux, 
3562. Selon la fin, toutes les choses 
qui sont au-dessous correspondent 
d'une manière convenable, 3565. 
Les fins montrent quel est l'homme ; 
les fins bonnes, qu'il est dans le 
ciel; les fins mauvaises, qu'il est 
dans l'enfer, 3570. La fin est dans 
le rationnel, et là comme' âme, dont 
le corps pour ainsi dire vient du 
naturel, 3570. Les fins influent du 
volontaire dans l'intellectuel, et 
font la vie de la pensée, 3619. Le 
royaume dirSeigneur est le royaume 
des fins et des usapes; expérience, 
3645. Les bêtes ont des fins natur 
r «ttea, et les hommes qui ont seule- 
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ment de* fins naturelles ont peu de 
vie, et ne savent pas ce qu'est la 
vie, 3646, 3647. Dans la fin on con- 
naît quel est l'amour et quelle est 
la vie de l'homme; sur ce sujet, 
3796. D'une société . d'esprits qui 
ont une môme fin, mais qui parleur 
différemment et agissent différem- 
ment l'un de l'autre, 4051. Dans le 
ciel règne la sphère des fins qui sont 
les usages par le Seigneur, 4054. H 
y en a qui n'ont aucune fin d'usage, 
mais qui ont pour fin les voluptés et 
les amitiés, 4054. L'homme est 
homme selon les fins, "4054, Les 
fins déterminent toutes les choses 
chez l'homme et les mettent en or- 
dre, les fins bonnes selon la forme 
du ciel, et les fins mauvaises selon 
l'enfer, 4104. Comment les fins mon- 
tent, et ce que c'est qu'être dans 
•les externes, et être dans les inter- 
nes; illustré par la nourriture cor- 
porelle, spirituelle et céleste, 4459. 
La fin peut être la même; el les lan- 
gages différents, 5189. Les fins sont 
représentées par les pripcipes des. 
libres, les pensées qui en dérivent 
le sont par les fibres, et les actions 
par les nerfs, 5189, Les fins de la 
vie sont la vie elle-même, 5660, f. 
11 en csl de la fin par rapport à la 
cause comme de la cause par rap- 
port à l'effet, 5711 ; voir Cause. On 
doit avoir pour fin les choses essen- 
tielles et non les instrumentales; 
illustré, 5948. Les choses essen- 
tielles périssent en tant que l'on a 
pour fin les instrumentales; illustré, 
5949. Avoir pour fin, c'est aimer de 
préférence aux autres choses, et 
cela règne universellemènt et cons- 
titue la vie intérieure; illustré, 
5949. La fin règne universellement, 
et est par suite dans toutes les cho- 
ses de la pensée el de la volonté, 
6571; et l'homme est tel qu'est sa 
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tin; illustré, 6571. La fin esl l'a- 
mour, 6935. Où est la tin, là est le 
premier, 6936. De la fin dépendent 
toutes choses, parce qu'elle fait 
l'homme, 6934, 6935, 6936, 6937, 
6938. Si les amours de soi et du 
monde sont pour moyens afin de 
servir le Seigneur et le prochain, 
et non pour fin, ils sont bons, 7819, 
7820. Les fins font la vie spirituelle 
de l'homme, 8995. Toutes choses 
sont tenues en connexion et en for- 
me, par cela qu'elles regardent une 
seule fin, 9828, et que cette On est 
le Seigneur, 9828. La fin ; ce qu'elle 
est ; elle fait l'homme, 10284. 

Fin lin, Byssus. Les vêtements 
de fin lin sont les vrais d'après le 
Lien, 5319. v Raison de cela; on la 
voit expliquée, 5319; voir aussi 
Pi* 9469, où le fin de Byssus est le 
vrai d'après le bien célejBte. Il est le 
vrai d'origine céleste, 9696, 9744. 

Fissure de rocher. Fissura pe- 
trœ. C'est l'obscur et le faux de la 
foi; illustré et montré, 10582. 

Flambeau, Lucema. Voir Lampe 
et Chandelier. 

Flamme, Flamnia. Voir Feu et 
Chaleur. La flamme de l'épée qui 
se tourne est le propre amour, 309. 
L'amour du bien est représenté par 
la flamme, et les vérités le sont par 
des lumières, 3222. .Le feu *st le 
divin amour du Seigneur, et la 
flamme aussi: puis, la flamme est le 
divin vrai procédant du divin bien 
du Seigneur; montré, 6832. La 
flamme, dans le sens opposé, ce sont 
les amours impurs ; montré, 6832. 
Vucd'un objet enflammé de diverses 
couleurs, par lequel était signifié 
l'amour céleste, 7620, 7621, 7622; 
voir Mars. La lumière dans le ciel 
intime est enflammée, parce qu'on 
y est dans le bien, mafs dans le ciel 
moyen elle est d'un blanc éclatant, 
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parce qu'on y est dans le vrai, 9570. 

Flatterie, Assentalio. Voir 
aussi Feinte. La sphère des flat- 
teurs introduit de la répugnance 
pour les choses sérieuses et bonnes, 
1509. 

Flatteurs, Assentator&s. Les 
flatteurs avec intention de nuire 
constituent le sphincter de la vessie 
ou l'urétère, et correspondent aux 
contraires, 5388. 

Flèche, Sagitta. Voir Arc. 

Fleur, Flos. Les fleurs d'arbres 
représentent l'état avant la régé- 
nération, 5116. Ce sont les scienti- 
fiques du vrai; illustré" et montré, 
9553. 

■ Fleur de farine, Similago. Ce 
que c'est. que la farine, la fleur de 
farine et les gâteau x , dans les sacri- 
fices, 2177.. La fleur de farincet la 
farine, c'est le «vrai d'après le bien; 
monlré, 9995; voir Farine. 
5 Fleuve , Ftumen , Flutius. Le 
Heuve du jardin d iden est la sa- 
gesse, 1Q3, 109. Les eaux et les 
fleuves sont décrits, lorsqu'il s'agit 
de jardins et de plantations, parce 
que les jardins signifient les choses 
qui appartiennent à la sagesse, 
2702; voir Eaux et Fontaine. Les 
fleuves sont l'intelligence, 3051. Le 
fleuve d'Egypte est l'extension des 
spirituels, et le fleuve de Phralh ou 
d'Euphrate esl l'extension des cé- 
lestes, 1866. Les grands fleuves 
étaient les limites premières et der- 
nières de la terre de Canaan, 4116. 
Les derniers de la terre de Canaan 
étaient représentatifs des derniers 
dans le royaume du Seigneur, 4240. 
Le fleuve est une limite, 5196,5197. 
Le îSil, fleuve d'Egypte, ce sont les 
sensuels soumis à la partie intellec- 
tuelle, 5196. Le fleuve d'Egypte est 
le faux ; montré, 6693. 
Fluctuation, Fluctuatio, Quand 
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la tentation est terminé, il y a fluc- 
tuation entre le vrai et le faux, 848, 
857. 

Foi, Fidcs. Voir Amocr, Cha- 
rité, Église, Culte, Science. La 
foi est scientifique, intellectuelle et 
salvifique, 30. Autre chose est de 
savoir, autre chose de reconnaître, 
et autre chose d'avoir la foi, 896. 
Ceux qui placent l'essentiel du salut 
dans la foi ne voient même pas les 
choses que le Seigneur a prononcées 
tant a de fois sur l'amour et sur la 
charité, et n'y font pas attention, 
1017. Ceux qui séparent la foi d'a- 
vec la charité ne peuvent pas avoir 
la conscience, 1076, 1077; voir 
Conscience. Ceux qui séparent la 
foi d'avec la charité croient que la 
foi est une pure pensée, et à peine 
une pensée, tandis que c'est la recon- 
naissance de toutes tes choses de la 
doctrine de la foi, et l'obéissance à 
ces choses, 36. La foi séparée d'a- 
vec la charité est une foi nulle, 
1162, 1176; voir Charité. La cha- 
rité Tait l'église, mais>la foi séparée 
ou le doctrinal ne la fait point, 809, 
916, 1798, 1799, 1834, 1844; voir 
Charité et Doctrine. Dans les der- 
niers temps il n'y a aucune foi, parce 
qu'il n'y a aucune charité, 1843. 
La foi est nulle, si elle ne vient de 
l'amour et de la charité, 724. Foi 
par l'amour procédant du -Seigneur, 
30, 31 à 38. La foi n'existe nulle 
part, si ce n'est où il y a la charité, 
654. La foi est la foi de la charité, 
1608. Le royaume céleste est à ceux 
tpri ont la foi de la charité envers* le 
Seigneur, 1608. La charité i sauve, 
mais non la foi sans la charité, 379, 
389. Dans le ciel, tous sont consi- 
dérés d'après la charité et d'après la 
foi qui en procède, 1258. Dans l'au- 
tre vie, on perçoit de quel amour et 
de quelle' foi sont les esprits, 1388, 



1394. Odeurs de la charité et de la 
foi; elles sont agréables, 1519. Le 
fruit de la foi est la bonne œnvre, 
cette œuvre est la charité, celle-ci 
est l'amour envers le Seigneur, cet 
amour est le Seigneur, 1873. Cha- 
rité par la foi, 393, 394. La charité 
est le frère de la foi, 367. La charité 
doit dominer sur la foi, et non vice 
versd, 363, 364. A ceux qui ne sont 
pas dans la vraie foi ne sont point 
ouverts les intérieurs pour recon- 
naître et croire, 301, 302, 303. Les 
anges célestes ne nomment ni la foi, 
ni les choses qui appartiennent à la 
foi, mais ils disent : C'est ainsi; ou : 
Ce n'est pas ainsi, 202; voir Ange. 
Les anges spirituels parlent de la foi, 
en confirmant les biens et les vrais, 
203. La foi est le luminaire moin- 
dre, 31, 32; voir Lune. La foi est 
comparée à la nuit, 709. De la vas- 
tation de la foi; voir Vastation, 
Jugement. Controverse au sujet du 
premier-né de l'église, a savoir, si 
c'est la foi,ou si c'est laoharité, 2435. 
La foi sans la charitéest une foi nulle, 
2417. La connaissance des doctri- 
naux de la foi ne fait rien, si on n'a 
pas la charité, car les doctrinaux 
ont la Gharité pour fin, 2049, 2116. 
Il n'y a aucune salvation par la foi, 
mais il y a salvation par la vie de la 
foi, qui est la charité, 2228. Sont 
sauvés ceux qui sont dans la foi, 
pourvu que dans la foi il y ait le 
bien, 2442. La foi qui n'est point 
selon la vie périt, 2228. Ce ne sont 
pas les vrais de la foi qui sauvent, 
mais ce sont les biens qui sont dans 
les vrais, 2261. La Teconnaiseance 
du vrai ne peut être donnée, ni par 
conséquent la foi, à moins que 
l'homme ne soit dans le bien, 2261. 
La foi ne peut être donnée que dans 
sa vie\ qui est l'amour et la charité, 
2343, 2349. Personne ne peut être 
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admis dans le ciel par le penser 
seul, et l'on ne.se laisse pas instrui- 
re, parce que la vie du mal fait obs- 
tacle et ne reçoit pas, 2401. Si la 
foi cogitative sauvait, tous seraient 
sauvés et seraient introduits dans le 
ciel, mais comme la vie fait obsta- 
cle, ils ne peuvent pas, 2364- Chez 
ceux qui ont pour principe que la 
foi seule sauve, les vrais eux-mêmes 
sont souillés par le faux du principe, 
2383; ils ne se laissent pas persua- 
der, parce que c'est contre le prin- 
cipe, 2385. Ceux qui sont dans le 
bien de la charité reçoivent les vrais 
de, la foi dans l'autre vie; voir Na- 
• tions. Le saint du culte est selon 
la qualité et la quantité du vrai de 
la foi implanté dans la charité, 2190. 
La foi séparée d'avec la charité est 
comme la lumière de l'hiver, et la 
foi d'après la charité est comme la 
lumière du printemps, 2231. liaison 
pour laquelle on a séparé la foi d'a- 
vec la charité et dit que la foi sauve, 
2231. Toute régénération se fait par, 
les vrais de la foi, 2046; mais les 
vrais de la foi sont implantés dans 
la charité, pendant .que l'homme 
est régénéré, 2189; de là, il est évi- 
dent que l'homme est régénéré non 
par le vrai, mais par le bien du vrai, 
2697. Il y a les spirituels de la foi, 
les rationnels de lu foi, et les scien- 
tifiques de la foi, 2504; voir aussi 
Doctrine. Foi persuasive; ce que 
c'est, 2343, 2682, 2689, f. Voir 
Persuasion. 

La charité réelle n'est que dans 
la foi, et la foi réelle n'est que dans 
la charité, 2839. L'homme doit faire 
le bien et penser le vrai par lui- 
même, afin de recevoir le propre 
céleste et le libre céleste, 2882, 
2883, 2891 ; voir Propre et Libre. 
De plusieurs églises il n'y en a 
qu'une, lorsque la charité est res- 



sentie!, mais non quand c'est la foi, 
2982. La confiance, qui est dite foi 
qni sauve, ne peut exister que dans 
le bien de la vie, 2982. La conjonc- 
tion du vrai de la foi avec le bien 
dans le rationnel se fait par l'affec- 
tion, 3024. Les fruits de la foi sont 
les fruits du bien qui appartient à 
l'amour et à la charité, 3146. De 
même que la lumière sans la cha- 
leur ne produit rien, de même le 
vrai de la foi ne produit riep saus le 
bien de l'amour, 3146. Ceux qui 
font la foi l'essentiel, ce doul on 
peut facilement être persuadé.etqui 
sont néanmoins dans le bien de la 
vie, sont dans le royaume spirituel 
du .Seigneur, 3242. Il n'y a point 
église, si les vrais des doctrinaux 
n'ont point été implantés dans lè 
bien de la vie, 3310. D'après divers 
raisonnements, il semble que la foi 
soit antérieure à la charité* et le 
vrai au bien, mais c'est une illusion, 
3324. ileaucoup de citations réunies 
concernant la foi et la charité, et 
concernant le vrai et le bien, 3324. 
Ceux qui séparent la foi d'avec la 
charité se jettent dans les faux et 
dans les maux ; et cela a été repré- 
senté par Caïa qui tua Abel, par 
Cham et Canaan, par Iluben, et par 
les Égyptiens en ce que leurs pre- 
miers-nés ont été tués, 3325. Les 
spirituels séparent le divin d'avec le 
rationnel, au point de .vouloir que 
l'on croie simplement les choses 
qui appartiennent à la foi, sans au- 
cune intuition rationnelle! 3394. Le 
vrai ne peut pas être reçu profon- 
dément, quand il y a incrédulité, et 
l'incrédulité pose des limites et em- 
pêche, 3399. ('-eux qui sont dans la 
foi seule apparaissent dans la lu- 
mière, mais dans une lumière d'hi- 
ver, qui est changée en ténèbre»,' 
ainsi le mental en stupeur, quand 
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ils approchent vers le ciel, 3612, 
3413. Ceux qui ne sont pas dans la 
charité, mais qui sont seulement 
dans la science des connaissances 
de la foi, ne peuvent jamais voir 
dans la Parole les intérieurs qui 
traitent de l'amour et de la charité, 
3416 ; ils nient le sens interne, parce 
qu'ils font la foi l'essentiel de l'é- 
glise et appellent fruits de la foi le 
bien, et cependant l'amour envers 
le Seigneur est l'arbre de vie, la 
charité et les bonnes œuvres sont 
les fruits qui en procèdent, et la foi 
et les choses de la foi sont les feuil- 
les, 3427.- De la foi persuasive; 
quelques détails, 3427. Ceux qui 
font essentielle la foi, et non la cha- 
rité, ne peuvent pas être dans. le 
bien du vrai; ainsi ils ne sont point 
dans le ciel, ou conjoints au Sei- 
gneur, comme ceux qui sont dans 
le biea de la charité, 3459. Ceux 
qui font le bien d'après la foi, et non 
d'après la charité, sont plus éloi- 
gnés du Seigneur, 3463. La Parole 
est ouverte, quand l'amour envers 
le Seigneur et la charité à l'égard 
du prochain sont pris pour princi- 
pe essentiel; mais elle est fermée, 
quand c'est la foi, 3773. Les vrais de 
la foi ne sont rien sans l'aiïeclion 
du bien; illustré, 3849. Us n'ont 
point la foi ceux qui vivent mal, 
mais quelques-uns ont le persuasif; 
il est décrit quel il est, 3865. La 
foi est l'externe de la charité, et la 
charité est l'interne de la foi, 3868. 
La foi sans la charité est quelque 
chose d'impur, 3870. Par la foi on 
entend le vrai qui appartient à la doc- 
trine; cette foi est la foi apostolique; 
combien il en est peu qui sachent 
que la foi est la confiance ou l'assu- 
rance, et parmi eux combien il en 
<*t peu qui sachent que la confiance 
n'est donnée que dans la vie de la 
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charité, 3868, f. De ceux qui s'en 
rapportent à la foi des autres, 4067. 

Les méchants peuvent recevoir 
les vrais qui appartiennent à la foi; 
illustré, ZI180. Savoir, ce n'est pas 
croire; d'après l'expérience, 6319. 
La confiance de la foi; voir Con- 
fiance, lies vrais de la foi ne peu- 
vent être acceptés ou conjoints au 
bien que chez ceux qui sont dans 
le bien de la charité et de l'amour; 
illustré, 6368. De la lumière de 
ceux qui sont dans la foi persuasive, 
et cependant ont mené la vie du 
mal, 6416. La très-ancienne égltse 
ne voulait pas entendre parler de la 
foi, 4448 ; voir Église. De la cor- - 
respondance de la vue de l'œil et de 
la lumière avec les vrais de la foi, 
6523 à 4534. C'est ta vie de la foi 
ou les fruits de la foi qui sauvent, 
mais te n'est pas la foi, 4663. Une 
église qui commence par la foi n'a 
pas d'autee régulateur que l'enten- 
dement, mais celle qui commence 
par le bien a pour régulateur la cha- 
rité et le Seigneur, 4672. Quand la 
foi dans les cœurs est l'antécédent, 
le divin vrai est rejeté vers les infé- 
rieurs, 6673. L'église par laps de 
temps se détourne de la charité vers 
la foi, et- enfin vers la foi seule, 
6683, quand on adjoint à la foi les 
fruits dë la foi, et qu'on dit que la 
foi est la confiance, lorsque cepen- 
dant il ne peut y avoir aucune con- 
fiance dans le mal, 6683, 6689. 
Pour l'ancienne église, vérité était 
la même chose que foi pour la nou- 
velle, 6690. Faux doctrinaux d'a- 
près la foi seule; quelques-uns, 
6721. Ce sont les actes de la foi qui 
sauvent; illustré, 6721. Raisons 
pour lesquelles on est tombé dans 
ce faux, que la foi seule sauve; et 
ensuite comment on se confirme, 
4730. Les simples savent et recon- 
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naissent ce que c'est que la charité, 
mais non ce que c'est que la foi sé- 
parée, 4741, 4754. Il n'y a aucune 
-église là où la charité n'est pas re- 
connue pour l'essentiel de l'église; 
c'est ce qui a lieu par la foi séparée, 
4766. Ceux qui sont dans la foi 
seule ne peuvent pas savoir ce que 
c'est que le ciel, ni plusieurs autres 
choses, 4766. Ceux qui sont dans la 
foi seule interprètent de travers la 
Parole; illustré, 4783. De quelques- 
uns qui reçoivent les vrais de la foi, 
mais vivent mal; dans l'autre vie, ils 
abusent des vrais de la foi pour do- 
miner; il est décrit quels ils sont, 
-4802. La primogénilure appartient 
au bien en actualité, et au vrai en 
apparence, 4925, Û926, 4928, 4930; 

VOI> PRfMOGÉNITURE, RÉGÉNÉRA- 
TION et Vrai. La foi prise pour l'es- 
sentiel de l'église a avec elle plu- 
sieurs erreurs, dont il est parlé, 
4925. 

La foi seule sans la charité est 
morte; erreur de l'église, 5351. Les 
vrais de la foi apparaissent comme 
s'ils étaient acquis par l'homme, 
lorsque cependant ils sont insinués 
et donnés par le Seigneur, 566$ 
(bis); mais autre chose est de sa- 
voir et a'utre chose est de croire les 
vrais du la foi ; les plus méchants peu- 
vent aussi savoir, 5664 (bis). Il y a 
église, non par les vrais seuls de la 
foi, mais par la charité, 5826. Si le 
vrai de la foi par le vouloir et le 
faire'ne devient pas le bien du vrai, 
il n'est d'aucune utililéetesldissipé 
dans l'autre vie, 5820. Les scienti- 
fiques et les vrais qu'on ne croitpas 
sont rejelés vers les derniers, par 
conséquent sont infimes, 5886. Il 
faut qu'il y ait les vrais de la foi, 
pour que l'homme puisse être ré- 
généré, et il faut qu'ils entrent avec 
l'affection, puisqo'alois quand est 



reproduit le vrai <ie la foi, l'alfec- 
tion aussi est reproduite, et vice 
vend; illustré, 5893. Dans les spi- 
rituels, le principe doit être tiré des 
vrais de la foi, et non des scientifi- 
ques; s'il est tiré de ceux-ci, l'hom- 
me est conduit dans les faux et dans 
les négatifs, 6047. Il faut commen- 
cer par les doctrinaux de l'église, 
ensuite scruter la Parole d'après 
l'affection de savoir le vrai, autre- 
ment tout vrai réel ne dépendrait que 
du sol et de la naissance ; ensuite, il 
est permis de*les confirmer .par les 
scientifiques, 6047. Comme les spi- 
rituels sont dans l'obscur, c'est pour 
cela qu'ils mettent la fol au premier 
rang, et le bien au second, 6256. 
Que de bien il y aurait dans l'église, 
si la charité était mise au premier 
rang, et la foi au second l illustré, 
6269. Mais que de mal, si la foi est 
mise au premien rang, et la charité 
au second! 6272. D'après la seule 
lueur naturelle, on. peut voir que le 
bien est au premier rang, et que la 
foi y est en apparence; voir Vrai 
et Régénération. Si la foi n'est 
point conjointe au bien, ou elle de- 
vient nulle, on elle est conjointe au 
mal ; de là, la profanation, 6368. Les 
doctrinaux sur la foi seule détrui- 
sent la charité; illustre 4 , 6353. 

Croire aux historiques de la Pa- 
role, c'est avoir la foi dans 4c sens 
spirituel, 6970. La foi sans la cha- 
rité n'est point la foi; il est décrit 
quelle elle est, 7039. La chaleur et 
la lumière dans le inonde naturel 
correspondent à l'amour et à la foi 
dans le monde spirituel, et même 
elles sont telles, si on tes compare, 
7082, 7084; voir Chah i té. Ceux 
qui sont dans la foi seule et dans la 
vie du mal infestent aussi les probes 
dans l'autre vie; ils sont aussi enten- 
dus par les Égyptiens, 7097. Ceux 
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qui*e sont persuades que la foi seule 
sauve, et cependant ont mal vécu, 
infestent les probes dans l'autre vie, 
au moyen des communs de la Pa- 
role,. 7127. Ceux-là considèrent 
comme rien les œuvres, quoiqu'ils 
les appellent fruits de la foi, 7127. 
Où sont leurs enfers? 7127. Ceux 
qui ont professé la foi seule, et ont 
vécu la vie du ma), acceptent les 
faux dans l'autre vie, et ils infestent 
les. probes; ils sout spécialement 
entendus par Plia raon, lorsque Pha- 
raon représente ceux qui infestent 
par les faux, 7317, 7502, 7545. La 
foi ne peut jamais être donnée sans 
la charité, 7342, /'. Différence entre 
les vrais et les biens de là* foi de ceux 
qui dans l'église sont sauvés, cl de 
ceux qui sont damnés; illustré,7506, 
7507. De la conjonction du bien et 
du vrai ou de la charité et de la foi; 
quel est l'homme. quand ils sont 
conjoints, et quel il est quand ils ne 
sont pas conjoints, 7623 à 7627; 
voir Charité. Le culte d'après le 
bien est le vrai culte, et le culte 
d'après le vrai sans le bien est seu- 
lement un acte externe, 7726- Sur 
ce que toules les 'choses de l'ég]ise 
se réfèrent a la charité et la foi, et 
sur la conjonction de la foi avec la 
charité; voir N" 7752 à 7762; voir 
aussi Charité. La confiance qui se 
dit de la foi n'est pas la confiance, 
mais la confiance vient de l'amour; 
et la confiance qu'on est sauvé par 
le mérite du Seigneur, quelle qu'ait 
été la vie, ne vient pas du vrai, 
7762. Ceux qui sont dans le mal ne 
sont dans aucune foi, 7778; il n'y a 
aucune fui chez ceux qui sont dans 
le mal, mais il y a seulement la 
science des choses qui appartien- 
nent à la foi, 7766, 7778. Comment 
il faut entendre que la foi sans la 
r.harit^sUaronée,7766,7778.Vrais 



de la foi falsifiés au premier rang ; 
ils consistent en ce que la foi sans 
la charité sauve, même à la derniè- 
re heure de la vie, 7779. Ceux qui , 
sont dans le mal, quoique dans la foi 
persuasive, sont dans les faux de 
leur mal, 7790. Quiconque est dans 
la vie du mal ne peut être dons le 
vrai de la foi; illustré, 7950. Vivre 
selou les préceptes de la foi et vivre 
selon les préceptes de la charité; 
différence, 8013. Ce que c'est que 
la charité et la foi, 8033 à 8037 ; 
voir Charité. La foi purement na- 
turelle est une foi sensuelle, qui 
est la foi au miracle et a l'autorité; 
elle ne vient pas du Seigneur, mais 
le vrai de l'innocence, si en dedans 
il y en a, vient du Seigneur, 8078. 
Ce qui fait la foi spirituelle, c'est, 
l'affection du bien et du vrai, 8078. 
La foi séparée d'avec la charité, ou 
la foi seule, est décrite par Caiq, 
par Chain, par Ruben, par Sclù- 
méon et Lévi, par les Égyptiens, par 
les Philistins, par Tyr et parSidon, 
8093. C'est le mal de la vie qui fait 
que la foi seule est prise pour le 
principal; illustré, 8094; ceux-là 
•ont conduits dans un grand nom- 
bre de faux, 8094. Où habitent dans 
l'autre vie ceux qui sont dans la foi 
seule, 8096, 8099; ils infestent les 
probes, 8096. De la foi persuasive; 
elle est chez ceux qui sont dans le 
mai de la vie; sa description, 8148. 
La confiance appartient à l'amour 
par la foi, 8240. Plusieurs erreurs 
d'après la doctrine sur la foi seule, 
8313. Ceux qui sont dans la foi 
seuhî infestent les probes dans l'au- 
tre vie; ils sont dans l'obscur; de 
plus, quels ils sont, 8313. Ce qui en 
est de la foi par rapport à la cha- 
rité ; et quelle est la foi sans la clu- 
rilé. d'après diverses comparaisons, 
8530. Ceux qui placent le salut dans 
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la foi seule ; dans quelles erreurs ils 
tombent, et dans quel aveuglement 
ils sont, 87G5. Ceux qui sont dans 
la foi seule ne voient que les choses 
qui confirment, quand ils lisent la 
Parole, et ils ne voient pas les au- 
tres, 8780. Les serviteurs d'Israël 
sont ceux de i'«Jglise externe, parce 
qu'ils sont seulement dans les vrais 
de la doctrine, et les linges ceux qui 
sont de l'église interne, parce qu'ils 
sont dans l'affection de la charité, 
8974. Le bien spirituel ne peut être 
conjoint en ceux qui sont seule- 
ment dans les vrais de la foi et non 
dans le bien selon ces vrais, parce 
qu'ils sont comme des concubines, 
car en eux il n'y a pas la conjonc- 
tion du bien et du vrai, et pourquoi, 
8981, 8983. Ceux qui sont seule- 
ment dans les vrais de le foi, et non 
dans le bien selon ces vrais, sont 
dans les derniers du ciel, et consti- 
tuent la, peau, 8980. Ceux qui font 
le bien d'après l'obéissance de la 
foi, cl non d'après l'affection de la 
charité, sont serviteurs par repré- 
sentation, 8987, 8988, 8991; voir 
Obéissance. Les choses qui appar- 
tiennent à la foi ne doivent pas être 
éteintes, si ce n'est après une pleine 
intuition, 9039. L'homme doit être 
régénéré par les vrais de la foi,-et 
aussi être a.mendé, 9088. Les ablu- 
tions autrefois et le bapléme signi- 
fient la régénération par les vrais<le 
la foi, 9088. La» foi vil d'après la cha- 
rité, ou le vrai v il d'après le bien, et 
le bien a sa forme, ainsi sa qualité, 
par les vrais; illustré par Ja fibre dans 
laquelle est l'esprit, et par le vais- 
seau dans lequel est le sang, 9154. 
Plusieurs savants, qui étaient dans 
les vrais de la foi, sont dans l'enfer, 
tandis que d'autres, qui n'étaient 
pas dans les vrais et qui étaient 
dans l*b faux, sont dans le ciel; la 



raison de cela, c'est que les pre- 
miers n'étaient pas dans le bien; 
montré, 9192. Ceux qui établissent 
la foi seule séparent le- bien d'avec 
les vrais, et sont par conséquent 
dans les ténèbres, 9186. Le vrai dé- 
sire le bien, c'est-à-dire, faire le 
bien et être conjoint au bien; illus- 
tré, 9206.; ejt montré, 9207. Ce que 
c'est que le bien de la foi, et ce que 
c'est que le vrai de la foi; expliqué, 
9229, 9230. La foi ne devient jamais 
foi avant que l'homme veuille les 
choses qui appartiennent à la foi, et 
que d'après le vouloir il les fasse; 
illustré, 9224. On a reconnu la foi 
seule, parce qu'où n'a point su que 
toutes les choses dans l'univers se 
réfèrent au bien et au vrai, et que 
dans l'homme il y a deux facultés, 
l'entendement et la volonté, 9224. 
Erreurs provenant de la foi seule, 
9224. De l'assurance ou confiance 
qui est appelée foi, 9239 à 9245. 
Croire en Dieu sauve, et croire les 
choses qui sont de Dieu, sans le pré- 
cédent, ne sauve point, 9239. Foi 
qui sauve selon les savants, 9240. 
Ceux qui sont dans la charité et 
dans l'amour envers le Seigneur ont 
la confiance, mais non ceux qui sont 
dans-les amours de soi et du monde, 
9241. l^a confiance n'est pas chez 
les méchants, dans les périls de vie 
et de mort, quoiqu'elle apparaisse 
y être, 9242 ; ni la foi qui consiste à 
croire les vrais qui sont de Dieu, 
9243. La confiance ou foi envers le 
Seigneur est exposée, 9244- Ceux 
gui font possèdent cette foi; mon- 
tré, 9245. C'est l'entendement qui 
reçoit les vrais de la foi, et c'est la 
volonté qui reçoit le bien de la cha- 
rité; illustré, 9300. Ce qui en est 
de ce point, que ce qui appartient à 
la foi doit être cru avec simplicité, 
parce que l'homme naturel n'en 
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saisit rien ; illustré, 9300. Les fruits, 
qui sont appelés fruits de la foi, 
sont le principal, et le premier et le 
dernier, parce qu'ils sont la fin; 
montré, 9337. De la foi sans la cha- 
rité; elle est décrite par les actions 
de- diverses personnes, 8093. De la 
foi persuasive, 9363 à 9369. Il y en 
a qui croient la Parole et la doctrine 
de l'église et qui n'y conforment pas 
leur vie, 9363; ils croient, non pour 
la fin de servir le prochain, mais 
pour le lucre, le honneurs et la re- 
nommée d'érudition, 9864. Dans 
un plus fort persuasif sont ceux qui 
aspirent à de grandes choses, et dé- 
sirent beaucoup de choses, 9365; 
mais ils croient, quand ils sont dans 
le feu de l'amour de soi et du mon- 
de, et autrement ils ne croient 
point, mais ils nient, 9366. Ils ne 
savent pas, et môme ne s'inquiètent 
pas si ce sont des vrais ou des faux, 
et ils défendent plus que les autres 
la foi seule, 9367. Ils se retirent, 
s'ils sont privés du lucre, et leur foi 
s'évanouit après la morl, parce 
qu'elle n'a pas été enracinée en de- 
dans, 9368. Ils sont décrits par le 
Seigneur dans la Païole par ceux 
qu'il ne corinalt point, parce qu'ils 
sont des ouvriers d'iniquité, et par 
les vierges insensées, 9369. Il n'y a 
point conjonction du Seigneur avec 
les vrais de la foi chez l'homme, 
sans la vie selon ces vrais, 9380. 

La foi est la charité quant à l'es- 
sence, 9783. Les vrais de* la foi d'a- 
près l'amour sont vivants; sur ces 
vrais, 9841. Pourquoi le Seigneur a 
si souvent interrogé sur la foi, quand 
il guérissait des malades ; c'est parce 
que la première de toutes les choses 
est la reconnaissance du Seigneur, 
et qu'à lui appartient le pouvoir; 
montré, 10088. Le bien eUle vrai, 
-et aussi la foi et l'amour, doivent 
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être conjoints, pour qu'ils soient 
quelque chose ; illustré, 10555. 

Foie, Hepar, Jecur. Qui sont 
ceux qui correspondent au foie, 
5183. Qui sont ceux qui correspon- 
dent aux conduits pancréatique, hé- 
patique et cysliqùe, 5185. Le foie, 
c'est la purification intérieure du 
bien de l'homme naturel; illustré et 
montré, 10031. 

Fois (une), Semel. « Une fois en 
l'année, » c'est perpétuellement, 
10209. 

Fondement, Fundamentum. 
C'est le vrai de la foi d'après le 
bien; montré, 9663. Le fondement 
de l'autel, c'est le sensuel, 10028. 

Fontaine, Fons. C'est la Parole, 
et la doctrine d'après la Parole; et 
aussi le vrai, comme le puits; mon- 
tré, 2702. La fontaine est le vrai 
pur, le puits est un vrai moins pur, 
3096. La Parole est appelée fontaine 
et puits d'eaux vives, 3684; voir 
Puits. La porte des fontaines est 
l'entrée vers les vrais, ainsi le sens 
littéral de la Parole, qui procure 
l'introduction, 4861. 

Forêt, Sylva. Quand i es anges 
s'entretiennent sur les choses qui 
appartiennent a l'intelligence 'et à 
la sagesse, il y a représentation de 
paradis, de vignes, de forêts, de 
prairies, etc., 3220. La .forêt, c'est 
la religiosité, et aussi l'église quant 
à la science; montré par quelques 
passages, 9011, f. * 

Forme, Forma. Voir Degrés. 
La forme signifie l'essence; belle de 
forme, c'est quant à l'essence, et . 
belle d'aspect, c'est la beauté qui 
en provient, 3821, Des formes cé- 
lestes, 4060 à 4045; voir Ciel. Les 
vrais sont les formes du bien; illus- 
tré par l'honnête et le décent, 4574. 
La .forme signifie l'essence, et l'as- 
pect i existence qui en provient, 
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aiosi belle de forme est le bien de 
la vie, et beau d'aspect est le vrai 
de la foi, 4985. Entretien avec un 
philosophe sur les formes; qu'une 
forme dans l'homme vient d'une 
autre forme, 6326; et que les opé- 
rations du mental sont des varia- 
tions de la forme sous des change- 
ments d'étal; illustré, 6326. Une 
chose a été formée par une autre 
successivement, et non continuelle- 
ment de plus en plus pure; de là, 
les intérieurs et les extérieurs sont 
distincts entre eux, se succèdent en 
ordre, et les intérieurs sont dans les 
extérieurs,6465. Celui qui ne conçoit 
pas ainsi la formation ne peut saisir 
l'interne et l'externe de l'homme, 
et ne peut comprendre autre chose, 
sinon que, quand meurt l'externe, 
l'interne meurt aussi, 6465. La pen- 
sée inférieure circule selon la forme 
de la substance cendrée dans le cer- 
veau, et les formes supérieures qui 
sont dans le ciel sont absolument 
incompréhensibles, 6607. Les scien- 
tifiques sont disposés dans une for- 
me céleste, quand l'homme est dans 
Plmour céleste, 6690. L'amour dis- 
pose les scientifiques dans une for- 
me qui lui est convenable, 6690. La 
forme de l'habitacle, vue sur la 
montagne de Sinai, est le représen- 
tatif du ciel où est le Seigneur, 9681. 
De la forme céleste, 9877 ? voir 
Ciel. Le bien et le vrai chez l'hom- 
me, qui est régénéré, ont été dis- 
posés dans la forme céleste, 6690) 
9846, 10303. Le bien ramène les 
vrais dans la forme céleste, 3316, 
3470, 6302, 5704, 5709, 6028. Le 
bien forme l'homme à l'image du 
ciel, et le mal le forme à l'image 
de l'enfer, 3513, 3584; voir Bien, 
Ciel,* Mal, Enfer. 

Foiit, Forlis. Ont été appelés 
forts ceux qui sont dans l'amour de 
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soi, et il leur semble être forts, 583. 

Fortuit, Fortuitu. Voir For- 
tune. 

Fortune, Fortuna. Voir aussi 
Prospérer. Le tout de la fortune 
vient de la divine providence du 
Seigneur dans les derniers de l'or- 
dre ; montré en quelques mots, 5049. 
Il y a des sphères spirituelles au- 
tour de l'homme; illustré par les 
choses qui Sont attribuées à la for- 
tune, 5179. La fortune vient du 
monde spirituel; diverses choses 
sur elle, 6493; d'après l'expérience, 
6494. La fortune est la providence 
dans le dernier de l'ordre, 6493, 
6494. Les anciens exprimaient le 
cas fortuit par « Dieu a fait rencon- 
trer sous la main, » et pourquoi, 
9010. 

Fosse, Fovea. Voir Prison, Lacs, 
Prisonnier. La fosse est le faux, 
4728, 9085. De là, tomber dans la 
fosse, c'est dans le faux, 90£. Les 
lieux de xastation dans l'autre vie 
sont appelés fosses, et çà et là sont 
entendus dans la Parole par les 
fosses, parce que par les fosses sont 
signifiés les faux, et par les prison- 
niers dans la fosse ceux qui sont 
dans les faux, et veulent en être 
délivrés, 4728, 4744, 5038, 6854, 
7950, voir Terre inférieure, et 
que sont dits enchaînés dans la fosse 
ceux qui sont dans les fairx.et néan- 
moins veulent en être délivrés, 6854: 

Foule, Tnrba. Foule mêlée, ce 
sont les biens non réels; quels sont 
ceux chez qui il y a de tels biens, 
7975. 

Pouler aux» pieds, Proculcare ; 
c'est l'abaissement, 258. 

*Four, Ctibanus. Les fours sont 
les plaisirs des affections, et dans le 
sens opposé les plaisirs des cupidi- 
tés, dans le naturel: montré,-7356. 

Fourberie, Dolus. Voir aussi 
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Feinte. Enfer de ceux qui trom- 
pent avec une fourberie raffinée, 
dans le but de perdre les âmes, 
830. Différences d'une fourberie de 
dessein prémédité, et d'une four- 
berie qui n'est pas de dessein pré- 
médité, 830. Des presligiatrices 
fourbes, de leurs enfers et de leurs 
châtiments, 831. Les plus fourbes 
sont dans la tonne infernale, lis in- 
fusent les fourberies avec subtilité; 
ils n'ont point d'accès auprès des 
hommes, 947. Des- fourbes dans la 
chambre ténébreuse, 949. Les four- 
bes artificieux subissent les peines 
de la discerplion, 957, 958, 959, 
960. Les fourbes et les hypocrites 
s'insinuent dans les sociétés, mais 
ils sont rejelés et sont punis, 1273. 
Les fourbes hypocrites sont enten- 
dus par celui qui entra sans être 
velu d'un habit de noces, 2132. 
Chez les très-anciens, la dissimula- 
tion et la fourberie étaient des cri- 
mes énormes, et les fourbes étaient 
chassés de la société comme dia- 
bles, 3573, f. La tromperie signifie 
l'opinion et l'intention mauvaises, 
et c'est parler et sentir différem- 
ment que celui avec lequel on parle, 
4459, 4469. Les fourbes inspecté* 
par les anges apparaissent comme 
des serpents et des vipères, 4533. 
Les plus malicieux sont sous le ta- 
lon du pied; montré quels ils sont, 
â951. Les méchants appellent pru- 
dence ce qu'ils font par.ruse et aussi 
par fourberie, 6655. Tendre des 
embûches, c'est faire d'après la vo- 
lonté et avec prévoyance, 9009. La 
fourberie ou ruse signifie la malice 
d'après la volonté par une pensée 
d'avance ou par préméditation, 
9013. Les fourbes sont des génies; 
ils sont dans les enfers par derrière 
et invisibles, 9013. ils détruisent le 
tout de la vie spirituelle et ioté- 
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rieure, 9013. Le venin est la ruse 
dans la Parole, et les serpents ve- 
nimeux sont les fourbes; montré, 
90l3. La ruse est l'hypocrisie -dans 
le sens spirituel; montré, 9013. 
Voir Hypocrisie. 

Fournaise, Parnax, F uni us. La 
fournaise de fumée, c'est le faux le 
pluscompael, 1861; voir aussi Four. 
La suie de fournaise, ce sont les faux 
d'après les maux des cupidités, 
7519. La fournaise est la cupidité; 
montré, 7519. 

Fourra» . k, Pabutum. La paille, 
ce sont les vrais scienliliques de 
l'homme naturel, et le fourrage les 
biens, 3116. Donner du fourrage 
aux ânes, c'est réfléchir sur les 
scientifiques, 5495; et c'est instruire 
sur le bien, 5670. Le fourrage est le 
bien des vrais scientifiques, 5670. 

Fracture, Fractura. Voir Uom- 
pre. 

Fragments, F rus ta. Voir Mor- 
ceaux. 

Franges, Fimbriœ. Ce sont les 
extrêmes où est le naturel, et les 
franges du manteau sont les extrê- 
mes dujoyaume spirituel; roonlrt, 
9917. 

Fraude, Fraus. Voir Fourrer ie. 

Frelon, Crabro; c'est l'effroi de 
ceux qui sont dans les faux du mal, 
9331. Voir Insecte. 

Frbae, Fraiar. La charité est le 
frère de la foi, 367. L'église interne 
et l'église externe, et aussi la pre- 
mière ancienne église et la seconde, 
sont frères, 1222. Le bien du ra- 
tionnel est le frère, et le vrai du ra- 
tionnel est la sœur., 2508, 2524. Le 
frère se dit du bien, et c'est le pro- 
chain, 2360. L'affection du bien et 
l'affection du vrai dans l'homme na- 
turel sont comme le frère et la sœur; 
mais l'affection du vrai dans l'hom- 
me naturel évoquée dans l'homme ' 
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rationnel est comme une femme ma- 
riée, 3160. Le frère est le bien et 
aussi le vrai, 3303. « I/homme avec 
son frère, * c'est le bien du vrai, 
3459. On était appelé frères dans 
l'église, à cause du bien, et cela fut 
changé quand la doctrine prit la 
place de la vie, 3803. Le frère est 
le consanguin d'après le bien, 3815. 
Les frères sont les biens, 4121. 
« Pose-le devant mes frères et tes 
frères, et qu'ils jugent, » signifie 
qu'il y ait jugement d'après le juste 
et l'équitable, 4167. Ceux qui sont 
dans la charité sont dans la con- 
jonction avec le Seigneur, et sont 
appelés frères, 4191. Le bien res- 
pectivement est le Seigneur et le 
vrai le serviteur, et aussi ils sont 
frères, 4267. « L'homme à son frè- 
re, «c'est le mutuel, 4725. Sont.ap- 
pelés frères ceux qui sont dans les 
vrais d'après le bien; ils' sont aussi 
appelés frères par leSeigneur,5409. 
Sont dits frères par le Seigneur tous 
ceux qui ont par lui quelque chose 
du bien de la charité, 5686, 5692. 
Les frères, ce sont les vrais de I e- 
glise, 6756. Pourquoi le Seigneur a 
appelé frères ceux gui sont dans le 
bien; les juifs se disaient frères, 
. parce qu'ils descendaient de Jacob, 
mais les autres étaient dits compa- 
gnons; montré, 6756. La conjonc- 
tion du bien et du vrai a été repré- 
sentée par deux époux, et par deux 
frères, mais avec différence ; de cette 
différence, 9806. Par père, mère, 
frères, enfanls,et par plusieurs noms 
de .parenté, sont signifiés les biens 
et les vrais, et aussi les maux et les 
faut; montré, 10490. « Frère et 
compagnon, » c'est le bien et vrai, 
10490. - 

• Frimas, Pruina. Le frimas dans 
la Parole signifie le vrai en forme 
do bien, 8459. 
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Froid, Frigus. Ce que c'est que 
le froid et le chaud chez celui qui 
doit être régénéré, 933. Ce que c'est 
que l'été et l'hiver chez celui qui 
doit être régénéré, 935, 936. Le feu 
des méchants est changé en froid, 
825, 1528. Dans les enfers, il y a 
l'obscurité, et alors d'après les faux; 
et il y a aussi le froid, et c'est d'a- 
près les maux, 3340; là aussi, il y a 
une lueur, mais une lueur fantas- 
tique; et aussi une chaleur comme 
la chaleur d'un bain fétide, et elle 
est changée pour eux en froid, 3340; 
quand on regarde dans l'enfer, on « 
aperçoit un brouillard ténébreux; 
et, quand il en efflue quelques mias- 
mes, on perçoit des folies exhalées 
des faux, et des haines exhalées des 
maux, 3340. 

Froment, Triticum. Les 'fro- 
ments sont les choses qui appar- 
tiennent à. l'amour, et à la charité; 
"montré, 3941. Le froment est le 
ï bien du naturel intérieur, et l'é- 
peautre en est le vrai, 7605. Voir 
Paib des faces. 

Front, Frons ; c'est l'amour cé- 
leste; montré, 9936, et les fron- • 
teaux aussi ; mais, dans le sens op- 
posé, c'est l'amour infernal; mon- 
tré, 9936. 

Frofiteacx, Frontaiia. Voir 
Front. 

Frontière, Term inus. « Da ns 
toute la frontière, » c'est jusqu'où 
s'étend le vrai qui provient du bien, 
8063. Élargir la frontière, -c'est la 
multiplication et l'extension du vrai 
d'après le bien, 10675. 

Froit, Fructus. Les fruits de 
l'humus sont les œuvres de la foi 
sans la charité; et ce que c'est que 
les œuvres de la foi sans la charité, 
348. Ce que c'est que les fruits de la 
toi dans le sens interne, 1873. Fruc- 
tifier se dit des biens, et multiplier 
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se dit des mis, A3, 55, 913, 2866, 
2847. Le fruit de la foi est le fruit 
du bien qui appartient à l'amour et 
à la charité, 3146; voir Foi. Le 
fruit du ventre, ce que c'est, 3911. 
Le fruit de l'arbre, c'est le cognitif 
du bien, 7690. L'arbre est le cogni- 
tif du vrai, 7690. Les fruits sont les 
œuvres et les biens de la charité; 
montré, 7690. Fructifier, c'est l'ac- 
croissement du bien, et cela devient * 
le premier et le dernier, parce que 
cela est la fin ; monlré, 9337. 

Fuir, Fugei-e. Être errant et fu- 
gitif, c'est ne pas savoir ce que c'est 
que le vrai et le bien, 382. Fuir, 
c'est être séparé; montré, 4113, 
6114, 4120. Fuir, c'est avoir en 
horreur, 6950. 

Fumée, Fumus. La fodrnnise de 
funrèe, c'est le faux le plus compact, 
4861. Ce que c'est que le feu et la 
fumée qui apparaissaient devant le 
peuple sur la montagne de Sinaf, 
1861. Les Israélites étaient dans 
une épaisse obscurité quant au* 
vrais de la foi, et dans le faux; c'est 
pour cela que le Seigneur sur la 
montagne de Sinal leur apparut 
dans une nuée comme dans la fu- 
mée, 881 A, 8819* La fumée, c'est le 
sens de la lettre de la Parole res- 
pectivement au sens interne, et ces 
sens sont entre eux comme la fumée 
et la flamme, et comme la nuée et 
la lumière, 8916. La fumée, c'est le 
sens de la lettre de la Parole; mon- 
tré, 8948. C'est aussi ce qui est 
élevé vers le Seigneur; monlré, 
40198. 

Fumier, Stvraus. Voir Excré- 
ment. 

• Fut (ce), Fuit. Voir Faire. Ce fut, 
ou « il arriva que, » enveloppe un 
état nouveau. 4979, 6987; et, dans 
la langue originale, cela tient lieu dé 
signe de distinction ; montré, 4937. * 



Gad, Cad ; nommé ainsi du mot 
troupe ; ce qu'il signifie, 3934, 3935; 
voir Troupe. Gad, ce sont les œu- 
vres d'après le vrai, et non encore 
d'après le bien, 6604 ; ce sont ceux 
qui sont dans les œuvres externes; 
montré, 6405. COmme tribu, Gad 
dans le sens suprême est la toute- 
puissance et la toute-science. d n H* le 
sens interne le bien de la foi, et dans 
le sèns externe les œuvres, 3934, 
3935; voir Tribu. Par Gad sont si- 
gnifiés ceux qui sont dans les exter- 
nes, 6404, 6405. 

Gage, Pignus. Le gage pour un 
prêt reçu estja réception du vrai, 
et la réponse à ce qui est commu- 
niqué; montré, 9212, 9213. 

Galbanum, Galbanum. C'est l'af- 
fection du vrâi intérieur dans l'hom- 
me interne, 10296. 

Galéed, Galced. Monceau posé 
par Jacob et par Laban pour servir 
de témoin; ce qu'il signifie, 4196, 
4197. 

Ganglions, Ganglia. De la cor- 
respondance des ganglions dans le 
corps humain avec ceux qui parlent 
d'une manière différente, mais pen- 
sent de la même manière, 5189. • 

Garçon (jeune), Puer. Voir En- 
fant. Ce que signifie l'enfant ou 
jeune garçon, 430. Très-mauvaise 
éducation des jeunes garçons; d'a- 
près l'expérience d'enfants qui se 
battaient, excités par leurs parents, 
2309. Les garçons signifient diver- 
ses choses; là, le rationnel, 2782; 
et le divin rationnel dans certain 
état, 2793. Le jeune garçon signifie 
le premier de l'état de l'église, 4672. 
Le jeune garçon est l'innocence de 
ce degré qui est appelé insons; 
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montré, 5236. Les jeunes garçons, 
quand ils sonl adjointe aux vieil- 
lards, signifient les simples, 7661. 

Garde, Garder ; Custodia, Cus- 
todire. Voir Prison. Livrer en 
garde, c'est rejeter, 5083, 5101. 
Garder ou enfermer en prison, c'est 
la séparation, 5456. Le gardien ou 
la garde se dit du Seigneur; puis 
aussi, des prophètes e» des prêtres, 
ainsi de la Parole; montré, 8211,/*. 
Garder, c'est avoir dans la mémoire, 
91 49. Garder les préceptes, et au.- 
tres choses semblables, c'est vivre 
selon ces choses; illustré, 8767. 
Garder, c'est tenir dans des liens, 
9096. Garder, quand cela est dit du 
Sefgneur, c'est sa providence et sa 
garde, 9304. 

Gardien* Custos. Voir Garde. 

Gâteau, Placenta. Ce que c'est 
• que la farine, la fleur de f farine et le 
gâteau dans, les sacrifices, 2177. Le 
gâteau, c'est le bien de l'amour spi- 
rituel; montré, 7978. Les célestes 
dans leur ordre ont été représentés 
•par le pain, les gâteaux et les bei- 
gnets d'azymes, 9992. Le pain de 
minchah sur l'autel avec l'holo- 
causte et le sacrifice est la purifica- 
tion de. l'homme céleste dans son 
intime; le gâteau, c'est dans son in- 
terne; et les beignets, c'est dans 
son externe, 9993, 9994. 

Gagcïiis, Sinistra. Voir Droite. 
.Géhenne, Uehvuna. Quelle elle 
est, et quelles femmes y sont, 825, 
826; voir Enfer.' D'une ville appe- 
lée jugement de la Géhenne, 942. 
Domicile des dragons près de la 
Géhenne, 950. 

Gendre, Gêner. Les gendres sont 
les vrais associés aux affections du 
bien, 2389. 

Génération, Generatio. Voir 
Naissance. Les générations appar- 
tiennent à la foi, 613. Ce que t'est 



que les générations du siècle, 1041. 
Ce que c'est que la quatrième géné- 
ration, 1856. Les générations ap- 
partiennent à la foi et à la charité, 
2020, 2584, 6239, 10249; voir 
aussi N" 1145, 1255, 3860, 3868, 
4070, 4668. La génération et la 
naissance, c'est la régénération et 
la renaissance par la foi et par l'a- 
mour, 5160, 5598, 9042, 9845. Les 
choses qui appartiennent à la gé- 
nération, comme la conception, la 
gestation dans l'utérus, l'enfante- 
ment, etc., appartiennent à la ré- 
génération, 9042. Les vrais et les 
biens chez l'homme régénéré sont 
comme des générations et des fa- 
milles, et ainsi du reste, 9079. La 
génération signifie l'éternité, et se 
dit des spirituels; mais à éternité se 
dit des célestes; montré, 9789. Se- 
lon les générations, c'est selon l'or- 
dre où est engendrée et succède la 
génération, 9845. Les générations, 
ce sont les choses qui appartiennent 
à la foi et à l'amour; cité, 10249. 
Les. généra lions, ce sont ceux qui 
sonl de l'église, 10212. « Dans les 
générations, » c'est daié toutes et 
dans chacune deschoses de l'église, 
10282. Générations spirituelles ; 
comment elles ont lieu dans le ciel 
et dans l'église, 9079, 10212, 10282; 
voir Ciel et Église. 

Génie, Genius. Voir aussi Es- 
prit. Génies très-méchants et très- 
fourbes dans la tonne infernale, 
947. Les mauvais génies ou esprits 
combattent contre les amours de 
l'homme, ainsi contre sa vie, 1820. 
Génies, quels ils sonl dans l'autre 
vie, et où ils sonl, .respectivement 
aux esprits, 5035; iHustré par l'ex- - 
périence, 5977. Les génies sont dans 
un mal plus intérieur et sont distin- 
gués d'avfec les esprits; cela est dé- 
crit, 8593 ; voir aussi N°* 8622, 8625. 
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Génitales (parties), Genitatia; 
elles correspondent an mariage du 
bien et du vrai. 4462. De la corres- 
pondance des lombes et des parties 
génitales avec le très-grand hom- 
me, 5050 I 5962. Ces sociétés sont 
distinguées des autres, 5053. Il ne 
m'a pas été donné de savoir quelles 
elles sont; pourquoi? 5055; voir 

VÉSICULES SÉMINALES, UTÉRUS, TES- 
TICULES. De la nudité des parties 
génitales et des lombes, 9360; voir 
Nudité. 

Gérar; Gerar. Ce que c'est, 
1209, 2504. Gérar, ce sont les cho- 
ses qui appartiennent à la foi, 3365, 
3384. Les hommes de Gérar sont 
les hommes spirituels de la pre- 
mière classe, 3385. La vallée de Gé- 
rar, ce sont les vrais qui servent, 
3417. 

Gerbe, Manipulus; c'est la doc- 
trine dans laquelle est le vrai ; mon- 
tré, 4686, 4687. Dans la Parole, les 
gerbes ou poignées et les faisceaux 
sont les séries dans lesquelles les 
vrais ont été disposés chez l'homme; 
montré par des passages seulement 
cités, 1030% Voir Faisceau. 

Gerscfiom, Gèrschom, fils de 
Moïse; ce que c'est, 6795. C'est le 
bien du vrai de ceux qui sont hors 
de l'église, 8650. 

Geste, Gestus. Toutes les affec- 
tions ont des gestes qui correspon- 
dent, 2153. Les gestes correspon- 
dent aux affections, 4215, 5323. 

Giléad, Gitead. La montagne de 
Giléad est le bien avec lequel se fait 
la première chose de la conjonction, 
4117. Giléad était en dedans de la 
terre de Canaan, en deçà du Jour- 
dain, et en était une limite; c'est 
nn bien qui est sensuel et agréa- 
ble, quand est d'abord initié l'hom- 
me qui est régénéré; montré, 4117, 
4124. Giléad est le bien extérieur, 
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4747, par lequel l'homme est intro- 
duit dans le bien Interne, 4117, 
4124, 4747, * 

Glande, Qlandula. Sociétés de 
ceux qui ont leur rapport avec 
l'isthme dans le cerveau, et avec la 
masse glandulaire, 4051. De la cor- 
respondance de certaines glandes 
dans le cerveau, 4051, 5189. 

Gloire, Glflria. Ce que c'est que 
la gloire, 1419. L'union de l'homme 
interne et de l'homme externe du 
Seigneur est la glorification, 1603. 
État d'humiliation et état de glori- 
fication du Seigneur; différence, 
1999 ; voir Seigneur. La glorifica- 
tion ou l'union dans le Seigneur a 
été faite, non en une seule fois, mais 
successivement, 2033. Glorification 
commune du Seigneur entendue 
dans le Ciel et vue comme une ra- 
diation; sus cette radiation, et d'où ' 
elle venait, 2133. La gloire signifie 
le sens interne de la Parole, et la 
nuée le sens littéral; préf. du chap. 
XVlII'de la Genèse. 

La gloire humaine, c'est la fin* 
pour soi-même ; mais la gloire di- 
vine est la fin pour les autres et veut 
l'humiliation pour sauver le genre 
humain; montré, 4347, 5957, 7550. 
La gloire, c'est l'intelligence etla sa- 
gesse qui sont dans le divin vrai, 
4809. La gloire se dit du divin hu- 
main du Seignéur quant au divin 
vrai, ainsi du divin vrai qui procède 
de lui ; montré, 5922. La gloire, c'est 
le ciel spirituel, 5922. La gloire est 
attribuée a la royauté, parce que par 
îa royauté est représenté le divin 
vrai,5922.La nuée est le sens littéral 
ou le sens externe de la Parole, et la 
gloire le sens spirituel ou interne; 
montré, 5922. Etre glorifié en Pha- 
raon et en son afmée, signifie que 
ceux qui étaient dans les faux forent 
plongés dans l'enfer, et y furent en- 
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.sevelis dans les faux comme dans 
des eaux par la seule puissance du 
Seigneur, 8137, 8138, 8188. Le Sei- 
gneur veut la gloire par rapport à 
l'homme, et non par rapport à soi; 
. illustré, 8263. Glorifier le Seigneur; 
ce que c'est, 8267. La gloire appar- 
tient au divin vrai et par suite à la 
foi, 8267. La gloire, c'est la présence 
et l'avènement du Seigneur, et c'est 
le Seigneur quant au divin vrai; 
montré, 8427. La gloire céleste ne 
consiste point dans la domination. 
Paroles du Seigneur expliquées, 
0039. La gloire de Jétiovah est le 
divin vrai procédant du Seigneur, 
tel qu'il est dans le ciel, ainsi ce sont 
les. intérieurs de la Parole; montré, 
9429. La glorification et la gloire, 
lorsqu'il s'agit, du Seigneur, c'est 
l'union de son humain avec le divin 
mémo; montré, 10053. Le procédé 
de la glorification du Seigneur est 
décrit el est illustré, 10057. La 
gloire de Jéhovah est l'interne de La 
Parole, de l'église et du cuite, parce 
qu'elle appartient à la lumière dans 
le ciel, laquelle est le divin vrai, 
1057/i. Le Seigneur veut le culte et 
la gloire de la part de l'homme par 
rapport à l'homme, et alors c'est la 
gloire du Seigneur; illustré, 10646. 

Gog, Gogus. Ce que c'est que 
♦ log.1151. 

Gomer, Gomer. Ce que c'est que 
Gomer, 1151, 1153, 1154, 1155. 

Gomorrue, Gotnorra. Voir 
A m ont. 

Goct, Gustas. Voir Appétit et 
Langue. Les esprits n'ont pas le 
sens du goût, mais ils en ont l'ana- 
logue, 1516, 1880. Le goût ou la 
saveur signifie les plaisirs qui ap- 
partiennent au bien el les charmes 
qui appartiennent au vrai, 3502 ; de 
là le ragoût signifie les mêmes cho- 
ses, 3502. Le ragoût aussi signifie 



les choses délectables qui appar- 
tiennent au vrai, 3536, 3589. Cor- 

gue, 4791 à 4805., Le goût corres- 
pond à la perception et à l'affection 
de savoir et de devenir sage, 4739; 
voir Langue. H n'est pas permis 
aux esprits d'influer dons le goût; 
pourquoi? 4793. Les sirènes tentent 
•d'entrer dans le goût, afin de possé- 
der les intérieurs de l'homme, 4793. 
Lesesprits ont toutes les sensations, 
excepté le goût dont ils ont seule- 
ment l'analogue; pourquoi? 4794. 

Grâce, Gralia. Les célestes re- 
connaissent et implorent la miséri- 
corde du Seigneur, el les spirituels 
la grâce, 598, 981, 2423 ?vo\r Mi- 
séricorde. Trouver grâce aux yeux, 
c'est la propension, 3980, 4455; 
et c'est être accepté, 4975 (bis). 
Ceux qui sont plus éloignés de l'in- 
terne nomment la grâce, et non la 
miséricorde, et cela,, à cause de l'a- 
mour de soi, 5929* Trouver grâce à 
ses yeux, c'est une formule signifi- 
cative des affections de la chose dont 
il s'agit, 6178. Trouver grâces aux 
yeux,c'est une formule d'insinuation 
pour être bien reçu, 6512. La grâce, 
de la part de ceux qui sont dans les 
maux et dans les faux, c'est la 
crainte; illustré, 6914. Faire grâce, 
quand cela est dit du Seigneur, c'est 
gratifier du bien spirituel, et faire 
miséricorde, c'est gratifier du bien 
céleste; illustré et montré, 10577. 

Grâces (les), Charités. Ce sont 
les affections du bien, 4966. 

Graisse, Pingucdo, A deys. Par 
la graisse est signifié le céleste, 353. 
C'est le bien de l'amour, 5943. Le 
gras (piugue) est le plaisir, 6409. 
La graisse (udeps) est le bien, 
10033. 

Gramen, Grameti. Voir Herbe. 
Faucheurs, 1111. 

10. 
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Grand (le), Magnum, se dit du 
bien; le nombreux se dit du vrai, 
2227. Ce*que c'est qu'être grand et 
être le plus petit dans le ciel, 3417. 

Grano (le plus), Maximus. Vou- 
loir être le plus grand, ce n'est point 
le ciel, mais c'est l'enfer, 450, 451; 
dans le ciel, le plus petit est le plus 
grand, parce qu'il est le plus heu- 
reux, 452, 1419. Le Seigneur n'a* 
point combattu pour Revenir le plus 
grand, 1812. Dans le ciel, le plus 
petit* est le plus grand, parce qu'il 
croit que par lui-même il n'a rien 
de la puissance ni rien de la sagesse, 
4459. 

Gm?URE,ScM/pf ura. Voir Sculp- 
ture. • 

Grêle, Grando. La grêle et la 
pluie de grêle sont|les faux d'après 
les maux, et par suite la malédic- 
tion, puis aussi la vastation du vrai 
et du bién; montré, 7553. La grêle, 
ce sont de pareils faux qui détrui- 
sent les vrais et les biens de l'é- 
glise, 7574. » 

Grenades, Malogranala. Ce sont 
les scientifiques du bien; montré, 
9552, 9918. 

Grenouilles, Rame. Elles signi- 
fient dans la Parole les raisonne- 
ments d'après les faux; montré, 
7351, 7352, 7384. 

Guérir, Guérison; Sanarc, Sa- 
natio. Voir Maladie. Guérir, c'est 
remédier et purifier des maux,8365. 
Les cures et les guérisons des ma- 
ladies dans la Parole sont des resti- 
tutions de la vie spirituelle; mon- 
tré, 9031, f. Guérir, c'est aussi pré- 
server des maux, 8365. 

Guerre, Bellum. Par les guerres 
ont été représentées les tentations 
du Seigneur, et plusieurs autres 
choses, 1659; puis, ont été signifiés 
les combats spirituels, 1664. Cha- 
que arme de guerre signifie quelque 



chose du combat spirituel, 1788.* 
Les livres historiques de l'ancienne 
église étaient appelés les guerres de 
Jéhovah, et traitaient des combats 
du Seigneur dans le sens urferne, 
2686. De même 'que les guerres, ■ 
toutes les armes de guerre dans la 
Parole sont aussi des choses qui ap- 
partiennent au combat spirituel, 
2686. Le Seigneur est appelé homnle 
de guerre et héros, parce tjue, lors- 
qu'il était dans le monde, il a com- 
battu seul contre tous les enfers et 
les a vaincus, et que depuis il com- 
bat continuellement pour l'homme; 
montré, 8273. Le livre des guerres 
de Jéhovah était la Parole histori- 
que dans l'église ancienne*, et 4es 
combats qui y sont décrits sont les 
tentations ou les combats du Sei- 
gneur, 8273. Les enfers veulent dé- 
truire le ciel, non par une invasion 
hostile comme sur terre, mais par la 
destruction du vrai et du bien, et 
ce sont là les combats et les guer- 
res, 8299. La guerre est le combat 
du faux et du vrai, 10455. 
Gtre, Gyrus. Voir Choeur. 

H 

♦ « 

Habitacle, Habitant, Habiter; 
Habit, te h htm , Habitator, Habi- 
tare. Voir aussi Maisons, Villes 
et Palais. Habitacles magnifiques 
de ceux qui ont été de la très-an- 
cienne église, 1116. Des habita- 
cles des anges, 1628, 1629. Habiter, 
c'est vivre, 1293. Les habitants sont 
les biens du vrai, 2268, 2451. La 
ville se dit des vrais, l'habitant se 
dit du bien, 2712. Habiter, c'est 
être et vivre, ainsi l'état; montré, 
3384. Demeurer, c'est vivre et se 
dit de la vie d'après le bien, et ha- 
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hiler se dit de la vie du bien d'après 
le vrai, 3613. cohabiter, d'où est 
tiré le nom de Sébulon, c'est dans 
le sens suprême le divin même du 
Seigneur, dans le sens interne le 
mariage céleste, et dans le sens ex- 
terne l'amour conjugal, 3960. « Ha- 
biter avec eux, » c'çst vivre ensem- 
ble et faire une seule église, 4451. 
Habiter, c'est l'état de la vie, 6051. 
Habiter dans la terre de Mjdian, 
c'est passer sa vie parmi ceux qui 
sont dans le bien simple, 6773. Ha- 
biter près du puits, c'est l'élude 
dans Ja Parole, 6774. Habiter avec 
quelqu'un, c'est concorder, 6792. 
Les habitations sont les choses qui 
appartiennent au mental, ainsi à 
l'intelligence et à la sagesse, 7719. 
I^s habitations sont les intérieurs, 
7910. L'habitacle sur la montagne 
de Sinal est le représentatif du Ciel 
où est le Seigneur, 9481. L'habita- 
cle est. le ciel, spécialement le ciel 
moyen ou second ciel; montré, 
9504, 9632. Déployer les cieux et 
la terre est la même chose que dé- 
ployer les rideaux de l'habitacle; 
montre, 9596. Habiter au milieu, 
quand cela est dit du Seigneur, c'est 
sa présence et son influx dans le 
bien de l'amour, 10153. L'habitant 
de la terre, quand il s'agit des na- 
tions, c'est la religiosité dans la- 
quelle il y a le mal, 10640. 

Habitant, Incola. Être étranger 
et habitant avec eux, c'est être in- 
connu et cependant être chez eux, 
2915. 

Habitude, Habitus. Les choses 
qui sont passées en habitude chez 
v l'homme sont repoussés de la îné- 
, moire externe dans la mémoire in- 
terne, , et restent éternellement, 
9723. 

Hagar, lïagar. C'est la vie de 
l'homme extérieur; elle signifie 



étrangère, 1896, 1909. C'est l'affec- 
tion des connaissances du vrai, 
2691: Voir Servante. 

Haine, Odium. Voir Amour de 
soi et du monde et Enfer. De mê- 
me que l'amour muluel constitue le 
ciel, .de même la haine constitue 
l'enfer, 693, 694. De l'enfer de ceux 
qui sont dans la haine ; voir Enfer. 
Dans la haine, il y a le meurtre de 
l'homme, 1010, 1011. Les sphères 
de ceux qui sont dans une haine 
mortelle sont empoisonnées, 1512. 
L'homme, d'après le plaisir qu'il 
perçoit dans la haine, ne croit pas 
que ce plaisir .soit infernal, 1860. 
Les formés de la haine et Jcs formes 
de la charité ne peuvent jamais être 
ensemble,- 1860. 'La haine est une 
répugnance, et quand elle se dit du 
Seigneur, c'est *Ia miséricorde ; 
montré, 3605. C'est le mépris et 
l'élojgnement, 4681, 4684. Ceux 
qui haïssent quelqu'un, quoique 
sans. motif, le haïssent dans l'autre 
vie, et n'y respirent n;ue sa perte; 
d'après J'expérienée, 5061. De ceux 
qui se sont mutuellement hais,' 
dans l'autre vie, 5061. Avoir en 
haine, c'est rejeter, 6558. 

Harmonie, Harmonia. Toute 
unité est formée de plusieurs par- 
ties, et même de l'harmonie de plu- 
sieurs parties, et l'unilc est telle 
qu'eslj'harmonie, 457, 687. 

Harpe, Cithara. La harpe, l'or- 
gue et les instruments à cordes si- 
gnifient les spirituels de la foi, 418, 
419, 420. La harpe se dit du bien 
de la foi, 4138. 

Hasard, Casus. Voir Fortune. 

Hate (à la), Cita. Festinum; à 
la hâte et promptement, c'est qu'il 
y ait en même temps plusieurs cho- 
ses qui opèrent, et par suite c'est le 
certain et. le plein, 5284. Se hâter, 
c'est s'élancer de l'intime, 5690. Se 



hâter, c'est l'impatience, 5766. Se 
hâter, c'est le certain, 6783. Se bâ- 
ter, c'est d'après l'affection excitée, 
7695. A la hâte, .c'est l'affection, 
7866. 

Haut (le), Alluin. De ceux qui 
croient que le ciel est dans le liaut, 
650. Ce que c'est que la longueur, 
la largeur et la hauteur, 650. Les 
fourbes qui apparaissent dans le 
haut sont dans le profond, 1380. Le 
haut signifie l'interne, 1735. L*in- 
terno est exprime par le haut, 2168. 
Le haut dans la Parole est l'inté- 
rieur, et pourquoi, 6210. Les inté- 
rieurs sont exprimés par les choses 
, hautes, 6599. La main haute est la 
puissance divine, 6153. Le haut ou 
l'élevé est le cieh montré, 8153. 
S'exalter, quand cela se dit du Sei- 
gneur, c'est manifester le divin 
dans l'humain, 8266. Exalter le Sei- 
gneur, quand c'est de la part de 
l'homme, c'est le culte, 8271. La 
hauteur, c'est le degré quant au 
. bien et par suite quant au vrai ; il- 
, lustré et montré, 9689,9773, 10181. 

Haut (en), Sursum. Élévation 
des intérieurs de l'homme en haut, 
G952, 6954; voir Élévation, lier 
garder au-dessus et au-dessous de 
soi, 7816 à 7821; voir Charité; 
puis aussi illustré, 8606. 

Hauts lieux, Excvlsa. D'où ve- 
nait le rite de sacrifier sur les.hauts 
lieux, 796. Voir Haut (le). 

HébraIque (langue), Uehraa 
lingua. Voir Largue et Hébreux. 

Hébreux, Hcbrœi. Par Éber a 
été instituée une nouvelle église 
dans la Syrie, 1238, 1261. La na- 
tion hébraïque a été distinguée des 
autres, en cela qu'elle reconnaissait 
Jéhovah pour son Dieu, et qu'elle 
avait des sacrifices, 1363. Plusieurs 
choses sur la nation hébraïque, 
1363. Hébreu se dit de choses qui 




concernent quelque service, 1703, 
1761. Langue hébraïque; voir Lan- 
gue. L'ancienne église hébraïque a 
été longtemps dans la terre 4e Ca- 
naan, 6516, 6517. L'église hébraï- 
que diffère de l'église ancienne, et 
l'interne de l'église n'a pas pu être 
de même conjoint avec l'éghse hé- 
braïque, 6876. Hébreu se dit du 
serviteur lorsqu'il s'agit du service, 
5013. La terre des Hébreux est l'é- 
glise, 5136. Le jeune garçon hé- 
breu, c'est l'innocent (ituons) de 
léglise, 5236. L'église hébraïque a 
été la seconde église ancienne, 
1238, 1261, 1363. Pourquoi les 
Égyptiens avaient en abomination 
les Hébreux, 5702 ; voir Égyptiens. 
Les Uébreuses sont les choses qui 
appartiennent à l'église, 6675,6686; 
et aussi les Hébreux; pourquoi? 
6738. Dans la langue hébraïque, les • 
distinctions se font par El, Il dii, 
Il parla, 7191. Le serviteur hé- 
breu, ce sont ceux qui sont dans les 
vrais- de la doctrine, et non dans le 
bien selon ces vrais, 8076. Les hom- 
mes de l'église externe étaient re- 
présentés par les serviteurs hé- ' 
breux, 8977; et ceux qui corres- 
pondent â la peau ont été représen- 
tés par les serviteurs hébreux, 8977. 

Herbe, llerba. Manger l'herbe 
du champ, c'est vivre comme les 
bêles, 276. L'herbe du champ, c'est 
le vrai de l'église; montré, 7571. 

Héréditaire. (!'), Uœredila- 
rittm. Le mal héréditaire ne vient 
pas d'Adam, mais chacun le tient 
de ses parents par succession, 313, 
696. Personne n'est puni pour les 
maux héréditaires, mais on est puni 
pour les maux acquis par.soi-même, 
966. 11 n'est pas permis aux mau- 
vais esprits, d'opérer dans les maux 
héréditaires, 1667. Chez le Sei- 
gneur, l'héréditaire était le divin par * 
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Jéhovah, i,i 14. Chez ie Seigneur, 
Héréditaire était le mal par sa 
mère, 1414, iktià, 1573. . 

Les maux héréditaires ont au- 
jourd'hui plus de malignité, 3122. 
Nul n'est puni pour le mal hérédi- 
taire, mais on est puni pour le mal 
actuel, 2308.' Les enfants diffèrent 
de caractère et d'inclination d'après 
le mal héréditaire, 2300. Les en- 
fants ne sont que mal d'après l'hé- 
réditaire, 2307, 2308. Les enfants, 
quand ils ont grandi, sont remis 
dans les maux, afin qu'ils sachent 
qu'ils ne sont que mal, 2307, 2308; 
voir aussi Héritier. Ce que c'est 
que l'héritage et hériter; l'héritage 
se dit également du bien et du vrai, 
mais par un mot différent, 2658. 
Hériter et posséder ou recevoir en 
héritage, c'est avoir la vie du Sei- 
gneur, ainsi le ciel, 2658, 2851, 
3672, 7211, 9338. Hériter la porte 
des ennemis; ce que c'est, 2851, 
3187 ; voir Porte. Les maux héré- 
• ditaires croissent dans les -généra- 
tions, si l'homme n'est pas régé- 
néré, 2910, vers la f. Le bien naît 
avec l'homme, mais, non le vrai, à 
cause du mal héréditaire; néan- 
moins, le vrai s'attache les biens 
avec quelque puissance, 3304. Le 
bien naturel est d'un quadruple 
genre; ainsi, le bien naturel d'après 
i'amour du bien, le bien naturel 
d'après l'amour du vrai, Je bien na- 
turel d'après l'amour du mal, et le 
bien naturel d'après l'amour du 
faux; et les enfants reçoivent de 
leurs parents par l'héréditaire l'in- 
clination à ces biens, 3469. Le bien 
naturel est ce que l'homme lient de 
ses parents par l'héréditaire, inté- 
rieurement du père, et extérieure- 
ment de la mère, 3518. L'homme 
n'est que le* ma) accumulé par l'hé- 
réditaire, c'est pourquoi il faut qu'il I 
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soit régénéré, 3701. Le mal hérédi- 
taire vient, non pas d'un premier 
homme, mais des parents par suc- 
cession, 4317; où l'on voit ce que 
c'est que le mal héréditaire. Le mal 
héréditaire est comme une nourrice 
depuis la première enfance jusqu'à 
une nouvelle enfance, 4563. Les 
maux héréditaires viennent des pa- 
rents, des aïeuls et des aïeux, en 
remontant dans une longue série, 
8550. Par suite on y ajoute de soi- 
même plusieurs maux, 8551. Les 
maux héréditaires sont renfermés 
et comme voilés chez ceux qui sont 
de l'église spirituelle, 8806; voir 
Propre. 

Hérésie, Jicercsis. Ce que c'est 
que les hérésies, et comment elles 
naissent, 362. 11 n'y aurait aucune 
hérésie, si chez tous il y avait la 
charité, 1799; car il n'y aurait 
qu'une seule église, si la charité 
était l'essentiel, quoiqu'on difierAl 
.(liant aux doctrinaux et aux cultes 
externes, 1285, 1316, 1798, 1799, * 
1834, 1844, 2385, 2982, 3267, 3451; 
voir Église. Les hérésies existent 
par cela que l'homme est dans les 
externes et non dans les internes, 
et qu'il pense à soi-même cl au 
monde quand il lit la Parole ; illus- 
tré, 10400. 

Héritier, Ifœrcs. Ce que c'est 
que l'héritier du royaume du Sei- 
gneur, 1799, 1802. Hecevoir l'héri- 
tage du ciel, c'est recevoir la vie du 
Seigneur, 7212. Hériter, quand il 
s'agit du ciel, c'est recevoir comme 
héritier le ciel par le bien qui pro- 
cède du Seigneur; montré, 9338. 

Hier, HtrL D'hier et d'avant- 
hier, c'est l'état passe, ou le temps 
passé; et, quand cela se dit du Sei- 
gneur* ou du divin, c'est l'éternité; 
illustré, 6983. Hier avant-hier est 
l'étal précédent, 7114. Aussi hier. 
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aussi aujourd'hui, c'est le futur 
comme auparavant, 7140. . 

f I i i. roo lyphes, // icrogtyphic<L 
T>es hiéroglyphes et de la magie des 
Égyptiens, 669*2. Ils venaient des 
" représentations de l'ancienne*' église 
chez les Égyptiens, 7097. 

Hy», Hin; mesure; c'est la quan- 
tité de conjonction ; montré, 10262. 
Voir Mesure. 

Historiques, Historien. Les his- 
toriques de la création dans les pre- 
miers Chapitres de la Genèse sont 
des historiques factices; illustré de- 
diverses manières, 8891. 

Hiver, Hyems, Voir Froio. 

Hollandais,' Uottandi. Qui d'en- 
tre eux sont des esprits naturels- 
invisibles? 4630 et 5573. 

Holocauste, Holocaustum.Voir 
Sacrifice. C'est le culte divin, 
4 01 £3. C'est la purification des 
maux et des faux, 10163. 

Homme, flomo. Le Seigneur seul 
est homme; par suite les régénérés 
. sont appelés hommes, 69, 288, 477; 
et même par suite les autres, 565. 
Toutes les sociétés dans les cieux 
constituent comme un seul homme, 
684. Le ciel, pour cela même, et à 
cause dte la correspondance, est ap- 
pelé le très-grand homme, 1276. La 
Parole devant le Seigneur apparaît 
comme image de l'homme, 1871. 
Par l'homme il est signifié l'église 
et le tout de l'église, 768. Adam, ou 
homme, c'est la très-ancienne égli- 
se, 477, 478, 479. Les hommes, 
quant aux âmes, ont leur situation 
dans le royaume du Seigneur, 1277. 
Les hommes, s'ils étaient en esprit, 
pourraient être convoqués à toute 
dislance, 1277. Chez chaque hom- 
me il y a au moinsxicux esprils et 
deux anges, 697. L'homme Se naît 
dans aucun exercice de la vie, mais 
il les apprend tous; il en est autre- 



ment des animaux brutes, 105Q. 
L'homme n'cst*jue mal, 987.L'hom- 
me est plus méchant què les ani- 
maux brutes, 637. 

Le Seigneur, dans l'union de son 
essence humaine avec l'essence di- 
vine, a eu en vue sa conjonction avec 
le genre humain, 2034. Le Seigneur 
est seul homme, et par suite les 
hommes sont appelés hommes, 
1894. L'homme naîtrait dans le ra- 
tionnel, si chez lui l'ordre n'était 
pas détruit*, 1902. Mais maintenant 
il devient rationnel d'une manière 
miraculeuse par le chemin externe, 
1902. L'homme est un récipient de 
la vie, et non la vie, 2021. Les hom- 
mes qni sont dans le bien sont dans 
une même société quant aux âmes, 
2379. Les idées de l'homme sont 
très-obscures respectivement,2367. 

Ceux qui sont dans le très-grand 
homme font un dans les cieux et 
dans les terres,, 2853. De l'homme 
libre, et comment il vil et est con- 
duit par le Seigneur au. moyen des 
anges et des mauvais esprits; voir 
Libre. Toutes les sociétés célestes, 
appartiennent» à quelque province 
dans le corps, et le ciel est le très- 
grand homme, 2996, 5998; voir 
Keprésentations. Tontes les par- 
ties du corps correspondent au très- 
grand homme, 3021. L'homme ne 
nait pas dans le vrai naturel, ni à plus 
forte raison dans le vrai spirituel, 
mais il apprend tout; autrement, il 
serait plus vil que le? brutes, 3175. 
L'homme ne vit pas par lui-même, 
mais il est un organe récipient de 
la vie, 3318. Le ciel correspond au 
Seigneur, et l'homme quant «1 toutes 
choses en général et en particulier 
correspond au ciel ; de là, le ciel est 
le très-grand homme, 3624 à 36"i9. 
t,es anges d'après l'ordre célesle sa- 
vent toutes les choses qui sont dans 
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l'homme, 3626. Tout existe et sub- 
siste au moyen d'un autre, et esi 
lié par des antérieurs avec le pre- 
mier, 3027, 3628. Les forces agis- 
sent par le dehors et par le dedans 
daos touteç.les formes pour qu'elles 
subsistent; les forces par le dehors 
ne sont point vives, mais les forces 
par le dedans sont vives; ces forces 
doivent se correspondre, 3628. Il y 
a un grand nombre de sociétés du 
cieh auxquelles correspond un seul 
organe ou un seul membre, et plus 
ce nombre est grand, plus il y a de 
force, 3629. On ne peut pas connaî- 
tre que les effets naturels viennent 
des spirituels, parce qu'il apparaît 
tout autrement, 3630, 3632. Influx 
dans les muscles de la face, 3631. Le 
ciel est immense, et les habitants de 
cette terre y sont en très-petit nom- 
bre respectivement, 3631. Les spiri- 
tuels influent dans les naturels, ce 
qui est évident par les actions qui 
découlent de la volonté, et par les 
paroles qui découlent de la pensée, 

3632. L'ordre divin se termine dans 
les externes chez l'homme, 3632. 
Les esprts et les anges apparaissent 
comme hommes; d'où vient cela, 

3633. L'homme est un petit ciel 
d'après l'amour et la charité, 3686. 
Le cœur correspond aux célestes, et 
le poumon aux spirituels, 8635. Le 
Seigneur est le soleil du ciel, et rfc 
suite il est la lumière dans laquelle 
il y a l'intelligence, et la chaleur 
dans laquelle il y a l'amour; de là 
viennent les correspondances, 3636, 
3663. Le Seigneur est dans le sens 
suprême le très-grand homme, et il 
est 'venu dans le monde et a fait 
divin son humain, pour que toutes 
choses se référassent à lui, 3637. 
Ceux qui sont dans le ciel sont dans 
le Seigneur, et même dans son 
corps, 3637, 3638. Los sociétés du 



ciel tiennent constamment leur po- 
sition, de quelque manière que 
l'homme-esprit ou l'ange Se tourne; 
et de là, il est évident que le ciel est 
le très-grand homme par le Sei- % 
gnëur/3638, 3639. Les enfers aussi 
ont une position constante sous les 
plantes des pieds; quelques esprits 
infernaux y apparaissent au-dessus 
de la tôle et ailleurs, mais c'est une 
fantaisie, 3660. Ceux qui sont dams 
les enfers ont une position opposée, 
la tête en bas et les pieds en haut, 
et ainsi ils font un, 3661. Le Sei- 
gneur est le centre commun fc et 
chacun est un centre d'influx dans 
une forme céleste,* 3633. La pensée 
et la conversation avec les anges 
pénétraient vers les enfers, mais 
étaient changées dans le chemin en 
l'opposé, à savoir, le bien et le vrai 
en mal et en faux, et ainsi faisaient 
aussi un, 3662. L'homme a une 
position dans le très-grand homme 
quant à l'àme lorsqu'il vit dans le 
corps, 3666, 3665. Le royaume du 
Seigneur est le royaume des fins et 
des usages; d'après l'expérience, 
3665. Il y a aussi influx et corres- 
pondance du très-grand homme, 
avec les bêles, mais c'est selon les 
formes de leurs âmes, ainsi autre- 
ment que dans l'homme; plusieurs 
choses sur ce sujet, 3666»» De quel- 
ques-uns qui avaient vécu comme 
( les bétes; ils avaient eu peu de vie, 
mais la vie leur fut successivement 
inspirée par les anges, 36j&7. 11 y a 
correspondance du très-grand hom- 
me avec les sujets du règne végétal, 
3668. L'homme n'est que mal , c'est 
pourquoi il faut qu'il soit régénéré; 
amplement illustré et montré, 3701. 
L'homme a été créé de manière que 
par lui les divins du Seigneur des- 
cendent jusqu'aux derniers de la 
nature, et que des derniers de la 
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nature ils montent vers le Seigneur, 
de sorte que l'homme fût le médium 
de l'union* du divin avec le monde 
de la nature, et de l'union du monde 
,de la nature avec le divin; ample- 
* ment illustré et montré, 3702. Le 

très-grand homme vient de l'influx 
de la vie du Seigneur, qui seul est 
homme; et de là viennent Tes spi- 
rituels et les célestes qui influent 
chez l'homme; voir la continuation 
sur le très-grand homme, et sur la 
correspondance avec lui, N* 3741 à 
3746; voir aussi Vie. Les variétés 
dans le très-grand homme sont in- 
nombrables, et 6ont absolument 
dans le rapport d«tns lequel les or- 
ganes, les membres et les viscères 
sont dans l'homme ou dans le corps 
humain, 3744, 3745; en général, 
elles se réfèrent aux choses qui ap- 
partiennent à la tète, à la poitrine, 
à l'abdomen, aux membres de la 
génération, pareillement à celles 
qui sont intérieures et à celles qui 
sont extérieures, en quelque place 
qu'elles soient, 3746. Il y a trois de- 
grés de la vie dans l'homme ; d'a- 
près l'expérience, 3747. Les érudits 
ne savent rien du très-grand hom- 
me, 3747, 3748, 3749; voir Sa- 
vants. Du très-grand homme, et 
de la correspondance du cœur et 
des poumons, 3883 à 3896; voir 
Coeur et Kbspiratiox. Correspon- 
dance avec le très-grand homme, 

3883. Le* ciel est dans l'homme, 

3884. La vie de l'homme naturel 
est contraire à la vie de l'homme 
spirituel, avant que l'homme soit 
régénéré; illustré , 3913. Dans 
l'homme, il y a trois choses, le cor- 
porel, le naturel et le rationnel, et 
elles communiquent, 4038. L'hom- 
me est dans la forme la plus petite 
un très-petit ciel, 4041. Par l'hom- 
me seul il y a descente des cieux 



HO 

dans le monde, et ascension du 
monde dans le ciel, 4042. Les es- 
prits et les anges sont hommes, et 
l'homme est homme d'après l'intel- 
ligence et la sagesse, 4051. 

L'homme éprouve du. dégoût en 
pensant aux choses célestes et aux 
spirituellcs, mais non lorsqu'il pen- 
se aux choses sensuelles et aux 
mondaines, 4096. Quand les esprits 
viennent vers l'homme et entrent 
dans ses affections, ils ne connais- 
sent autre chose, sinon 'que ce qui 
appartient à l'homme est «à eux, 
4186. Du très-grand homme et de 
la correspondance en général, 4218 
à 4228. Le Seigneur seul est toom- 
me, et les anges, les esprits et les 
hommes, sont hommes en tant qu'ils 
reçoivent du Seigneur les divins, 
4219, 4220. Il y a correspondance 
dans toutes les formes' organiques 
et dans les parties de leurs parties, 
4222; et c'est avec les fonctions 
des organes, et par conséquent avec 
les parties organiques elles-mêmes, 
parce qu'elles font un avec Jes fonc- ■ 
Uons, 4223, 4224; c'est non-seule- 
ment avec les formes organiques 
visibles, mais aussi avec les invisi- 
bles par lesquelles existent tes sens t 
internes et les affections, 4224. Au 
dedans du très-grand homme sont 
ceux qui* sont dans l'amour envers 
hrSeigneur et dans la charité à l'é- 
gard du prochain, et au dehors du 
très-grand homme ceux qui sont 
dans l'amour de soi et du monde, 
4225. L'homme est un très-petit 
ciel, 4279. L'homme signifie le bien; 
montré,4287. L'homme (vir-homo), 
c'est le vrai qui provient du bien, 
4287, f. Par la situation et l'appli- 
cation des esprits vers moi, je pou- 
vais savoir quels étaient ces. esprits, 
4403. De la correspondance de l'œil 
et de la lumière avec le très-grand 
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homme ; continuation, 6523 à 6533. 
L'homme est un petit monde natu- 
rel et un petit monde spirituel, 
452*3, 6526. 1/ homme a de plus que 
les bêtes un lien avec le Seigneur, 
et par suite il ne peut mourir, 6525. 
De la correspondance du goût, de la 
langue, de la face avec le très-grand 
homme, 4791 a 6805. Dans l'autre 
vie, autant on est dans l'ordre ou 
dans le bien, autant on apparatt 
comme homme; et autant on n'est 
pas dans Tordre, ou autant on est 
dans le mal, autant on apparaît 
comme monstre, 6839. De la cor- 
respondance des mains, des bras, 
des épaules, des pieds, des plantes 
des pieds et du talon avec le très- 
grand homme, 6931 à 6953. De la 
correspondance des lombes et des 
parties génitales avec le très-grand 
homme, 5050 à 50G2. Il y a des de- 
grés comme ceux d'une échelle de- 
puis les intérieurs jusqu'aux exté- 
rieurs chez l'homme, 5116. L'hom- 
me peut recevoir le divin par l'affec- 
tion, et par cela qu'il se l'approprie 
jl y a pour lui le réciproque; il en 
est autrement des bêles; c'est pour- 
quoi, l'homme ne peutmourir,51 16. 
De la correspondance des viscères 
et des intérieurs du corps avec le 
très-grand homme, 5171 à 5189. 
Par la situation et par i'influx, oe 
peut savoir a quelles provinces ap- 
partiennent les sociétés angéliqaes, 
5171. 

L'homme est homme, non par la 
forme, le langage et la penséej mais 
par le bien et le vrai, et en eux il 
.peut considérer intérieurement le 
divin, et le recevoir d'une manière 
perceptible, 5302. Il en est autre- 
ment de la bôle; d'après l'expé- 
rience, 5302. Dans le très-grand 
homme, la lèteestle céleste, le corps 
est le spirituel, et les pied* sont In 



naturel, 5328. L'homme est homme 
interne êt homme externe; celui-la 
est* dans le ciel, celui-ci dans le 
monde, et celui-ci doit" obéir; com- 
ment il obéit, 5368. Des esprits et 
des anges chez l'homme, 5866 à 
5866. Chez l'homme influent toutes 
les choses qu'il pense et qu'il veut, 
5866. Chez l'homme, il y a deux es- 
prits de l'enfer, et deux anges du 
ciel, 5868; par eux il y a commu- 
nication, 5869. Si les esprits de 
l'enfer étaient ôtés, l'homme mour- 
rait, 5869, 5856. Ordre de l'homme; 
quel devrait être cet ordre, et quel 
il est, 5850. Les esprils^hez l'hom- 
me sont changés selon ses affec- 
tions, 5851. Lcresprils de l'enfer, 
quand ils viennent chez l'homme, 
ne sont point dans l'enfer, mais ils 
sont alors dans le monde des es- 
prits, et alors dans les amours de 
l'homme, 5852; quand les esprits 
arrivent chez lui, ils entrent aussi- 
tôt dans toutes les choses de sa mé- 
moire, 5853, 5857, 5859, 586b; ils 
croient que les choses qui appar- 
tiennent à l'homme sont à eux, 
5853, 5858, Les esprits influent 
dans les pen§ées (cogitata), et les 
anges dans les fins, et par les bons 
•esprits dans les choses qui appar- 
tiennent à la fyi et à la charité chez 
l'homme, 5856. L'homme es! en 
compagnie avec des esprits quant 
aux intérieurs, et les sociétés dans 
lesquelles il a été lui sont montrées 
dans l'autre vie, 5861. Les esprits 
ne savent pas qu'ils sont chez l'hom- 
me, 5862; s'ils le sayaient, ils le 
perdraient, 5863, 5866. Le corporel 
de l'homme apparatt aux esprits 
comme une masse noire; et, chez 
ceux qui sont dans la foi, comme du 
bois; d'après l'expérience, 5865. 
L'homme après la mort apparaît 
comme homme, de la tète aux 
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pieds, et est doué aussi des mêmes 
facultés, 5883. L'homme elt le ciel 
dans la plus petite forme, et il a été 

. créé à 1 image du ciel quant aux 
iotérieurs, et à l'image du monde 

' quant aux extérieurs, 6013. L'âme 
est rhonvme môme qui vit après la 
mort, mais il est plus convenable de 
dire l'esprit ou l'homme intérieur 
.que de dire l'âme, 6054. L'esprit 
dans l'autre vie apparaît comme 
homme avec toutes les choses qui 
appartiennent à l'homme, 6054. 
L'homme interne est créé à l'image 
du ciel, et l'homme externe à l'i- 
mage du monde; illustré, 6057. 
Ainsi, dans l'homme, le monde spi- 
rituel a été conjoint avec le monde 
naturel, 6057. Ce qui règne univer- 
sellement chez l'homme est dans 
toutes choses, et dans chaquechose; 
ainsi, tel est l'homme dans le com- 
mun, tel il est dans toutes choses et 
dans chaque chose, 6159. Les es- 
prits entrent dans toutes les choses 
de la mémoire de l'homme, et s'i- 
maginent qu'elles sont les leurs, 
6192, G1D3, 6198, 6199; mais ils 
ignorent qu'ils sont ch£z l'homme, 
6192; voir Influx. Chacun appa- 
raît dans une forme humaine, selon 
la réception du bien et du vrai pro-. 
cédant du Seigneur; ainsi, les anges 
du ctel dans une forme belle, et les 
espn'u infernaux dans une forme à 
peine humaine, mais comme des 
monstres, et pareillement l'enfer 
tout entier, par conséquent aussi 
les sociétés, et chacun dans sa so- 
ciété, 6605, 6626; voir là, au sujet 
de la communication du bien et du 
vrai, N 6605. L'homme est dans les 
plus petites choses tel qu'il est dans 
les plus grandes, 6571, 6626. 

Il faut qu'il y ail un grand nom- 
bre, de terres, pour constituer le 
très-grand homme, 6807. Les em- 
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pires et les royaumes sont repré- 
sentés dans le ciel, quant à ces spi- 
,rituels,*comme un seul homme, et 
l'église du Seigneur sur tout le globe 
est ainsi représentée, 7396. t,'hom,- 
me et la béle signifient le mal inté- 
rieur et le mal extérieur des cupi- 
dités, 7424, 7523 ; c'est aussi le bien 
ou le mal, intérieur et extérieur, 
7424, 7523. '« Depuis l'homme jus- 
qu'à la béle, » çe sont les cupidités 
intérieures et extérieures, 7872. 
. Le Seigneur est le seul homme, 
et les hommes sont hommes, en 
tant qu'ils sont ses images, par con- 
séquent en tant qu'ils sont dans le 
bien, 8547. Les anges apparaissent 
dans la forme humaine, selon les 
vrais d'après le bien qu'ils reçoivent 
du Seigneur, 8988. Le ciel a avec le 
genre humain un enchaînement 
continu et inséparable; illustré, • 
9216; cet enchaînement existe par 
la Parole, 9216. Le ciel devant le 
Seigneur est comme un seul hom- 
me, et aussi église dans le com- 
mun, 9276, f. Llhomme est* le ciel 
et l'église dans la forme la plus pe- 
tite; cité, 9279. L'homme est formé 
à l'image du monde et à l'image, du 
ciel ; cité, 9279. La conjonction du 
Seigneur tvec.le genre humain se 
fait par ceux qui sont dans le bien 
de l'amour et de la charité, ainsi 
par l'église*; cité, 9276. Il en est de 
l'homme de l'église dans le particu- 
lier comme de l'église dans le com- • 
mun,parce quel'homme est un petit 
ciel et parce que l'église est comme 
le cœur et le poumon, 9276. L'hom- 
me interne a été formé a l'image du. 
ciel, l'homme externe à l'image du 
monde, et successivement sont ou- 
verts les intellectuels et les volon- 
taires, 9279. Les états de la vie chez 
les justes et chez les injustes sont 
inverses, 9283. Combien celui qui 
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est dans Tordre inverse goùlej>eu 
les choses du ciel! exemples; c'est 
parce que chez lui le monde gou- 
verne le ciel ; illustré, 9278. f 

Tous les représentatifs dans la 
nature se réfèrent à la forme hu- 
maine, et ils signifient selon la re- 
lation à celte forme; illustré, 9496. 
Les choses qui sont au côté droit 
chez l'homme se réfèrent au bien 
d'où procède le vrai, et celles qui' 
sont au côté gauche se réfèrent au 
vrai d'après le bien, 9604; et les 
unes et les autres conjointes signi- 
fient le mariage céle9lc du bien et 
du vrai; montré, 9495. T)e l'homme 
interne et de l'homme externe, 9701 
à 9709; voir Interne. L'homme 
interne a été formé à l'image du 
ciel, et l'homme externe à l'image 
du monde, 9706. Les cieux sont 
comme l'homme quant au volon- 
taire et quant à l'intellectuel, le 
royaume céleste est le volontaire, et 
le royaume spirituel l'intellectuel, 
9805. De la correspondance de 
l'homme et de toutes choses chez 
l'homme avec les cieux ; cité, 1ÛO30, 
f. L'homme tout entier est à l'instar 
de sa volonté et de l'entendement 
qui en procède ; illustré d'après la 
fin, la cause et l'effet, 10076. L'hom- 
me est tel qu'est son amour; illus- 
tré par les anges et" par les esprits, 
40177. La fin lait l'homme, 10284. 
L'homme, s'il est comme il le doit, 
n*est- autre chose que l'affection du 
bien et du vrai, 10264- L'homme 
n'est autre chose que son vrai et 
son bien, et l'esprit aussi; illustré, 
10298. L'homme est toutentier dans 
chaque idée de la pensée; illustré, 
10298. La disposition des vrais chez 
l'homme est selon l'ordinatiod des 
sociétés angéliques, 10303. Desétats 
des scientifiques de l'homme selon 
les âges, 10225; voir Ace. Les in- 



térieurs de l'homme regardent par 
l'homme en dehors ou en bas, mais 
ils sont élevés par le Seigneur pour 
qu'ils regardent en dedans ou en 
haut, 10880. L'homme est tel qu'il 
est quant au bien, et non tel qu'il 
est quant au vrai sans le bien; il- 
lustré, 10367. L'interne est le ciel 
dans l'homme, l'externe est pour 
loi k monde, 10396. Sans une 
église où il y ait la Parole, le genre 
humain périrait, 10452. L'homme 
(vîr) est l'intellectuel, ainsi le vrai; 
l'homme (Itomo) est le volontaire, 
ainsi le bien ,*9007, 9034, 9065. 

Homme, Vir. Ce que c'est que 
l'homme (vir) et Pépouse, et ce que 
c'es» que l'homme' (homo) et l'é- 
pouse, 915. L'homme (vir) est 
l'homme interne, ou l'intellectuel 
et le rationnel, 158, 265, 749, 1007. 
Ce quiest signifié par l'homme (vir) 
et l'épouse, et par le mari et l'é- 
pouse, 2517. L'homme signifie l'in- 
telligence et le vrai, 3134. Le mari 
représente le bien, cl l'épouse le 
vrai; pourquoi? 3236. Homme sa- 
vait (vir sciens) se dit de l'affection 
du vrai,330p,îr. L'homme de champ, 
c'est le bien de la vie d'après les 
doctrinaux, 3310. « L'homme avec 
son frère, » c'est le bien du vrai, 
3459. Quand il est dit l'homme 
(vir),' l'épouse est l'affection du 
bien; quand il est dit l'homme 
mari (vir mafitus), l'épouse est 
l'affection du vrai, 4510. « L'homme 
à son frère, » c'est mutuellement, 
4725. Quand il est dit l'homme et 
la femme, l'homme est le vrai ou le 
faux, et la femme le bien ou le mal ; 
quand il est dit le mari et l'épouse, 
le man est le bien ou le mal, et l'é- 
pouse le vrai ou le faux; la. raison 
de cela, c'est que dans l'église cé- 
leste le mari était dans le bien, et 
l'épouse dans le vrai de ce bien, 



156 lit' 

tandis que dans l'église spirituelle 
l'homme est dans le vrai, et l'épouse 
dans le bien de ce vrai, 6823. 
« L'homme dit à son frère, » c'est 
la perception commune, 5498. « Ils 
ne virent point, l'homme son frère,» 
c'est qu'ils ne perçurent le vrai 
d'aucun bien, 771G. L'homme (vir) 
est l'intellectuel, ainsi le vrai, et 
l'homme (homo) est le volontaire 
ou le bien; illustré, 9007. « L'hom- 
me et le compagnon, » c'est, non 
dans deux, mais dans un seul, 9169. 
« L'homme à son prochain, h ou 
«« l'homme à son compagnon, «c'est 
mutuellement et la conjonction du 
vrai et du bien, 10555. 

Honnête (I'),' Honestum. Le bien 
et le vrai (spirituel), le juste et l'é- 
quitable (civil), et l'honnête et le dé- 
cent (moral), se suivent en ordre, 
et sur eux est fondée la conscience, 
2915. Les vrais sont les formes du 
bien; illustré par l'honnôte et le 
décent, 6576. 

Honneur, Ilonor. « Honoré plus 
que tous ceux 1 de la maison de son 
père, » signifie le principal, 6476. 
Les honneurs peuvent être ambi- 
tionnés, non à cause de soi, mais a 
cause du prochain, 6938. L'hon- 
neur, c'est l'amour, 8897. 

Honneur, Dccus. C'est le divin 
vrai dans la forme extérieure et 
aussi sa splendeur, par conséquent 
aussi l'église spirilpelle; montré, 
9815. 

Hôtellerie, Divcrsorium, Hos- 
pitium; c'est le naturel extérieur, 
5695. 

Huches, Mdctrœ ; ce sont les 
plaisirs des affections et aussi des 
cupidités dans l'externe naturel, 
7356. • 

Huile, Olcum. Voir Oliye et 
Oindre. L'olive est le bien de In 
••harilé, et l'huile le céleste de IV 
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mour, 886, 9780, 10261, et en gé- 
néral le bien- de l'amour, 3728, 
6582. Gomme l'huile signifiait le 
bien, toutes les choses saintes de * 
l'église, comme l'autel, la lente et 
tout ce qu'elle renfermait, étaient 
ointes d'huile, et aussi Aharon et 
ses fils qui exerçaient le ministère,* • 
et leurs habits, 10268 à 10286. Ré- 
pandre de l'huile sur le sommet 
d'une statue, signifiait le bien d'où 
procède le vrai, 3728. Par dresser 
une statue de pierre, et répandre 
sur elle de l'huile, était représentée 
la progression de la glorification du 
Seigneur et de la régénération de 
l'homme, depuis le vrai jusqu'au 
bien céleste, 6582. Les lampes sont 
les vrais et l'huile le bien, lorsqu'il 
s'agit des dix vierges, 6638. Raison 
pour laquelle on faisait des aromates 
et des onctions, etc., 9676. L'huile 
d'olive est non-seulement le bien 
céleste, mais aussi le bien spirituel; 
montré, 9-780. Les aromates dont 
était composée Thuile d'onction ap- 
partiennent à la classe céleste; mon- 
tré,. 10256. L'huile d'olive est le di- 
vin bien céleste, 10261. 

Huit, Octo. Cest un commence- 
ment quelconque, parce que c'est 
le premier jour de la seconde se- 
maine, 2066, 8600 ; c'est aussi une 
antre chose distincte de la précé- 
dente, 2866. Huit 'dans la Parole 
signifie le plein et de toute manière, 
9659. 

Humer, Sorbcre. C'est la môme 
chose que boire, mais en diminutif, 
3089. « Fais-moi humer, » c'est un 
désir de conjonction, 3320. 

Humiliation, HumUiatio. État 
d'humiliation du Seigneur, 1785. 
État d'humiliation et étal de glo- 
rifiealion du Seiçneur, 1999; voir 
I Seigneur. Dans tout culte et toute 
I adoration, il y a humiliation, 2327, • 
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2423. L/état de la vraie Iromiliation 
doit" venir de la reconnaissance de 
soi-même, à safoir, qu'on n'est que 
mal, et qu'ainsi par soi-même on ne 
peut pas porter ses regards vers le 
Seigneur qui est le saint môme, 
2327. 

Toute subordination et soumis- 
sion doit venir du premier de la vie, 
pour qu'il y ait conjonction, 3091. 
Le bien et le vrai procédant du Sei- 
gneur peuvent influer dans un cœur 
humble et contrit, qui reconnaît 
qu'en lui il n'y a que mal, et que 
dans le Seigneur il n'y a que le 
bien, et qui est ainsi dans l'aversion 
de soi-même et dans l'absence de 
soi-même, 399/t. Il faut qu'il y ait 
humiliation, non pas parce que le 
Seigneur veut la gloire, mais parce 
que dans l'état d'humiliaton chez 
' l'homme Je bien peut influer et se 
conjoindre au vrai, et qu'ainsi 
l'homme peut être régénéré, 4347. 
Humiliation seulement externe; dif- 
férence avec l'interne, 5420. Le Sei- 
gneur demande l'humiliation et l'a- 
doration, non pour lui-même, mais 
pour l'homme, car ainsi l'homme 
est en état de recevoir le bien, 5957. 
L'humiliation du Seigneur devant 
Jéhovah, quand il était dans le 
monde, venait de l'humain non en- 
core fait divin ; illustré, 6866. L'hu- 
miliation; quelle elle est, 6866. De 
l'humiliation des habitants de Mais; 
elle est intime et profonde, ils 
croient que par eux-mêmes ils sont 
dans l'enfer, et ils n'osent porter 
leurs regards vers le Seigneur, et 
cela, jusqu'à ce qu'ils soient élevés 
par le Seigneur, 7478. L'huroilia- 
lion; quand elle se dit des mé- 
chants, c'est l'obéissance, 7660. Mais 
l'humiliation n'existe pas chez les 
méchants, parce qu'ils sont dans 
' l'amour de soi, 7640. L'humiliation 



H Y ' 157 

est le culte divin; pourquoi ? 8873. 
Les fils de Jacob ont pu être plus* 
que les autres dans l'humilialiou 
externe, mais néanmoins ils n'é- 
taient pas dans l'humiliation in- 
terne; illustré, 9377. 

Humus, Humus. Voir aussi Ter- 
re. Distinction entre humus et 
terre, 1068. L'humus est dans 
l'homme externe, parce que les se- 
mences y sont implantées, 268, 
990. L'humus est l'église, et quel- 
que chose de l'église, 566. L'humus 
est l'hérésie, 377. Ce que c'est que 
cultiver l'humus, 345. Le ration- 
nel, c'est d'où viennent les semen- 
ces du bien et du vçai, et le naturel, 
c'est où est l'humus, 3671. L'hu- 
mus, .c'est le mental, 6141 ; l'hu- 
mus, c'est l'église d'après la récep- 
tion des semences et d'après leur 
naissance et leur produit, de même 
que le champ; montré, 10570. 

Hyacinthe. Hyacinthinmn ; 
c'est l'amour célesle du vrai; et" la 
pourpre, l'amour céleste du bien; 
montré, 9466. L'hyacinthe, la pour- 
pre, l'écarlate double teint, et le fin 
lin tissu, sont le bien de la charité 
et de la foi; illustré, 9687, 9833. 

Hypocrite, Hypocrita. Voir 
aussi Fourberie. Les fourbes hypo- 
crites sont signifiés par ceux qui 
Entrèrent sans être.vêtus d'un habit 
de noces, «2132. Hypocrites; quels 
ils sont, 4A2A. Les hypocrites in- 
troduisent de la donleuraux dents, 
à l'os des tempes, jusqu'aux os de la 
joue, 5720. Le venin est la fourbe- 
rie ou l'hypocrisie dans la Parole, 
et les serpents venimeux sont les 
fourbes ou les hypocrites; montré, 
9013. La fourberie, dans la Parole, 
c'est l'hypocrisie; montré, 9013. Les 
hypocrites ne peuvent pas faire pé- 
nitence, aiosi les péchés ne peuvent 
pas leur être remis, 9013, 9014. Les 
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hypocrites souffrent des choses du- 
res dans l'autre vie plus que les au- 
tres, 2269. 

• Hysope, Hyssopus; c'est le vrai 
externe et le mtfyen externe de pu- 
rification, le cèdre est l'interne; 
montré, 7918. 
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Idée, ldea. Voir Pensée, En- 
tendement, Langage. Toute idée 
est une image de l'homme, 803. 
Combien de choses il y a dans une 
seule idée, 1008. Des merveilles 
sont vues dans les idées, lorsqu'elles 
sont ouvertes chez les bons, 1869. 
Le langage des esprits est le langage 
des idées de la pensée; voir. Lan- 
gage et Pensée. Les idées des an- 
ges sont changées en représentâtes 
dans le monde des esprits, et chez 
l'homme quand il dort, 1980, 1981. 
Les idées de l'homme sont très-obs- 
cures respectivement, 2367. Quelle 
est l'idée du vrai sans le bien dans 
l'autre vie, et quelle elle est quand 
elle a été conjointe au bien, 2425. 
Le langage spirituel se fait par les 
idées, de là vient qu'on peut con- 
verser avec- les âmes, 2Û70 à 2479; 
voir Langace; voir aussi Mémoire. 
Les idées ont une consociation et* 
une correspondance avec les socié- 
tés dans l'autre vie, 2676. Les doc- 
trinaux sont fondés sur le vrai scien- 
tifique, cl celui-ci sur les sensuels, 
et autrement on ne peut pas avoir 
une idée des doctrinaux, 3310, f. 
Les idées sur les arcanes de la foi, 
telles que l'homme les sent, peu- 
vent se présenter devant la vue dans 
l'autre vie, 3310, f. Les idées chez 
ceux qui sont dans le bien ont été 
ouvertes, mais chez ceux qui sont 
dans le vrai seul elles sont bouchées, 
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3607. Selon l'idée d'une chose et 
l'affection, il y a l'entendement de 
cette chose, 3825. Dans une seule 
idée de la penséé il y a des choses 
innombrables, et dans une idée du 
bien et du vrai il y a le ciel tout en- 
tier; d'après l'expérience, 6946. 
Tout vrai de l'église a avec soi des 
idées d'après les scientifiques, et 
elles ont coutume d'être montrées 
dans l'autre vie, 5510. Les idées 
matérielles de la pensée m'ont ap- 
paru comme au milieu d'une sorte 
d'onde, mais non de même quand 
la pensée est dans le sensuel, 6200. 
Les idées de la pensée s'étendent 
dans les sociétés de part et d'autre, 
6598 à 6613; voir Pensée. Chez 
l'homme, les idées de la pensée va- 
rient, sont multipliées, divisées, et 
ainsi ctusociées de diverses ma- 
nières, 6610. Dans une seule idée 
de la pensée il y a des choses in- 
nombrables; d'après l'expérience, 
6613, 661/1,6615,6616,6617, 6618. 
Des idées angélfques furent ouvertes 
à l'instar des nuées; elles influaient 
dans les pensées des spirituels, 
6616. Elles apparurent comme une 
lumière enflammée, 6615. L'idée de 
la pensée, étant bouchée, apparut 
comme un point noir, et l'idée, étant 
ouverte, apparut ayant en elle tou- 
tes les choses qui conduisaient au 
Seigneur, 6620. Les idées critiques 
sont comme une texture composée 
de filaments clos, 6621. Combien 
sont impures et sales les idées des 
pensées de ceux qui vivent mal et 
par suite pensent mal, 6625. Forme 
céleste de la pensée; quelle elle est; 
les choses claires sont au milieu, les 
obscures sont à l'entour, et les op- 
posées tournent en bas, 8885. 
L'homme qui est dans le monde ne 
perçoit pas ce qui s'opère dans 
l'homme interne, parce que les idées ' 
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* y sont spirituelles, mais il perçoit 
ce qui est fait dans l'homme ex- 
terne, 10237, 10240. Dans toute 
idée de la pensée H y a l'homme 
tout entier; illustré, 10298. Les 
idées de l'homme interne sont spi- 
rituelles! mais se montrent dans 
l'homme externe sous une autre * 
forme; de là, l'homme ne les con- 
naît pas, 10561, f. Les anges vien- 
nent aussitôt dans l'idée spirituelle, 
et l'idée naturelle est dépouillée à 
la première entrée du ciel, 10568. 
Quel est le sens interne de la Pa- 
role; cela est illustré par l'idée de 
plus en plus intérieure de la pensée 
chez l'homme, 10604, 10614. Pen- 
sée naturelle, pensée spirituelle et 
pensée céleste, 10604. 

TbOLEs, Idola. Les idoles,- pu ima- 
ges, taillées, sont les choses "qui t 
viennent du pronre, choses que l'on 
veut, afin qu'elles soient adorées au 
lieu du divin; montré, 8869. Les 
images taillées, les images de fonte,- 
les dieux étrangers, les idoles, sont 
les choses qui viennent de la propre 
intelligence, et qui n'ont en elles- 
mêmes aucune vie, 8941 ; voir aussi 
ce, qàe c'est que les images taillées' 
et l'image de fonte; montré, 10406. 
Idoles auxquelles on rendait un 
culte, 8932. Les idoles, ou les dieux 
d'or et d'argent, sont les maux et 
les faux, 8932. 

Idolâtrie, Idotalria. Par les 
nations dans la terre de Canaan sont 
signifiées les idolâtries, 1205.Genres 
d'idolâtrie, 1357. Les idolâtries sont 
internes et externes, 1205, 1363, 
1370. De l'idolâtrie a été formée 
une église représentative, 1361. Des 
idolâtres dans l'autre vie, de leur 
état et de leur sort; voir Nations. 
Quel est le sort de ceux de l'an- 
cienne église qui sont devenus ido- 
lâtres, 2605. Le Seigneur, dans l'an- 
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cienne église; étaiLdésigoé par di- 
vers noms, d'après lesquels l'idolâ- 
trie a pris ses dieux, 3667. Les an- 
ciens, c'est-à-dire, ceux qui étaient . 
de l'ancienne église, désignaient le 
divin ou le Seigneur par divers noms, 
et cela selon les diverses choses qui 
apparaissaient dans les effets ; de là', 
le culte divin a commencé â être 
changé en idolâtrie, 4162. L'idolâ- 
trique consiste à adorer les externes 
sans les internes; illustré, 4825. 
L'idolâlrique interne tire son ori- 
gine de l'amour de soi et du monde, 

4825. Il y a l'idolâtrie externe, et il 
y a l'idolâtrie interne; en général, 
c'est le culte du faux ét du mal, 

4826. Dans la Parole, par* les idoles, 
images de fonte et images taillées, 
sont signifiées les doctrines tirées 
dif sens externe de la Paçole sans le 
sens interne, lesquelles sont appli- 
quées d'après la propre intelligence 
selon la faveur de l'amour de soi ; 
montré, 10406. Les idoles étaient de 
pierre, de bois, d'argent et d'or, et 
celles qui étaient d'or signifiaient le 
culte le pire de tous, parce qu'elles 
signifiaient les maux de 1a doctrine 
et les maux de la vie d'après l'a- 
mour de soi,"10503. 

Ignorance, ïgnorcmtùu L'igno- 
rance est introduite, afin que les 
choses saintes ne soient pas profa- 
nées, 301, 302, 303, 1327, 1328. 
La sainteté habite dans l'ignorance, 
môme chez les anges : non chez le 
Seigneur, 1557. Quelle est la diffé- 
rence entre le Lien de l'enfance, le 
bien de l'ignorance et le bien de 
l'intelligence, 2280. Les spirituels 
avant la réformation sont ramenés à 
l'ignorance, qui est la désolation du 
vrai,, 2682. Ignorer cl ne point sa- 
voir, c'est l'obscur, 3717. Les anges 
ne savent rien d'après eux-mêmes, 
mais les chose» qu'ils savent, c'est 
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d'après le Seigneur; et, par cette 
ignorance, ils ont la .sagesse, 1557, 
6295; voir aussi plusieurs détails 
sur l'ignorance, 301, 302, 303, 
2682, 9943 et 10227. 

Iles, lr\sulœ. Ce sont des éten- 
dues particulières de terre, et elles 
signifient des cultes qui sont com- 
parativement plus éloignés du culte 
interne, 1158. 

Illusions et Faussetés, FaLLa- 
, cite et Fulsitatcs. Elles viennent de 
l'idée commune, et par conséquent 
il y en a chez l'homme spirituél, 
8C5. Certains esprits aiment les il- 
lusions, et ne croient point qu'il y 
ail des apparences, 1376. La situa- 
tion et le lieu dans l'autre vie sont 
des apparences, et sont des illu- 
sions, 1376 ; ce sont des apparences, 
1377 ; ce sont des illusions, 1380. 
Illusions des sens dans les natu- 
rels et dans les spirituels ; quelles 
sont ces illusions; montré par des 
exemples, 5084, 5094. Illusious d'a- 
près l'infime nalure, 6400. Ceux 
qui sont dans le vrai, et non encore 
dans le bien, sont dans les illusions, 
6400. Il y a des illusions dans les 
spirituels et dans les naturels; d'a- 
près des exemples, 6948. Quand les 
méchants se font du mal à eux-mê- 
mes, il semble que cela vienne du 
divin, mais c'est une illusion, de 
même que sont d'autres illusions 
dont il est parlé, 8282. 

Illustration, Illustralio. Il doit 
venir un temps où il y aura illus- 
tration, 4402; iwiV Doctrine. De 
l'étal d'illustration; quelques dé- 
tails, 5221. De l'illustration de eeux 
qui étudient la Parole; elle est di- 
verse selon l'étal de la vie, 7012. De 
ceux qui sont illustrés, 7233. Com- 
ment a lieu l'illustration de Penten- 
tement, quand on lit la Parole; 
montré, 9300. Ceux qui lisent la 
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Parole d'après l'amour céleste sont* 
illustrés, et se composent une doc- 
trine; mais ceux qui la lisent d'a- 
près l'amour infernal ne sont point 
illustrés, 9382.. L'influx et l'illus- 
tration sont une élévation actuelle 
dans le ciel parmi les anges, et là il 
y a communication par le Seigneur, 
10330. Sont illustrés et reçoivent 
l'influx, ceux qui, lorsqu'ils lisent la 
Parole, aiment le vrai pour le vrai, 
ainsi ceux qui ont pour fin la vie, et 
non ceux qui ont pour fin eux-mê- 
mes et le monde; illustré, 10548, 
10549, 10550. A ceux qui sont il- 
lustrés par le Seigneur au moyen de 
la Parole, le Seigneur donne de 
comprendre le vrai, et de ne point 
croire des choses contradictoires; 
exemple tiré de la passion delacroix. 
10659. C'est l'entendement qui, est 
illustré; voir Entendement et Pa- 
role. Sont illustrés d'après la Pa- 
role, ceux qui la lisent d'après l'a- 
mour du vrai et d'après l'amour do 
la vie, mais non ceux qui la lisent 
d'après l'amour de la gloire, de la 
réputation, de l'honneur et du lu- 
cre, 9382, 10548, 10549, 10560. 
' Image, imago. Ce que c'est que 
l'image de Dieu, et ce que c'est que 
la ressemblance de Dieu, 1013. 
L'homme spirituel est imagej'bom- 
me célesle ressemblance, 50, 51. L'i- 
mage de Dieu est la charité ou l'a- 
mour à l'égard du prochain, la res- 
semblance est l'amour envers le 
.Seigneur, 1013. L'indéfini est l'i- 
mage de l'infini, 1590. 

Image taillée, Scutptilc. Voir 
Idole. Les images taillées sont les 
choses qui viennent du propre, 
choses que l'on veut, afin qu'elles 
soient adorées au lieu du divin ; 
montré, 8869. Les images taillées, 
les images de foute, les dieux étran- 
gers, les idoles, sont les choses qui 
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viennent de la propre intelligence, 
et qui n'ont en elles-mêmes aucune 
vie, 8941 ; voir ce que c'est que Pi- 
mage taillée et l'image de fonte; 
montré, 10406. 

Imagination de la pensée du 
coeur , Figmentum cogitationis 
cordis; signifie nulle perception du 
bien et du vrai, 586. 

Immatériel (1'), Immaterialc. 
Le mot immatériel laisse dans l'idée 
quelque chose d'obscur, 1533. 

Immoler, Mactare. C'est le bien 
du naturel, parce que immoler en- 
veloppe ce qui est immolé ou tué, à 
savoir, le taureau, le bœuf, le bouc, 
etc. , 5642. Immoler la bête du sacri- 
fice, c'est la préparation à la sanc- 
tification, 10024. 

Imposteur (agir en), Seducere; 
c'est agir contre l'ordre, 3529. 

Incrédulité, Incrcdulitas. Voir 
Foi. 

Indéfini (0, Indefinitum. Voir 
Infinité. 

Indigent, Egenus. Voir Pauvre. 

Infestation, înfestatio. Voir 
Vastation et Tentation. 

Infinité, Infinitas. De l'infini 
divin, 1382. L'indéfini est l'image 
de l'Infini, 1590. Les vrais et les 
biens, et ausâi toutes choses, sont 
des indéfinis, parce que tout pro- 
cède de l'infini; illustré, 6232. 

Influx, Influxus. Voir Ordre. 
Influx selon les trois degrés des in- 
tellectuels, 657. Quel est l'influx de 
l'homme interne par l'homme inté- 
rieur ou rationnel dans l'homme ex- 
terne, 1702, 1707. Quel a été l'in- 
flux chez le Seigneur, 1707. De l'in- 
flux du Seigneur par les célestes et 
aussi par les spirituels dans les na- 
turels, 775, 880, 1096, f., 1702, 
1707. Ordre de l'influx à l'égard de 
l'instruction. 1495. Le mal vient de 
l'enfer, le bien procède do Sei- 
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gneur; de là, l'influx de toutes cho- 
ses dans la pensée, 904, f. Il y a 
influx du Seigneur par l'interne de 
l'homme dans son rationnel, et pat- 
suite dans le scientifique, 1940; 
voir Interne. Les choses qui appa- 
raissent dans les externes influent 
des intérieurs, et uniquement du 
Seigneur, 1954. Autant le bien et 
le vrai influent du Seigneur, autant 
le mal et le faux sont éloignés, et 
vice versâ, 2411. Le céleste vrai 
influe chez l'homme céleste, et le 
spirituel vrai chez l'homme spiri- 
tuel, 2069. Quelque chose sur l'in- 
flux, 2701. Le tout de la pensée et 
de la volonté influe, ainsi le vrai de 
la vie, 2886, 2887, 2888; voir Vie 
et Libre. Par l'influx les vrais sont 
évoqués de l'homme naturel, sont 
élevés et sont implantés dans le 
bien rationnel, et comment, 3085, 
3086. Le bien influe du Seigneur 
quand sont éloignées les choses qui 
appartiennent à l'amour de soi et 
du monde, ou les cupidités du mal 
et les persuasions du faux, 3142, 
3147. Les pensées influent du de- 
dans et non du dehors; expérience 
sur quelques-uns qui tombèrent 
d'une société angélique, parce qu'ils 
étaient dans les faux, 3219. Quand 
l'homme est régénéré, le bien est 
au dehors et le vrai au dedans, mais 
quand il a été régénéré, le bien est 
au dedans et le vrai au dehors; 
quel est l'influx dans le premier 
état, et quel il est dans le second, 
3563. Le ciel correspond au Sei- 
gneur, et l'homme quant à tout ce 
qui lui appartient correspond au 
ciel, et par suite le ciel est le très- 
grand homme, et l'homme est un 
très-petit ciel, 3624 à 3649, et 3741 
à 3750; puis aussi, 3883 à 3896, 
4039 à 4055, 4218 à 4228, 4318 à 
4331, 4403 à 4421, 4523 à 4534, 

il. 
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/i622 à 663/1, 6652 à 6660, 6791 à . 
6806, 6931 à 6953, 5050 à 5062, 
5171 à 5190, 5377 à 5396, 5552 à 
5573, 5711 à 5727; voir Homme; 
voir aussi Correspondance. C'est 
de l'intérieur que vient l'influx'; s'il 
sembler venir de l'extérieur par 
les sens externes, c'est une appa- 
rence et une illusion, 3721. Tout 
influx chez l'homme se fait par des 
sociétés d'esprits et d'anges, 6067. 
Le tout de la vie influe, ainsi tout 
mal influe de l'enfer, et tout bien 
influe du Seigneur; illustré, 6151. 
L'homme croit que toutes choses 
sont en lui, et cependant elles in- 
fluent, cl il sait d'après le doctrinal 
que le bien et le vrai viennent du 
Seigneur, et que le mal et le faux 
viennent de l'enfer, 6269. Comme 
on doute du ciel, et que même on 
le nie, on ne peut pas savoir qu'il y 
ait de là quelque influx et quelque 
correspondance, 6322. Les exté- 
rieurs ne peuvent pas influer dans 
les intérieurs, 5119. L'influx du di- 
vin a lieu par l'intime dans les infé-/ 
rieurs, et dans les inférieurs média- 
tement et immédiatement, 5167, 
5150. Le naturel extérieur est le 
plan et pour ainsi dire la face dans 
laquelle les intérieurs se voient, et 
de là vient que l'homme peut pen- 
ser, 5165. Si le naturel n'a pas été 
subordonné, comme il l'a été chez 
les régénérés, les intérieurs ne peu- 
vent pas s'y présenter, et par con- 
séquent on ne peut pas avoir foi aux 
choses qui sont au-dessus des sen- 
suels, 5168. L'extérieur n'mflue pas 
dans l'intérieur, mais l'intérieur in- 
flue dans l'extérieur, ainsi le divin 
influe dans toutes choses et dans 
chaque chose, 5259. Si l'homme 
peut considérer intérieurement, 
penser analyliquement, conclure, 
vouloir, c'est d'après l'influx; illus- 
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tré, 5288. L'influx du divin a lieu : 
par le bien et le vrai, 5682. On ne 
perçoit pas aujourd'hui que le bien 
est donné gratuitement à l'homme 
par le Seigneur, parce qu'on est tel- 
lement dans les mondains, qu'on ne 
croit à aucun influx, 5669. Les so- 
ciétés angéliques savent très-bien 
cela; d'après l'expérience, 5669. , 
L'externe n'influe pas dans l'inter- 
ne, mais l'interne influe dans l'ex- 
terne; illustré,. 5779. L'influx vient 
par l'homme interne, et si on ne le 
reçoit pas dans l'iptime, c'est parce 
que les maux et les faux font obsta- 
cle; illustré, 5828. Cirez l'homme 
influent toutes les choses qu'il pense 
et veut, 5866. Il y a un influx corn- , 
mun et un influx particulier, 5850; 
l'influx commun chez les animaux, 
parce qu'ils sont dans l'ordre, mais 
l'influx particulier chez les hommes:, 
parce qu'ils ne sont pas dans l'or- 
dre, 5850. Les esprits influent dans 
les pensées (cogitata), et les anges 
dans les fins et par les bons esprits 
dans les choses qui appartiennent à 
la foi et à la charité chez l'homme, 
5856. Chez l'homme, les choses qui 
passent de la pensée et de la vo- 
lonté dans le corps coulent en acte 
par l'influx commun, selon les cor- 
respondances, 5862. Manifestation 
par l'ioflux; ce que c'est, 5885. Les 
anges Influent dans les vrais de la 
foi chez l'homme; illustré, 5893; 
voir Régénération. Les corporels 
de l'homme sont gouvernés d'après 
l'influx commun, 5990, 6192, 6211. 
Le bien interne influe dans le bien 
externe, et non dans les vrais, si ce 
n'est par le bien, 6027. Pour que le 
naturel vive, il faut qu'il y ail influx 
du Seigneur, non-seulement im- 
médiat, mais médiat par le monde 
spirituel, 6063. De l'influx et du 
commerce deTâmc avec le «orps. 
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60Ô3 à 6058; voir aussi Ame, Bs- 
prit, Homme. On ne peul rien sa- 
voir de l'influx et du commerce de* 
l'âme avec le corps, quand on ne 
sait pas ce que c'est que Pâme, 
6053; voir Ame. L'influx vient im- 
médiatement du Seigneur dans les 
très-singuliers et médiatement par 
le ciel, 6058; et par le monde api- 
rituel, 6058. I.'influx, ce que c'est; 
illustré par une comparaison avec la 
chaleur et la lumière du soleil dans 
toutes les choses de la terre, et 
avec d'autres choses, 6128. Influx 
et commerce de L'Ame et du corps, 
6189 à 6215. Toutes et chacune des 
choses chez l'homme influent, 6189, 
6213. Toùles et chacune des choses 
influent dans la pensée et dans la 
volonté; expériences multipliées, 
6191 ; elles influent dans la pensée 
par les esprits; expérience, 619/i, 
6197, 6198, 6199. Les esprits en- 
trent dans toutes les choses de la 
mémoire de l'homme, et crojent 
que ces choses leur appartiennent, 
6192, 6193, 6198, 6199. Les es- 
prits ne savent pas qu'ils sont chez 
l'homme, 6192. Dans les actions et 
les paroles du corps il y a l'influx 
commun, 6192. L'influx commun 
est un continuel effort dans chaque 
cjiose de la vie de l'homme, 621.1, f. 
Les*anges savent que tout bien et 
tout vrai viennent du Seigneur, et 
que toutes ehoses influent, mais les. 
méchants ne veulent absolument 
pas le savoir, 6193. Les idées qui 
sont évoquées de la mémoire appa- 
raissent au milieu d'une sorte d'on- 
de, qui est le matériel environnant, 
6200; mais il n'en est pas ainsi 
quand la pensée est dans le sensuel, 
6201. Un autre influx, c'est quand 
quelques esprits d'une société par- 
lent entre eux, et que cela est com- 
muniqué; quand cela a lieu, il y a 
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des anxiétés dans la province de 
l'estomac, 6202. L'homme se jette 
dans l'enfer, quand il fait le mal 
d'abord par consentement, puis de 
propos délibéré, etenlin parle plai- 
sir de l'affection ; par là, il s'ouvre 
l'enfer correspondant qui influe, 
6203 ; par suite, le mal s'attache opi- 
niatrémenl, 6203. Les esprits gou- 
vernent l'homme avec empire com- 
me un esclave, mais les anges le 
dirigent avec douceur par le libre, 

6205. Si le mal est approprié à l'hom- 
me, c'est parce qu'il-croit qu'il pense 
et veut par lui-même; s'il croyait au- 
trement, il ne lui serait pas imputé, 

6206. L'influx des anges est dans 
les choses qui appartiennent à la 
conscicnce.de l'homme, 6207,6213. 
L'influx des anges est à l'instar d'un 
fleuve, de.la lumière, de la flamme, 
6209. L'influx chez les prophètes; 
quel il était; d'après l'expérience, 
6212. L'homme peut difficilement 
croire que les esprits savent ses pen- 
sées; d'après l'expérience,621A; lors- 
que cependant, dans l'autre vie, on 
sait jusqu'aux très-singuliers, 621/i. 
Continuation sur l'influx et sur le 
commerce de Pâme avec le corps, 
6307 à 6327. 11 y a un influx du 
monde spirituel par les anges et par 
les esprits; d'après ma propre ex- 
périence pendant bien des années, 
6307. Les mauvais esprits influent 
d\ibord,et les anges dissipent; c'est 
là l'ordre de l'influx, 6308. Rien de 
ce qui entre dans la pensée ne nuit, 
mais c'est ce qui entre dans la vo- 
lonté, ainsi ce qui soft, 6308. In- 
flux quand l'homme est dans la 
lueur sensuelle, 6310; voir Sehs. 
L'influx angélique se fait par des 
représentations ; expérience, 6319. 
Les esprits iïhez l'homme per- 
çoivent comme pense l'homme, et 
non comme il sent par le corps, 
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6319. Les anges influent par les af- 
fections, mais peu de choses de ces 
affections est reçu par l'homme, 

6320. L'homme ne peut vivre sans 
l'influx angélique; expérience; es- 
prits malicieux qui empêchaient 
l'influx en partie, 6321. Les exter- 
nes n'influent pas dans les internes, 
et il n'y a pas d'influx physique; il- 
lustré par l'expérience, 6322. Quoi- 
que toutes choses influent, néan- 
moins devient coupable l'homme 
qui s'approprie le mal, par cela 
qu'il croit que les choses qu'il fait 
viennent de lui, 6324; s'il croyait 
autrement, alors le mal ne lui serait 
pas approprié, 6325. Si l'homme 
était dans cet état, de croire que 
tout bien vient du Seigneur, et que 
tout mal vient de l'enfen, il serait 
gratifié de la paix, et serait dans le 
libre même, 6325. Le tout de la vie 
procède du Seigneur; c'est comme 
la cause principale et la cause ins- 
trumentale qui font une seule cause; 
ce tout est 6enti dans l'instrumen- 
tal, 6325, f. Continuation sur l'in- 
flux et sur le commerce de l'âme 
avec le corps, 6466 à 6495. L'influx 
vient médiatcmeut du ciel, ainsi du 
Seigneur, 6466. Toute vie influe du 
Seigneur ; voir Vib. Le Seigneur in- 
flue par le ciel médiatement, et im- 
médiatement de lui-même tant dans 
les intérieurs que dans les exté- 
rieurs de l'homme, 6472: mais telle 
est la réception, telle est la vie de 
la pensée et de la volonté, 6472. Le 
Seigneur gouverne les derniers de 
l'homme, et" aussi les premiers: on 
peut le conclure de l'ordre, 6473. 
Expérience, comment l'influx vient 
du Seigneur, 6474. Influx du Sei- 
gneur dans les très-singuliers, con- 
firmé par diverses thoses, 6475, 
6476, 6477, 6478. Quand je lisais 
l'oraison dominicale, je percevais 
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manifestement l'influx, 6476. Les 
doutes sur l'influx de la vie procé- 
dant du Seigneur ne peuvent» être 
écartés, tant qu'il y a des illusions, 
des choses inconnues, et que le né- 
gatif règne, 6479. Influx de la vie 
procédant du Seigneur; voir Vie. Le 
Seigneur gouverne le monde par les 
méchants de même que par les pro- 
bes, en les conduisant par leurs 
amours, 6481, 6495. Lorsque 'l'in- 
flux du bien et du vrai procédant du 
Seigneur n'est pas reçu dans le na- 
turel, les internes sont fermés, 6564. 
Continuation sur l'influx et sur le 
commerce de l'âme avec le corps, 
6598 à 6626. La pensée et l'affec- 
tion s'étendent loin dans les sociétés 
de part et d'autre, 6598 à 6613; 
voir Peksee. Il y a d'innombrables 
choses dans les idées des pensées, 
6619 à 6626. Le Seigneur influe 
dans les derniers de l'ordre, ainsi 
non-seulement médiatement par le 
ciel angélique et par les esprits, 
mais même immédiatement; illus- 
tré, 7004. De l'influx du Seigneur 
médiatement par le ciel, 6982, 6985, 
6996. Du vrai procédant immédia- 
tement du Seigneur et de sa con- 
jonction avec le vrai procédant mé- 
diatement de lui ; il y a conjonction 
chez ceux qui sont dans le bien ; il- 
lustré, 7055, 7056, 7058. Le -vrai 
de la pensée influe, 7147. L'influx 
.est selon l'ordre successif; sur cet 
ordre, 7270. Le Seigneur influe im- 
médiatement aussi dans le dernier 
de l'ordre, 7270. Les vrais doivent 
être confirmés par degrés; il est dé- 
crit ce qurarrive quand, à l'instant, 
les vrais sont crus tels qu'ils appa- 
raissent, 7298. Le divin bien et le 
divin vrai sont changés chez chacun 
selon la qualité et l'état de celui qui 
reçoit; illustré, 7343. Par les deux, 
on peut voir les enfers, par les su- 
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péricurs les inférieurs, el par le 
bien les maux, nais non vice versâ, 
8237. Le bien donne la faculté de 
recevoir du Seigneur l'influx, mais 
le vrai sans le bien ne la donne 
point, 8321. Il y a. six degrés du 
vrai divin, 8443. Il y a influx immé- 
diat du Seigneur, quand l'homme 
agit d'après le vrai, mais il y a in- 
flux immédiat et médiat quand il 
agit d'après le bien, 8685, 8701. 
L'influx médiat vient pareillement 
du Seigneur comme l'influx immé- 
diat, 8717. Le Seigneur influe par 
les anges quant à tout bien qui de- 
vient chose de foi et de charité, et 
aussi quant à toute disposition, et 
les anges influent d'eux-mêmes 
avec les choses qui conviennent aux 
affections non bonnes de l'hom- 
me, lesquelles cependant sont des 
moyens pour introduire le bien, 
8728. Le divin dans les suprêmes 
est pacifique et ne cause pas de trou- 
ble, mais quand il descend il devient 
par degrés non pacifiques et produit 
du-trouble: illustré, 8823. Des inter- 
nes danschacune des choses qui pro- 
cèdent du Seigneur, 8868. Il y a in- 
flux spirituel, et il n'y a pas influx 
physique; expérience, 9109, 9110. 
De l'influx du bien et du vrai par le 
Seigneur; cité dans un Seul ensem- 
ble, 9223. L'influx vient du Seigneur 
par le ciel en» ordre jusqu'à l'hom- 
me, et l'homme est à la dernière 
place, 9216. Le tout de la vie chez 
l'homme influe du Seigneur, par le 
ciel ; cité, 9276, f. Le Seigneur chez 
l'homme habite dans ce qui lui ap- 
partient, ainsi dans le divin; mon- 
tré, 9338. De la foi persuasive, 
9363 à 9369. Il y en a qui ( croient 
la Parole ou là doctrine de l'église, 
mais qui n'y conforment pas leur 
vie. 11, n'y a pas conjonction du 
Seigneur avec 1 externe sans l'in- 



terne, 9380. Comment influe )e di- 
vin vrai procédant du Seigneur; il- 
lustré par les cercles radieux qui 
sont les sphères procédant de lui; 
et comment l'homme est élevé dans 
la lumière du ciel, 9407. De l'influx 
du Seigneur médiatement et immé- 
diatement; cité, 9682, 9683. Le S& 
gneur influe immédiatement dans le 
bien, et médiatement dans le vrai, 
10153. Le vrai n'est point donné 
sans le bien, ainsi la foi sans la cha- 
rité ou l'amour; illustré par des re- 
présentatifs dans l'autre vie, 10194; 
el la foi et l'amour marchent d'un 
pas égal, 10201. Toutes les choses 
qui appartiennent à l'entendement 
et à la volonté influent; illustré, 
10219. Le tout du culte, qui est 
vraiment culte, vient du Seigneur 
et non de l'homme, 10299. L'influx 
efl'illustration sont une élévation 
actuelle dans le ciel par le Seigneur 
parmi les anges; il y a là pour 
l'homme communication, 10330. 

Iniquité, Iniquitas. Prévarica- 
tion, iniquité et péché; différence, 
9156; voir Péché. 

fwNOCENCE, Innocentia. Voir 
Enfaht. Les innocents dans le ciel 
apparaissent £omme de petits en- 
fants, diversement décorés, 164. Le 
prdpre vivifié par la charité et par 
l'innocence est beau et gracieux, 
164. La nudité de l'innocence est 
belle ; exemples, en ce qu'on atteste 
l'innocence par la nudité, 165. Ce 
qui se passe à l'égard de ceux qui, 
admis dans le ciel, veulent être* in- 
nocents par eux-mêmes, 546. Quels 
sont aujourd'hui ceux qui sont con- 
tre l'innocence; cela a* été repré- 
senté par un petit enfant qu'on trai- 
tait horriblement, 2126. Ce n'est 
pas l'enfance qui est l'innocence, 
mais c'c»t la sagesse dans laquelle 
habite l'innocence, 2305. L'inno- 
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nencc de l'enfance a ele représentée 
comme quelque chose de ligneux, 
el l innocence de la sagesse comme 
un enfant vivant et nu, 2306. Ceux 
qui sont innocents et en» même 
temps sages apparaissent comme de 
petits enfants, 2306. L'innocence 
fait que le bien est le bien, 2526. 
I/amour conjugal est l'innocence, et 
ceux qui ont vécu dans l'amour 
conjugal réel sont dans le ciel de 
l'innocence, qui est le ciel intime, 
2736. L'innocence est dans l'étal de 
paix, et l'amour et la foi ont en eux 
l'innocence, qui en est l'essentiel, 
2780. Il faut qu'il y ait l'innocence 
»»t la charité pour que le vrai soit 
reçu, 3111. Commeut les étals des 
enfants se succèdent depuis le pre- 
mier, qui est celui de l'innocence, 
pour que l'innocence soit intime- 
ment en toules choses, 3183. Te 
vieillard signifie la sagesse dans la- 
quelle il y a l'innocence, 3183. foe 
l'innocence de la sagesse chez les 
sages, 349/i; voir Enfant. Quel- 
ques détails sur l'innocence, 3519. 
L'innocence est dans la charité ^et 
dans l'amour envers le Seigneur, 
3994. Le propre de l'innocence est 
de reconnaître que par. soi on n'est 
' que mal, el que lout bien vient tlu 
Seigneur, 3994. Propre noir de l'în- 
noeence; ce que c'est, 3994, 4001. 
L'innocence de l'enfance devient 
l'innocence de la sagesse, 4797. 
Personne ne peut entrer dans le 
ciel, à moins d'avoir quélque chose 
de Tinnocence, 4797. Il y a trois 
degrés d'innoce*nce, 6236. L'inno- 
cence doit -cire dans le vrai chez 
l'homme, no\ir que le vrai soit réel; 
6013. Ce que c'est que l'innocence 
et quelle elle est, d'après la compa- 
raison des petits enfants à l'égard 
des parents, 6107. L'innocence est 
le médium qui unit le bien el le 
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vrai; il n'en est pas ainsi du vrai, 
6765. L'intlux de r%inocence dis- 
pose les biens dans le ciel, c'esl-à- 
dire, les sociétés des anges, 7836,f. 
Le bien sans l'innocence n'esl point 
le bien, 7840. Le bien dont la qua- 
lité vient du faux est accepté par le 
Seigneur, si en lui il y a l'ignorance 
et dans l'ignorance l'innocence et 
une fin bonne, 7887. Ce que c'est 
que l'innocence, 7902. Ce que c'est 
que* le vrai du bien de l'innocence, 
7877. L'innocent est le bien inté- 
rieur, et le juste le bien extérieur, 
9262. Il n'y a pas lé bien chez 
l'homme, s'il n'est pas dans l'inno- 
cence, 9262. Explication du sang 
innocent du transpercé élendu dans 
un champ, — Deutér. XXL 1 à 10, 
— N" 9'262. De l'innocence de la 
sagesse et de l'innocerçce de l'igno- 
rance; quelles elles sont, 9301. Le 
bien de l'innocence de la sagesse ne 
doit pas être mêlé avec le vrai de 
l'innocence de l'ignorance, 9301 1 
L'innocence de la sagesse est de * 
connaître qu'en soi il .n'y a rien du 
bien et du vrai, mate'que toute* 
choses viennent du Seigneur, 9938. 
L'innocence de l'enfance est externe 
et dans l'ignorance, et celle des ré- 
générés est interne dans la sagesse; 
cité, 10021 'quelle en est la diffé- 
rence, 10021. Les connaissances du 
vrai et du bien sont implantées dans 
l'innocence de l'enfance, et elle en 
est le plan; cité, 10021; et là plu- 
sieurs choses sur l'innocence. La 
est cilé le procédé de* la régénéra- 
tion de l'homme depuis l'état de 
l'innocence externe jusqu'à l'état 
de l'innocence interne, et il est dé- 
cri I. 10Q21. L'innocence doit êlre 
dans tout bien et par suite dans tout 
vrai, pour que ce soil le bien et le 
vrai, 10134. Toute purification ou 
éloigriement des péchés se fait par 
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le bien de l'innocence, 10210. A'in- 
nocence est de reconnaître et d'ai- 
mer le -Seigneur, et de croire que 
toutes choses viennent du Seigneur, 
ainsi d'être conduit par lui et non 
par soi-même, 1Q210. 

Inondation, Inundatio. Voir 
Déluge. Le déluge et l'inondation 
des eaux signifient les tentations et 
les désolations, 705, 739, 756, 790. 
Ce que c'est que l'inondation ; d'a- 
près l'expérience, 5725. Être pion-- 
gé dans les faux ; ce qué c'est,' et 
comment cela apparaît, 6853. L'i- 
nondation, c'est être plongé dans 
les cupidités et aussi être plongé 
dans les faux, 5725. 

Inquiétude, SoUicitudo. Voir 
Souci. 

Insecte, Inseclum. Voir Ver. 
L'insecte nuisible, ce sont les faux 
dans les extrêmes du mental nalu- 
re!,*ou dans le sensuel, par les maux 
qui y sont, ainsi les faux de la mal- 
veillance, 1kU\. La mouche d'E- 
gypte est le faux d'après le mal dans 
le sensuel^ 7/iAl. Le frelon est la 
lésion de ceux qui sont dans les 
faux, du mal, ainsi l'effroi de ceux- 
ci ; montré, 9331. Lesj'nsectes en gé- 
néral sont les faux et les maux dans 
l'externe dej'homme; montré, 9331*. 
Par sui le, ce que c'est que la mouche, 
l'abeille, le ver, la teigne, la mite, 
et autres insectes; montré, 9331. 

Inspiration, Inspiratio. Ce que 
c'est que souffler dans les narines, < 
96, 97. Los très-anciens par l'inspi- 
ration (ou souffle) percevaient l'étal 
de l'amour et de la foi? 97. Ce que 
c'est que la respiration, 97. Toutes 
les choses de la Parole onfeo elles- 
mêmes un sens interne, et cela est 
l'inspiration; illustré, 9094, f. 

Instruction, Instrwlio,'Infor- 
matio. Voir Science, Entende- 
ment, Doctrine. L'ordre de l'influx 



(i\ 167 

a l'égard de l'instruction est par les 
scientifiques, au devant desquels 
accourent les intellectuels ou les 
spirituels et les célestes, 1495. De 
l'instruction après la désolation, 
2701, 2704. Voir Hégknération. 

Instrumental (!'), Instrumen- 
tale. Les choses essentielles seront 
pour fin, et non les instrumentales; 
illustré, 5948. Les essentielles péris- 
j seul en tant que les instrumentales' 
sont pour fin. 5948. L'essentiel 
n'est pas dans les choses de la na- 
ture, mais il est seulement dans le 
Seigneur, qui est l'Être ou Jéhovah, 
et p;ir conséquent toutes les choses 
sont des choses instrumentales, 
5948. Si les choses essentielles 
étaient pour fin, on aurait en abon- 
dance les instrumentales, 5949. Le 
tout de la vie procède du Seigneur; 
c'est eomme la cause principale et 
la caule instrumentale qui font une 
seule cause; ce tout est senti dans 
l'instrumental, 6325. * 

Intégrité, lntegntas. La justice 
et le juste concernent le bien de I» 
charité, l'intégrité et l'infègre le 
vrai dè la charité, 612. Ce que c'est* 
que l'homme intègre, 1994. L'inté- 
grité est le divin vrai dans l'efTet ou 
la vie selon les préceptes divins, 
9905. 

Intell rG en ce , IntcUigenlia. 
Voir Entendement. 

Intercession, Inlercessio. 1-e 
Seigneur dans l'étal d'humiliation a 
intefeédé, mais dans l'état de glori- 
fication il a compassion, ainsi la mi- 
séricorde est l'intercession, 2250. 
L'intercession du Seigneur auprès 
du Père est la miséricordè, laquefle 
est dans le divin vrai qui prpcède 
du SçigneHr; illustré, 8573. Ce que 
c'est que la médiation et l'interces- 
sion;- illustré, 8705. L'idée sur la 
médiation et l'intercession est chez 
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les simples comme celle d'un lils 
qui supplie son père; illustré, 8705. 
La médiation et l'intercession sont 
exercées par le Seigneur auprès de 
lui-même ; s'il est dit la médiation 
et l'intercession du fils auprès du 
père, c'est parce qu'on a l'idée de' 
l'humain, et qu'on n'a pas l'idée 
du divin sans l'idée de l'humain, 
8705, U 

. INTERMÉDIAIRE (1'), lntcmiC- 

dium. Voir Ml UEO. 

Interne (1'), Intcrnunu Voir 
Externe, Culte, Église, Amour, 
Charité, Foi. Exemple que l'inter- 
ne est dans l'externe, et comment 
il y est, 161, 1873. .Les intérieurs 
chez l'homme sont distincts et se 
succèdent, 636. Ce que c'est que 
l'homme interne, et ce que c'est 
que l'homme externe ; l'homme in- 
terne n'est point la pensée, mais les 
célestes et les spirituels forment 
l'homme, interne, les rationnels 
l'homme intérieur ou moyen, et les 
sensuels d'après les corporels l'hom- 
me externe, 978. Les intérieurs 
sont les* choses qui produisent les 
.extérieurs, 996, 995. Le plaisir est 
• d'autant plus vil qu'il va davantage 
vers l'externe, 996. Ce que c'est que 
l'homme interne, l'homme intérieur 
cl l'homme externe, 1015. Culte in- 
terne et culte externe; ce que c'est, 
et quels ils sont, 1083. Le culte ex- 
terne sans le culte interne est un 
culle uiH, 1096. L'homme intérieur 
est rationnel, et il tient lemilieiren- 
tre l'homme interne et l'homme ex- 
terne, 1702, 1707 ; voir Rationnel. 
Dans l'homme externe, il y a des 
choses qui sont en concordance et 
des choses qui sont en discordance 
avec l'homme interne, 1563, 1568. 
Ce qui sépare l'externe de l'interne, 
1587, 1596. L'amour de soi sépare 
l'homme externe de l'homme inter- 



nent l'amour mutuel conjoint, 1596. 
L'homme externe n'est uni à l'hom- 
me interne chez qui que ce soit, si 
ce n'est qu'autant que le Seigneur 
unit, 1577, et seulement chez le 
Seigneur l'homme externe a été uni 
à l'homme interne,1577. Beauté de 
l'homme externe conjoint à l'hom- 
me interne, 1590. L'homme interne 
appartient au Seigneur, 1596. 11 y a 
l'interne de l'église et il y a l'exter- 
ne de l'église, 1242. Quel est l'hom- 
me de l'église interne, et quel, est 
l'homme de l'église externe, 1098. 
D'après quelles choses on peut sa- 
voir que l'internent dans le culte, 
1102, /*., 1151, 1153. Les internes 
vivifient le culte, 1175. L'interne 
est dans le culte de ceux qui sont 
de l'église externe, s'ils sont dans 
la charité, 1100. L'église externe 
n'est rien, si elle n'est pas interne, 
1795. Ce que c'est que faire du culte 
interne un culte externe, 1175. Le 
culte interne est nul pour ceux qui 
ne croient point à la vie éternelle, 
1200. Plus les intérieurs sont pro- 
fanes, plus le culte externe est pro- 
fane, 1182. Il y a communication 
pour chacun ayee le ciel intérieur; 
de là, on est dirigé vers les fins' et 
vers les usages, 1399. Ce que c'est 
que voir par les externes les inter- 
nes, 1806, 1807. Ce qui est 'signifié 
par intérieurement dans le Sei- 
gneur, 1926. Chez chacun il y a un 
homme interne, un homme ration- 
nel qui tient le milieu, et Jun hom- 
me externe qui est nature), 1889, 
i960, 2181,-2183. L'homme inter- 
ne appartient au Seigneur chez 
l'homme, et l'homme rationnel ap- 
partient quasi à l'homme, 1906, 
1999. L'homme se 6épare de cet 
interne, mais il y a dissentiment et 
non disjonction, 1999; illustré aussi, 
2018. L'intérieur peut percevoir et 
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\oir ce qui se passe dans l'exté- 
rieur, mais non vice versé, 1914, 
1953. L'intérieur est exprimé par le 
supérieur, ainsi par le haut, 2148. 
L'extérieur et l'intérieur, c'est la 
même chose que l'inférieur et le su- 
périeur, 3084. Ce que c'est que 
l'homme spirituel et l'homme na- 
turel, ou ce qui revient au môme, 
l'homme interne et l'homme ex- 
terne, c'est à savoir que l'homme 
* spirituel ou interne a la sagesse par 
la lumière du ciel, et l'homme na- 
turel ou externe, par 'la lumière du 
monde, 3167. L'homme interne, 
quand l'homme est régénéré, reçoit 
les vrais avapt l'homme externe, et 
par suite existe le combat des ten- 
tations, 3321. L'homme interne 
pense, et il pense dans l'homme ex- 
terne, 3679; voir Peksée. Distinc- 
tion selon les degrés - r quelle est 
celle distinction; ainsi.ee qui en est 
de l'intérieur.à l'égard de l'externe; 
illustré, 3691. Ceux qui sont seule- 
ment dans les; vrais externes vacil*- 
lent comme des hommes débiles, et 
sont portés à tout vent, mais ceux 
. qui sont en même temps dans les 
vrais internes sont fermes; illustré, 
3820. Les externes sont plus loin 
du divin que les internes, c'est pour 
cela aussi qu'ils sont désordonnés 
respectivement; illustré, 3855. Si' 
l'homme externe n'a pas été con- 
joint avec l'homme interne, il n'y a 
aucune fructification; illustré, 3987. 
Autant dominent les célestes qui 
appartiennent à l'homme interne, 
autant' sont multipliés les vrais, 
mais autant dominent les mondains 
qui appartiennent à l'homme ex- 
terne, autant diminuent *et s'éva- 
nouissent les vrais, 6099. Dans cha- 
que ciel, il y a des anges internes et 
des anges externes, 4286. Les Juifs 
n'ont point été choisis, mais ils ont 



insisté avec opiniâtreté pour eue 
église; montré, 4290 ,* 4293. Ils sont 
tels, qu'ils peuvent être dans le 
saint externe sans l'interne ; mon- 
tré, 4293. Les intérieurs, quand on 
meurt, se manifestent tels qu'ils ont 
été au dedans, 431/i, f. Les habi- 
tants de cette terre sont sensuels 
externes; de leur combat contre 
ceux qui sont spirituels internes; 
expérience, 4330. Ce que c'est que 
d'être dans les citernes seuls, et ce 
que c'est que d'être dans les inter- 
nes; illustré, 4459. Pourquoi l'hom- 
me doit être dans les internes; il- 
lustré, 4464. La progression vers les 
intérieurs apparaît manifestement 
dans l'autre vie; c'est comme pas- 
ser d'un nuage dans la lumière, 
4598. L'interne de l'église est la 
charilé à l'égard du prochain dans 
le vouloir, et par le vouloir dans le 
faire, et par suile la foi dans le per- 
cevoir, 4899, f. Les internes de l'é- 
glise que le Seigneur a enseignés 
ont été connus des anciens, et il a 
aboli les externes représentatifs, 
4904. De. ceux qui ne s'inquiètent 
point des internes; d'après l'expé- 
rience, 4946. Les extérieurs ne peu* 
vent pas influer dans les intérieurs, 
mais vice versa, 5119. Ce que c'est 
que la pensée extérieure, et ce que 
c'est que la pensée intérieure; illus- 
tré, 5127. Les extérieurs doivent 
être soumis aux intérieurs, ou les 
sensuels çl les naturels au ration- 
nel; illustré, 5128. Les intérieurs 
sont plus parfaits, parce qu'ils sont 
plus près du divin, 5146, 5147. 
L'affection de savoir les intérieurs, 
qui était chez, les anciens, est nulle 
aujourd'hui;.et si celte affection est 
nulle aujourd'hui, c'est à cause de 
l'affection extérieure, 5224. Le Sei- 
gneur, par l'interne où est le paci- 
fique, gouverne l'externe où les 
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. choses sont en désordre el con- 
fuses; d'après 'l'expérience, 5396. 
Sans la correspondance, l'interne 
apparaît à l'externe comme étranger 
. et dur; 5422, 5423, 5511. L'interne 
petit voir toutes tes choses (fui sont 
dans l'externe, mais non vice versa, 
à moins qu'il n'y ait correspondance 
cl médium; illustré, 5427, 5428, 
5477. Dans l'intérieur, il y a des 
milliers de choses qui apparaissent 
comme une seule dans l'extérieur, 
5707. L'homme externe doit être 
entièrement soumis à l'interne, et 
être sans le libre provenant du pro- 
pre; illustré, 5786. L'homme in- 
terne et l'homme externe sont abso- 
lument distincts, et l'homme interne 
vit après la séparation d'avec l'ex- 
terne, 5883. L'intime dans les suc- 
cessifs se place au milieu dans les 
simultanés, 5897, Plus la percep- 
tion est intérieure, plus elle est 
claire, 5920, lies extérieurs doivent 
servir les intérieurs, et ils ont été 
formés pour cela; illustré, 5947. 
Les choses qui dans la suite naissent 
de l'interne sont davantage inté- 
rieures, 6239. L'externe vit par 
l'interne, mais l'interne revêt pour 
soi des choses par lesquelles dans 
cette sphère inférieure il puisse 
produire les effets, 6275, 6284; il- 
lustré, 6299. Il y a l'homme interne 
et l'homme externe; c'est ce qu'on 
peut savoir d'après plusieurs cho- 
ses. 6309. Quand l'homme»esl élevé 
vers les intérieurs, il vient dans une 
lumière plus douce, et cette éléva- 
tion au-dessus des sensuels a été 
connue des anciens, 6313. L'hom- 
me, qui est élevé par cela qu'il est 
dans le bien de la foi, esUaltcrnati- 
vcment dans la lueur sensuelle el 
dans la lueur intérieure, 6315; voir 
Sun. Les intérieurs existent dans 
les extérieurs, el ils y existent 
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dans cet ordre, que l'intime est au 
milieu, et ainsi du reste, 6451. Les 
extérieurs sonl obscurs respective- 
ment, parce qu'ils sont communs, 
6451, f. Chaque chose a été formée 
par une autre successivement, et 
elles ne deviennent point continuel- 
lement plus pures; de là, les inté- 
rieurs et les extérieurs sont dis- 
tincts entre eux en ordre de succes- 
sion, el les intérieurs sont flans les 
extérieurs, 6465. Lorsque l'influx 
du vrai et du bien procédant du Sei- 
gneur n'est pas reçu par le naturel, 
les intérieurs sont fermés, et enfin . 
jusqu'au sensuel, 6564. Lorsque 
l'interne cesse, l'église cesse, 6587. 
L'externe n'influe pas dans l'inter- 
ne, mais l'interne influe dans l'ex- 
terne; d'après Inexpérience; illus- 
tré, 6322. Le saint influe de l'in- 
terne dans l'externe chez ceux qui 
ont la Parole'pour sainle et reçoi-' 
vent sainlement la cène, et il fait 
la conjonction, même à leur insu, 
6789. Les internes des méchants 
sont souillés, quoique l'externe ap- 
paraisse autrement; illustré, 7046. 
L'homme est tel, qu'il peut regarder • 
en dedans ou vers les divins, el en 
dehors ou vers soi et le monde, 
7601, 7604, 7607v Les intérieurs 
sont occupés par le faux, quand les 
extérieurs le sonl, 7645. I* bien est 
dans les intérieurs, et le vrai esl 
dans les extérieurs; illustré, 7910; 
et la conjonrtiolt du bien el du vrai 
esl dans les intérieurs, 7910. Celui 
qui vit dans l'ordre divin est con- 
duit par le Seigneur au moyen du 
bien, et les intérieur^ lui ont été 
ouverts par le Seigneur, mais ils ont 
été fermés*pour celui qui ne vit pas 
aans l'ordre divin, 8513. IV l'hom- 
me interne, cfn régénéré naturel, et 
du non régénéré. 8744, 8745; voir 

HÉf.KNÉRATlOiV IV l'inleinC qui Cbt 



I 



Digitized by Google 



IN 



IN 



171 



dans toutes et dans chacune des 
choses procédant du divin, 8868, 
8870. Dans l'autre vie, les externes 
sont enlevés, et tous sont remis 
dans leurs internes, 8870, f. L'hom- 
me interne a été ouvert chez ceux 
qui sont dans la foi et l'amour en- 
vers le Seigneur, mais il a été fermé 
en dessus et ouvert en dessous, 
ainsi vers l'énfer, chez ceux mit 
sont dans le mal, 9128. Les inté- 
rieurs se terminent et se reposent 
dans les extérieurs, et ont avec eux 
une connexion ; illustré, 9216. Dans 
•tontes choses et en chaque chose, il 
doit y avoir un interne, pour qu'elles 
. existent et subsistent; i!lustré,9i!73. 
I*i perfection croit du coté des in- 
térieurs; illustré, 9666. De l'homme 
interne et de l'homme externe, 
9701 à 9709. On croit que l'homme 
interne est celui qui pense jet qui 
veut, et l'homme externe celui qui 
parle et qui fait, 9702; mais autre- 
ment se passe la chose; à savoir, 
autrement quand ils sont conjoints, 
et autrement quand ils sont sépa» 
.rés, 9703. Quand l'homme pense 
bien, il pense par l'interne, et quand 
il pense mal, il pense pac l'externe, 
9704. Autant il pense d'après l'a- 
mour céleste, autant c'est par l'in- 
terne, et autant il pense d'après l'a- 
'inour de soi et du monde, autant 
c'est par l'externe, 9705; parce que 
l'homme interne a été formé à l'i- 
mage du ciel, et l'homme externe à 
l'image du inonde, 9706. Autant il 
pense et veut d'après le ciel ou le 
Seigneur, autant c'est par l'inter- 
ne, et autant il pense et veut 4'a- 
près soi et le monde, autant c'est 
par l'externe; dans le premier cas 
autant s'ouvre l'homme interne', 
dans le second ca» autant il se fer- 
me, d'autant s'ouvre l'homme ex- 
terne, 9707. L'homme externe est 



remis dans l'ordre par l'homme in- 
terne en tant qu'il lui est subor- 
donné, 9708. Quels sont ceux thez 
qui l'homme interne a été fermé, et 
quels sont ceux chez qui il a été ou- 
vert, 9709. Tout bien, pour qu'il 
soit le bien, doit avoir en soi le bien 
intérieur, -9912, 9922.' L'interne 
doit être dans l'externe pour qu'il 
existe, et ainsi les externes ont la • 
qualité ptfr l'interne, 9922. L'hom- 
me interne est dans la lumière du 
ciel, l'homme externe dans celle du 
monde, quant aux spirituels; illus- 
tré, 10136. L'homme externe est 
dans l'enfer, à moins qu'il ne de- 
vienne spirituel par la régénéra- 
tion, 10156. L'homme interne est 
l'image du ciel, et l'homme externe . 
l'image du monde, 10156. Les vrais* 
intérieurs sont ceux qui ont été im- 
plantés dans la vie, et non ceux qui 
sont seulement dans la mémoire, 
10199. Les vrais intérieurs dans la 
mémoire seulement sont des vrais 
extérieurs, 10199. Il n'est pas perçu 
par l'homme dans le monde ce qui 
se passe dans l'homme interne, mais 
il est perçu ce qui se passe dans 
l'homme externe, 10236, 10240. 
L'homme interne est en actualité 
dans le sens interne de la Parole; 
mais il ne peut pas être illustré, ce- 
lui-là qui pense selon les connais- 
sances dans lesquelles est l'homme 
externe; illustré, 10600. De ceux qui . 
sont dans les externes sansl'interne; 
voir Externe. L'interne est sei- 
gneur et l'externe est respective- 
ment serviteur ; illustré, 10471. 
L'interne est le ciel de l'homme,«et % 
l'externe en est le monde, 10472. 
L'interne e*t fermé par les maux et 
les faux provenant de l'amour de 
soi et du monde, et comment; il- 
lustré, 10492. Pourquoi les internes 
ont été fermés chez les Juifs ; ils ont 
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été fermés chez les chrétiens qui 
savent les vrais de la foi d'après la 
Parole et ne vivent pas selon ces 
vrais, et chez les intelligents plus 
que chez les simples, 10492. Ceux 
qui sont dans l'interne de la Parole, 
de l'église et du culte, aiment à faire 
le vrai pour le vrai, et aussi ceux 
qui sont clans l'externe dans lequel 

. il y a l'interne, mais avec diffé- 
rence; ceux qui sont dans l'externe 
sans l'interne font le vrai pour eux- 
mêmes ét pour le lucre, 10683. La 
lumière du vrai dans l'externe de la 
Parole vient de l'interne pour ceux 
qui sont dans l'interne, 10694. Ceux 
qui sont dans l'externe sans l'in- 
terne ne supportent pas les inter- 

, nés; illustré, 10694, 10701, et mon- 
tré, 10707. L'église est dans l'in- 
terne, et non dans l'externe sanâ 
l'interne, 10698. Les intérieurs de 
l'homme se tournent en actualité 
selon les amours,.10702. 

Interprétation de songe, In- 
ierpretalio somnii. C'est la chose 
qu'il a en soi, ou la chose qu'il y a en 
lui, 5093, 5107. C'est arriver et ce 
qui doit arriver,514t. Interprète en- 
tre eux, c'est que les spirituels sont 

* saisis tout à fait autrement, 5478. 
Interpréter, c'est prédire, 5168. 

Interrogation, Interroger; Jn- 
ten-ogalio, Inlerrogare. C'est re- 
chercher, 3385 ; et c'est percevoir la 
( pensée d'un autre, 5597, 5800. Pour- 
quoi les hommes sont interrogés 
par le Seigneur, quand cependant il 
connaît toutes choses, 2693; et 
montré, 6lft. Interroger Jéhovah, 
quand il s'agit du Seigneur, c'est 
l'état de communication, 3291. Les 
interrogations dans le sens de la 
lettre sont la reconnaissance dans le 
sens suprême, 4358. C'est aussi la 
connaissance d'après la perception, 
6250. Interroger Jéhovah, c'est être 
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instruit dans les vrais et les biens 
/de l'église et du culte, 10548. 

Intestin, lntestinurtu De la cor- 
respondance des intestins avec le 
très-grand homme, 5392 à 5395. Ce 
qui a lieu, quand ceux qui consti- 
tuent l'intestin colon infestent ceux 
qui sont dans la "province du péri- 
toine, 5379. Où sont et quels sont 
ceux-là, 5393; voir aussi Excré- 
' mknts. Les intestins sont les der- 
niers et les infimes, 10030; illustré, 
10049. Pourquoi les intestins de- 
vaient être lavés, 10049. 

Invoquer le nom de Dieu, Itwo- 
care nomen Deù C'est le culte, 
2724. 

Isaac, Isacus. Par lsmaêl est si- 
gnifié le rationnel premièrement 
conçu chez le Seigneur, et par Isaac 
le divin rationnel du Seigneur, 
1893, 2066. Isaac signifie le rire, 
c'est-à-dire, l'affection du vrai, 
parce que c'est le divin rationnel du 
Seigneur, 2072. Isaac représente le 
divin rationnel du Seigneur, 2083, 
2630. Isaac est le mariage divin 
quanta l'humain du Seigneur, 2774. . 
Il est le divin rationnel quant au 
bien, 3012, 3194, 3210. Jéhovah 
Dieu de Jischak, c'est le divin hu- 
main du Seigneur, 3704. La frayeur 
de Jischak, c'est le divin humain du 
Seigneur, 4180. 

Isaschar, Isasckar. Dans le cens 
suprême, c'est le divin bien du vrai 
et le vrai du bien, dans le sens in-* 
terne l'amour conjugal céleste, dans 
le sens externe l'amour mutuel, 
3957; et c'est la rémunération, 6388. 

IgMAEL, Ismacl. Par lsmaêl est 
représenté et signifié le premier ra- 
tionnel du Seigneur avant qu'il ait 
été fait divin, 1893. lsmaêl, ce que 
c'est; il signifie Je vrai rationnel, 
qui est décrit, 1949, 1950, '1951. 
Par Istnael sont aussi signifiés ceux 
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qui sont rationnels ou spirituels, 
2078, 2691. Par Ismaèt est aussi re- 
serité le royaume spirituel ou Pé- 
glise spirituelle du Seigneur, 2699. 
Ismaèl et les Ismaélites sont les spi- 
rituels qui sont dans le simple bien 
quant à la vie, et par suite dans le 
■ naturel vrai quant à la doctrine, 
3263. Par les douze fils d'Ismaèl 

de l'église spirituelle principalement 
chez les nations, 3268. Machalatn, 
fille d'Ismaèl fils'd'Abraham, c'est 
le vrai d'origine divine, 3687. Les 
Ismaélites sont ceux qui sont dans 
le simple bien, 4747. 

.Israël, Israël. Voir Jacob. Ce 
que c'est que Jacob et Israël, 3305. 
Israël est le Seigneur, 3305, Le 
saint d'Israël, et aussi Israël, c'est 
le Seigneur, 3305, /'. Jehudah est le 
Jnen.de l'amour céleste, et Israël le 
bien de l'amour spirituel, 3654. Par 
les douze fils d'Israël sont repré- 
sentées toutes les choses de l'église 
spirituelle. Israël est l'homme cé- 
leste-spirituel qui est dans le natu- 
rel, et Joseph l'homme céleste-spi- 
rituel qui est dans le rationnel, 
4286 ; et Israël est ie divin céleste- 
spirituel, 4286. Israël est le Sei- 
gneur; montré, 7091. Les fils d'Is- 
raël sont ceux qui sont du royaume 
spirituel, 6862, 6868, 7035, 7198, 
7201, 7215, 7223. Les fils d'Israël 
sont ceux qui sont dans le vrai par 
lequel il y a le bien, et dans le vrai 
qui procède du bien, 7957 ; illustré, 
8234. Le peuple d'Israël est l'église 
spirituelle quant au bien dans le- 
quel les vrais de la foi doivent être 
implantés, 8805. Par les fils d'Is- 
raël a été représentée l'église spiri- 
toelle ; voir les citations, 9340. 

Isthme, Isthmus. Quels sont 
ceux qui ont leur rapport avec 
l'isthme dans le cerveau et avec les 



nœuds glandulaires, 4051. Quels 
sont ceux qui ont leur rapport avec 
l'isthme dans le cerveau et avec les 
ganglions dans le corps, 5189. Voir 
-Ganglions. 

Ithamar, ïlhamar. Voir Éléa- 
zar, 9811, 9812. 

Ivresse, Ivre; Bbrielas,Ebrius. 
C'est celui qui tombe dans des er- 
reurs, et qui raisonne, 1072; et ce 
sont ceux qui sont insensés dans les 
choses spirituelles, 1072. 
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Jabbock, Jabhock. Passage, ou 
torrent, ou gué; c'est la première 
insinuation; montré, 4270, 4271. 

Jacob, Jacobus. Voir Ésaû, Is- 
raël et Joie. Jacob est l'église juive 
et l'église externe des nations, 422. 

Le Seigneur est représenté par 
Abraham, Isaac et Jacob, et par Ja- 
cob est représenté son homme na- 
turel, 1893. Pierre, Jacques et Jean, 
au lieu de la foi, de la charité et des 
biens de la charité ; voir Préf. du 
Chap. XVIII de la Cenèse. 

Jacob est la doctrine du vrai na- 
turel ; dans le sens suprême, il est 
le naturel du Seigneur quant au 
vrai; montré, 3305. Dans la Parole, 
lorsque Jacob est nommé, il n'est 
nulle part entendu Jacob lui-même, 
ni par lui le peuple d'Israël, 3305. 
Israël signifie le Seigneur quant au 
vrai naturel intérieur, et Jacob le 
Seigneur quant au vrai naturel ex- 
térieur, 3305. C'est le naturel vrai, 
3509, 3525, 3546. Quand Jischak 
bénit Jacob, c'est Ésaû qu'il enten- 
dait bénir, 3576. Èsaù et Jacob, 
après que le naturel du Seigneur 
eut été glorifié, représentent le di- 
vin naturel quant au bien et au vrai. 
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3576. Jacob d'abord représente le 
vrai qui appartenait au bien naturel 1 
de l'enfance du Seigneur, et après 
que ce vrai ent été fait divins il re- 
présente le divin vrai du .divin lui- . 
main du Seigneur, 3599. Jacob, 
c'est aussi le bien du «vrai naturel, 
après qu'il eut anlevé le droit d'aî- 
nesse et la bénédiction d'Ésaû, 
' 3659. Le droit d'aînesse et la béné- 
diction que Jacob enleva à Ésaû 
enveloppent que sa postérité succé- 
derait dans la promesse de la terre 
de Canaan, et qu'elle représenterait 
les divins céjestes et spirituels, mais 
frauduleusement, 3660. Jacob a 
adoré d'autres dieux, principale- 
ment le Dieu Schaddai, 3667. Jacob 
a représenté le bien du vrai, et Ésaù 
le bjen d'où provient le vrai, 3669, 
3677. Jacob est le bien du vrai, et 
même avec variété, en ce qu'il est 
le bien dans le naturel, parce que 

• l'état du vrai et du bjen est autre 
au commencement que pendant la 
progression et à la fin, 3775, 62,36. 
Jacob est le bien commun, 3829. 
Tar Jiscbak est représenté ie ration- 
nel, et par Jacob le naturel, 6009; 
et par les fils de Jacob le sensuel, 
6009. Jacob est'le bien naturel nui 
s'approchaplus près du divin, 6073. 
Jacob n'était point un serviteur chez 
Laban, 3976, 6113. Jacob, après 
qu'il fut entré dans la terre de Ca- 
naan, représente le mi auquel doit 
être conjoint le bien, 6236. Jacob 
représente le bien du vrai, /I273. 
Jacob et ses descendants ont été 
tels, que chez eux l'amour céleste et 
l'amour spirituel n'ont pu être con- 

, 1 joints avec le bien naturel ; montré, 
6281. Jacob est l'externe céleste, et 
Israël l'interne céleste; montré, 
6286. Le Seigneur dans le sens su- 
prême est Jacob et Israël, 6286. 
Comme ce sont les internes qui sont 



représentés, et les externes qui re- 
présentent, c'est pour cela que Ja- 
cob a été nommé Israël, 6292,6570. 
Combien ont été méchants les fils de 
Jacob; montré, 6316. Jacob est le 
bien du vrai ; ce bien du vrai est le 
vrai par la volonté dans l'acte, 6337; 
voir aussi.JuiF. Jacob est l'église . ' 
ancienne, 6639. Jacob est l'église 
ancienne externe, 6516. U est spé- 
cialement l'église quant au vrai, 
6520. Jacob a représenté le naturel 
du Seigneur quant au vrai dans le 
comnjencement, quant au bien du 
vrai pendant la progression, et 
quant au bien à la fin; montré, 
6538. Jacob est le bien externe dans 
le naturel du Seigneur, et Israël le 
bien interne, 6570. Les fils de Ja- 
cob; voir Tribbs. Les fils de Jacob, 
ou les frères de Joseph, sont l'église 
qui se détourne de la charité vers la 
foi, et enfin vers la foi séparée, 
6665, 6671, 6679, 6680, 6690. Ja- 
cob est l'ancienne église, 6680; il 
est la religion juive d'après l'an- 
cienne église, 6700, 6701. Jacob 
est l'église ancienne, et aussi la pri- 
mitive église chrétienne, 6700. Par • 
Joseph et Benjamin est représenté 
l'interne de l'église, mais les dix au- 
tres frères représentent l'externe, 
5669. Les dix fils de Jacob sont les 
vrais de l'église dans le naturel, 
5603, 5619, 5627, 5ft58, 5512. Les 
fils d'Israël sont les vrais spiri- - 
tuels, 5616. 5879. Jacob est le bien 
du vrai, 5506, 5533, 5535. Jacob 
est l'église, 5536, 5560. Les dix fils 
de Jacob sont le naturel, 5880, 
'5882. Tantôt il est dit Jacob, tantôt 
Israël,, c'est à cause du sens in- 
terne; montré, 5973. Jacob descen- 
dant en Egypte signifiait que le vrai 
naturel serait initié dans les scien- 
tifiques de l'église; il est parlé de 
ees scientifiques, 6006. Jacob est le 
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vrai naturel, 6001. Ce qui est re- 
présenté par Abraham, IsaaC et Ja- 
cob dans le sens suprême ou dans 
•le Seigneur, et ce qui est repré- 
senté dans le sens représentatif ou 
chez l'homme, 6098. Jacob est le 
vrai naturel, par conséquent aussi 
le naturel quant aû vrai, 6236. Des 
fils de Jacob, en ce qu'ils ont repré- 
senté les vrais et les biens et l'é- 
glise; voir Tribus. Le puissant de 
Jacob, c'est le divin humain du Sei-. 
gneur, 64*25. Il est fait menlionduli't 
au sujet de Jacob, et Jacob apparaît 
couché dans un lit; pourquoi 76463; 
voir Lit. Les fils de Jacob sont les 
choses aliénées d'avec le vrai, 6557, 
6571. Jacob est le vrai dans le com- 
mun, 6641. 

Jah, Jatu Vêir Jéhovah. 

Jambe, Crus. La tè*te sur les jam- 
bes et sur le milieu, c'est depuis 
Pin lime jusqu'à l'externe; illustré, 
7859. Les jambes des bôtes sont les 
naturels, parcé qu'elles enveloppent 
aussi les pieds; autrement chez les 
hommes; montré, 10050. 

Japhet, Japhet. C'est le culte 
externe dans lequel il y a le culfe 
interne, 1062, 1140, 1141; il est 
décrit, 1150. 

Jarbin, Ho) tus. Ce que c'est que 
le jardin en Éden du côté de IV 
rient, 99. Le jardin est l'intelli- 
gence, et Kden J'amour, 100. Ce 
que c'est que le jardin de Jéhovah 
et le jardin de Dieu, 1588. 

Les eaux et les fleuves sont dé- 
crits, lorsqu'il est parlé de jardins 
et de plantations; montré, 2702. 
Us anciens avaient un cujte saint 
dans des jardins et dans des boca- 
ges; mais quand les bocages furent 
adorés, ce culte fut défendu; mon- 
tré, 2722, 6552. 

Jaspe, Jaspis. La Tharschisch, la 
Schoham et le Jaspe sont l'amour 
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spirituel du vrai dans lequel se ter- 
minent les supérieurs, ou le bien 
externe du royaume spirituel, 9872. 

Javan, Jamn. Coique c'est, 1152, 
1153, 1155. 

Javelot, Jaculum. Voir Arc. 

Jean, foannes. Pierre*, Jacques 
et Jean au lieu de la foi, de la cha- 
rité et du bien de la charité; von- 
Préface du Chap. XVIII de la Ge- 
nèse. Jean a représenté le bien de 
la charité, Préf. du Chap. XXII de 
la Genèse. Jean s'est penché sur la 
poitrine de Jésus, parce qu'il repré- 
sentait les bonnes œuvres, 3934, f. 
Jean-Baptiste est la Parole ; son ha- 
billement et sa nourriture ont si- 
gnifié les externes de .la Parole, 
7643, f. Il est ^elon l'ordre du ciel 
que des esprits soient envoyés de- 
vant les anges qui viennent vers les 
hommes pour les préparer, comme 
Jean-Baptiste devant le Seigneur, 
8028; voii\ Jupiter. Jean-Baptiste 
est la Parole ; montré, et les choses 
dites de lui sont expliquées, 9372; 
puis aussi comment il était Élie, 
9372. Sont expliquées les paroles 
du Seigneur à Pierre et à Jean ; au 
sujet dei/ierre : « M'<Aimés-lu? Pais 
mes brebis; suis Moi; etc., «10087. 
Jean s'est couché sur la poitrine du 
Seigneur, parce qu'il signifiait le 
bien de la charité, 10087. 

Jébuséen, Jcbitsœus; c'est l'ido- 
làtrique dans lequel il y a quelque 
chose du vrai, 6860. 

Jégar-Sahadutha, Segar-Saha- 
dulha, monceau posé par Jacob et 
par Laban ; ce que c'est, 4195. 

Jéhovah, Jcliovah. Voir Sei- 
gneur et Dieu. Pourquoi il est dit 
Jéhovah, et pourquoi Dieu, 709, 
732, 840,' 1096. Il est dit Jéhovah à 
cause de l'essence, et Dieu à cause 
de la puissance, 300. Jéhovah est 
l'amour, 1735. Il ne peut rien êlre 
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dit de Jéhovah, sinon qu'il Est; les 
autres choses qui en sont dites sont 
selon les apparences, 926. Le Sei- 
gneur est Jéhovah, 1736. L'interne 
du Seigneur était Jéhovah, parce 
qu'il a été conçu de Jéhovah, 1815. 
Autant le Seigneur quant à l'hu- 
maine essence a été uni à Jéhovah, 
autant Jéhovah parlait comme avec, 
soi; autrement, il parlait comme 
avec un autre, 1745. Il est appelé 
le Seigneur Jéhovih principalement 
dans les tentations, 1793. Quand 
lesanciens voulaient affirmer qu'une 
chose était vraie, ils disaient : « Jé- 
hovah a dit, n 1020, 1037. Ce qui 
est signifié para Jéhovah dit r »1791, 
1815, 1819, 1822. L'église très-an- 
cienne et l'église agcienne ont ap- 
pelé Jéhovah le Seigneur, 1343. La 
nation hébraïque s'est distinguée 
des autres par cela qu'elle appelait 
son Dieu Jéhovah, 1343. Les des- 
cendants de Jacob avaient perdu le 
nom de Jéhovah, et Moïse aussi, 
1343. Les Juifs font consister le 
culte a nommer Jéhovah leur Dieu, 
ce qui cependant ne fait rien, 1096. 
Jéhovah ou l'Être infini ne peut être 
manifesté à l'homme, ni par consé- 
quent influer chez l'homme, que par 
l'humain du Seigneur, 1990. Le Sei- 
gneur quant à l'intime a été un avec 
Jéhovah son père, auquel il a uni 
l'humain, 2004, 2005, 2018, 2025. 
Tout le trine dans le Seigneur, c'est 
Jéhovah, 2156,2329. Dans la Parole, 
il est dit Dieu lorsqu'il s'agit du vrai, 
et Jéhovah lorsqu'il s'agit du bien, 
2586, 2769. Dans l'ancien testa- 
ment, le Seigneur est le même que 
Jéhovah Sébaoth et que Jéhovah, 
et dans le nouveau testaient il est 
dit le'Seigneur au lieu de Jéhovah; 
montré, 2921. Jéhovah Dieu du ciel 
est le Seigneur quant à la divine 
essence, et Jéhovah Dieu de la terre 
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est le Seigneur quant à l'humaine 
essence, 3023. Jéhovah est le Sei- 
gneur dans la Parole, 3035. Il est 
dit Jéhovah Sébaoth ou des armées, 
à cause des divins vrais par lesquels 
il combat pour l'homme, 3448. Les 
Juifs ont adoré Jéhovah seulement 
quant au nom, '3732, f. Jéhovah a 
été vu par Moïse comme un vieil- 
lard ayant une longue barbe blan- 
che, 4299; et les Juifs avaient de 
Jéhovah une semblable idée, et 
croyaient qu'il pouvait , plus que 
tous les autres dieux, faire des mi- 
racles, 4299. Personne ne peut voir 
Jéhovah face à face et vivre; pour- 
quoi? montré, 4299. « Voir Dieu 
face à face, » dans le sens interne 
historique, signifie que le Seigneur 
est représentât ivefnent présent, 
4311. Par Jéhovah est signifié le 
divin même du Seigneur, 5041. Par 
Jéhovah les très-anciens et les an- 
ciens n'ont entendu nul autre que 
le Seigneur, 5663. L'essentiel existe, 
non pas dans la nature des choses, 
mais seulement dans le Seigneur, 
qui est l'Être ou Jéhovah; et, de 
plus, toutes les choses sont instru- 
mentales; illustré, 5948. Le divin 
humain du Seigneur d'éternité (ah 
œterno) était Jéhovah traversant le 
ciel, 6280. Jéhovah et Dien dans le 
ciel, c'est le Seigneur, 6303. Jého- 
vah appelé Hédempteur, c'est le Sei- 
gneur; montré, 6281. «Je suis qui 
suis, » c'est l'être et l'exister de 
toutes choses dans l'univers, 6880. 
Du divin être et du dWin exister, 
6880. Jéhovah Dieu, c'est le Sei- 
gneur, 4éhovah quant au divin être 
ou au divin bien, et Dieu quant au 
divin exister ou au divin vrai, 6905. 
Jéhqvah vu, c'est l'apparition du 
divin du Seigneur dans l'humain, 
6945, 6956. « Moi Jéhovah, » et 
« dit Jéhovah, » c'est une coofirroa- 
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tion irrévocable; montré, 7192, 
7202; comme il est fréquemment dit 
dans les prophètes; montré, 7192. 
« Nul comme Jéhovah Dieu, » c'est 
qu'il y a un seul Dieu, et qu'il n'en 
est pas d'autre que lui, 7401. Pareil- 
lement, 7444, 7544, 7598, 7636. 
Toutes les choses qui sont faites par 
Jéhovah sont faites par le vrai qui 
procède de lui, 7795. Cantique de 
Jah, c'est que tout ce qui appartient 
à la foi, et par suite à la gloire, vient 
du divin vrai, 8267. Jah, c'est le 
divin vrai procédant du Seigneur, 
8267. « Jéhovah est son nom, «c'est 
que le Seigneur est le seul de qui 
toutes choses procèdent, 8274. Le 
trône de Jah, c'est le royaume spiri- 
tuel du Seigneur, 8625. «Jéhovah,» 
c'est que le divin en soi est loin au- 
dessus du divin dans le ciel, 8760. 
Le Seigneur quant au divin hu- 
main, c'est ce qui est entendu par 
Jéhovah dans la nuée; et cela, parce 
que le divin ne peut être approché 
par acte; illustré, 8864; Le Seigneur 
Jéhovih signifie, ô bon Jéhovah! 
9167. Le Seigneur a été et est Jého- 
vah dans une forme humaine; mon- 
tré, 9315. Jéhovah, dans la Parole, 
est le Seigneur; cité, 9373. a» De- 
vant Jéhovah, » c'est procédant du 
Seigneur; illustré* 10146. « Moi, 
Jéhovah Dieu, » c'est par le Sei- 
. gneur tout bien de l'amour et'tout 
vrai* de la foi, 10158. « Jéhovah» 
ou « Jéhovah Dieu, » c'est le trine 
dans le Seigneur, 10617. 

Jérusalem, HierosolymcL Ce 
que c'est que la sainte Jérusalem, 
402, 940. De la Jérusalem souillée 
où étaient dea Juifs, 940. La nou- 
velle Jérusalem est la nouvelle église 
dans le commun et dans le particu- 
lier, 2117. Jérusalem est l'église, 
3654. Jérusalem est la doctrine du 
vrai d'après la Parole, 9166. 
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Jésus, Jésus. Voir Christ. Ce que 
signifient les deux noms du Sei- 
gneur Jésus-Christ, 3004 à 3011; 
voir Christ. Jésus-tChrist estxlans 
chaque chose de la Parole, 5502. 

J£thro, Jethro, le beau-père de 
Moïse, c'est le bien de l'église qui 
est dans le vrai du bien simple, 
7015 ; voir aussi Recel. Jéthro est 
le divin bien, 8643. 

Jeu, Jouer; Ludus, Luderc. 
Jouer ou plaisanter, c'est tourner 
en dérision, 2403. Les jeux et les 
danses signifient la réjouissance des 
intérieurs; illustré, 10416. 

Jeores hommes, Juvencs. Ce sont 
les intelligents ou l'intelligence, et 
par suite les vrais confirmés; mon- 
tré, 7668. 

Jeuhes filles, Pueltct; celles 
qui ont été livrées à la prostitution 
ont auprès d'elles, un esprit qui les 
instruit, 1113. La jeune fille signifie 
TalTection dans laquelle il y a l'in- 
nocence, 3067, 3iio. C'est l'-affec- 
tion du vrai, 3179. Les jeunes filles 
signifient aussi des affections qui 
servent, 3189. Elles signifient les 
services, 6731. La jeune fille, -ex- 
. primée par un airtre mot, est le vrai 
du bien de l'église; montré, 6742. 

Job, iiioh. Le livre de Job est un 
livre di l'ancienne église, mais non 
d'entre'ceux qui sont appelés la loi 
et les prophètes, ^arce*qu'il n'a pas 
le sens interne, 354fe, f.% 9942. 

Jobel (\é) y Jobel. A l'entonner du 
jobel, ou en entendant le son de la 
trompette, signifie pour peux qui 
ont la perception commune du bien 
de l'église; de là vient le nom de 

jubilé, 8802. 

Jochschar, Jochscham, et ses 
fils; ce qu'ils signifient, 3240. 

Joie, Gcuutiwn. Voir Ciel. La 
plupart ont de la joie céleste une 
idée si commune, qu'elle est nulle, 

12. 
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449. Idées et expériences concer- 
nant la joie céleste; voir Ciel. L'al- 
légresse est le spirituel ou appar- 
tient au vrai,. la joie est le céleste 
ou appartient au bien, 3118et 4137. 
De la joie céleste; voir Félicité. 
La joie se dit du bien, l'allégresse 
se dit du vrai; montré, 8339, f. La 
joie divine sur la réception du bien 
et du vrai est infinie, parce que l'a- 
mour d'où procède la joie est infini, 
8672. Quelle est la joie céleste, et 
d'où elle vient, 10722,10723,10724. 
Voir Ciel. 

Jonc, Jttncus; c'est ce qui est vil, 
maisnéanmoinsdérivédu vrai; et ce 
que c'est dans le sens opposé, 6723. 

Joschua, Joschua (Josué). C'est 
le vrai qui combat, 8595. Comme 
ministre de Moïse, c'est la Parole et 
le Représentatif, 9419. C'est le di- 

• vin vrai examinant et apercevant, 
10454. C'est le divin vrai servant à 
la place de Moïse, 10557. 

Joseph, Joscphus. Par les quatre 
premiers enfants de Léah, Ruben, 
Schiméon, Lévi et Jehudah, "est re- 

. présentée la progression de la régé- 
nération de l'homme céleste, et par 

, les sept aulres fils de Jacob jusqu'à. 
Joseph la progression de la régéné- 
ration de l'homme spirituel, 3921,/". 
Par ces mots; « Dieu a retiré mon 
ignominie, etc., » est représenté 
dans le sens suprême le Seigneur 
quant au divin spirituel, dans le 
sens interne le royaume spirituel 
ou le bien de la foi, dans le sens ex- 
terne la salvalion et aussi la fructi- 
fication et la multiplication, 3969. 
Joseph dans le sens externe est là 
fructification et la multiplication, 
3971. Joseph est l'homme céleste- 
spirituel qui est .rationnel d'après 
le rationnel, mais Israël est l'hom- 
me céleste-spirituel qui est ration- 
nel d'après le naturel, 4286. Benja- 
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min est le spirituel du céleste, Jo- 
seph est le céleste du spirituel, 
4592. L'un et l'autre est intermé- 
diaire, 4585, 4592, 4594; voir Cé- 
leste. Joseph est le divin humain 
spirituel du Seigneur, 4669. Par Jo- 
seph est spécialement représenté le 
divin vrai concernant le divin hu- 
main du Seigneur, 4723, 4724. Jo- 
seph, est l'homme céleste-spirituel 
d'après le rationnel, ou l'homme 
interne du Seigneur, 4963. Joseph 
est le céleste du naturel, 5086, 
5087, 5106. Il est le Seigneur quant 
au céleste du spirituel, 5249; il est 
le céleste du spirituel, 5307. Ce que 
c'est que le céleste du spirituel, qui 
est Joseph, 5307, 5331, 5332; iw 
Céleste. Le céleste du spirituel, 
qui est Joseph, est le vrai d'après 
le divin; illustré, 5417. Joseph et 
Benjamin sont l'interne de l'églisé, 
et les autres fils de Jacob en sont 
l'externe, 5469. Quand Joseph est 
appelé homme (vir), il est le vrai 
par l'interne, ou le vrai spirituel, 
5584. Les choses qui sont rappor- 
tées de Joseph représentent la glo- 
rification de l'humain du Seigneur, 
5688. Joseph est le bien interne, 
5805, 5826, 5827. Il est le céleste 
interne, 5869, 5877. Le naturel sous 
l'auspice de l'interne est représenté 
par Joseph, 6145. Il est l'interne, 
6177. Joseph est le céleste interne . 
et le bien de l'interne, et relative- 
ment en plus et en moins l'interne 
par application aux choses qui sont 
dans le naturel, 6224. Ses fils, 
Éphralm et Ménascheh, sont enten- 
dus par Joseph, 6275. Joseph est 
l'église spirituelle, dans le sens su- 
prême le divin spirituel du Sei- 
gneur, 6417. La maison de Joseph, 
ce sont les célestes du spirituel, 
6526. Joseph et Benjamin sont les 
sociétés angéliques qui constituent 
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Je médium unissant signifié "bar le 
voile devant l'arche, 9671. 

Joue, Maxillcu Sont expliquées 
les paroles du Seigneur au sujet du 
soufllct sur la joue droite et de la 
tunique, 9048. Par frapper la joue, 
il est signifié détruire le vrai; mon- 
tré, 9048, f. 

Jour, Dies. Voir aussi Annéjï. 
Le jour est pris pour le temps et 
pour l'état, 23, 487,488, 493, 893. 
L'état de la foi est le jour, l'état de 
nulle foi est la nuit, 221. Les aller- 
natives du régénéré quant aux vo- 
lontaires sont comme l'été et l'hi- 
ver, quant aux intellectuels elles 
sont comme le jour et la nuit, 935, 
936. Le jour, de même que tous les 
temps, signifie des étals,2788. «Jus- 
qu'à ce jour, jusqu'à aujourd'hui et 
aujourd'hui, » c'est à perpétuité et à 
élernHé,.2838, 4304, 616ô. « Venir 
dans les jours, » c'est dépouiller 
l'humain, 3016. « Il arriva qu'en ce 
jour-là, » c'est l'état, 3462. « Encore 
le jour grand, » signifie l'étal qui 
s'avance, 3785. « S'étaient multi- 
pliés les jours, «c'est le change- 
ment d'état', 4850. Dans le ciel, il y 
a les temps du jour, comme le ma- 
lin, midi, le soir suivi du point du 
jour 'sans qu'il y ait nuit; dans l'en- 
fer, il y a la nuit, et les tourments; 
. illustration sur ce sujet, 6110. « De- 
puis que j'existe jusqu'à ce jour, » 
c'est continuellement, 6278. a En 
ce jour-là, » c'est à éternité, 6298. 
«Tôut ce jour -là et toute cette 
nuit, » c'est l'état de la perception 
non- obscure et de la perception 
obscure, 7680. « D'un jour en son 
jour, » c'est sans cesse, 8418, 8423. 
Dans l'autre vie, il y a des alternati- 
ves d'états comme dans le monde il 
y a les alternatives des temps du 
jour, et cela, afin qu'on soit sans 
cesse perfectionné, 8426. Les états 



se succèdent dans l'autre vie comme 
les temps de l'année dans le monde, 
9213. Il en est des états des anges 
comme des temps du jour; illustré, 
10605. Le jour est l'état; cité, 
10654. 

Jodr (chaque), Quotidie; c'est 
sans cesse, à perpétuité, à éternité, 
2838; pareillement aujourd'hui; 
voir tf 2838, 3998, 4304, 6165, 
6984, 9939. Explication de celte 
partie de l'oraison dominicale, « no- 
tre pain quotidien donne-nous au- 
jourd'hui, »2838,/". Voir aussi Hier, 
Avant-hier et Temps. 

Jourdain, Jordanis % Il signifie 
les choses qui sont chez l'homme 
externe ; de même aussi l'Euphrate, 
1585. Le Jourdain est l'initialion 
dans les connaissances du bien et 
du vrai, et c'est le premier et le der- 
nier du royaume du Seigneur, ou 
de l'église; montré, 425.5. 

Jugement, Judicium, Ce que 
c'est que le jugement dernier, 900, 
931, 1311, 1850. Le jugement est 
la peine du mal, 1311. Ce que c'est 
que la consommation, 1857. Sur le 
jugement, voir aussi Consomma- 
tion, Visite et Vastation. Au di- 
vin humain et au saint procédant 
du Seigneur appartient le jugement, 
2319, 2320, .2321. Le jugement 
existe d'après le bien et Je^vrai; ce 
que c'est que le jugement d'après 
le bien, et ce que c'est que le juge- 
ment d'après le vrai; le Seigneur 
ne juge jamais qui que ce soit à 
l'enfer, 2335. Du jugement dernier, 
2117 à 2133. On s'imagine qu'il ' 
viendra avec la destruction du mon- 
de, et cela, d'après la Parole pr<H 
phétique sur le nouveau ciel et sur 
la nouvelle terre, 2117. C'est le 
dernier temps de l'église, de sorte 
que chaque église a eu son juge- 
ment dernier, 2118. Il y a jugement 
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dernier • pour «chaque " "homme, et 
comment il se fait; description, 
21^9. Comment il faut entendre ce 
que le Seigneur, en parlant de la 
consommation du siècle, a dit au 
sujet de la mer, du soleil, de la lune, 
des étoiles, et de a nation contre na- 
tion, » 2120. Par diverses choses, 
dans loutre vie, on peut voir que le 
temps du jugement dernier est im- 
minent, par exemple, en ce que les 
méchants venus du monde chrétien 
remplissent le monde des esprits et 
sa sphère intérieure, 2121. Ceux du 
monde chrétien, amorcés la plupart 
par l'amour, de soi et du monde, 
soht dans les fourberies, et consi- 
dèrent la foi comme rien, 2122. Les 
maux héréditaires sont augmentés, 
et l'équilibre commence à pencher 
du côté du m'ai, 2122. Les biens et 
les trais qui descendent du ciel 
sont changés en un moment en 
maux et en faux, 2127, 3607. Dans 
les antédiluviens, le bien volontaire 
a été entièrement perdu, et aujour- 
d'hui le bien intellectuel commence 
à périr,*2l24. Quels sont aujour- 
d'hui les chrétiens i cela a été re- 
présenté par des esprits noirs, par 
de jeunes. garçons qui étaient pei- 
gnés, par un arbre dans lequel mon- 
tait une vipère, par. un chien, et 
par des •femmes dans une cuisine, 
2125. Quels ils sont contre l'inno- 
cence; cela a été .représenté par un 
petit enfant qu'on voulait maltraiter 
et tuer, 2126. Tels Us n'apparais- 
sent pas dans le monde, mais tels 
sont leurs internes,' 2126. Dans 
l'autre vie, il apparaît comme une 
sorte de jugement dernier devant 
les méchants, 2127. Qaand des so- 
ciétés mal conjointes sont dissoutes, 
cela est fait par une cohorte d'es- 
prits qui accourt et les disperse; 
sur cet état, qui ressemble à un ju- 



gement dernier, 2128. Il en est de^ 
même des conflits de pensées et de 
raisonnements; quels sont ces con- 
flits, 2129. Discussion si les douze 
apôtres jugeront sur douze trônes 
les douze tribus d'israèl, et s'il n'y . 
a d'admis dans le ciel que ceux qui 
ont souffert des misères et dés per- 
sécutions; comment ces choses doi- 
vent être entendues, 2129. Idée du . 
jugement dernier quand on est in- ' 
troduit dans le ciel; progression 
concernant le loup, en ce qu'on est 
reçu, introduit, et enfin admis dans 
des sociétés du ciel , et que ceux qui 
viennent plus tard ne* le sont pas; 
et en ce que d'autres aussi vou- 
laient être introduits, ce qui est en- 
tendu par « les vierges vinrent trop 
tard, elles frappèrent, l'huile man- 
quait, etc..» 2130. Comment les in- 
troduits sont reçus dan,6 te ciel ; ils 
passent d'une société dans d'autres 
selon leurs désirs, 2131. Ce que 
c'est que ne pas être vêtu d'un habit 
de noces et entrer; cela représente 
ceux qui, étant dans une fourberie 
hypocrite, peuvent s'insinuer dans 
les sociétés célestes, mais ils se pré- 
cipitent d'eux-mêmes dans quelque 
enfer, 2132. Glorification céleste du 
Seigneur, entendue dans riinmen7 
silé, e\ vue comme une radiation 
qui s'écoule; elle a lieu quand les/ 
anges sont dans l'eut de tranquillité 
et de paix^2133. La justice se dit du 
bien, et le jugement se dit du vrai, 
2235; voir aussi C05S0MHATf0li, 
puis Y astation et Visjte. De la sépa- 
ration des bons d'avec les méchaqts; 
plusieurs détails; comment elle a 
lieu, 2438. Le jugement dernier est 
la fin d'une église chez une na- 
tion, et le commencement de l'église 
chez une autre nation, 3353, 4057. 
Sont expliquées les choses que le 
Seigneur a enseignées dans Mat- 
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tbieu, — XXIV. 3 à 8, — sur le j»J 
gement dernier, ou sur son avène- 
ment et sur la consommation du 
siècle, 3353 à 3356; celles qui sont 
dans le même Chapitre, Vers. 8 à 
14, N ' 3686 A 3480 ; celles qui sont 
dans le môme Chapitre, Vers. 15 à 
18, N- 3650 à 3655; celles qui sont 
dans le même Chapitre, Vers. 19 à 
22, N- 3751 à 3757; et celles qui 
sont dans le même Chapitre, Vers. 
23 à 28, H" 3897 à 3901. « Dieu 
m'a jugée, et même il a entendu ma 
voix, » paroles dont ban tire son 
nom; c'est dans le sens suprême la 
justice et la miséricorde, dans le 
sen9 interne le saint de la foi, dans 
le sens externe le bien de la vie, 
3921. Sont expliquées les choses 
qui sont dans le même Chapitre, ' 
Vers. 29 à 31, N- 4056 à 4060. Le 
jugement dernier a eu lieu plusieurs 
• fois, 4057; ce n'est point la destruc- 
tion du monde, 4059. Le Seigneur 
' est venu toutes les fois qu'il y a eu 
jugement dernier, 4060. Sont ex- 
pliquées les choses qui sont dans le 
même Chapitre, Vers. ' 32 à 35, 
N" Û229 à 4231, et celles des Vers. 
36 à 42, N- 4332 à 4335. Le juge- 
ment dernier est le rejet de la 
vieille église et l'instauration d'une 
"nouvelle, 4333. Sur ce globe, il y a 
eu quatre fois jugement dernier, 
4333. Sont expliquées les choses 
qui sont dans le même Chapitre, 
Vers. 42, jusqu'à la On, N" 4422 à 
4424; et, en somme, celles qui sont 
dans ce Chapitre, N° 4423. Il y en a 
qui croient que l'àme est seulement 
la pensée; d'autres, qu'elle est 
comme un spectre; d'autres, qu'ils 
ressusciteront au jugement dernier, 
et alors avec le corps, 4527. Le ju- 
gement dernier n'est point la des- 
truction du inonde, mais c'est le 
de l'église précé- 
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dente, et le premier temps de la 
nouvelle église,^ 4527. Sont expli- 
quées les choses qui sont dans Mat- 
thieu, — XXV. 1 à 14, — sur le ju- 
gement dernier, N°* 4635 *à 4638; 
celles que le Seigneur a enseignées 
sur le jugement dernier dans ce 
même Chapitre, Vers. 31* à 33, N" 
4807, 4809, 4810. Il y a jugement 
dernier pour chacun, quand il 
meurt, le Seigneur en a parlé dans 
Matthieu, ibiiL, N~ 4807, 4808. 
Sont expliquées celles qui sont dans 
le même Chapitre, Vers. 34 à 36, 
N" 4954 à 4959; et celles qui sont 
dans le même Chapitre, Vers. 37, 
jusqu'à la fin, N" 5063 à 5071. Le 
jugement se fait d'après le vrai, 
5068. Il y a pour chacun jugement 
dernier quand il meurt, et il res- 
suscite non de corps; illustré, 5078, 
5079. « Jugsr le peuple, » c'est le 
vrai dans son office, 6397. « Que 
Jéhovah voie et juge, » c'est la di- 
vine disposition, 7160*. « Par de 
grands jugements, » c'est selon les 
lois de l'ordre, ainsi selon- les vrais 
divins, 7206. Le jugement se dit 
des bons et des méchants, 7206. 
La damnation et l'enfer ont lieu par 
des degrés d'examen, 7273, 7295. 
Les anges t)nt une espèce de juridic- 
tion, mais néanmoins te Seigneur 
est seul Juge, 7811. Juger, c'est la 
disposition du vrai, 8685. Les ju- 
gements et les lois, ce sont les vrais, 
et les vrais du bien, 8695. Le Sei- 
gneur ne juge pas l'homme, mais il 
le dispose ; selon la réception il est 
jugé, 8685. L'homme est jugé selon 
la volonté, et non selon les actes, 
parce que la volonté est l'homme 
même, 8911. Les jugements sont les 
vrais extérieurs, tels qu'ils sont dans 
l'état civil où est l'église représen- 
tative; montré, 8972. Distinction 
entre, les préceptes qui appartien- 
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'lieu t à la vie, les jugements qui ap- 
partiennent à l'état civil, et les sta- 
tuts qui appartiennent au culte en 
général, 8972. Us jugements sont 
les vrais; cité, 9260. Les jugements 
sont les vrais de l'état naturel, et 
les paroles les vrais de l'état spi- 
rituel, 9383. Le jugement, c'est le 
• divin vrai par la doctrine et par la 
vie ; montré, 9857; c'est aussi juger 
ou pour la vie ou pour la inorH 
9857. Le jour de la Visitation, c'est 
le dernier état de l'église dans le 
particulier et dans le commun 
quand arrivera le jugement; com- 
ment alors se fait la Visitation: ex- 
pliqué en peu de mots, 10509. Ou 
Seigneur apparaissant dans une 
nuée en forme humaine, et même 
dans une splendeur éclatante chez 
les habitants d'une certaine terre; 
esprits assemblé».'» droite et à gau- 
che, et ainsi séparés, 10810: et alors 
aussi dans les inférieurs de cette 
terre-là, 10811. 

Joif, Judœus. Il n'a pas été don- 
né aux Juifs de connaître les inté- 
rieurs de la foi, et pourquoi toutes 
choses chez eux étaient représen- 
tatives, 301, 302, 303. Leur culte 
était seulement externe, 1200. Ils 
sont des Canaanites, 1167. Conver- 
tis, ils flottent entre le vrai et le 
faux, 788. Les Juifs sordidement 
avare9 ont leur demeure dans un 
enfer, d'où il s'exhale une vapeur 
semblable à celle qui sort des égouts 
oil l'on écorche les cochons, 939. 
Ils sont reconnus à une odeur fétide 
de rats, 1514. Voleurs dans le dé- 
sert, 940. Une Jérusalem souillée, 
940. De leur seconde Jérusalem en- 
tre la Géhenne et l'Étang, 941. 
Pourquoi les intérieurs de la Parole 
n'ont point été dévoilés aux Juifs, 
2520. Par les représentatifs, quel- 
que chose de l'église'se prés«nlait 
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chez les Juifs et chez les Israélites, 
et pour que lès représentations se 
présentassent ils étaient tenus stric- 
tement dans les rites, 3147. Par la 
semence d'Abraham, d'Isaac et de 
Jacob, il est entendu, non pas leur 
postérité, parce que c'était la plus 
mauvaise de toutes les nations, mais 
ceux qui sont dans les biens' et dans 
les vrais par le Seigneur, 3373. Us 
intérieurs n'ont point été dévoilés 
aux Juifs, de peur qu'ils ne les pro- 
fanassent, et c'est pour cela qu'au- 
jourd'hui encore ils sont tenus dans 
l'incrédulité, 3398, 3480. Les Juifs 
n'ont pas voulu savoir les internes 
du culte et de la Parole, 3479; mais 
néanmoins ils ont pu représenter 
les choses saintes et le Seigneur lui- 
'inémç, par la raison' qu'ils ont pu 
être dans le saint externe, 3479; et 
c'est pour cela qu'ils ont été con- 
servés jusqu'à ce jour, surtout parce 
qu'ils sont dans le saint quand ils 
écoulent la Parole, 3479; mais le 
saint interne ne les affecte en rien, 
3479. Comment les choses immon- 
des chez eux épient -éloignées 
quand il représentaient, 3480. Je 
me suis entretenu avec deff Juifs 
dans l'autre vie au sujet de la Pa- 
role, de la terre de Canaan et du. 
Messie, 3481. La Judée', c'est l'église * . 
du Seigneur, 3654. Les Juifs, à par- 
tir de leurs pères, ont été tels, que 
chacun voulait avoir son Dieu, et 
qu'ils adoraient Jéhovah seulement 
quant au nom, 3732, f. Ia Parole a ' • 
été entièrement close pour les Juifs, 
3769. Les Juifs sont ainsi appelés du 
nom de Jehudah, qui dans le sens 
suprême est le Seigneur et le divin 
amour du Seigneur, dans le sens in- 
terne la Parole et le royaume cé- 
leste du Seigneur, et dans le sens 
externe la doctrine d'après la Pa- 
role, qui est celle de l'église céleste: 
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montré, 3881. Jehudah et aussi la 
nation Juive, quand ils restaient 
dans les rites, représentaient le 
royaume ce leste «lu Seigneur; mais 
quand ils s'en écartaient pour se li- 
vrer aux idolâtries, ils représen- 
taient le royaume du diable; mon- 
tré, 3881 ; voir aussi Confesser, ex- 
pression d'après laquelle Jehudahest 
nommé, 3880. Par les quatre fils de 
Jacob, en ordre, Ruben, Schiméon, 
.Lévi et Jehudah, est représentée la 
marche de la régénération de l'hom- 
me céleste, et par les autres jusqu'à 
Joseph la marche de la régénéra- 
tion de l'homme spirituel, 3921, f. 
Chez les familles issues d'Abraham, 
il y avait cela de particulier, que 
■chacune reconnaissait son Dieu, et 
qu'elles étaient idolâtres, 4208; voir 
Abraham; néanmoins le réel de l'é- 
glise a pu être représenté par elles, 
4208. Chez les descendants de Ja- 
cob, il y a eu représentatif d'église, 
mais non église, 4281. Leur culte 
divin était seulement externe, et sé- 
paré de l'interne, ainsi idolâ trique; 
mais néanmoins ils pouvaient re- 
présenter, et ils étaient contraints 
à ce 'culte par des moyens externes,- 
4281. Chez les descendants de Ja- 
cob, il y a eu, non pas une église re- 
présentative, mais les représentatifs 
dë l'église, 4288. Le représentatif 
de l'église chez les descendants de 
Jacob n'a pas pu être institué, avant 
qu'ils eussent été entièrement dé- 
vastés quant aux intérieurs; autre- 
ment ils auraient profané le saint; 
illustré, 4289. Les Juifs n'ont point 
été choisis; au contraire, ils ont in- 
sisté opiniâlrément pour être église; 
montré, 4290 ; ils étaient tels, qu'ils 
pouvaient être dans le saint externe 
sans le saint interne; illustré, 4293. 
Les Juifs n'ont eu d'autre idée de Jé- 
hovah que comme d'un homme très- 



ancien, ayant une barbe longue et 
blanche, qui r plus que tous les au- 
tres dieux, pouvait faire des mira- 
cles, 4299, f. Chez les Juifs, il y a 
eu, non pas une église, mais un re- 
présentatif de l'église, 4500 et 4503. 
Ils élaienl dans l'amour corporel et 
mondain, et nullement dans l'a- 
mour céleste et spirituel, 4307; en- 
tourés de mauvais esprits, même 
quand ils étaient dans le saint, 
4311. Le Seigneur était présent 
d'une manière représentative chez 
eux, c'est-à-dire, que le saint ex» 
terne était élevé miraculeusement 
dans le ciel, 4311. Quelle a été cette 
nation, on le voit clairement par les 
paraboles du Seigneur, et par plu- 
sieurs choses que le Seigneur en a 
dites, 4314. Les Juifs ont été tels à 
partir de leurs premiers père%, et 
plus tard; montré, 4316. Le mal 
héréditaire a été toi chez eux, qu'ils 
n'admettaient pas la régénération ; 
montré, 4317. Ils ont succombé 
dans les tentations, qui étaient seu- 
lement externes, 4317, f. Us ont 
éteint les vrais intérieurs, 4429, 
4433. Ils n'ont pas pu recevoir les 
vrais intérieurs, 4433. Le représen- 
tatif de l'église avait en soi le bien, 
mais respectivement aux descen- 
dants de Jacob il n'avait pas le bien, 
4444. Quand ils furent devenus ido- 
lâtres, ils représentèrent les choses 
infernales, 4444. Les statuts, les ju- 
gements et les lois, commandés aux 
descendants de Jacob, avaient été 
connus dans les anciennes églises, 
4449. Les Juifs sont plus que les au- 
tres dans les externes, parce qu'ils 
sont dans l'avarice, 4459, f. Dans 
l'église, chez les descendants de Ja- 
cob, il y avait tous les faux et tous 
les maux en général et en particu- 
lier, 4503. Les descendants*de Ja- 
cob n'ont pas pu rerevoir l'interne 
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de l'église, 6680. jehudah est con- 
tre le bien, quel qu'il soit, 4750. De 
tels Juifs et une telle église ont été 
représentés par Judas Iscariot,6750, 
6751. La tribu de Jehudah est de- 
venue pire que les autres tribus; 
montré, 6815. Les Juifs ont tiré 
leur origine d'iue Canaanile et 
d'une fornicatiou, 6818; et cette 
• origine enveloppe chez eux le mal 
d'après le faux du mal, 6818. 
Les Juifs sont même issus de 
la sco rt a t ion avec uue Canaanite, 
6820. Ils ont été continuellement 
idolâtres, eux qui adoraient seule- 
ment les externes; illustré, 6825;* 
et cela tire son origine de l'idolâtri- 
que intime qui provient des amours 
de soi et du monde, 6825. Chez les 
descendants de Jehudah, il y a eu 
le faux du mal, ou le faux doctri- 
nal d'après le mal de la vie, 6832. 
Les représentatifs 4aus,réglise juive 
n'étaient pas des choses nouvelles, 
mais ils avaient précédemment exis- 
té dans l'ancienne église, 6835. 
Chez Iqs Juifs, le conjugal n'a été ni 
dans l'un ni dans l'autre sexe, 6837. 
Jehudah est en général la nation 
issue de Jacob, et en particulier la 
nation issue de Jehudah, 6815,6862. 
L'interne de l'église n'a pas pu être 
donné chez la nation juive; pour- 
quoi? 6866, 6866, 6867. Combien 
est erronée la pensée de ceux qur 
croient que les Juifs, à la fin de l'é- 
glise, se convertiront et seront ra- 
menés dans la terre de «Canaan, 
6867, f. Jehudah, c'est la religiosité 
de cette nation, 6866. Les Juifs con- 
sidèrent les internes de l'église non 
autrement que des faux; illustré, 
6865. Leur conjonction avec l'in- 
terne de l'église n'est pas autre que 
comme avec une prostituée; illus- 
tré, 6868. La conjonction de l'ex- 
terne de l'église juive avec l'interné 
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est comme une conjonction avec 
une prostituée, et celle de l'interne 
avec l'externe comme celle d'une 
bru avec son beau«père sous pré- 
texte de lévirat. 6876, 6913. L'é- 
glise a été chez la nation juive, mais . 
elle n'a nullement été dans cette 
nation; illustré, 6899, 6912. L'in- ' 
terne de leur église était conjoint 
avec l'externe, comme une bru avec 
un beau-père sous prétexte de lévi- 
rat ; et l'externe avec l'interne corn- . 
me avec une prostituée, 6899. Ils 
avalent l'externe sans l'interne; 
moniré par leur doctrinal, en ce 
qu'il était permis de haïr l'ennemi et 
de traiter inhumainement les* na- 
tions, et en ce que même ils les ont 
traitées ainsi, 6903. Les Juifs d'à- * 
près leur religiosité affirment aussi 
les vrais internes, quand ils les con- 
sidèrent comme les concernant; 
mais comment; illustré par des 
exemples, 6911. Il est expliqué que 
la conjonction de l'externe avec l'in- 
terne* a été comme. une scortation 
dans cette nation, 69*1. De l'enfer # 
des adultères cruels; il y en a là qui 
sont de la nation juive, 5057. Com- 
bien les Juifs traitaient cruellement 
par plaisir les nations, 5057. Jehu- 
dah, c'est le bien de l'église exter- 
ne, 5583. Jehudah, c'est le bien de 
l'église, 5603; illustré aussi, 5782, 
5796, 5833. Les pères des Juifs, 
Abraham, Isaac et Jacob, out adoré 
chacun son Dieu, et de même leurs 
pères dans la Syrie, et par suite les 
Juifs et les Israélites ont eu un tel 
penchant, 5998. Les fils d'Israël, 
dans la terre de Canaan, ont repré- . 
senté l'église, et les nations qui y 
étaient ont représenté les choses 
infernales, et c'est pour cela qu'elles 
y furent vouées à l'extermination, 
et qu'il fut défendu de traiter al- 
liance avec elles, 6306. Chez les 
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Juifs, le représentatif a pu être ins- 
titué seulement dans la forme ex- 
terne, et non dans la forme interne, 
et néanmoins par lui il y a eu com- 
munication avec le ciel, 6304. Jehu- 
dah, c'est l'église céleste et le divin 
céleste, 6363. Les frères de Jehu- 
dah sont les vrais de l'église céleste, 
6366. Le Seigneur a apparu, de la 
montagne de Sinai, au peuple Israé- 
lite selon la qualité du peuple, ainsi 
dans une fumée, une nuée et une 
obscurité, 1861, /*., 6832. Les Juifs 
reconnaissaient plusieurs dieux et 
adoraient le nom seul de Jéhovau; 
montré, 6877. Chez la ciation juive et 
Israélite, il y a eu représentatif d'é- 
glise et non église, 7048. Il est cru, 
I même par des chrétiens, que Ja na- 
tion juive a été élue, et* qu'elle sera 
introduite dans la terre dé Canaan ; 
plusieurs causes; passages confi'r- 
i ma tifs d'après la Parole, rapportés 
là^et, d'après la Parole, il est mon- 
tré quelle est cette nation, 7051. Les 
Juifs et les Israélites ont été cruels 
envers les ennemis; perçu par ex- 
périence, 7248. Les Juifs ont cru de 
cœur à plusieurs dieux, 7401: Les 
Juifs et les Israélites n'ont pas été 
meilleurs que les autres nations, et 
n'ont été nullement élus pour le 
ciel, quoiqu'ils soient appelés le 
peuple de Jéhovah ; montré, 7439. 
Les Juifs, plus que toutes les na- 
tions, avaient dans le cœur le culle 
de plusieurs dieux; montré, 8301. 
C'est une erreur de croire que les 
Juifs seront de nouveau choisis, 
8301,/. Les Juifs et les Israélites 
ont pû, plus que tout autre peuple, 
représenter les choses saintes, parce 
qu'ils adoraient les externes comme 
divins sans l'interne, 8588. dom- 
inent le représentatif passait des 
% Juifs d'abord aux esprits angéliques 
* simples qui représentent la peau, et 
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de ceux-ci aux anges intérieurs, 
8588. Ce que c'est que le règne des 
juges et le règne des prêtres, et en- 
suite le règne des rois; et pourquoi 
les Juifs ont été divisés en deux 
royaumes, et ce que ces deux royau- 
mes ont représenté, 8770. Chez la 
nation juive et israélite, les inté- 
rieuraélaientvoilésquand ils étaient 
seulement dans las représentatifs, 
et cela était leur sanctification, 
8788, 8806. Les Israélites ont été 
dans la plus grande obscurité quant 
aux vrais de la foi, et dans les faux 
d'après le mal de la vie, et c'est 
pour cela que le Seigneur leur a ap- 
paru dans une nuée épaisse, dans 
la fuméé, et dans le feu sur la mon- 
tagne de Sinai, 8816, 8819; et cela 
était selon leur qualité, 8819, f. Les 
descendants de Jacob étaient très- 
enclins à adorer les externes; et 
pourquoi? 8871. Us appliquaient 
les statuts divins à des choses ido- 
litriques, 8882. Quand les Juifs ado- 
raient d'autres dieux, ils représen- 
taient les choses infernales, W84. 
Comment étaient les Israélites et les 
Juifs; dans les externes sans les in- 
ternes; représentatif d'église insti- 
tué chez eux, et non une église ; na- 
tion la plus méchante; voir les ci- 
tations, 9320, f.; il a été permis aux 
Israélites et aux Juifs de détruire 
les nations, parce qu'ils étaient tels 
et qu'ils étaient eux-mêmes la na- 
tion la plus méchante, 9320. Les 
fils de-Jaeob étaient dans l'externe 
sans l'interne; citations^ 9380. Les 
Juifs étaient dans l'externe et non 
dansVinterne ; illustré, 9373, 9380. 
I ls ont pu être plus que les autres dans 
l'humiliation externe, mais néan- 
moins ils n'étaient pas dans l'humi- 
liation interne; illustre, 9377. Le 
Seigneur apparaît à tous selon la 
I qualité de l'amour de chacun; il est • 
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un feu créant et renouvelant pour les 
bons, mais un feu consumant chez 
les méchants, ainsi pour les Juifs, 
9434. Chez les Juifs étaient fermés 
les intérieurs, quand ilsé laie ni dans 
le saint, 9962. Chez la nation juive 
et israélile, toutes choses étaient 
représentatives des intérieurs de 
l'église et du ciel, 10149. La tribu 
de Jehudah était le première tribu, 
après que Reuben,Schiméon et Lévi 
eurent été maudits, 10335. Les Is- 
raélites et les Juifs ne voulurent ab- 
solument rien savoir des internes 
de la Parole, de l'église et du culte, 
parce qu'ils étaient dans les externes 
séparés de l'interne, 10396, 10401, 
10407; c'est pour cela que l'église 
n'a pas pu être instituée chez eux, 
et qu'il y cul seulement un repré- 
sentatif de l'église,. 10396. Ensem- 
ble de propositions concernant les 
Juifs, 10396. La nation israélile 
pouvait être dans les externes, et 
alors dans le saint, et ainsi insister 
opiniâtrement plus que les autres, 
mais d'après l'amour de soi, 10430. 
Le sens externe de la Parole a été 
changé, et est devenu autre à cause 
de la nation israélile, dont il devait 
y être question ; illustré et montré, 
10453, io f iGi. Les intérieurs de la 
nation Israélite sont décrits, 10454 
à 10457, el 10462 à 10466. L'inter- 
ne chez les Juifs a été fermé, afln 
que par l'externe il y ait communi- 
cation, et de peur que les biens et 
les vrais internes ne soieifl profa- 
nés, 10492, Le culte de la nation 
juive doit prendre fin à la fin de l'é- 
glise chrétienne en Europe, 10497. 
L'interne chez la nation israélile et 
juive a été entièrement fermé, 
10498. La communication avec le 
ciel est devenue miraculeuse par 
les externes de leur culte, et pour 
'cela deux choses avaient été requi- 



ses, à savoir, que l'interne fut en- 
tièrement fermé, et qu'ils pussent 
être dans un saint externe, 10500. 
Cela ne put pas avoir lieu chez 
eux après l'avènement du Seigneur, 
et voilà pourquoi ils furent chassés 
de la terre de Canaan; illustré, 
10500. Chez eux, il y a eu, non pas 
église* mais un représentatif de l'é- 
glise, 10526 et 10531. Si l'interne 
était ouvert chez eux, ils périraient, 
10533. Ils ont insisté pour que chez 
eux il y eût Jéhovah, et ainsi l'é-> 
glise, pour avoir prééminence au- 
dessus des autres; montré, 10535. 
Les Juifs voient la Parole par le de- 
hors et nhn par le dedans, 10549, 
10550, 10551. La nation israélile a 
adoré Jéhovah quant au nom seul ; 
illustré, 10559,10560,10561,10566. 
Ils adoraient Jéhovah afin de deve- 
nir plus êminents que tous les au- 
tres sur toute la t'erre,10566,10570. 
Les Juifs onl pu être dans le saint 
externe d'après le feu de l'amour de 
soi, ou à cause de la prééminence 
sur les autres, 10570. L'interne de 
la nation israélite était affreux, par 
suite fermé dans le culte; et cela, 
afin que les Israélites ne souillas- 
sent point les internes, et qu'ainsi 
les représentatifs ne périssent point, 
10575. L'externe du culte de la na- 
tion israélite a pu communiquer 
avec le ciel miraculeusement; illus- 
tré par des exemples, 10603. Les 
intérieurs chez les Israélites étaienb 
fermés quand ils étaient dans le 
culte, parce que ces intérieurs 
étaient affreux, 10629. Moïse a in- 
sisté pour le peuple afin qu'il fût ac- 
cepté; en raison de ces instances, cela 
par suite a eu lieu„ 10632. De ceux 
qui sont dans l'interne, de ceux qui 
sont dans l'externe dans lequel il y a 
l'interne, et de ceux qui sont dans 
l'externe sans l'interne, 10683; voir 
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Interne. La nation juive, parce 
qu'elle était dans l'externe sans l'in- 
terne, ne supportait ni les spirituels 
ni les internes, parce qu'ils traitent 
du Seigneur et de l'amour et de la 
foi envers lui, 10694, 10701, 10707. 
Par les fils d'Israël sont signifiés 
ceux qui sont dans les externes sans 
l'interne, 10692. La nation israélite 
a représenté l'église, mais chez elle 
il n'y a pas eu église; cité, 10698. 

Jumeaux dans l'utérus, Gemini 
in utero; c'est l'un et l'autre con- 
çus ensemble, à savoir, le bien et le 
vrai, 3299. 

Jupiter, Jupiter. Voir Planète 
et Terre (Telltts). Le Seigneur vu 
par des esprits de Jupiter, tel qu'il 
leur avait apparu. dans leur terre, 
7173, f. Des esprits et des habitants 
de la plané te de Jupi 1er, 7799 à 78 1 3. 
Détails plus grands sur eux que sur 
d'autres, 7799. Eux et la planète ap- 
paraissent sur 1© devant vers la gau- 
che, à une* certaine dislance, 7800. 
Trois genres d'esprits, avec lesquels 
j'ai conversé, les 'correcteurs, les 
ins tructeurs,et les esprit s angéliques 
saints, dont le visage est brillant, 
7801. Les esôrits parlent avec les' 
habitants de cette terre, 7802. Vers 
l'homme viennent les esprits cor- 
recteurs, et lorsqu'ils viennent ils 
impriment de la terreur; il est dé- 
crit quels ils sont, 7803; viennent 
aussi les esprits instructeurs, 7804. 
Les esprits angéliques y sont pré- 
sents vers la tête,*et ils dirigent les 
autres esprits, 7805. lis voient deux 
signes; un homme ancien dont la 
face est blanche; signe, afin qu'ils 
ne disenl que le vrai : puis une face 
à une fenêtre; signe, afin qu'ils se 
retirent, 7806. Alors la face de 
l'homme y est tenue gaie et riante, 
la bouche un peu ouverte, la région 
autour des lèvres un pet» élevée, 
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7807. L'homme est puni plus sévè- 
rement, si de nouveau il fait le mal, 

7808. Les esprits parlent à l'hom- 
me, mais l'homme ne parle pas aux 
esprits, sinon en quelques mots, et 
il lui est défendu de dire à quel- 
qu'un qu'un esprit lui a parlé, 7809. 
Genres de punitions montrés, 7810. 
Les anges ont une espèce de juri- 
diction, mais en apparence, 7811. 
Ensuite viennent d'autres esprits 
qui persuadent, d'après les maux, 
les choses contraires, 7812. Des es- 
prits s'appliquent sous le bras gau- 
che; ils y ont un langage strident, 
et sont envoyés vers l'homme avant 
que les anges viennent, 8021. Le 
langage de leurs anges avec moi fut 
d'abord peu intelligible, ensuite 
plus intelligible, et enfin encore da- 
vantage, 8022 à 8026. Les esprits 
prennent |>arfois la parole, et aver- 
tissent de se conduire avec modestie 
envers les anges, 8027. 11 est selon 
l'ordre divin que des esprits soient 
envoyés avant l'arrivée des anges, 
comme Jean-Baptiste avant le Sei- 
gneur, 8028. Les esprits, quand ils 
deviennent anges, sont enlevés au 
ciel par des chevaux brillants com- 
me de feu, de même qu'Élie, 8029. 
Les anges, là, dans le premier ciel, 
apparaissent vêtus d'azur; et eux 
aiment cette couleur, 8030. Ces 
esprits ne peuvent pas avoir société 
avec les esprits de notre terre ; pour- 
quoi? 8031. L'abord et l'influx d'un 
esprit (Je Jupiter sont doux et sua- 
ves, 8111. Un rayon blanc et une 
bandelette sont des signes qu'il y a 
entre eux quelque léger différent, 
8112. Ils tenaient ma face riante et 
gaie, cela est pour eux tranquillité et 
plaisir, 8113. Ils jouissaient d'une 
félicité intérieure, parce que leurs 
intérieurs étaient ouverts du côté 
du Seigneur, 8114. Les chœurs an- 
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géliques les réjouissent beaucoup, 

8115. Dans celle, terre, il y a uoe 
grande multitude d'hommes, parce 
qu'il y a une nourriture suffisante, 

8116. Ils sont distingués en nations, 
familles et maisons, et ils ne cher- 
chent pas à commanderai à posséder 
les biens des aulres, 8117. 11 en était 
de môme dans les anciens temps 
sur noire terre, 8118. Les faces des 
habitants de Jupiter sont belles, 
8242. Ils croient qu'après la mort 
leurs faces deviennent plus gran- 
des, 8243, et qu'alors le feu du ciel 
échauffera leur face, 8244. C'est 
pourquoi ils lavent et nettoient avec 
soin leur face, et non de même leur 
corps, 8245. Les faces des habitants 
de notre terre ne leur plaisaient 
point, 8246. lis aiment les faces 
gaies et rianles, et cela, parce que 
telles sont chez eux les faces, n'ayant 
aucune sollicitude concernant l'a-* 
venir, et ne s'inqniétant point des 
choses mondaines, 8246, 8247. Us 
aiment les faces qui sont saillantes* 
autour des lèvres, parce qu'ils par- 
lent par la face, et surtout par la 
région de la face autour des lèvres, 
8246, 8247. Leur langage par la 
face m'a été montré, 8248. Ils ont 
aussi un langage de mois, 8248. 
Les très-anciens de noire terre ont 
eu ce langage par la face; plusieurs 
choses sur l'excellence de ce lan- 
gage en comparaison du langage de 
mots, 8249. Les habitants de Jupi- 
ter ne marchent point le corps droit, 
mais ils vont comme en sautillant, 
8371. Us tiennent toujours la face 
en avant et jamais en arrière, 8372. 
Comment ils s'asseient, 8373. Us 
veulent volontiers qu'on voie leur 
face ; pourquoi ? 8373. Par suite, 
les esprits apparaissent comme s'ils 
nageaient, 8374. Us sont nus, et ils 
n'eu rougissent pas, parce que'leurs 
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BM niais sont chastes, 8375. Quand 
ils sont couchés, ils tournent leur 
face du côté de la chambre; pour- 
quoi? 8376. Us prolongent leur re- 
pas pour l'agrément de la conver- 
sation, et alors ils sont assis sur des 
feuilles de figuier, 8377. Ils prépa- 
rent la nourriture, non pour le goût, 
mais pour l'usage, 8378/ Leurs ha- 
bitations; quelles elles sont; à l'in- 
térieur elles ont la forme du ciel, 
8379. Leurs tentes; quelle est leur 
forme, 8379. Leurs soins ne vont 
pas au-delà des nécessités; ils ai- 
ment les enfants, 8380. Us ont de 
grands chevaux, mais dans les fo- 
rêts, et ils onl pour eux une crainte 
naturelle, 8381. Les esprils de Ju- 
piter sont infestés par les esprits de 
notre terre, 8382, 8383. Us pèsent 
ce qu'ils disent; pourquoi? 8384. 
Je leur donne des informations sur 
l'imprimerie, sur la Parole, sur les 
doctrinaux, comment ils sont écrits, 
et ainsi rendus publics, 8385. Ils 
reconnaissent notre Seigneur, qu'ils 
appellent l'uniqôe Seigneur, et ils. 
savent qu'il est homme ; ils l'ont vu 
dans leur terre, 8541. La doctrine 
-de la foi y est transmise des parents 
aux enfants, 8541. Us veillent avec 
le plus grand soin à ce que, per- 
sonne ne tombe dans dés opinions 
mauvaises s«r l'unique Seigneur, 
8542. Il est le même que notre Sei- 
gneur; montré, 8543, 8544. Ils ne 
font aucune attention aux scandales 
suggérés par les* esprits de notre 
terre, 8545. Conversation avec eux 
sur ce que tout bien vient du Sei-» 
gneur, 8546; que le Seigneur est le 
seul homme, et qu'ils sont "hommes 
en tant qu'ils sont ses images, 8547. 
Leur sagesse est transmise des pa- 
rents aux enfants successivement, 
8627. Us ne s'inquiètent pas. des 
sciences* parce qu'ils disent qu'elles 
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sont coin Die une nuée devant le so- 
leil et qu'elles aveuglent, 8627, 
8628. Ils ne peuvent pas être avec 
les esprits de notre terre ; pourquoi? 
8630. Ils sont distingués des autres 
par leurs sphères, 8630. Exemple 
de leur perception et de leur intel- 
ligence, par la représentation de la 
manière dont le Seigneur change le 
mal en bien, 8631. Informés que le 
Seigneur ne fait du mal à personne, 
ils ne voulaient pas l'admettre avant 
qu'il leur ait été dit que leurs anges 
ne faisaient pas de mal, 8632. Ils 
ne se soucient pas de choses relati- 
ves aux arts, 8633. Ils n'ont pas de 
jours de fêtes, mais au lever et au 
, coucher du soleil ils ont un culte, 
8633. Le langage des esprits de Ju- 
piter est intérieurement volubile, se 
terminant en une sorte de mur- 
mure, 8733, 8734. De leurs saints; 
quels ils sont, 8735 à 8740. Ils se- 
disent Seigneurs médiateurs, 8735; 
et ils appellent le Seigneur le su- 
prême Seigneur, et non Tunique 
Seigneur, 8735. Ils disent que la 
demeure du suprême Seigneur est 
dans le soleil: c'est pourquoi ils 
adorent aussi le soleil, «8736. Les 
esprits instructeurs et les esprits 
correcteurs ne vont point vers^ux; 
pourquoi? 8737. Ils ont un bonnet 
en forme de tour, 8738. Dans Tau- 

• tre vie, ils se tiennent assis, et leur 
.face brille connue de feu, mais 
néanmoins ils sont froids, 8739. Ils 
fendent du bois, parce qu'ils s'at- " 
tribuent le mérite, 8740. Esprits de 
Jupiter qui sont appelés ramoneurs 
de cheminées; qui sont ceux-là? 

• 88A6. ils ont leur rapport avec les 
vésicules séminales, et ils désirent 
ardemment d'être admis dans le 
ciel, 8846, 8847, 8848. Us ont de la 
conscience au sujet d'un faible mal; 
d'après l 4 expérieqce, 8849. Je vis 
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une tête charive osseuse; ceux qui 
vont mourir en voient une sembla- 
ble, 8850. Ils ne s'inquiètent pas de 
la mort, parce qu'ils savent qu'a- 
près la mort ils vivront, 8850. Ils 
ne vivent pas au-delà de trente ans; 
et cela, à cause de la trop grande 
multitude d'hommes de cette terre, 
8851; et ils se marient dans la pre- 
mière fleur de la jeunesse, 8851. 

Jurer, Jurare. Le serment, 
quand il est fait par Jéhovah ou le 
Seigneur, est une confirmation irré- 
vocable par le divin ; montré, 2842. 
Le divin vrai, qui est humain, tombe 
ainsi dans l'homme qui est tel, 
afin qu'il ne croie pas autrement, 
2842. 11 y avait serment par le divin 
lui main du Seigneur, 2842. 11 a été 
permis de jurer par Jéhovah, afin 
que fût représentée la confirmation 
de l'homme interne, 2842,/". L'hom- 
me interne, qui a la conscience, ne 
Jure point, ni à plus forte raison ce- 
lui qui à là perception, 2842. C'est 
pourquoi il a été défendu par le 
Seigneur de jurer, 2842. Jurer se 
dit des vrais qui appartiennent à 
l'entendement, ainsi 'est compren- 
dre, 3037. Le serment e*st la confir- 
mation et la conjonction, et il se dit 
des vrais, 3375. Adjurer, c'est avoir 
à cœur, 6514. Jurer à Abraham, à 
Jischalc et à Jacob, c'est l'état de 
l'église, dans lequel avaient été les 
anciens, 6589. Jurer, c'est la con- 
firmation du vrai ; explication de ce 
qui est dit par le Seigneur, de ne 
jurer ni .par le ciel, ni par la terre, 
ni par Jérusalem, ni ,pa*r sa tête, 
9166. 

Justice, JustMa. Voir Mérite. 
La justice regarde le bien de la cha- 
rité, et l'intégrité le vrai de la cha r 
rite, 612. Le Seigneur est devenu la 
justice quant à l'essence humaine 
au moyen des tentations et des vic- 
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toires par la propre pùissance,1813. 
Cela a été prédit par les prophètes, 
1813. Jamais qui que ce soit ne peut 
devenir la justice par soi-même, 
1813. Ceux qui revendiquent le ciel 
par leur propre justice sont dans le 
jugement de la Géhenne, 9û2.- Le 
Seigneur par la propre puissance a 
uni l'essence divine à l'essence hu- 
maine et l'essence humaine à l'es- 
sence divine, et ainsi est devenu 
seul la justice, 2025, 2026. La jus- 
tice se dit du bien, le jugement se 
dit du vrai, 2235. Le bien et le vrai, 
le juste et l'équitable, l'honnête et 
le décent, se suivent en ordre, et 
sur eux est fondée la conscience, 
2915. La justice, quand elle se dit. 
du Seigneur, est la sainteté divine, 
3997. La conscience du bien et du 
vrai moraux et civils, ou du juste 
et de l'équitable, est dans 1e natu- 
rel, (fi 6 7. Sont dits justes ceux qui 
sont dans le bien de la charité, et 
qui se croient par eux-mêmes in- 
justes, mais justes par appropria- 
tion de la juslice du Seigneur,5069. 
Justice, juste et justifier; ce qui est 
signifié spécialement par ces ex- 
pressions; 'on ne l'a pas encore 
connu, 9263. L'innocent est le 
bien intérieur, et le juste le bien 
extérieur, 9262, 9263. Ce que c'est 
que la justification et l'homme jus- 
te; c'est ce qui procède du Seigneur, 
9263. Justifier, c'est absoudre,926A. 
L'unique bien qui règne dans le 
ciel, et fait le ciel, c'est le bien du 
mérite et de la juslice du Seigneur; 
montré, 9Ù86. La justice du Sei- 
gneur a élé et est la continuelle 
subjugation des enfers, et la remise 
des cieux dans l'ordre par la pro- 
pre puissance, commè aussi la glo- 
rification de son humain; mon- 
tré, 9715 ; et cela est même le bien 
du mérite, 9715. Est expliqué le 
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Psaume CX, où il s'agit des combats 
du Seigneur dans le monde, 9809. 
La divine puissance du Seigneur est 
de sauver l'homme en éloignant 
l'enfer, et cette puissance appar- 
tient au Seigneur seul; montré, 4 
10019. Ce qui est signifié par « le 
Seigneur rachète l'homme par son 
sang, » dans le sens externe, le sens 
interne et le sens intime; dans ce- 
lui-ci, c'est qu'il a subjugué les en- 
fers et remis toutes choses en or- 
dre, et qu'autrement l'homme n'au- 
rait pu être sauvé, 10152; et que 
cela a été fait par son divin humain; 
montré, 10152. 

Justification. Justifiait io. Quel- 
que chose sur la justification, 2116, . 
2694. 

K' 

% 

Kadesch, Kadesch. Ce sont les 
vrais et les contestations au sujet 
des vrais, 1678. Kadesch; ce que 
c'est, 1958. C'est l'affection du vrai 
intérieur procédant des rationnels, 
2503. 

Kalàch; KaUicK; ce que tfest, 
1189. 

K^lneh, Kalnch; ce que c'est* 
1183. » 

• Kéoar, Kedar. Nébajolh et Ké- 
dar sont les choses qui appartien- • 
nenl à l'église spirituelle, surtout 
chez les nations; montré, 3268. Ké- 
' dar, qui est l'Arabie, tire son nom 
d'un fils d'Ismaèl, 3268. Les Arabes 
et les Kédariens, dans le désert, 
sont ceux qui sont dans le bien, 
3268. • 

Kédorlaoiûer , Kcdorlaomer ; 
ce que c'est, 1667, 1685. 

Késithes, Kcsitkct; c'étaient des 
pièces de monnaie; elles signifient 
des vrais, AftOO. . 
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Kéturaii, Keturah; ce que c'est, 
3237, 3239, 3240, 3241, 3242. Les 
fils de Kéturah sont les doctrinaux 
et les cultes du royaume spirituel 
du Seigneur, 3243. 

Kiriatb -arba, Kirialh- arba, 
qui est Chébron, c'est l'église du 
Seigneur; Kiriath-arba, quant au 
vrai; Chébron, quant au bien, 2909. 
Voir Chébron. 

KiTTiM,Ki«im,cequec'est,1156. 

Kusch, Kusch. Ce que c'est que 
Kuscb ou PÉlhiopie, 116, 1 17, 1163, 
1164, 1166. Voir Kthiopie. 

L 

Laban, La6an.C'esl l'affection du 
bien dans l'homme naturel, 3129, 
3130, 3160. Laban dans Charan est 
l'affection du bien eiteme ou cor- 
porel ; c'est particulièrement le bien 
collatéral d'une souche commune, 
3612. Laban est l'affection du bien 
eiterne et particulièrement le bien 
collatéral d'une souche commune, 
3665, 3778. Le bien représenté par 
Laban n'est pas réel, mais néan- 
moins il sert pour introduire les 
vrais et les biens réels, 3974, 3982, 
3986, f. Du, bien moyen qui est 
représenté par. Laban; comment il 
sert à introduire les biens et les 
vrais réels; illustré, 4063; cela est 
faîl par des sociétés d'esprits et 
d'anges, 4067. Laban Araméen est 
le bien dans lequel il n'y a pas le 
divin bien ni le divin vrai, 4U2. La- 
ban représente le bien sur le côté, 
tel qu'est celui des nations qui sont 
dans les biens des œuvres, 4189, 
4206; il est aussi le bien de l'homme 
externe ou naturel.3129,3130,3160, 
3612, 3665, 3691, 3778, 4112, 4189, 
4206, bien auquel il sert, 3974, 
3982, 3986, 4063. 



Labocrer, Labour; Arare,Aru- 
tio. C'est la préparation par le bien 
pour recevoir le vrai, ainsi c'est le 
bien; montré, 5895. Le labour est 
l'implantation du vrai dans le bien; 
montré, 10669. Ce que c'est que la- 
bourer avec un bœuf et avec un âne 
ensemble, 10669. 

Lac, Lacus. Les eaux amassées 
et les lacs sont dans le complexe les 
connaissances par lesquelles on a 
l'intelligence, 7324. 

Lacération, Laccratio. Voir 
Discerptioh. Peine de la lacération, 
956. 

Lacets, Loranienta. C'est la con- 
jonction par l'amour céleste, 9605. 

Lâche, Rcmissus. Voir Oisif. 

Lacs, Laqtteus. Être dans les lacs, 
ou en piège, c'est être pris par son 
mal, 7653; c'est l'attrait et la décep- 
tion par les plaisirs de l'amour de 
soi et du monde, et c'est par eux la 
destruction de la vie spirituelle et la 
perdition ; montré, 9348. • 

Laine de chèvres, Lana capra- 
rum. C'est le' vrai du bien de l'in- 
nocence, ou le vrai céleste, dans 
l'h,omme externe; montré, 9470. 
Voir Chèvres. 

Lait, Lac; c'est le céleste-spiri- 
tuel, 2184. 

Lamech/ IsCimech ; c'est la vasta- 
tion, 406. 

Lampe, Lampas. Les lajnpes avec 
les flambeaux signifient les vérités 
qui brillent par le bien, 7072. Les 
lampes, lorsqu'il s'agit des dix vier- 
ges, sont les spirituels dans lesquels 
il y a le céleste, 4638. Le chandelier 
est le ciel spirituel, et la lampe est 
la foi et aussi l'intelligence du vrai 
et la sagesse du bien, qui procèdent 
du Seigneur; montré, 9548, 9783. 

Langage, Parler; Loquela, Lo- 
qui. Les esprits parlent nettement 
entre eux, 322; voir Dire. La très- 
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ancienne église avait un langage, non 
par les mots, mais par la face et par 
les lèvres, 607 ; ensuite est survenu 
le langage par la respiration exter- 
ne, 607, 608. Quel a été le langage 
de ceux qui étaient de la très-an- 
cienne église; il était tacite et con- 
sistait dans le mouvement des lè- 
vres, etc., 1118. Le langage de mots 
est enfin survenu avec la respiration 
externe, 1120. Du langage des es- 
prits et des anges, 1634 à 1650. 11 
est distinctement entendu, et il in- 
flue par les organes inlérieurs,1635. 
Langage des esprits avec moi de di- 
vers lieur et à diverses distances, 
1640. On croit difficilement que 
quelqu'un puisse parler avec des es- 
prits, 1634, 1636. Les esprits, même 
ceux qui sont des enfants, parlent 
la propre langue de l'homme, et les 
autres langues que l'homme possè- 
de, 1637. Le langage des esprits est 
le langage des idées de la pensée; 
il«esl discret et universel pour toutes 
les langues; c'est pourquoi ils peu- 
vent converser entre eux avec tous 
après la mort, 1637, 1757, 1876. 
Le langage des esprits tombe dans 
des mots .convenables, dislricte- 
ment, de même que la pensée de 
l'homme tombe dans les mots, îfKJS, 
Les esprits parlent d'après la mé- 
moire intérieure, 1639. Supériorité 
du langage des esprits, 1641. Le 
langage des esprks entre eux est 
plus abondant que celui de l'hom- 
me, parce qu'il se fait par les idées 
de la pensée, 1639. Différence en- 
tre le langage des esprits, le lan- 
gage des esprits angéliques et le 
langage des anges, 1642. Selon les 
degrés ils sont plus universels,. 
1642. Langage des esprits angéli- 
ques, 1643. Langage des anges; il 
est ineffable, et pour idées ils ont 

les fins et les usages, 16V». Le lan- 

• « 
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gage des anges célestes est distinct 
du langage des anges spirituels, et • 
il est plus abondant, 1647. Le lan- 
gage des anges apparaît aussi, dans ■ . 
le monde des esprits, comme une 
lumière enflammée, 1646. Le lan- 
gage des esprits est comme rythmi- 
que, parce qu'ils parlent en société, 
1648, 1649. Le langage des esprits 
célestes ne tombe pas facilement 
dans les mots, 1759. Esprits qui 
tiennent le milieu entre les céles- 
tes et les spirituels; ce sont prin- 
cipalement les spirituels qui par- 
lent, 1759. Par son langage, on 
peut savoir quel est l'esprit, 1640. 
Les langages des esprits offrent des 
diversités comme ceux des hom- 
mes, 1758. Le langage des mauvais 
gén^s est coulant à l'extérieur, et 
strident à l'intérieur, 1760. Le lan- 
gage des esprits intérieurs mauvais 
est insensé et dbscène, 1644. Influx . 
d'un langage quasi linéaire, 1761. 
Esprits qui parlent par des change- 
ments introduits dans la face, 1762. 
Langage extraordinaire, ondoyant, 
quadruplé, comme d'un broiement, 
intérieurement en soi rauque, di- 
visé en deux, enroué, imitant le 
tonnerre (tomme s'il provenait d'un 
grand nombre d'esprit*, 1763. Ma- 
nière' de parler par.de purs repré- 
sentatifs, 1764. Langage magique 
des .sirènes; elles peuvent parler en 
plusieurs endroits en même ternes, . 
831. Comme le langage des esprits, 
est universel pour toutes les lan- 
gues, les esprits ne peuvent énoncer 
aucun mot, ni aucun nom, 1876; 
voir aussi Idée. Le langage des anges 
célestes est plus abondant, parce 
que, d'après les affections de la Pa- 
role, ils se formentdes idées qui sont 
comme des lumières, 2157. Les hom- 
mes, d'après la mémoire extérieure, 
sont dans des langues de mots, 
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et les esprits, d'après la mémoire 
intérieure, sont dans la langue 
universelle*, 2472, 2476 ; voir Mé- 
moire. Comme fa langue des esprits 
est universelle, ils ne perçoivent 
pas la Parole selon la lettre, 2333. 
Ce que signifie dire,et ce que signifie 
parler, 2619. Parler signifie penser, 
2271, 2287; voir Dire. Le langage 
d'après la mémoire extérieure se 
fait au moyen des mots, et le lan- 
gage d'après la mémoire intérieure, 
au moyen des idées, 2470, 2478, 
2479. Les hommes, aussitôt après 
la mort, viennent dans la percep- 
tion des représentatifs, et peuvent 
par le sens du mental (animus) ex- 
primer en un moment plus de choses 
que pendant des heures lorsqu'ils 
étaient dans le corps; pourquoi? 
3226. Le langage des esprits, ou des 
anges du premier ciel, a lieu par 
des représentations aussi promptes 
que les idées, 3342, 3343. C'est la 
même chose dans l'homme, mais il 
l'ignore, 3342. Le langage des an- 
ges du second ciel a lieu aussi par 
des représentatifs, mais il est inex- 
primable et incroyable, 3343, 3345. 
Les représentatifs spirituels se font 
par des variations de la lumière, et 
les célestes par des variations de la 
chaleur, par conséquent des affec- 
tions, 3343. L'homme aussi a inté- 
rieurement en lui ce langage, 3344. 
Le langage des anges du troisième 
ciel se fait aussi par des représen- 
tatifs, mais il est ineffable, 8344, 
3345. Ce langage aussi est intérieu- 
rement dans l'homme, 3344. Tous 
les langages vivent de la vie du Sei- 
gneur, mais avec différence selon 
les degrés et en tant qu'ils sont des 
langages, 3344. Tous ces langages 
sont un seul langage, parce que l'un 
forme l'autre, et que l'un est dans 
l'autre, 3345. Il en est des pensées 
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et des langages des anges comme 
des extérieurs des corps respective- 
ment aux intérieurs des formes, 
3347. Dans le langage, il y a beau- 
coup de choses qui viennent de la 
perception de l'esprit; par exemple, 
que la vue des choses internes et la 
lumière appartiennent a l'entende- 
ment, 3693. D'une société d'csprils 
dissemblables, ou d'esprits qui agis- 
sent et parlent dissemblablement, 
mais veulent et pensent semblable- 
ment, 4051. Le langage angélique 
est chez l'homme, quoiqu'il n'en 
sache rien, 4104. « Ne point parler 
à quelqu'un de bien à mal ; o ce que 
c'est, 4126. Il y a un sens interne 
historique de la Parole qui est infé- 
rieur; quel est ce sens, 4279. Un 
très-grand nombre de choses qui 
sont dans la lumière du ciel ne tom- 
bent point dans les idées et les pa- 
roles humaines, 4G09, f. Langage 
des esprits entendu d'une manière 
aussi sonore que celui dès hommes, 
4652. Les esprits parlent avec l'hom- 
me, au dedans de lui, 4652. Esprits 
d'un autre globe qui parlaient par 
des changements de la face vers les 
lèvres, et aussi autour des yeux,. 
4799. Quels son t les esprits qui cor- 
respondent à l'isthme dans le cer- 
veau et aux ganglions dans le corps; 
ils parlent d'une manière différente 
et pensent d'une manière sembla- 
ble, 5189. Ils peuvent être comme 
un seul, mais ils diffèrent de lan- 
gage, 5189. Dans le langage uni- 
versel tel qu'est le langage angéli- 
que, ou regarde, non. la personne, 
mais la chose, 5225, 5287. Le lan- 
gage angélique fait abstraction des 
personnes ; pourquoi ? illuslré,6040. 
Seulement par le son du langage et 
par un seul mot, on peut savoir quel 
est un esprit, 6616; exemples, 6623. 
La pensée est passive et aussi ac- 

13. 
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tive, et celle-ci est parlante sembla- 
ble au langage des esprits, parce 
qu'elle est sans les mots d'une lan- 
gue humaine; illustré, 6987; et le 
langage angélique n'est point intel- 
ligible pour les esprits, de même ) 
que le langage des esprits n'est 
point intelligible pour les hommes, 
6987. Le langage angélique fait ab- 
straction des personnes; illustré, 
7002. Le langage angélique est inef- 
fable, et ne tombe point dans des 
mots humaios, 7089. La plus gran- 
de partie des vrais de la foi et des 
biens de la charité ne peut être ex- 
primée par des mots naturels, 7 13 1 . 
Le discours angélique est continu, 
parce que des choses innombrables 
sont liées ensemble; il en est autre- 
ment du discours humain, 7191. Le 
discours angélique représente la 
forme du ciel; il y a en lui une con- 
sonnance musicale et elle se termi- 
ne en unité, 7191, f. Du langage 
des habitants de Mars; il a lieu par 
le chemin interne au moyen de la 
• trompe d'Euslache, 7359. Leur lan- 
gage est plus parfait, et la face et 
les yeux correspondent, 7360. Sem- 
blable était le langage de ceux qui 
ont été de la très- ancienne égli- 
se, 7361. L'homme ne peut pas 
comprendre le langage angélique; 
illustré, 7381. I>u langage des ha- 
bitants de Jupiter par la face, 8267, 
8248; voir Jupiter. Langage par la 
face, montré tel qu'il est, 8248. Les 
très-anciens avaient un langage par 
la face ; de son excellence au-dessus 
du langage de mots ; plusieurs dé- 
tails, 8249. Le langage est 'ensuite 
'survenu; alors les faces» ont été 
changées, les intérieurs contractés, 
et les extérieurs préparés pour la 
dissimulation; illustré, 8250. Dans 
l'autre vie, on est ramené à parler 
comme on pense, 8250. La pensée 
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et le langage des anges sont ab- 
straits des idées de la personne, et 
sont dans les idées des cboses,8343. 
Quel est le langage des spirituels, 
et quel est le langage des célestes, 

8733. Quel est le, langage Spirituel, 

8734. Le vrai divin est dans les 
cieux absolument dans une autre 
forme que dans les terres, et dans les 
cieux eux-mêmes il est dans diver- 
ses formes, 8920. Dans le langage hu- 
main, il y a beaucoup d'expressions 
qui viennent des correspondances 
avec le monde spirituel, 8990. Lan- 
gage par la trompe d'Eustache, et 
aussi par les lèvres, la face et les yeux 
chez les habitants d'uue certaine 
terre dans l'univers; sa description, 
10587. Du langage par la face et les 
lèvres se terminant en un sonore 
modifié par les idées chez les ha- 
bitants d'une certaine terre dans 
l'univers, 10708; voir Univers. Du 
langage cogitatif ; à quel usage ; • 
comment cela, 10709. Voir aussi 
Univers. 

Langue, Lingucu La langue hé- 
braïque est propre pour le sens 
interne, 618; voir GoOt et Appé- 
tit. La langue signifie l'opinion, 
1159, 1215, 1216. Les opinions des 
esprits sur les vrais influent dans la 
langue, 1159. De la langue des es- 
prits et des anges; voir Langage. 
Les hommes, d'après la mémoire 
extérieure, sont dans les langues de 
mots; mais les esprits, d'après la 
mémoire intérieure, sont dans la 
langue universelle, 2672, 2476; 
voir Mémoire. De la correspon- 
dance du goût, de la langue et de la 
face avec le très-grand homme,6791 
à 4805. La langue en général corres- * 
pond à l'affection du vrai, à laquelle 
se joint l'affection du bien d'après 
le vrai, 4791. Pourquoi la langue 
sert, non-seulement à la nutrition, 
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mais aussi au tangage; d'après la 
correspondance, 4795; à savoir, 
parce qu'elle correspond à l'affec- 
tion de, savoir et à l'affection de 
penser et de produire les choses 
pensées, 4795. Qui sont ceux qui 
font violence à la langue, et quels 
ils sont, 4801. Dans les langues et 
dans les mots, il y a beaucoup de 
choses qui viennent du monde spi- 
rituel, 5075, f. 

, . Lapidation , Lapidalio. C'est la 
peine pour la violation du vrai, 
5156, 7656. La lapidation était pour 
le faux, et la suspension sur le bois 
pour le mal, 5156. Lapider, dans le 
sens opposé, c'est faire violence au 
divin vrai, 8575. Être lapidé, c'est 
être puni quant aux vrais divins, 
8799. 

Largeur, ÎMtitudo. Ce que c'est 
que la longueur, la largeur et la 
hauteur, 650. La longueur est le 
bien, et la largeur le vrai, 1613. Les 
largeurs sont les vrais, 3433. La 
lerre large d'espace, c'est l'exten- 
sion du vrai qui appartient à l'égli- 
se, 4482. La largeur est le vrai; 
montré, 4482. La hauteur, la lon- 
gueur fit la largeur, c'est le birn, le 
vrai et le saint qui en procède, et 
cela, parce que les extensions sont 
respectivement au Seigneur; mon- 
tré, 4482. La longueur est le bien 
et la largeur le vrai; montré, 9487, 
et illustré d'après les extensions 
dans les cieux, 10179. 

La r m B, ÎMcryma. Voir Pleur er. 

Larron, Latro. Les larrons et les 
pirates se plaisent dans des urines 
fétides, 820. Des larrons juifs dans 
le désert, 940, 941. 

Las, Lassus; c'est l'état du com- 
bat de la tentation, 3318, 3321. 

Lasciveté, Lascivia. Des peines 
de la lasciveté ; voir Enfer et Addi- 
tbre.* L'amour conjugal qui influe 



est changé en lasciveté et en adul- 
tères selon la réception, 2741, 2742. 
L'amour lascif imite l'amour conju- 
gal, 2742. 

Laver, Ablution; Lavare, La- 
vatio. Les ablutions dans l'église, 
autrefois, signifiaient les purifica- 
tions des souillures, spirituellement 
entendues, qûi appartiennent aux 
amours de soi et du monde; mon- 
tré, 3147. Les ablutions étaient les 
purifications de l'homme naturel; 
montré, 3147. Laver les pieds, c'é- 
tait purifier les choses qui sont de 
l'homme naturel, 3147. Laver les 
pieds appartenait aussi à la chanté, 
et à l'humiliation, 3147. il éjait 
de coutume de laver les pieds aux 
voyageurs et aux étrangers; pour- 
quoi? 3148. L'action de laver les 
habits, c'est la purification, 5954, f. 
Laver signifie le culte, 6730. Les 
ablutions autrefois et le baptême 
signifient la régénération par les 
vrais de la foi, parce que l'eau de 
fontaine signifie les vrais de la foi, 
9088. L'ablution est la purification 
des maux et des faux qui est appe- 
lée baptême (baplizalio), 10229. 

Lazuli, Agate, Améthyste; 
Cyanus , A chates , A methy'stus ; ' 
c'est l'amour spirituel du bien, ou 
le bien interne du royaume spiri- 
tuel, 9870. 

LÉAn, lœah. Rachcl est l'affec- 
tion du vrai interne, et Léah l'af- 
fection du vrai externe; illustré, 
3793, 3819. 

Législateur, Legislator. Ce sont 
les vrais; montré, 6372. 

Légume, Olus, signifie les choses 
Viles des plaisirs, 996. 

Lendemain, Postridiè. Voir De-, 
main. 

Lèpre. Lcpra. C'est la profana- 
tion du vrai; montré quelque peu, 
6963. Sont dits lépreux ceux qui 
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sont impurs et désirent cependant 
être purifiés, 9209. 

Levai», Fcrmcntum. Les azymes, 
ou les choses non fermentées, signi- 
fient les purifications des faux et 
des maux, parce que le ferment ou 
le Itvain signifie le faux et le mal; 
montré» 2342. Le levain est le faux; 
montré, 7906. La fermentation est 
le combat spirituel, parce qu'alors 
il y a combat du vrai et du faux; 
montré, 7906. Ce qui a fermenté 
est le falsifié, 8051. L'azyme est le 
, bien purifié du Taux, 8058. De la 
fête des azymes, ou de la purifica- 
tion, 9286 a 9292; voir Fête. L'a- 
zyme est le purifié et le levain est 
le falsifié d'après le mal; montré, 
9992. 

Lever (se), Surgerc, signifie 
- quelque élévation, 2401, 2785,2912, 
2927, /j 103. Se lever signifie l'élé- 
vation, et l'homme est dit être éle- 
vé par les spirituels et par les cé- 
lestes, 3171, 4183. Se lever matin 
au malin , c'est l'état de l'illustra- 
tion, 3458, 3723. Se lever, c'est l'é- 
• lévalion dans l'état de la lumière, 
' 4881, 6010. Se lever, c'est l'éluci- 
dation, 6010. Se lever malin, c'est 
l'élévation vers l'allention, quand 
il s'agil des méchants, 7435. Se le- 
, ver malin, c'osl aussi être élevé, vers 
le ciel, et, dans le sens opposé, être» 
abaissé vers l'enfer, 10413. Voir 
Matin ; voir aussi Élevé (ôlre) et 
Monter. 

Lévi, Lévite; Levi, Levlta. Lévi 
dans le seus suprême est l'amour et 
la miséricorde, dans le sens interne 
la charité ou l'amour spirituel, dans 
le sens externe la conjonction ; mon- 
tré, 3875, 3877. Ce que c'est, et sa 
qualité, 3877; Schiméon est la foi 
par la volonté, et Lévi l'amour spi- 
rituel ou la charité, et dans le sens 
opposé ils sont le faux et le mal qui 
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appartiennent a l'é§lise entièrement 
détruite, en général, 4497, 4502, 
4503. Lévi est la foi séparée d'avec 
la charité, ainsi le contraire de la 
charité, 6352. Ce que c'esl que le 
sacerdoce d'Aharon et de ses fils et 
des Léviles; c'esl l'œuvre de la sal- 
vation du Seigneur dans l'ordre 
successif, 10017. 

Léviatiian, Lcviathan. C'esl le 
scientifique dans le commun; mon- 
tré, 7293. 

Lèvre, Labium, Labrum. C'est 
la doctrine, 1286, 1288. L'homme de 
la très-ancienne église avait un lan- . 
gage, non pas par des mots, mais par 
les lèvres et par la face, 607. Esprits 
d'un autre globe, qui parlaient par 
des changements de la face, princi- 
palement autour des lèvres, 4799. 

Libation, Libamen. C'esl le bien 
du vrai, le bien de la foi, le bien 
spirituel, 4581. La minchah est le 
bien céleste et la libation le bien 
spirituel, de même que le pain el le 
vin dans la sainte cène; montré, 
4581. La libation dans le sens op- 
posé est le culle du faux, 4581. Par 
dresser une slatue de pierre, faire 
une libation sur» elle, et répandre 
sur elle de l'huile, est représentée 
la progression de la glorification du 
Seigneur et de la régénération de 
l'homme, depuis le vrai jusqu'au 
bien céleste, 4582. Par la minchah, 
qui était le pain, et par la libation, 
qui était le vin, étaient signifiées 
ces choses qui appartiennent à l'é- 
glise, ainsi le bien et le vrai; illus- 
tré, 10137. 

Liberté, Libre (le); Libcrtas, , 
Liberum. Ce que c'est que Ja li- 
berté; c'est d'être conduit par le 
Seigneur, et la servitude esl d'être 
sous la domination des esprits dia- 
boliques, 892, 905. Toulc réforma- 
tion a lieu par le libre, et nuUiom- 
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me n'est contraint par le Seigneur, 
1937, 1967. Tout culte doit venir 
du libre, ^,967. Se contraindre à 
faire le bien et à résister au mal, 
c'est le libre, 1937, 1967. Dans une 
telle contrainte, et dans toute tenta- 
lion dans laquelle l'homme est vain- 
queur, il y a le libre, et ainsi l'hom- 
me est gratifié par le Seigneur du 
propre céleste, 1937, 1967. Ce que 
c'est que le libre céleste, et ce que 
c'est que le libre infernal, 1967. 
L'homme est porté par le libre vers 
des plaisirs opposés, célestes ou in- 
fernaux, au sujet de l'amour conju- 
gal, 2766. Du libre de l'homme, 
2870 à 2893. Tout libre appartient 
à quelque amour ou à quelque af- 
fection, 2870. Le libre infernal ap- 
partient à l'amour de soi et du 
monde, mais le libre céleste appar- 
tient à l'amour envers le Seigneur 
et a l'égard du prochain, ainsi *a 
l'amour du bien et du vrai, 2870. 
Les infernaux ne connaissent d'au- 
tre libre que celui qui appartient à 
l'amour de soi et du monde; s'ils le 
perdent, ils n'ont pas plus de vie 
qu'un enfant nouveau-né, 2871. Li- 
bre céleste, ou par le Seigneur; 
ceux qui sont dans ce libre veulent 
communiquer aux autres leur bon- 
heur et leur félicité; sur cette com- 
munication, 2872. Le libre infernal 
diffère du libre céleste, autant' que 
l'enfer diffère du ciel, 2873. Le libre 
est ta vie de chacun, 2873. Qualité 
et différence des libres, et distinc- 
tion de l'un et de l'autre, 2876. 
Dans le libre céleste est insinué le 
bien de la vie, dans lequel est im- 
planté le vrai de la doctrine, 2875. 
Ce qui est fait dans le libre est con- 
joint, ce qui est fait dans le con- 
traint ne l'est pas, 2875. Comme on 
ne peut être réformé que dans le li- 
bre, c'est pour cela que le libre, en 
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tan t qu'il apparaît, n'est jamais cnle- 
vé,2876,2881. Si l'homme n*a pas la 
libre, l'affection du bien et du vrai 
ne peut pas être insinuée en lui par 
le Seigneur, 2877, 2878, ni par con- 
séquent la régénération, 2877,2878; 
parce que la racine du bien et du 
vrai est dans l'intime de l'homme, 
2879. Hien n'apparaît comme pro- 
pre que ce qui découle du libre; 
afin donc que l'homme reçoive un 
propre céleste, il est introduit paf 
le libre, 2880. Tout culte existe par 
le libre, et il n'y a point de culte 
par le contraint, 2880. Si on pou- 
vait être sauvé par le contraint, 
tous seraient sauvés, 2881. L'hom- 
me, dans les combats des tentations, 
a un libre plus fort que hors de ces 
combats, 2881. L'homme n'a et n'a 
eu aucun libre céleste par lui-mê- 
me, mais c'est par le Seigneur; pas 
même l'homme, quand il était dans 
l'intégrité, 2882. Pour que l'homme 
ait le libre céleste, il doit penser le 
vrai par soi-même et faire le bien 
par soi-même, mais néanmoins sa- 
voir et reconnaître que c'est par le 
Seigneur; c'est dans une telle re- 
connaissance et une telle percep- 
tion que sont les anges, 2883, 2891. 
Le libre de l'amour de soi et du 
monde est absolument le servile, et 
néanmoins il est appelé le libre, 
2886. Tous pensent et veulent d'a- 
près d'autres, et ainsi successive- 
ment, par conséquent tous et cha- 
cun d'après le Premier de la vie, qui 
est le Seigneur, 2886. Les maux et 
les faux ont un lien avec les enfers; 
les biens et les vrais en ont un avec 
les cieux, 2886. 11 n'y aurait aucu- 
ne vie chez l'homme, s'il n'y avait 
pas des esprits et des anges chez 
lui, 2887. Le tout de la vie influe 
du Seigneur; il en est de cela, par 
comparaison, comme de la lumière 
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du soleil, qui se répand dans tous 
les objets de la terre, 2888. On n'a 
la vie que quand la vie antérieure, 
qui est la cupidité du mal et la per- 
suasion du faux, a été éteinte, et 
alors pou. r la première fois il y a vie, 

2889. Les mauvais esprits considè- 
rent Tliomme comme un vil escla- 
ve; les anges le considèrent comme 
un frère et le tiennent dans le libre, 

2890. Celui qui vit dans le bien et 
croit que le vrai , le bien et la vie 
viennent du Seigneur, peut être 
gratifié du libre céleste et de la paix, 
mais celui qui ne croit pas est porté 
dans les cupidités et dans les anxié- 
tés, 2892. Tous les maux et tous les 
faux viennent de l'enfer; tous les 
biens et tous les vrais viennent du 
Seigneur; cela peut être connu de 
chacun et a été connu, mais néan- 
moins on ne 1«* croit point, 2893. 
C'est le naturel qui est laissé dans 
le libre, mais non de même le ra- 
tionnel, 3063. Le Seigneur a aussi 
laissé le naturel dans le libre, quand 
il a fait divin quant au vrai son hu- 
main, 3043. Sans le libre, il n'y a 
aucune conjonction du vrai avec le 
bien, ainsi aucune régénération, 
3165, 3166. Le vrai ne peut Cire 
conjoint au bien, et l'homme ne peut 
être régénéré que dans l'état libre, 
3158. l'ont ce qui procède de la vo- 
lonté apparaît libre, 3158. Toute 
réformalion et toute régénération 
ont lieu par le libre, et ne peuvent 
avoir lieu par le contraint, 4031 ; et 
le contraint est pernicieux, 6031. 
L'homme externe doit être sans le li- 
bre provenant du propre, et soumis 
à l'homme interne; illustré, 5786. 
L'homme, par les esprits de l'enfer 
et par les anges du ciel, est placé 
dans l'éqUilibre, afin qu'il soit dans 
le libre, 5982. Les esprits de l'en- 
fer gouvernent l'homiue comme un 



esclave, mais les anges du ciel le 
gouvernent avec douceur par le li- 
bre, 6205. Si l'homme était dans un 
état à croire que tout bien et tout 
vrai procèdent du Seigneur, et que 
tout mal et tout faux viennent de 
l'enfer, il serait gratifié de» la paix 
et serait dans le libre même, 6325. 
Autour de chaque homme, il y a par 
l'enfer une sphère commune d'ef- 
forts pour faire le mal, et par le ciel 
une sphère commune d'efforts pour 
faire le bien ; de là l'équilibre et le 
libre de l'homme, 6477. Le vrai culte 
doit être dans le libre, 7369. 11 y a 
par les enfers une sphère d'efforts de 
malfaire, et par les cieux une sphère 
d'efforts de faire le bien, entre 
lesquelles il y a équilibre, afin que 
l'homme soit dans le libre et puisse 
être réformé, 8209. 11 est dans le 
libre de l'homme de se désister du 
mal, parce qu'il est perpétuellement 
tenu par le Seigneur dans cet ef- 
fort, 8307. La pénitence se fait dans 
l'état libre, et dans l'état contraint 
elle n'a pas de valeur, 8392. Oc 
l'état contraint chez quelques-uns, 
8392. La foi et la charité implantées 
dans le libre restent, mais dans le 
contraint elles ne restent pas, 8700. 
Les esclaves sont ceux qui agissent 
seulement d'après l'obéissance à la 
foi ou d'après les vrais, et non d'a- 
près le bien correspondant, mais les 
maîtres et les libres sont ceux qui 
agissent d'après l'affection de la 
charité, 8987, 8990; voir Obéis- 
sance. Le libre, c'est d'être conduit 
par le Seigneur, et le servile est 
d'être conduit par l'enfer; montré, 
9096. Du libre de l'homme, 9585 à 
9591. Tool libre appartient à la vo- 
lonté, ainsi a l'amour, et il se ma- 
nifeste par le plaisir, 9585. Le ser- 
vile est d'être conduit par l'enfer, 
et le libre est d'être conduit par le 
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Seigneur, 0586, 9589, 9590, 9591. 
Le Seigneur conduit l'homme par 
le libre, 9587. Ce qui est semé dans 
le libre reste, et ce qui est semé 
dans le contraint ne reste pas, 9588. 
Du libre céleste et du libre infernal, 
9589, 9590. Le libre céleste pro- 
cède de la volonté de faire le bien, 
9591, Le culte existe par le libre, 
pour que quelque chose lui soit ap- 
proprié, 10097. Si l'homme n'est 
pas tenu dans le libre de faire même 
le mal, il ne peut pas être pourvu 
pour lui au bien qui procède du 
Seigneur, 10777. 

Lieu, VincuLum. Voir Conscien- 
ce. Ceux qui sont sans conscience 
sont dirigés par les liens externes, 
1077, 1080, 1835. Ces liens ne font 
rien dans l'autre vie, de quelque 
manière que l'homme ait vécu se- 
lon eux, 1835. Liens externes; quels 
Ils sont; dans l'autre vie, ils sont 
enlevés, 1944, 2126. Ces liens étant 
enlevés, il y en a qui se précipitent 
contre l'innocence, 2126. Liens du 
cou ; ce que c'est, 3542 ; voir Cou. 
Toutes les affections sont des liens, 
et sont des liens externes ou des 
liens internes, 3835. Si le Seigneur 
ne gouvernail pas les méchants par 
les liens externes, ils deviendraient 
tous insensés, et le genre humain 
périrait, 4217. Ceux qui sont dans 
les liens externes peuvent remplir 
convenablement des fonctions trôs- 
éminenles, et font des biens d'après 
ces liens, 6207. Les liens internes 
sont les affections du vrai et du 
bien, et les liens externes les amours 
de soi et du monde, 9096. 

Lied, Locus. Voir Situation. 
Ceux qui nient que l'esprit soit dans 
un lieu, 446. Les changements de 
lieu, de dislance, de situation, sont 
des changements d'état dans l'autre 
vie, 1273, 1277, 1376 à 1381. Ce 
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que c'esl qu'être emporté par l'es- 
prit dans un autre lieu, 1884. Les 
espaces et les temps sont nuls dans 
l'autre vie, 2625. Los espaces et les 
temps signifient les états, les espa- 
ces les étals quant à l'être, et les 
temps les étals quant à l'exister, 
2625. Les temps et les lieux sont les 
étals, 2837. L'espace et le temps 
sont les étals, et cela, parce que l'i- 
dée de l'espace et du temps n'existe 
pas dans l'autre vie, ni daus l'homme 
interne,' 3356. Le mouvement est le 
changement d'état, 3356. Les lieux 
et les dislances sont les états, 3387. 
Dans la Parole, il a été parlé d'après 
l'idée du lieu et de l'espace ; mon- 
tré, 3387. L'homme ne peut pas 
penser sans l'idée de l'espace et du 
temps, 3404. Dans l'autre vie, la si- 
tuation est l'état; d'après l'expé- 
rience, 4321. Les lieux et les espaces 
dans l'autre vie sont les étals; illus- 
tré par l'expérience, 4882. Dans l'au- 
tre vie, il n'y a point d'espaces, mais 
néanmoins il y a des apparences d'es- 
pace, vives, ayant leur origine par 
les changements d'état dans les in- 
térieurs, £605. Le temps et l'espace, 
c'est l'état; illustré, 7381. Les es- 
pacesel les progressions dans l'autre 
vie sont des apparences d'après les 
changemenls d'état des intérieurs, 
9440. Ainsi l'homme peut être con- 
duit quant à l'esprit vers des terres 
dans l'univers, 9440. L'éloignement 
du lieu est la différence de l'état, et 
les changements d'état sont selon 
les différences desintérieurs, comme 
je l'ai éprouvé quand je fus conduit 
par le Seigneur vers une terre dans 
l'univers, 9967. Les présences et les 
idées de l'espace sont selon les affec- 
tions des amours dans l'autre vie, 
10146; tous se tournent selon leurs 
amours, 10189; voir Amour. Le lieu 
est l'état; citations, 10580. Les pro- 
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gressions dans l'aulre vie sont les 
changements d'état des intérieurs; 
illustré, 10736. La distance est la 
diversité de l'état de la vie, 9106. 

Lin et habits de lis, Linum cl 
Linlca, dont sont vôlus les anges, 
et que portait Aharon quand il exer- 
çait son ministère dans le saint; 
c'est le vrai du naturel extérieur; 
montré, 7Q01. Le lin est le vrai ex- 
terne, 9959. 

Linteau, Super liminare. Ce que 
signifient les poteaux et le. linteau 
dans la Parole; les poteaux sont les 
vrais du naturel, et le linteau les 
biens du naturel; montré, 7867, 
8989. 

Lion, Ijco. C'est le vrai de l'église 
dans sa puissance, et dans le sens 
opposé le faux aussi dans sa puis- 
sance, G367. Le lionceau est l'inno- 
cence et le vrai de l'innocence, 
63G7. Le lion est le bien de l'amour 
céleste, et par suite le vrai dans sa 
puissance, et dans le sens opposé le 
mal, G3G7. Se courber, qUand il 
s'agit du lion, c'est se mettre en 
puissance, 6369. 

Lisse, Lœvis. Le lisse se dit du 
vrai et du faux; montré, 3527. 

Lit, Lcctus. C'est le naturel; 
montré, G188. La téle du lit est le 
naturel intérieur, 6188. S'asseoir 
sur le lit, c'est se tourner vers le 
naturel, 6226. Le lit est attribué à 
Jacob, et il apparaît un lit dans le- 
quel un homme est couché, quand 
on pense à Jacob, parce que le lit 
est le naturel, et Jacob aussi, 6663. 
Le lit est l'intime; quand, 7356. Le 
lit est le naturel, parce que le natu- 
rel est au-dessous du rationnel et 
lui sert comme de lit, G1SS. 

Livre, )Jbcr. La mémoire inté- 
rieure est le livre de vie, 2676. Les 
anciennes églises avaient des livres 
historiques et des livres prophéti- 



ques; ceux-là étaient appelés les 
guerres de Jéhovah, et ceux-ci les 
énoncés prophétiques; cités par 
Moïse, 2686. Écrire dans le livre, 
c'est pour qu'on s'en souvienne; 
montré, 8620. Le livre de vie est la 
mémoire intérieure, parce qufc les 
choses qui appartiennent à la vo- 
lonté y ont été inscrites, 9386. Le 
livre de vie est l'interne, et les cho- 
ses qui y sont dites écrites sont 
celles qui procèdent du Seigneur; 
illustré et montré, 10505. .Être ef- 
facé du livre de vie, c'est périr quant 
à la vie spirituelle, 10505, 10506. 

Logique, Logica, Voir Philoso- 
phie. 

Loi, Lex. La loi et les prophètes 
ou Moïse et lesprophèles.c'esl toute- 
la Parole de l'ancien Testameut, 
2606. Lorsque la loi était promul- 
guée sur la monlugné de Sinal, les 
préceptes du décalogue furent com- 
pris par les anges autrement que 
par les hommes, 2609, 7089. Les 
lois sont toutes les choses de la Pa- 
role en particulier, et dans le sens 
réel, 3382. Précepte du décalogue 
sur l'honneur qu'on doit rendre aux 
parents; comment il doit être en- 
tendu dans le sens interne, 3690; 
voii aussi Législateur. La loi dans 
le sens large est toute la Parole; 
dans un sens moins large, la Parole 
historique; dans le sens strict, la 
Parole qui a été écrite par Moïse; et 
dans le sens le plus strict, les dix 
préceptes du décalogue; montré, 
G752. La loi divine est la Parole, 
ainsi le divin vrai; montré, 7663. 
Les jugements cl les lois sont les 
vrais et les vrais du bien, 8G95. Les 
préceptes du décalogue contiennent 
en eux les choses qui sont dans le 
ciel; illustré, 8899. La loi et les pré- 
ceptes sont le vrai dans le commun 
et dans le particulier, 9617. llcsldit 
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du Seigneur, qu'il accomplirait tou- 
tes les choses de la loi, ce sont toutes 
les choses qui, dans la Parole, sont 
dites des tentations du Seigneur, et 
de la glorification de son humain, 
10239. • 

Lom, Longinquunu Voir de loin, 
c'est percevoir dans l'éloignement, 
4723. Se tenir de loin, c'est ôlre 
éloigné des internes, ainsi du bien 
et du vrai; montré, 8918. Se pros- 
terner de loin, c'est l'humiliation et 
l'adoration de cœur, et alors l'influx 
du Seigneur, 9377; voir aussi PRO- 
CHE. 

LonnKS, Lumbi. Voir Cuisse. 

Longueur, Longiludo. Ce que 
c'est que la longueur, la largeur et 
la hauteur, 650; voir Largeur et 
IJaut (le). La longueur est le bien 
et la largeur le vrai, 1613, 4/182. La 
prolongation des jours est l'augmen- 
tation du bien, 8898. L'éloigoement 
(elongatio) est la dissidence et l'a- 
. version ; illustré, 9261. La longueur 
est le bien et la largeur le vrai, 
9487; illustré aussi par les exten- 
sions dans le ciel, 10179. 

Lot h , Ijotli. Ce qu'il signifie, 
l/i28, 1636, 1547, 1597, 1598, 1698. 
Par Lolh sont représentés ceux-qui 
sont dans le culte- ex-terne, mais ce- 
pendant dans le bien, 2317, 232/i. 
Par Lolh sont représentés plusieurs 
états successifs de l'église chez eux, 
2317, 2324, 2422, 2459. Leur lin 
est Moab et Ammon, 2317, 2324; 
voir Moab et Ammon. Loth signitie 
le bien, 2399, et même le bien de 
l'église externe, 2371, 2399. 

Loup, Lupus. Ce qui est entendu 
par les loups, 2130. Le loup signifie 
l'avidité de ravir, et dans le sens 
bon l'avidité d'arracher et de déli- 
vrer les bons, 6441. 

Lucnr., Lucrum. C'est tout faux 
d'après le mal, qui pervertit les ju- 



gements du mental; montré, 8711. 

Ludikns, Ludim. Ce qu'ils signi- 
fient; ce sont les connaissanceé du 
vrai, 1195, 1231. 

Lueur, Lumcû. Voir Lumière. 
Quelques-uns s'imaginent que la 
joie du ciel doit être une sorte de 
lueur de gloire, 455. 

Lumière, Lyx. Voir aussi Lueur, 
Soleil,- Lune, Arc-en-ciel. La lu- 
mière daus les deux vient du Sei- 
gneur, qui est le soleil; de là les 
modifications de la lumière dans les 
objets, qui sont pour les anges, 
1053, 1521, 1529, 1530. Le Seigneur 
e6t soleil pour les anges célestes, et 
lune pour les anges spirituels; il- 
lustré dans la Parole, 1529, 153Ô, 
1531. De la lumière dans laquelle 
vivent les anges, 1521 à 1533. De 
la lumière dans les cieux, 1619 à 
1632; voir Atmosphère, Paraims, 
Arc-en-ciel, Habitacles. Lumière 
vue souvent, 1522. Des choses ad- 
mirables apparaissent d'après la lu- 
mière dans le ciel, quand la vue in- 
terne est ouverte, 1532. La lumière 
des anges respectivement à la lu- 
mière des esprits est selon l'intel- 
ligence et la sagesse des uns et des 
autres, 1524. La lumière du monde 
est ténèbres par les anges, 1521, 
1783, 1880. Combien était grande 
la lumière, quand j'étais soustrait 
aux idées des particuliers, 1526. Le 
langage des anges app*arait parfois 
dans le monde des esprits comme 
une lumière enflammée, 1645. Lu- 
mière dans les demeuresdesesprits, 
1523. Clarté chez ceux qui appar- 
tiennent à la province des yeux, 
1525. Lumière dans laquelle vivent 
ceux qui étaient de la très-ancienne 
église, 1117. La vie des cupidités 
apparaît comme un feu de charbon, 
et le faux comme la lueur qui en 
provient, 1528. D'après la fantaisie 
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sur l'immatériel, il y a obscurité, 
1633. Par mes yeux, les esprits ont 
vu ceux qu'ils avaient connus dans 
le monde, 1880. La lumière du ciel 
éclaire el la vue et l'entendement; 
autant il y a de lumière, autant il y 
a d'entendement, et telle est la lu- 
mière, tel est l'entendement, 2776. 
LeSeigneur.d'après le^ivîn humain, 
éclaire et la vue et l'entendement 
des spirituels, 2776. Le sens interne 
se montre dans la lumière du ciel, 
mais non de même dans la lumière 
du monde, 3086. D'après le bien, il 
y a illustration, mais par le vrai, 
3094. Ceux qui sont seulement dans 
la lumière du monde ne saisissent 
pas les choses qui sont de la lumière 
du ciel, 3108. 11 y a une lumière du 
ciel el une lumière du monde, el 
l'homme interne a la vue el l'en- 
tendement par la lumière du ciel, et 
l'homme externe par la lumière du 
monde; mais la lumière est vivifiée 
par l'amour, qui est la chaleur spi- 
rituelle, 3138. Ce que c'est que 
l'homme spirituel ou interne et 
l'homme naturel ou externe; à sa- 
voir, l'homme spirituel ou interne 
« de la sagesse par la lumière du 
ciel, et l'homme naturel ou exter- 
ne, par la lumière du monde, 3167. 
Quand le vrai est élevé du naturel 
dans le rationnel, il passe des cho- 
ses qui appartiennent a la lumière 
du monde dans celles qui appar- 
tiennent à la lumière du ciel, ainsi 
de l'obscurité dans la clarté; l'hom- 
me passe ainsi dans la sagesse, 3190: 
La lumière dans le ciel est plus écla- 
tante que la lumière sur la terre, et 
elle vient du Seigneur, 3195. Le 
Seigneur est la lumière; montré, 
3195. Daus la lumière du ciel, il y a 
la sagesse et l'intelligence, 3195. Le 
seigneur a voulu naître homme, afin 
de pouvoir être la lumière pour 



ceux qui étaient dans d'épaisses té- 
nèbres, et qui ne s'étaient pas autant 
éloignés du bien et du vrai, 3195. 
Les amours bons sont représentés 
par des flammes, et les vérités par 
des lumières, 3222. H y a deux lu- 
mières, la lumière du ciel procé- 
dant du Seigneur, el la lumière du 
monde venant du soleil, 3223, 3224. 
La lumière du ciel est pour l'homme 
interne ou spirituel, et la lumière 
du monde pour l'homme externe ou 
naturel; plusieurs choses concer- 
nant la lumière du ciel, 3223, 3224. 
Entre ces lumières il y a correspon- 
dance , et les choses qui existent 
dans la lumière du monde sont des 
représentations; illustré, 3225. Au- 
tant quelqu'un est dans la lumière 
du monde, autant les choses qui 
sont (fans la lumière du ciel lui ap- 
paraissent comme des ténèbres, 
3337. L'imagination et la pensée 
sont des modifications de l'une et 
de l'autre lumière, 3337; l'influx » 
de la vie du Seigneur Tait qu'elles 
vivent, 3337, f. Les anges son l dans 
la lumière el dans la chaleur, et 
plus ils y sont, plus ils sont dans 
l'intelligence et dans la sagesse, 
3339. Dans les enfers, il y a aussi 
une lueur, mais elle est fantastique, 
3340; voir Obscurité. Dans l'autre 
vie,toute lumière vientdu Seigneur, 
et toute ombre vient du propre; de 
là toutes les variétés, 3341. Ceux, 
qui sont dans la foi seule apparais- 
sent dans une lumière de neige, 
mais comme celle de l'hiver, laquelle 
est changée en ténèbres, quand ils 
approchent vers le ciel, 3412, 3413. 
Les amours de soi et du lucre in- 
troduisent des ténèbres qui étei- 
gnent la lumière, 3413. Les appa- 
rences dans l'autre vie sont, il est 
vrai, des apparences, mais vives, par 
conséquent réelles, parce qu'elles 
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proviennent de la lumière du ciel 
qui appartient à la sagesse et à la 
vie procédant du Seigneur, et les 
choses qui proviennent de la lumière 
du monde ne sont pas réelles res- 
pectivement, si ce n'est qu'en tant 
qu'elles sont conjointes avec celles 
qui appartiennent à la lumière du 
ciel, 3485. Le Seigneur est le soleil 
du cièl, et par suite la lumière dans 
laquelle est l'intelligence et la cha- 
leur dans laquelle est l'amour; et 
de là viennent les correspondances, 
'3636, 3643. Le ciel est dans la lu- 
mière et dans la chaleur, et l'enfer 
dans l'obscurité çt dans le froid, 
3643. Variations de la lumière par 
l'un ni et le thumim, 3862; voir 
Urim. La lumière, dans l'autre vie, 
a eu soi l'intelligence et la sagesse, 
3993. La lumière du ciel n'est jamais 
éteinte et luit toujours, mais elfe 
apparaît obscure et comme si elle 
était éteinte chez ceux qui sont dans 
les contraires, 6060. Avant l'avéne- 
menl du Seigneur, la lumière ve- 
nait du divin par le ciel; depuis l'a- 
vénement du Seigneur, la lumière 
divine procède de son divin hu- 
main, 4180. Il y a une lumière vraie 
et une lueur fantastique; ceux qui 
sont dans le bien sont dans 1 i 11 us— 
.tration par la lumière vraie, mais 
ceux qui sont dans le mal sont dans 
la lueur fantastique; illustré, 4214. 
Ceux qui sont dans la lumière du 
ciel sont dans l'intelligence et dans 
la sagesse, et non ceux qui sont 
dans la lumière naturelle, si ce n'est 
qu'autant que la lumière du cifl in- 
flue dans le bien, 6302. La vue de 
l'œil correspond à l'entendement, 
et il y a deux lumières; sur ces lu- 
mières, 6405. C'est la lumière de 
l'intelligence qui influe par l'hom- 
me interne, et va au-devant de la 
lumière qui est entrée f»r l'homme j 
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externe et par l'œil, 4408. Il y a 
correspondance de la vue de l'œil 
avec les vrais, parce que ceux-ci 
appartiennent à l'entendement, et 
qu'il n'y a rien qui ne se réfère au 
bien et au vrai, 4609. La vue de 
l'œil gauche correspond aux vrais 
de la foi, et celle de l'œil droit aux 
biens de la foi; pourquoi? 4410. 
Les humeurs et les tuniques de 
l'œil, avec chacune de leurs par- 
ties, correspondent, 4411. La lu- 
mière du ciel a en elle-même l'in- 
telligence, 4413. 11 y a dans les 
deux autant de différences de lu- 
mière qu'il y a de sociétés et qu'il 
y a d'anges, 4414. Qui sont ceux 
qui représentent la tunique de l'œil, 
4612. Quelle est la lumière pour 
ceux qui se sont confirmés dans les 
vrais, et cependant ont mené la vie 
du mal, ou qui sont dans la foi per- 
suasive; sur ce sujet, 4416. Dans 
l'autre vie, il y â une lumière; elle 
procède du Seigneur, et dans celte 
lumière il y a l'intelligence; expé- 
rience, 4415. Le vrai ne peut jamais 
être conjoint avec le mal, mais il 
est conjoint avec le bien; montré 
par la lumière, 4416. Les méchants 
aussi vivent par le Seigneur, mais 
cette vie est la mort spirituelle; il a 
été montré que leur vie apparaît 
comme la lueur d'un feu de char- 
bon, 4417. Les enfers sont dits être 
dans les ténèbres, parce qu'ils sont 
dans les faux ; sur leur lueur, 4£18. 
Quelle est l'intelligence d'après le 
propre, et quelle est l'intelligence 
d'après le divin ; montré par des lu- 
mières, 4419. Continuation sur la 
correspondance de la vue de l'œil 
et de la lumière dans le très-grand ' . 
homme, 4523 à 4533. La vue de 
l'œil correspond à la vue de l'en- 
tendement et par suite aux vrais de • 
la foi, et cela, parce que la lumière 
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du monde correspond à la lumière 
du ciel, 6526. De la lumière du ciel; 
elle surpasse la lumière du monde ; 
expérience, 4527. Les ténèbres se 
disent des enfers; cependant, les 
enfers oot une lueur, mais comme 
la lueur d'un feu de charbon, et 
elle devient comme des ténèbres a 
la présence de la lumière du ciel, 
4531. Ceux qui sont dans l'enfer 
apparaissent dans leur lueur comme 
hommes; mais, vus par les anges, 
ils apparaissent comme diables et 
comme monstres; et d'où vient 
cela, 6533. La progression vers les 
intérieurs apparaît manifestement 
dans l'autre vie comme la transi- 
tion d'un brouillard dans la lumiè- 
re, 4598. La plus grande partie des 
choses qui sont dans la lumière du 
ciel ne tombent ni dans l'idée ni 
dans des paroles humaines, 4609. 
Les faux et les maux de l'église ap- 
paraissent tels qu'ils sont devant la 
divine lumière dans les cieux, mais 
non parmi ceux qui sont dans ces 
faux et dans ces maux; illustré d'a- 
près l'expérience, 4674. Quels 
monstres apparaissent les infernaux 
dans la lumière du ciel; expérience, 
5057, 5058. Les vrais brillent dans 
l'autre vie, 5219. La lumière du 
ciel qui procède du divin vrai est 
mille fois plus éclatante que la lu- 
mière du monde, 5600. Dans l'enfer, 
il y a une lumière, mais elle est 
changée en ténèbres et en obscu- 
rité à la lumière du ciel, 6000. La 
lumière spirituelle et la chaleur 
spirituelle font la vie de l'homme; 
illustré, 6032. Do l'état de l'homme, 
quand il est dans la lueur sensuelle, 
6310, 6311, 6312, 6313, 6314; voir 
Sensuel. Quand l'homme est élevé 
au-dessus des sensuels, il vient dans 
une lueur plus douce, et enfin dans 
la lumière céleste, 6313. L'homme 



qui est élevé, ce qui a lieu au moyen 
des biens de la foi, est alternative- 
ment dans l'une et dans l'autre 
lueur, et il est élevé ainsi par le 
Seigneur, 6315. Illumination de 
l'entendement par la lumière du 
ciel, perçue par moi, 6608. La lu- 
mière du monde est rutilante chez 
les méchants, et la lumière du ciel 
est obscurité pour eux; mais chez 
les bons la lumière du ciel est d'un 
blanc éclatant, et cela de plus en 
plus, et la lumière du monde est 
obscure; là apparaissent les vrais, 
6907. Grande lumière vue par quel- 
ques esprits, 7174. Quelle est la 
lueur dans l'enfer; à la présence de 
la lumière du ciel elle devient obs- 
curité, 7870. La lumière du ciel est 
obscurité pour ceux qui sont dans 
les faux; illustré, 8107. Comparai- 
son avec le soleil et avec la lumière 
du monde; quel est le divin bien du 
divin amour du Seigneur, et quel 
est le vrai qui en procède, 8646. Il 
faut qu'il y ait illumination com- 
mune de l'entendement par la lu- 
mière du ciel, comme il y a illumi- 
nation de l'œil par la lumière du 
monde, pour que les objets appa- 
raissent, 8707. La vue d'après la 
lumière céleste a pour objets les 
ehoses spirituelles, civiles et mora- 
les, 8861. Le divin vrai qui procède 
du Seigneur, ou qui est la lumière, 
constitue l'intellectuel, 9399, et la 
chaleur de la lumière donne la vie 
à la volonté, 9400. Comment le di- 
vin vrai procède du divin humain 
du Seigneur, et influe; illustré par 
des cercles radieux qui sont les 
sphères de la lumière, 9407. Com- 
ment l'homme est élevé dans cette 
lumière, 9407. La lumière vient du 
Seigneur, et elle est- le divin vrai 
d'où procèdent la foi, l'intelligence 
et la sagesse; citations, 9548, 9684. 
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Parla lumière du monde, oo ne peut 
pas voir les choses qui sont dans la 
lumière du ciel, parce qu'elles sont 
obscurité, 10227. La lumière dans 
le ciel vient du divin humain du 
Seigneur; montré, 9571, f. La lu- 
mière dans le ciel intime est enflam- 
mée, parce que ceux qui sont dans 
ce ciel sont dans le bien; dans le 
ciel moyen, ou second ciel, elle est 
d'un blanc éclatant, parce que les 
anges y sont dans le vrai, 9570. La 
lumière réelle éclaire l'entende- 
ment, 10569. 

Luminaire, Luminarc. Le lumi- 
naire grand est l'amour, et le lumi- 
naire moindre la foi, 30 à 38. Voir 
Soleil et Lun*. 

Lune, Luna. Voir aussi Soleil.* 
Le soleil est l'amour et la lune est la 
foi, 30 a 38. Le Seigneur apparaît aux 
anges célestes comme soleil, et aux 
anges spirituels comme lune, 1529, 
1530. De là, le spirituel est repré- 
senté par la lune, 1529, 1530. Lune 
vue entourée de petites lunes, 1531. 
Le soleil est le céleste de l'amour; 
la lune en est le spirituel, 2695. Ce 
qui a été entendu par la mer, le so- 
leil, la lune, les étoiles, les nations, 
lorsque le Seigneur parle de la con- 
sommation du siècle, 2120, 2695. 
Le soleil est l'amour envers le Sei- 
gneur, et la lune la charité à l'égard 
du prochain, parce que le Seigneur 
est le soleil et la lune dans les cieux, 
4060. Des esprits de la lune; ils oc- 
cupent le cartilage sculiforme, et ils 
ont leur rapport avec lui, 5566. Des 
habitants de la lune, 9232 à 9238. 
Ils font entendre des voix comme 
des tonnerres, 9232. Us sont petits, 
9233. Us tonnent ainsi; montré; et 
c'est par l'abdomen, 9233, 9236. 
D'où cela vient ; c'est parce qu'il y a 
là une atmosphère d'une autre na- 
ture, 9236. Ils ont leur rapport avec 



le cartilage sculiforme ou xipholde, 
9236. Dans la lune, il y a 'des habi- 
tants; illustré, 9237. 

Lune (Esprits de la) , Lunarcs. 
Voir Terre, Tctlus. 

Lutte, Luctfitio. « Lutte de Dieu 
et il prévalut,» signifie, dans le sens 
suprême, la propre puissance ; dans 
le sens interne, la tentation dans 
laquelle l'homme est vainqueur; 
dans le sens externe, la résistance 
de la part de l'homme naturel, 
3927, 3928. La lutte est la tenta- 
tion, 6276. 

Luxé (être), LuxarL Ce que c'est, 
6278. 

Lez, Lus. C'est l'éloignement ou 
la disjonction ; et c'est quand le vrai 
est placé en premier lieu, et que le 
bien est négligé, 3730. C'est le na- 
turel dans l'état précédent, 6556. *> 

Ltbie, Lybia. Ce que c'est que 
Puth ou laLybic, 1163, 1166, 1166. 

Lymphatiques, Lymphatka. 

Voir MESENTERE. 

M 

• 

Machalath, Machalath, fille 
d'Ischmaèl fils d'Abraham, est l'af- 
fection du vrai d'origine divine, 
3687. 

MachanaIm, Machanaim, signi- 
fie deux camps, ainsi l'un et l'autre 
ciel, 6237. 

Machiner, Machinari .-c'est vou- 
loir d'après une intention mauvaise, 
6726. 

Machir, Machir; c'est le vrai 
d'après le bien ; montré, 6586. 

Machpélah, Machpclah; c'est la 
foi qui est dans l'obscur, 2935. C'est 
la régénération, 2970. La caserne 
du champ de Machpél'ah est le coin- 
mèncementdelar.égénération,6568. 
Le spirituel, qui est caché en cela, 
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est la raison pour laquelle il est 
parlé si souvent de la caverne de 
Machpélah, 6551. 

Magie, Magia. Voir Prestigia- 
trice. Les mages, dans le sens bon, 
sont les scientifiques intérieurs, et 
les sages les scientifiques extérieurs; 
montré, 5223; et, dans le sens op- 
posé, ceux qui ont perverti les spiri- 
tuels, 5223. La magie est une appli- 
cation perverse des choses qui ap- 
partiennent à Tordre dans le monde 
spirituel, 5223, f. Les choses ma- 
giques se font par l'abus des cor- 
respandances, 6052. Par PÉgypte 
sont signifies les scientifiques con- 
traires aux vrais de l'église ; c'est 
parce que les égyptiens ont changé 
les scientifiques de l'église en cho- 
ses magiques, 6692. Des hiérogly- 
phes et 4es opérations magiques des 
égyptiens, 6692. Sont très-enclins 
à la magie ceux qui s'attribuent 
toutes choses et imaginent un grand 
nombre d'artifices pour parvenir aux 
honneurs, 6692. On a assigné des 
bûtons aux mages d'après les repré- 
sentatifs dans l'autre vie, 7026. Chez 
les égyptiens,il y a eu l'église repré- 
sentative; cela est évident d'après 
leurs hiéroglyphes et leurs opéra- 
tions magiques, 7097. A la magie 
s'adonnent, dans l'autre vie, ceux 
qui, dans le monde, imaginaient et 
machinaient divers artifices par les- 
quels ils trompaient le prochain, 
7097. Les prestiges et les magies 
constituent l'étude de plusieurs de 
ceux qui, par ruse, ont imaginé des 
artifices pour tromper les autres et 
ont attribué toutes choses à la pro- 
pre prudence, 7296. Les prestiges, 
les enchantements et la magie, sont 
un abf s de l'ordre divin; cet abus, 
comment il se fait; illustré, 7296, 
7337. Les presliges.el les enchante- 
ments signifient Part de présenter 



les vrais comme* faux et les faux 
comme vrais, 7297. Les magiciens 
peuvent introduire la stupidité 
quant à l'aperception des vrais; 
comment, 7298. Aux magiciens est 
enfin enlevée la puissance d'exercer 
la magie, 7299. Imiter les choses 
dfvines d'après l'étude et l'art; ce 
que c'est; illustré d'après l'imita- 
tion fantastique chez les esprits; 
ces esprits se montrent ainsi dans 
les externes, mais dans les internes 
ils sont hideux et diaboliques, 
10284, t0286. 

Magog, Magog ; ce que c'est que 
Gog et Magog, 1151. 

Main, Manus. Voir Droite. Par , 
la main, il est signifié* la puissance,' 
èt par suite la confiance, 878. Quand 
il s'agit de Jéhovah, c'est la toute- 
puissance, 878; de là le rite d'inau- 
gurer et de bénir par l'imposition 
des mains, 878. La puissance, par 
conséquent la main, se dit du vrai, 
3091. S'asseoir à la droite, c'est l'état 
de lapuissance, 3387 ; voir Droite. 
La main se dit aussi du bien, parce 
que la toute-puissance, qui appar- 
tient air vrai, procède du bien, 3563. 
«De ce qui vient en la main,» ce sont 
les choses qui appartiennent à la Pro- 
vidence, ainsi des divins, 4262. Dé 
la correspondance dés mains, des 
bras et des épaules, avec le très- 
grand homme, 4931 à 4937. Ceux 
qui correspondent aux mains sont 
ceux qui sont puissants par le vrai 
de la foi d'après le bien, ainsi les 
mains sont des puissances, 4932. 
Sous la mpin de quelqu'un, c'est 
pour la disposition , 5296. Lever la 
main, ('est la puissance dans le spi- 
rituel, et lever le pied, c'est la puis- 
sance dans le naturel, 5327, 5328. 
Donner en la main, c'est confier, 
comme aussi cn*tanl qu'il est en la 
puissance, 5544. l'oser la main sur 
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ia tête dans les bénédictions est un 
rite tiré des anciens, parce que la 
tète, c'est où il y a l'intellectuel et 
le volontaire, et que le corps, c'est 
où il y a les actes et l'obéissance, 
6292. Voir aussi Puissance, puis 
Épaule et Bras. La main est la puis- 
sance procédant du divin rationnel 
du Seigneur, par conséquent inter- 
ne, et le bâton est la puissance pro- 
cédant de son divin naturel, par 
conséquent externe, 6947. Envoyer 
par tnain, c'est médiatemeot, 6996. 
Le bâton est la puissance naturelle, 
et la main la puissance spirituelle, 
7011. Par main forte, c'est de toute 
force et de toute puissance, 7188, 
7189. La main de Jéhovah contre 
quelqu'un*, c'est la plaie, la puni- 
tion, et aussi la vaslation, 7502. 
Les bras avec les épaules, les mains 
et les doigts, sont les puissances, 
7518. S'asseoir à la droite de Dieu, 
c'est la toute -puissance,, 7518. 
Étendre la main vers le ciel, et 
aussi le bâton, c'est l'action de se 
tourner vers, et l'approche du ciel, 
7568, 7572. Étendre les paumes 
vers le ciel, quand cela est fait pour 
un autre, c'est l'intercession*, 7596. 
Parler par la main de quelqu'un, 
c'est au moyen de lui, ou médiate- 
ment; montré, 7619. Étendre la 
main, c'est la domination de la 
puissance, dans le sens suprême 
une puissance illimitée, et aussi 
agrandir, 7673. Par la force de la 
main de Jéhovah, c'est d'après la 
divine puissance du Seigneur, 8050; 
de même par main forte, 8069; la 
main est la volonté, 8066. La main 
haute, c'est la puissance divine; 
montré, 8153. La droite de Jého- 
vah est la toute-puissance, et se dit 
du Seigneur quant au divin vrai; 
montré, 8281. Le poing est la pleine 
puissance par le vrai d'après le bien, 



et par le faux d'après le mal ; mon- 
tré, 9025. Sou» la main, c'est sous 
l'intuition, 9035. En sa 'main, c'est 
chez lui, parce que cela est dans la 
puissance chez lui, par conséquent 
lui-même; ainsi être assis à la droite 
du Père, quand il s'agit du Seigneur, 
c'est être le Père lui-même, 9133. 
Mettre la main avec quelqu'un, c'est 
l'obéissance, 92Zj9.Emplirlesmains ( 
c'est représenter le Seigneur quant 
au vrai, 9955. L'emplilion de la main 
est l'inauguration pour représenter 
le divin vuei procédant du divin bien 
du Seigneur et la puissance; mon- 
txë, 10019. Imposer les mains sur 
la tête de la bête qui devait être sa^ 
crifiée, c'est le représentatif' de la 
réception du divin bien et du divin 
vrai, 10023. La main est la puis- 
sance et se dit des vrais d'après le 
bien, et c'est tout ce qui est chez 
l'homme, ainsi l'homme tput entier; 
cité, 10019. Le pouce de la main et 
les doigts de la main ; ce qu'ils si- 
gnifient, 10062; voir Pouce et 
Doigt. Emplir la main, c'est le re- 
présentatif de la 'divine puissance 
du Seigneur, dans les cieux, par le 
divin vrai procédant du divin luen 
du -Seigneur, et aussi son commu- 
nicatif et son réceptif, là; montré, 
10076; et c'est le second état de la 
glorification du Seigneur, 10076; 
emplir la main est aussi la purifica- 
tion des maux et des faux; montré, 
10076, f. Les paumes sont la pleine 
puissance, 10082. Être posé sur les 
paumes d'Aharon, c'est la recon- 
naissance que cela appartient au 
Seigneur, 10082. Laver les mains 
et les pieds, signifie les intérieurs 
et les extérieurs, 102M. La main, 
c'est le propre, 10/Ï05. « Ouvrage de 
main,» c'est ce'qui vient du propre; 
montré, 10406. Emplir la main, 
c'est le comraunicatif et le réceptif 
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du divin vrai procédant du Seigneur, 
10493. 

Maison,' Domtts. Dans le temps 
très-ancien, ou était distingué en 
maisons, familles et nations, 670. 
Causes pour lesquelles on habitait 
ainsi distingué, 671, 683, 1266. La 
maison signifie la volonté et les cho- 
ses qui appartiennent à la volonté, 
710. Ce que signifie bâtir des mai- 
sons, 1688. Habitations des anges; 
combien elles sont magnifiques; 
pour eux, ce sont des choses réelles; 
celles qui sont dans le monde 9e le 
sont pas ainsi, 1G28, 1-629. Ce qui a 
lieu quand elles se changent, 1629 ; 
vues par des ames récemment ve- 
nues du monde, 1630. Les riches 
sans charité habitent d'abord dans 
des palais magnifiques, ensuite dans 
des habitations de plus en plus vi- 
les, enfin ils demandent l'aumône, 
1631 ; voir aussi Palais. Le né de 
la maison ; ce qu'il signifie, 1708. 
L'intendant de la maison, c'est l'é- 
glise externe, lorsque la maison est 
l'église interne, 1795; voir aussi 
Habitacles, Familles, Nations. 
Les nés de la maison sont les céles- 
tes,, et les achetés par argent sont 
les spirituels, 2068. Ce que c'est 
que la maison, et ce que c'est que 
le temple, 2068. La maison signifie 
les biens et aussi ceux qui sont dans 
les biens, 2231, 2233; et même les 
plaisirs intérieurs, qui sont des 
biens pour eux, 2559. L'homme est 
la maison, à savoir, son bien in- 
terne la maison du père, les biens 
qui sont dans un même degré la 
maison des frères, le bien externe 
la maison de la mère, 3128. Balayer 
la maison ; ce que c'est, 3162 ; voir 
Balayer. La maison est le mental 
rationnel quant au bien, et quant 
. au vrai coujoini au bien comme par 
un mariage, 3538. Le toit de la mai- 
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son est le bien qui est supérieur; 
les choses qui sont dans la maison 
sont les vrais, 3652. La maison de 
Dieu est l'église, dans un sens plus 
universel le ciel, dans le sens le plus 
universel tout le royaume du Sei- 
gneur, et dans le sens suprême le 
Seigneur quant au bien, et le tem- 
ple est la même chose quant au vrai, 
3720; c'est pour cela que la maison 
de Dieu, chez les très-anciens, était 
de bois, parce que le bois est le 
bien, 3720; et que la maison de 
Dieu est le royaume de Dieu dans 
le dernier de l'ordre, 3720. Ce que 
signifie eu divers sens les apparte- 
ments secrets, 3900. Il y a divers 
habitacles pour les bienheureux, 
6622. La maison est le mental ou 
naturel ou rationnel, 6973. La mai- 
son pour les bons est le bien céleste, 
et alors le champ est le bien spiri- 
tuel; et quanti la maison est le bien 
spirituel, le champ est le vrai spiri- 
tuel, 6982. La maison est le mental 
naturel et le mental rationnel, ainsi 
l'homme; montré, 5023. La maison 
du père, ce sont les maux hérédi- 
taires, 5353. Celui qui est sur la 
maison, c'est ce qui est de l'église 
exlertie, lorsque celui qui est dans • 
la maison est l'église interne, 5660. 
Entrer dans son cabinet, c'est en 
soi-même, non d'une manière ap- 
parente; montré, 5696. Entrer dans 
la maison de quelqu'un, c'est la 
communication, 5776. Dieu fit des 
maisons aux sages femmes, signifie 
qu'il disposa les scientifiques dans 
la forme céleste, 6690. La maison 
est le mental, 7353. Les apparte- 
ments de la couche sont les i nié— 
rieurs du mental, 7353. La maison 
des pères, c'est le bien particulier 
de chacun; illustré, 7833, 7836, 
7835. -La maison est la volonté du 
bien, 7868, 7929.. Les fils d'Israël 
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célestes; de même leurs sociétés 
par divisions en tribus, familles et 
maisons* 7836, 7891, 7996, 7997. 
La maison signifie diverses choses, 
et même la mémoire, 9150., Ceux 
qui sont au dedans dé la maison, et 
plus encore ceux qui sont dans une 
même chaipbre, pensent comme un 
seul; il en est autrement de ceux 
qui sont au dehors; illustré et mon- 
tré, 9213, f. 

Mal, Malunu Malfaire; voit: Pé- 
ché, Le mal se punit lui-même d'a- 
près la loi de. l'équilibre. 696, 697. 
Les maux et les faux restent chez 
l'homme, quoiqu'il soit régénéré, 
865, 868, 87/i, 887, 894- L'homme 
es.t détourné fortement du mal et 
du faux, 929. On est puni pour les 
inanx actuels, et non pour les maux 
héréditaires, 966. L'homme n'esC 
que mal, c'est pourquoi il ne peut 
.pas dominer sur le niai, 987. Celui 
qui est sans charité ne pense que 
mai du prochain, et il remarque le 
mal, 1079,1080,1088. Le mal n'est 
séparé ni de l'homme ni de l'ange, 
mais l'un et l'autre sont détournés 
du mal, 1581. Les mauvais esprits 
ne peuvent exciter rien de mal ni 
rien de faux chez les petits enfants 
et chez les simples de cœur, 1667. 
Maux d'après les faux, et faux d'a- 
près les maux, 1679. Ceux qui- ne 
pensent que mal des antressont par- 
mi les' infernaux, mais ceux qui n'eu 
pensent que bien sont parmi les cé- 
. lestes, 1680. (I n'est pas permis aux 
mauvais esprits de prononcer des 
faux, à moins'que 06 ne soit des faux 
provenant du mal qui est leur propre 
vie, 1695.. Le Seigneur, n *a aucune 
puissance par les mauvais esprits, 
mais il a la puissance seulement par 
te bien, 1749. Le* mal a avec lui 
la consommation ; d'où vient cela, 
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1857; et dans le mal il y a la peine 
du mal, 1857; voir aussi Péché. 
Tous les maux sont adhérents a 
l'homme après la mort, mais autre- 
ment chez ceux qui oot vécu dans les 
maux, et autrement chez ceux qui ont 
vécu dans la charité, 2116. Combien 
6onl grands aujourd'hui les maux, 
on le voit dans l'autre vie par ceux 
qui viennent du monde chrétien, 
2121,2122; vot'r Jugement. Le bien 
et le vrai sont aujourd'hui changés 
àd'inslant en maux et en faux dans 
le monde des esprits, 2123. Les 
maux sont séparés d'avec le bien 
chez ceux qui sont élevés au ciel, 
et le bien est séparé d'avec le mal 
chez ceux qui se portent dans l'en- 
fer, 2256. Les Liens et les" maux 
chez l'homme sont séparés, sinon 
l'homme périrait, 2269. Les petits 
eufa/its ne sont que mal, 2307,^2308. 
Les hommes sont détournés du mat 
avec une grande force par le Sei- 
gneur. 2406. Ce que c'est que le 
mal du faux, et quel il est, 2408. 
Le bien et le vrai influent du Sei- 
gneur en tant que les maux et les 
faux sont éloignés, 238ST 2411. Si 
le bien et le vrai forment le ration- 
nel et le naturel, alors l'homme de- 
vient l'image du'cioJ, mais si c'est 
le mal et le faux, il devient l'image 
de l'enfer, 3513. Le mal n'est pas 
approprié à l'homme* s'il croit que 
le mal influe de l'enfer* et qui» le 
bien indue du Seigueur, et s'il se 
laisse conduire par le Seigueur, 
4151. Il y a chez l'homme le* maux, 
qui viennent de sa faute et qu'il a 
confirmés chez lui, et il y a les 
maux qui ne viennent pas de sa 
faute et qu'il s reçus par d'autres 
et n'a point confirmés, 417!, 4172. 
Tout mal reste chez l'homme, quoi- 
qu'il soit régéuéré, 4564. Dajjs Tau* 
tre vie, toutes et chacune des choses 

14. 
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de la vie de chacun sont €n évi- 
dence, 4633. Le mal d'après le Taux 
du. mal vient d'un faux doctrinal, et 
ce mal ferme le chemin vers l'homme 
interne; illustré, 4818. Les genres 
des maux sont innombrables et ap- 
paraissent devant les anges, 4818,/*. ■ 
Mal qui est contre Tordre divin, 
4839. Le mal efflue de l'intention 
ou de la fin, 4839. Le mal est une 
disjonction ; et Ton sait ce que c'est 
que, le mal, si on s'applique à savoir 
ce que c'est que l'amour de soi et 
du monde, 4997. Ce sont les maux 
qui cachent le Seigneur, 5696. Ren- 
dfe le mal pour le bien signifie avoir 
de l'aversion, 5746. Le mal est 
attribué au Seigneur, lorsque ce- 
pendant il vient de l'homme, 2447 ; 
voir Colère. Que le Seigneur se 
mette en colère et fasse du mal, 
c'est là une illusion, puisque c'est 
l'homme .qui fait cela; les vrais qui 
l'enseignent sont expliqués commu- 
nément, 6071. L'homme se jette 
dans l'enfer quand il fait lesinaux d'a- 
bord par consentement, puis de pro- 
pos délibéré, et enfin par le plaisir 
de l'affection; par là il s'ouvre l'en- 
fer, 6203; par suite le mal s'attache 
opiniâlrémenl, 6203. Le mal qui 
entre dans la "pensée ne nuit pas, 
mais celui qui passe dans la volon- 
té. et dans l'acte nuit, 6204. Le 
mal est approprié à l'homme, parce 
qu'il croiî penser et agir par lui- 
même; s'il croyait autrement, il ne 
lui serait pas imputé, 6206. Le mal 
est l'enfer, 6279. Quoique toutes 
choses influent, l'homme néanmoins 
devient coupable, parce qu'il s'ap- 
proprie lè mal, Çri ce qu'il croit 
qu'il le fait par lui-mèrne, 6324; 
s'il " croyait' autrement, le mal ne 
pourrait pas lui. être approprié, 
6325. .Dans le mal il y a la peine* 
d'après l'expérience, 6559. Le mal 
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est attribué au Seigneur, tandis qu'il 
vient seulement de l'homme, etqu'il 
existe d'après la perversion de la vie 
qui influe du Seigneur, 6901 ; voir 
Colère. La colère et le mal sont at- 
tribués au Seigneur; montré pour 
quelles causes ils lui sont attribués, 
6997. Les intérieurs sont souillés de 1 
mal, de quelque manière qu'ils ap- ' . 
paraissent autrement à l'extérieur; 
illustré, 7046. Le mal est la dam- 
nation, 7155. Faire du mal signifie 
permettre qu'on soit trop infesté 
par les faux, et blessé par violence, 
7165, 7168. On ne peut pas savoir 
ce que c'est que le mal, à moins 
qu'on ne sache ce que c'est que l'a- 
mour de soi et du monde, ni ce que 
c'est que le faux, à moins qu'on ne 
sache ce que c'est que le mal, 7178. 
pn ne sait pas ce que c'est que l'en- 
fer, à moins qu'qn ne sache ce que 
c'est que le mal, 7181. Le mal du * 
faux; ce que c*est, d'après des exem- 
ples, 7272. Le mal est attribué à 
Jéhovah dans le sens de la lettre, 
lorsque cependant il vient de l'hom- 
me, 7533. Les maux les faux sont 
de plusieurs genres et de plusieurs 
espèces, 7574. Dans les faux sont 
ceux qui sont dans les maux delà 
vie, soit qu'ils le sachent ou ne le 
sachent point, 7577. De l'homme 
vient le mal, parce que L'homme 
tourne vers sot ce bien qui influe 
du Seigneur, et qu'au lieu de con- 
sidérer dans toutes et dans chaque 
chose le Seigneur et ce qui appartient 
au Seigneur, il se considère lui-mê-. 
me, 7643, 7679, 7710. Les méchants 
se dévastent eux-mêmes, quand in- 
flue le ciel que îe Seigneur met contk 
nuellemenl en ordre; elles maux et 
les peinee sont conjoints, 7643. Les 
anciens ont attribué le mal â Jéhovah , 
a cause des simples; illustré, 7632. 
liien du mal ne vient du Seigneur"; 
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illustré, 7877. Du Seigneur il ne 
vient que le bien, mais tout mal 
vient de ceux-là mêmes qui sont 
dans le mal ; illustré, 7926. Le mal 
de la vie a en soi le* faux qui se ma- 
nifeste, quand on pense aux vrais 
et au salut, si le vrai est alors falsi- 
fié, 8094. Le Seigneur apparaît à 
chacun selon la qualité de l'homme, 
à savoir, comme d'épaisses ténèbres 
aux méchants, et comme lumière 
aux bons, 1861, f, 6832, 8197. 
L'homme est tenu dans le bien et 
dans le vrai, et alors sont éloignés 
les maux et les faux, parce que le 
Seigneur est présent dans le bien et 
le vrai; illustré, 8206. Le mal a sa 
peine et le bien sa rémunération 
dans l'autre vie, et c'est la loi du 
talion; illustré, 8214, 8223, 8226. 
Le mal de la peine ou du talion est 
pour les méchants, et non pour les 
bons; illustré, 8223; rien du mal 
ne vient du divin, mais tout mal vient 
des méchants; illustré, 8227, 8228. 
Ceux qui sont dans les faux d'après 
le mal sont jetés dans l'enfer par la 
présence seule du Seigneur.; iHuslré 
et montré, 826b. Les faux d'après 
le mal sont pesants et tombent 
comme une pierre ; illustré, 8278, 
8279. Les maux sont pesants et tom- 
bent dans l'enfer, et le faux y tom- 
be; non d'après soi, mais d'après 
le mal, 8298. Quand les méchants 
se font mutuellement du mal, ilsem- 
ble que cela vienne du divin, mais 
c'est une illusion comme d'autres fl- 
. lusions, dont il est parlé, 8282. Il est 
dans le libre de' l'homme de s'abs- 
tenir du mal, parce qu'il est tenu 
dans le bien par le Seigneur, perpé- 
tuellement dans cet effort, 8307. Les 
origines du mal sont l'amour de soi 
et l'amour du monde, 8318. La co- 
lère est attribuée au Seigneur, lors- 
que cependant el le est chez l'homme, 
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8483. Le Seigneur change le mal 
en bien ; démontré par des repré- 
sentations chez les esprits de Jupi- 
ter, 8631. Rien du mal ne vient du 
Seigneur, 8632; voir Colère. Dans 
l'autre vie, loussont remis dans leurs 
intérieurs, par conséquent dans 
leurs maux, 8870,/! Maux provenant 
de l'entendement et non de la vo- 
lonté, el maux provenant de l'en- 
tendement et de la volonté en même 
temps, 9009. Pourquoi les anciens 
qui étaient simples ont attribué le 
mal à Dieu, 9010. Le bien doit être 
conjoint avec sa rémunération, et 
le mal avec sa peine ; illustré par une 
loi de l'ordre, dont il est parlé, 
9048. Çhcz ceux qui sont dans le 
mal et par suite dans le faux, l'hom- 
me interne a été fermé en dessus 
et ouvert en dessous, 9128, f.; de 
là il est évident que les maux et les 
faux ne viennent pas du Seigneur, 
9128. La colère et le mal viennent 
de l'homme, et non du Seigneur, 
quoiqu'ils soient attribués au Sei- 
gneur; voir les citations, N" 9306. 
Les maux restent chez l'homme, 
mais ils sont éloignés; voir les ci- 
tations, N* 10057, f. L'homme doit 
être purifié des maux pour qu'il re- 
çoive le bien du Seigneur; montré, 
10109. Les maux et les faux n'ont 
absolument aucune puissance ; il- 
lustré et mon tre, '10481. Autant les 
faux d'après le mal sont éloignés, 
autant sont multipliés les vrais d'a- 
près le bien ; illustré, 10675. 

Malade, Mgrotus. Voir Mala- 
die. 

Maladie, Morbtis. Le malade si- 
gnifie celui qui est dans le mal, et , 
le captif celui qui est dans le faux, 
4958. De la correspondance des 
malades avec le monde spirituel, 
5711 a 5727. Leswaladies corres- 
pondent avec le mop.de spirituel, 
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dans le sens large, non avec le 
très-grand homme, 5712. Les ma- 
ladies correspondent aux cupidités; 
elles viennent du péché. 5712. Les 
enfers introduisent des maladies, 
quand il leur est permis d'influer 
dans les parties solides du corps, 
5713; ceux qui ont été adultères au 
plus haut degré infligent des dou- 
leurs aux périostes, et partout où ils 
vont; d'après l'expérience; et aussi 
une grande oppression dans l'esto- 
mac, 57 U. Fièvre froide d'après des 
froids jmpurs, 5716. De ceux qui 
ont leur rapport avec les viscosités 
excrémentitielles du cerveau; ils 
s'élancent au dedans du crâne, et 
par continuité jusqu'à la moelle 
épinière, et introduisent des fréné- 
sies et la mort; d'après l'expérien- 
ce, 5717;. quels ils sont, et où ils 
sont, 5717. Ceux qui par leurs prin- 
cipes et par leur vie ont été dési- 
reux de commander, excitent des 
inimitiés et des haines; ils ont leur 
rapport avec la pituite épaisse du 
cerveau, et ils introduisent la tor- 
peur et enlèvent le vital, 5718. Ceux 
qui méprisent la Parole et la vie ont 
leur rapport avec les vices du sang, 
5719. Les hypocrites impriment des 
douleurs aux dents, aux os de la 
tempe jusqu'aux joues, 5720. Ceux 

. qui, pendant la vie, ont paru plus 
justes que les autres et ont été de 
graves personnages, et qui ont vécu 
de la seule vie de l'amour de soi 
dans des haines contre ceux qui ne 
leur rendaient pas une sorte de 
culte, insufflent l'ennui et par suite 
une faiblesse au mental (animus) 

. et âu corps, 5721., De ceux qui ont 
été très-crapuleux; ils introduisent 
aussi l'ennui et la torpeur, au point 
que l'homme ne peut pas se lever 
de son lit, 572fc. Ceux qui placent 
des scrupules de conscience en 



toute chose introduisent des anxié- 
tés, 5724. Ceux qui ont vécu seule- 
ment dans l'oisiveté et dans la non- 
chalance introduisent une grande 
oppression darts l'estomac, 5723. 
Quel est l'homme, quand il est inon- 
dé; il s'indigne et il désire avec 
véhémence, 5725. Si l'homme vi 
vait la vie du bien, il serait sanc 
maladie, il redeviendrait comme un 
enfant, mais enfant sage, et alors il 
passerait dans le ciel, et serait re- 
vêtu d'un corps tel que celui qu'ont 
les anges, 5726. Cause physique des 
maladies et de la mort, 5726. Être 
malade signifie le successif de la ré- 
génération ; illustré, 6221. Les mala- 
dies signifient les maux de la vie spi- 
rituel 1 e, e Icorrespo n den t à ces maux, 
8364. Les miracles du Seigneur ont 
été principalement des guérisons de 
maladies, et ils enveloppaient et si- 
gnifiaient les étals de l'église, 8364, 
f. Les cures des maladies signifient 
des guérisons de la vie spirituelle, 
9031. La maladie est le vrai falsifié 
et le bien adultéré, 9324. 

Malchisédech , Matehizedech. 
Il signifie les célestes de l'homme 
intérieur chez le Seigneur, 1725. 

Mâle, Masculus. Voir Homme 
(Vir). Ce qui est signifié par le 
mâle, 672, 749. C'est le vrai de la 
foi, 2046. Par le mâle en général, « 
quand il s'agit des bêtes, sont si- 
gnifiés les vrais, et par la femelle 
les biens, .4005. Le mâle est le vrai 
de la foi, 7838. 

M alfa ire, Malefacere. Ne pas. 
donner de malfairé, quand cela se 
dit du Seigneur, c'est ne pouvoir 
empêcher, 4078. 

Malice, Malitia. Des plus mali- 
cieux sous le talon du pied à une 
grande profondeur; quels iis sont, 
d'après l'expérience, 4951. Mali- 
cieux qui sont assis dans une chan> 
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bre, à « ne moyenne distance, 6951,/*. 

Mameluks, Ubera. Ce' sont les 
affections du bien et du vrai; illus- 
tré et montré, 6432. 

Mamré, Mamre. Les chênaies de 
Mamré, c'est la perception inté- 
rieure, 1616. Ce que signifient les 
chênaies de Mamré, 2144. 2145. 
Mamré est la qualité et le quantum 
de la chose à laquelle ce root est 
joint, 2970, 4613. 

Manger, Edere. Manger, c'est 
être communiqué et être conjoint; 
montré, 2187. Pareillement dans la 
sainte cène, 2187, 2$ù3. Ce qui est 
signifié par les choses sanctifiées 
des sacrifices, qui étaient mangée9, 
2187, 2343. Manger est l'appro- 
priation du bien, et boire est l'ap- 
propriation du vrai, 3168. Par man- 
ger et boire dans la sainte cène est 
signifiée l'appropriation; ce que 
c'est que manger clignement, 35 13,/". 
Les festins et les reps chez les an- 
ciens signifiaient l'appropriation et 
la conjonction par l'amour et par la 
charité, 3596; voir aussi Pain, 
Nourriture, Festins. Ce que c'est 
que manger et boire dans le royau- 
me du Seigneur, 3832. Manger est 
aussi l'appropriation du mal, 4745. 
Quand les anciens avaient décidé 
• quelque chose entre.eux, ils man- 
geaient; et pourquoi? 4745. Man- 
ger, c'est consumer, 6149, 5157. 
Manger, c'est être conjoint, 5643. 
Manger, c'est la jouissance, 7849. 
Manger la Paque, c'est être en union 
avec les autres, 8001; voir Pa- 
que. Manger et boire, c'est l'infor- 
mation sur le bien 'et sur le vrai; 
montré, 9412. Manger, c'est la con- 
jonction et l'appropriation du bien; 
xité, 10686. 

Manière, Modus. De dix manié-* 
res, c'est beaucoup de changements, 
4077. 
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Manne, Marnm. C'est le bien spi- 
rituel ou le bien du vrai; dans le sens 
, suprême, c'est le Seigneur; montré, 
6464. Man se dit de ce qui est non 
connu, parce que les non-régénérés 
ne savent pas ce que c'est que le 
bien du vrai, 8462. 

Manteau, Palliwn. C'est le di- 
vin vrai dans la forme interné dans 
le royaume spirituel, 9825. Le man- 
teau en général *sl le royaume spi- 
rituel; montré, 9824. «Le manteau 
avec l'éphod est le royaume spiri- 
tuel; la tunique, parce qu'elle en 
était séparée par la ceinture, est le 
spirituel d'après le céleste, la même 
chose que ce qui est signifié par le 
voile dans la tente, et par le cou 
chez l'homme; illustré, 10005. • 

Manteau, Velamen. Voir Voile. 
. Marah, Marah, signifie l'état et 
la qualité de la tentation, et signifie 
aussi ce qui est amer, 8350. 

Marchand, Marchandise; Mer- 
cator, Mercatura. Les marchands " 
sont ceux qui ont les connaissances 
du bien et du vrai, et les marchan- 
dises sont ces connaissances elles- 
mêmes; montre, 2967. Négocier, 
c'est acquérir les connaissances et 
les communiquer; montré, 4453. 
En négociant parcourir Ja ténia, 
c'est faire fructifier les vrais d'après 
.lé bien, 5527. 

Marchepied des pieds, Scabel- 
tum pecitim. Ce que c'est, «2162. 
C'est le vrai divin au-dessous du 
ciel, telle qu'est la Parole dans le 
sens littéral, 9166. • . 

Marcher, Ambulare. Ce que 
c'est; et c'est vivrje, 519, 1794. 
Marcher et aller, c'est vivre; pour- 
quoi? 8417, 8420. 

Mari, Maritus. Voir Homme 
(Vir). 

Mariage, Conjugua i Voir aussi 
Adultère. L'amour conjugal, et par 
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suite l'amour des parents envers les 
entants, est l'amour fondamental de 
tous les amours, 686; H procède de 
l'amour du Seigneur envers tout le 
genre huniain, '686. Les lois dès 
mariages viennent du royaume du 
Seigneur, 162. Que le mariage réel 
existe entre un homme et une 
seule * épouse , * cela est perçu 
clairement par ceux qui ont la per- 
ception, mais norf de même par 
ceux qui ont la conscience, 865. 
L'amour conjugal avec une seule 
épouse a été la félicité céleste pour 
l'homme de la très-ancienne église, 
995. L'amour conjugal a été le prin- 
cipal amour de la très- ancienne 
église, 995. Pour les hommes de la 
très-ancienne église, l'amour con- 
jugal a été le principal amour, et 
pour leurs descendants l'amour en- 
vers les enfants, et cela à cause de 
l'avènement du Seigneur dans le 
monde, 1123. Les très-anciens com- 
paraient toutes choses aux maria- 
ges, ainsi l'entendement et* la vo- 
lonté, 54, 55. Entre le mari et l'é- 
pouse, il y a un mariage comme ce- 
lui de l'entendement et de la vo- 
lonté, 568. Dans chaque chose de 
l'univers, il y a l'instar du mariage, 
718, 747, 917, 1432. Pourquoi les 
mariages étaient contractés entre 
les famif1e8, 471, 483. Le mariage, 
céleste est dans le propre, 155, 252, 
253. Be mariage des célestes et des 
spirituels est dans le ciel, dans l'é- 
glise, chez chacun, dans chacune 
des choses.de la nature, et dans 
chacune des choses de la Pajole, 
2173. Dans chacune des choses de 
la Parole, il y a une ressemblance 
du mariage, 683, 793, 801, 2&6, 
2712. Tout doctrinal de la foi a en 
soi le mariage céleste, 2516. Des ma- 
riagf's ; comment ils sont considérés 
dans le ciel; et des adultères, 2727 
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4 2759. £e que c'est que l'amour 
conjugal, et d'où il vient; aujour- 
d'hui; on ne le sait pas, 2727. Le 
mariage céleste, et par suite l'a- 
mour conjugal, vient du mariage 
du divin bien et du divin vrai, et 
du bien et du vrai, ainsi du Sei- 
gneur, 2508, 2618, 2728, 2729. La 
très-ancienne église a été dans cet 
amour, et non sa postérité, 2730. 
L'amour conjugal consiste en ce que 
l'un veut appartenir à l'autre, et 
cela réjciproquement, ainsi 'mutuel- 
lement; et le mariage entre les 
époux est tel que le mariage en ire 
l'entendement et la volonté, 2731. 
Ceux qui sont dans l'amour conju- 
gal cohabitent dans les fntimes 4e 
la vie, 2732. Ceux qui ont vécu dans 
l'amour conjugal sont ensemble 
dans les cieux ; mais ceux qui n'y 
ont pas vécu sont séparés, 2732. 
Les mariages sont les séminaires de 
l'un et de l'autre royaume; de l'a- 
mour conjugal dérive L'amonr mu- 
tuel; les adultères sont contre le 
ciel, contre les lois divines et hif- 
maines, et contre l'ordre, 2733. La 
félicité du mariage est la félicité 
dans l'une et dans l'autre vie, 273â. 
L'amour conjugal représenté par la 
beauté d'une vierge, et par des au- 
res (atmosphères dn troisième de- 
gré) diamantées, 2735. L'amour 
conjugal est l'innocence, et ceux 
qui ont été dans cet amour sont 
dans le ciel intime, 2736. Chez ceux 
qui sont dans l'amour conjugal les 
intérieurs ont été ouverts; il y a en 
eux le royaume du Seigneur, et ils 
sont susceptibles de recevoir les 
amours célestes, 2737. De l'amour 
conjugal dérive l'amour mutuel, 
2737, §738. Dif mariage du bien et. 
<iu vrai descendent tous les amours, 
dont les variétés sont ineffables, et 
sont selon les consanguinités et les 
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affinités telles qu'elles gont dans' les 
mariages, 2739. L'amour conjugal 
ne peutexister qu'entre deux époux, 
1907, 2740. L'amdur conjugal, ou 
le bien et le vrai, influe continuel- 
lement, mais il est changé selon la 
réception, 274 1 . 11 y a une ressem- 

" blance d'amour corj ugal chez quel- 
ques-uns, d'après plusieurs causes 
qui sont énuine/ées, mais néan- 
moins ce n'est pas l'amour conju- 
gal, 2742. L'amour lascif imite l'a- 
mour conjugal, 2742. Le chien cer- 
bère signifie la garde, afin qu'on ne 
passe pas du plaisir de l'amour con- 
jugal céleste au plaisir de l'amour 
conjugal infernal, 2743. Comment 
les progressions se font de l'amour 
conjugal, d'un coté vers les choses 
célestes, et d'un autre côté vers les 
choses infernales, par les plaisirs et 
par le libre, 2744. Quelles sont les 
épouses qui n'aiment point leur 
mari, mais qui 'les méprisent, 2745. 

, L'amour conjugal est le ciel; cela 
est représenté dans les règnes de la 
nature; dans les nymphes qui de- 
viennent volatiles, 2758. Les sim- 
ples de foi, qui ont vécu dans l'a- 
mour conjugal et ont eu la con- 
science, vienneut dans le ciel, 2759. 
Des adultères, 2746, et suiv. Dans 
le Seigneur*, il y a le mariage divin 
du bien' et du vrai, d'où procède le 
mariage céleste; montré, 2803. Du 
mariage divin et du mariage céles- 
te, 2803. Par Jésus-Christ est si- 
gnifié le mariage divin, 3004, et 

. suiv.; voii: Christ. Ne point con- 
tracter des mariages avec les filles 
des nations, était un représentatif 
que le bien et le faux et que le mal 
et le vrai ne devaient pas être con- 
joints, 3024, f. Quand dans la Pa- 
role il s'agit des mariages, il est si- 
gnifié le mariage céleste qui est ce- 
lui du bien et du vrai, et dans le 
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sens suprême le mariage divin qui 
est dans le Seigneur, 3132. Il en 
est de la réformation, qui est l'i- 
nitiation et la conjonction du vrai 
et du bien, comme d'une jeune 
fille quand elle est fiancée, et qif en- 
suite elle est unie à un mari, 
3132. Entre le bien rationnel du 
Seigneur et le vrai d'après le na- 
turel, il y a éu, non pas un maria- 
ge, mais une alliance à l'instar de 
l'alliance conjugale; mais l'union de 
f essence divine avec l'essence hu- 
maine et de l'essence humaine avec 
l'essence divine est le mariage di- 
vin, 3211. Il a été permis- à deux 
qui «ont dans les externes, à cause 
du représentatif, d'adjoindre une 
concubine à l'épouse, mais non à 
ceux qui sont dans les internes, et 
qui sont dans le bien et dans le 
vrai, par conséquent non aux chré- 
tiens, pour qui c'est un adultère, 
3246. Les célestes soit'dans le ma- 
riage du bien et du vrai, et non les 
spirituels, lesquels sont appelés fils 
des concubines, 3246. Les mariages 
étaient contractés au dedans des fa- 
milles de la même nation, afin de 
représenter le ciel et les conjonc- 
tions des sociétés célestes, quant au 
bien et au vrai, 3665. Le mariage' 
céleste, ou le conjugal du bien et 
du vrai, ne se fait pas- entre le bien 
et le vrai d'un même degré, mais 
entre le bien d'un. degré inférieur 
et le vrai du degré supérieur; par 
exemple, entre le bien de l'homme 
externe et le vrai de l'homme in- 
terne, et ainsi du reste; illustré, 
3952. Dans chacune des choses de 
la Parole, il y a le mariage céleste, 
et dans le sens suprême le mariage 
divin, ou le Seigneur, 4137, /. Les 
mariages et les choses qui appar- 
tiennent aux, mariages signifient la 
♦conjonction du bien avec le vrai; 
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montré, .'i/i3/j. Celui qui a forcé une 
vierge doit la prendre pour épousé, 
txUkti. Si les fils de Jacob ne devaient 
pas contracter mariage avec tes na- 
tions, c'était afin Qu'ils ne devins- 
sent pas idolâtres, et afin que tes 
maux et tes faut ne fussent pas mê- 
lés avec les biens et les vrais, hhlx!x. 
Mais il était permis de contracter 
mariage Avec les natfons qui rece- 
vaient le culte de Jéhovah ; ceux qui 
le recevaient étaient appelés voya^ 
geurs, h&hh. Le mariage représen- 
tait le mariage céleste, qui est celui 
du bien et du vrai, &834. 0(1 il y a 
église, 11 n'est point permis d'avoir 
plusieurs épouses; mais cela fut 
permis chez les Juifc, parce que 
chez eux il n'y avait point église, 
6837. Les lomtes, et aussi les Or- 
ganes delà génération, correspon- 
dentà l'amour conjugal; d'après l'ex- 
périence, 5050 a 5062 ; voir Lom- 
bes, GénitaURs (parties). Ceux qui 
sonldansToniourconjugal sont dans 
Pétai de paix, 5051, 5052; ils sont 
dans le ciel intime, et les plussages, 
5052; parce que l'amour conjugal 
est l'amour fondamental de tous tes 
amours, 5053. Ceux qui ont vécu 
dans les opposés de l'amour cohju- 
' gai introduisent une douleur dans 
les lombes et dans tes membres qui 
sont la, 5059; 5060. Itans la Parole, 
quand il s'agit du bien il s'agit aussi 
du vrai, et quand il s'agit du mal il 
s'agit aussi du faux, à cause du ma- 
riage, 5138. îl y a une ressemblance 
du mariage dans toutes et dans 
chacune des choses de la nature, 
519û. Dans chacune des choses de 
la Parole, il y a le mariage du bien 
et du vrai, ainsi le Seigneur ou Jé- 
sus-Christ, 5502. Le mariage dans 
le sens suprême est lé divin même 
et le divin humain dans le Seigneur, 
et dans le sens respectif le Seigneur* 
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et le ciel, c'^st-a-dire, le divin bien . 
et le divin vrai, là, 6t79. Dans Cha- * 
cùne des choses de la Parole, il y a 
te mariage céleste et le- mariage dh- 
vin; montré, 63Û3, 8339, f. Dans 
tontes et dans chacune des choses • . 
il y a une ressemblance de mariage; 
ilhislré, 7022. W y a le mariage cé- 
leste et dans le sens suprême le ma- 
riage divin dans toutes èl dans cha- 
cune des choses de la Parole, 7945 
et 8339. Chez le's Juifs, il n'y a pas 
eu le conjugal, parce que dans les 
internes ils étaient dans le faux et 
dans le mal, 8809. Ceux qui sont de 
l'église spirituelle ne sont pas dans 
le conjugal avant d'être dans le*înen 
et par suite dans les vrais, 8809. Le - 
bien spirituel ne peut pas être con- 
joint à ceux qui sont dans tes seujs 
vrais de la foi et non en même temps ' 
dans le bien ou le céleste, 8981, 
8987. Mariage parmi ceux qui sont 
dans les vrais sans l'aiïection, a sa- 
voir, d'entre ceux qui sont dans Taf> ( 
fection du vrai d'après le plaisir de 
l'amour naturel; c'est quand jls ont 
l'amour pour moyens et non pour fin, 
8995. Les mariages entre ceux qui 
sont de religions différentes sont abo- 
minables, 8998. Aujourd'hui il n'est 
pas permis d'avoir plusieurs épou- 
ses, ni d'adjoindre une concubine à 
l'épouse; pourquoi? 9002. Comment 
la conjonction illégitime du bien et 
du vrai devient légitime; illustré, 
9182, 918ù: Les fiançailles sont la 
première conjonction, qui est celle 
de l'homm,e interne sans l'homme • 
externe ; le mariage est la seconde 
conjonction, qui est celle de l'hom- 
me interne avec l'homme externe; 
montré, 9182. Dans chacune des 
choses de la Parole, il y a le mariage 
du bien et du vrai; illustré, 9263, 
9314. La conjonction du bien ef du 
vrai a été représentée par deux 
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époux, et aussi par dent frères, 
avec une différence, dont il est par- 
lé, 9806. Les mariages sont très- 
saints, et les adultères sont très- 
profanes, 9961. Doctrine sur le ma* 
riage, 10167 à Lj) 175. L'amour vrai- 
ment «ttrjttgai est l'union de deux 
mentais d'après le mariage du bien 
et du vrai; illustré, 10168, 10169. 
Le plaisir chez eux est interne et 
externe, et il est céleste; mais Tex- 
lerne sans l'interne est terrestre, 
tel qu'est celui des animaux, 10170. 
On ne sait pas ce, que c'est que l'a-' 
mour vraiment conjugal, à moins 
qu'on ne soit dans le bien et- dans 
le vrai par. le Seigneur, 10171; « 
doit être entre un seul mari et une 
seule épouse, 10172. Commander 
dans le mariage détroit cet amour, 

10173. Les maringes sont saints, 
c'est pour cela qu'ils ne doivent pas 
être blessés, 1017 j. Les adultères 
sont profanes et viennent de l'enfer, 

10174. Ceux quj prennent du plai- 
sir dans les adultères ne croient, 
plus les choses qui sont de l'église 
et du ciel, parce que l'amour de 
l'adultère vient du mariage du mal 
et du faux, qui est le mariage infer- 
nal, 10175. Quelques-uns, d'une 
certaine terre, perçoivent s'il y a le 
conjugal, d'après l'idée de la con- 
jonction du bien et du vrai dans 
leur mental, 10756. De la manière 
de se choisir une épouse dans une 
certaine terre de l'univers, 10837; 
ils n'ont qu'une seule épouse, parce 
qu'en avoir plusieurs- est contre 
l'ordre divin, 10837, f. 

Marmite, 01 la. La njarruite qui 
est* pour un usage saint signifie la 
doctrine, comme étant le conte- 
nant, 8608, 10105; puisque cuire 
de la chair signifiait préparer pour 
l'usage de la vie, 10105; et que ce 
qui est cuit dans l'eau, c'est ce qui 



vient de la doctrine du vrai, 7857 ; 
voir Ead. Ce que signifie en outre 
la marmite, voir 8408. 

Mahs, Mars. Des habilauts et des 
esprits de la planète de Mars, 7358 
à 7365. Où apparaît cette planète 
dans les idées des esprits, 7358. 
Leur langage est très-doux, et il est 
interne ou par la trompe d'Eusta- 
che, 73&, 7360. La face et les yeux 
correspondent; îl n'y a pas en eux 
d'hypocrisie, 7360. Il y a eu un pa- 
reil langage chez les très-anciens 
sur notre terre, 7361. Leur aspi- 
ration est interne, 7362. Par suite 
ils sont d'un génie céleste, 7363. 
Dans cette terre, il y a des sociétés 
et tion des empires, et ils s'asso- 
cient selon la convenance des ca- 
ractères, 7363. De la société .sont 
re jetés ceux qui commencent à mal 
penser et à mal vouloir, 7366. Us 
se prémunissent ainsi contre la cu- 
pidité de dominer et de s'enrichii-, 
et contre la ruine de leur consocia- 
lion*7366. Continuation sur las es- 
prits de Mars, 7675 à 7686. lis ap- 
paraissent k eux-mêmes comme 
hommes, tels qu'ils avaient été dans 
le monde; causes, 7675. ils sont les 
meilleurs de tous ceux qui sont du 
monde de ce soleil, 7676. Plus que 
tous les autres ils reconnaissent et 
adulent le ligueur, et ils croient 
qu'il gouverne l'univers, 7677. Leur 
humiliation ; elle est intima et pro- 
fonde, 7678; voir Humiliation. Ils 
croient que chez eux il n'y a rien 
qui ne soit iifpuret infernal, et que 
tout bien vient du Seignuur, 767u. 
Ils ont leur rapport avec le m«*dium 
entre la pensée provenant de l'affec- 
tion et l'affection de la pensée, ainsi 
avec la province moyeune qui est 
entre le cervelet et le cerveau, 7680, 
7681 ; et c'est pour cela qu'ils ne 
peuvent pas dissimuler, 7681. Les 
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esprits de notre terre sont quasi in- 
sensés au dedans de leur sphère, 
7482. La partie inférieure des habi- 
tants, à la place de la barbe, est 
noire, mais la partie supérieure est 
comme la face des habitants de 
notre terre, 7683. Ils se nourris- 
sent de fruits et de légumes, 7484. 
Ils sont vêtus d'habits qu'ils fabri- 
quent avec les libres de l'éborce de 
certains arbres. 7685. Ils savent 
faire des feux fluides, par lesquels 
ils ont de la lumière le soir et la 
nuit, 7686. Continuation sur les es- 
prits de Mars, 7620 a 7622. Vue 
d'un objet enflammé, d'une couleur 
qui variait, lequel était attaché à 
une main, ce qui signifiait l'amour 
céleste chez plusieurs deshabitanls; 
et cet objet enflammé fut changé en 
un oiseau d'un beau. plumage, mais 
qui enfin devint de pierre, ce qui si- 
gnifiait l'amour spirituel des habi- 
tants qui s'étaient éloignés de l'a- 
mour, 7620, 7622.' Vue d'un esprit 
qui s'élevait d'en bas par la région 
des lombes vers la région de la poi- 
trine, lequel voulait enlever cet oi- 
seau», et persuadait qu'il agissait 
d'après le Seigneur; mais peu après 
il le remit en liberté, ce qui signifie 
qu'ils sont dans une telle persuasion, 
7621, 7622. Le bel oiseau signifie les 
habitants de Mars qui sont dan| l'a- 
mour céleste, et cet oiseau devenu 
de pierie, ceux qui aiment les con- 
naissances et non la vie selon ces 
connaissances, 7743, spécialement 
ceux qui ont inventé fart de parler 
au moyen des lèvres et des expres- 
sions du visage, et alors d'en écarter 
les affections, et de soustraire leurs 
pensées aux autres, 7745; ceux-là 
ont leur rapport avec la membrane 
interne du crâne devenue osseuse, 
7748; et d'après cela ont mauvaise 
opinion des autres et du ciel, et 



bonne opinion d'eux-mêmes, 7747. 

Massah, Massait. C'est la qua- 
lité de l'état de la tentation quant 
au vrai, 8587; et c'est la tentation 
contre le divin respectivement aux 
Juifs, 8588. # 

.Matin, Manc. Voir Jour. Ce que 
c'est que le soir et le mati n, 22. Ce 
que c'est que le matin dans le sens 
interne, 2333. L'aurore et le malin, 
c'est le Seigneur, et son royaumequi 
est l'Église; dans le sens universel, 
le céleste de l'amour; montré, 2405. 
Ce que signifient le matin, le soleil, 
la lune, les étoiles', quand il s'agit 
du jugement dernier, 2120. Le ma- 
tin signifie l'état de paix et d'inno- 
cence, et aussi le Seigneur et son 
royaume, 2780. 11 en est de la paix 
dans les cieux» comme de l'aurore 
dans les terres, 2780. Se lever matin 
au malin, c'est l'état d'illustration, 
3458, 3723. Le matin, c'est ce qui 
a été révélé et ce qui est clair, 
5097. « Le matin luit, • c'est l'état 
.d'illustration, 5740*. Dans le ciel, il 
y a le matin, midi, le soir et le point 
du jour, 5962. L'aurore est la con- ' 
jonction du bien après que la tenta- 
lion a cessé, 4283. L'état du matin, 
c'est d'être dans le vrai et le bien 
dans le libre, 7218. « Au malin, » si- 
gnifie l'élévation, 7306. « Lève-toi 
malin au matin, » c'est l'élévation 
vers l'attention quand il s'agit des 
méchants, 7435, 7538. « Le matin se 
fit, » signifie l'état du ciel dans l'or- 
dre, 7681. Ne point laisser de l'ar 
gneau pascal jusqu'au matin, c'est, 
la durée de cet état avant l'état d'é- 
lévation dans le ciel et d'illustration, 
là, 7860. Le malin, c'est l'état d'obs- 
curité et de destruction pour le mé- 
chant, et l'état d'illustration et de 
salvation pour les bons; montré, 
821 1 ; et c'est aussi le dernier temps , 
de l'église et le premier de la nou- 
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velle, ou le jugement dernier; mon- 
tré, 8211. Le matin est le commen- 
cement d'un état nouveau, .8427? 
Au temps du matin, le spirituel est 
dans la clarté et le naturel dans 
l'obscurité* et vice versé au temps 

► du soir, 8 VU . Quand c'est le matin, 
ils sont dans l'amour ; quand c'est 
le midi, ils sont dans la lumière ou 
dans le vrai, 8426. Le matin est l'é- 
tat du bien de l'amour; pourquoi? 
8812. « La graisse de ma fête ne 
passera point la nuit jusqu'au ma- 
tin, » signifie le bien du culte, non 
d'après le propre, mais par le Sei- 
gneur, toujours nouveau, 9299. 
a Depuis le soir jusqu'au malin 'de- 
vant Jéhovab,» c'est sans éessedans 
tout état; illustré, 9787. Ce qui est 
resté jusqu'au matin signifie les 
biens spirituels et célestes non con- 
joints à l'état nouveau, 10116. Le 
matin est un état nouveau; il y a un 
autre état chez l'homme quand la 
vilille église finit, état de teraour 
dans le ciel, et état de la* nouvelle 
église sur terre, 101 14. Ce qui est 
resté jusqu'au matin ne doit pas 
être mangé, signifie qu'il ne doit pas 
être mêlé avec le propre, 10115; ' 
c'est une profanation, 10117. Le 
matin est l'état de l'amour et de la 
lumière dans l'homme interne; il- 
lustré et montré, .10136. Le chant 
du coq esi la même chose que le 
matin; montré, 10136. Parfois le 
malin enveloppe aussi midi, et le 
soir enveloppe aussi la nuit, 10135. 
Se lever matin, c'ést être élevé, et 
dans le sens opposé, c'est être abais- 
sé, parce que le matin dans le sens 

. opposé, c'est quand on est dans les 
amours infernaux, et alors dans les 
haines, 10413. Les changements 
d'état dans L'autre vte sont comme 
les temps du jour dans le momie, 
10605. 



Maudire, Maledkere. Le Sei- 
gneur ne maudit qui que ce soit et 
a compassion de tous, 245, 592, 
1093,'l874. Être maudit, c'est se 
détourner du céleste et se tourner 
vers le corporel, 245, 379, 1423. La 
malédiction, c'est la disjonction ou 
l'action de se détourner du bien, 
245, 379, 1423, 3514, 3530, 3565, 
3584. Sont appelés maudits ceux 
qui se sont détournés, 5071. Ne 
point maudire Dieu, signifie qu'il 
ne faut point blasphémer les vrais 
divins, 9221. 

Méchant (le), Improbus, signifie 
la malignité, 9249. 

MÉDECIN , MÉDECINE, MÉDICA- 
MENT; Mcdicus, Medicina, Medi- 
camenUmu G'.est la purification des 
maux ; montré, 6502. 

Médiation, Mediatio* Ce que 
c'est; illustré, 8705. Voir Inter- 
cession. 

M éditer, M^difan. Voir Penser. 

Mémoire, Memoria. C'est d'après 
la mémoire intérieure que les es- 
prits parlent, 1639. De la* mémoire 
de l'homme, qui lui reste après sa 
mort, et de la réminiscence des cho- 
ses qu'il a faites dans la vie du corps, 
2469 à 2494. Chaque homme a deux 
mémoires, 2669, et suiv. L'homme 
ne"sait point cela, 2470, 2674. Cho- 
ses qui appartiennent à la mémoire 
extérieure, et choses qui appartien- 
nent à la mémoire intérieure, 2471, 
2480. L'homme, d'après la mémoire 
extérieure, parle une langue de 
mots, et d'après la mémoire inté- 
rieure, la langue universelle, 2472, 
2476. Combien la mémoire inté- 
rieure l'emporte sur la mémoire 
extérieure, 2473. Toutes les choses 
que l'homme a vues, entendues, 
pensées, prononcées et faites, ont 
été inscrites-dans sa mémoire inté- 
rieure, et c'est là son livre de vie, 
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2474. L'homme a avec lui toutes 
les choses de la mémoire extérieure 
et de la mémoire intérieure, 2475; 
mais dans l'autre vie il ue fui est 
pas permis de se servir de celles 
qui sont de la mémoire extérieure, 
pour diverses causes, dont if est 
parlé, 2476, 2477, 2479. Ce qui a 
lieu, quand un esprit influe d'après 
, sa mémoire extérieure chez l'hom- 
me ; expérience, 2478. A la mémoire 
extérieure appartiennent les lan- 
gues et les sciences, qui dans l'au- 
tre vie ne lui sont pas utiles, mais 
par* lesquelles il a cultivé son ra- 
. tionnel dans le monde, 2480. Les' 
hommes, après laW, ne perdent 
rien de la mémoire extérieure; ex- 
périence, 2481, 2482., 2.4 S5, 2486. 
La mémoire extérieure et la mé- 
moire intérieure sont organiques; 
elles sont décrites, 2487. Les es- 
prits savent toutes les choses qui 
sont dans la mémoire et dans la 
pensée de l'homme, 2488. Les cho- 
ses qui appartiennent à fa mémoire 
intérieure se manifestent par une 
sphère, 2489.. Dans la mémoire in- 
térieure sont aussi imprimées les 
choses que l'esprit entend et voit 
dans l'autre vie, mais avec une dis- 
tinction, de laquelle il est parlé; 
de là vient qu'on peut être instriit, 

2490. Des esprils qui ont leur rap- 
port avec la mémoire intérieure, 

2491. Des mémoires se présentent 
à la vue dans l'autre vie comme des 
corps calleux, 2492. Les anges ne 
s'occupent ni du passé ni du futur, 
mais néanmoins ils ont par le Sei- 
gneur une mémoire très-parfaite, 
telle que, dans tout présent chez eux, 
il y a le passé et le futur, 2493. Les 
hommes qui sont dans le bien de 
l'amour et de la charité ont une 
intelligence et une sagesse angôli- 
ques.mais ils ne viennent dans cette 
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intelligence et cette sagesse qu'a- 
près avoir successivement dépouillé 
tes corporels et les mondains, 2494. 
Sans l'idée, aucune chose ne reste 
dans la mémoire, 2831 ; et les scien- 
tifiques, qui appartiennent à la mé- . 
moire extérieure, sont surtout em- 4 
brouillés et couverts d'ombre,2831. 
Les vrais sont les vases récipients 
du bien", et ne .sont en eux-mêmes 
que les perceptions des variations* 
de la forme, selon les changements 
d'état, 3318. Les choses qui sont 
dans la mémoire extérieure sont des 
scientifiques, et celles qui sont dans 
la mémoire intérieure sont des vrais; 
celles-là sont dans la lumière du 
monde, mais celles-ci sont dans la 
lumière du ciel, 5212. Les esprits 
et les anges retiennent par la mé- 
moire les choses qu'ils voient et en- 
tendent, et par suite ils croissent en 
sagesse éternellement, 6931. Les 
esprits de Mercure ont leur rapport 
avec, la mémoire des choses qui soW 
dans l'univers, 6696; voir Mbr- 
cdre. Toutes et chacune des cho- 
ses qui sont entrées par le sens chez 
l'homme restent dans sa mémoire, 
7398. Devant les infernaux se pré- 
sentent de temps<en temps les maux 
qu'ils ont faits dans la vie du corps, 
7721. Les esprils et les anges savent . 
loutes les choses qui sont dans la 
mémoire de l'hom*me, quand ils sont 
présents, 6192, 6193, 6198, 6199, 
6214. Les choses qui appartiennent 
à la foi sont continuellement pos- 
tées dans la mémoire, même quand 
on pense à d'autres choses et qu'on 
fait autre chose, 8067;comment il 
faut entendre qu'elles sont perpé- 
tuellement dans l'entendement, et 
perpétuellement dans. la volonté, 
8067. Les choses de .la mémoire 
sefvent de miroir à la partie intel- 
lectuelle pour voir dans les choses 
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spirituelles; illustré, 9394; mais 
l'intellectuel n'évoque que ce qui 
est favorable aux amours et aux 
principes saisis, 939/i. Les choses 
qui deviennent choses de vie s'éva- 
nouissent de la mémoire externe, 
9394. Scientifiques de la mémoire 
comparés aux muscles, 9304. Les 
choses qui sont passées en habitude 
sont séjwrées de la mémoire exter- 
ne, et sont placées dans la mémoire 
interne, 9723» Les choses qui ont 
été inscrites dans la mémoire inté- 
rieure sont imprimées dans la vie, 
98 'il . Des scientifiques qui sont des 
choses de mémoire; plusieurs dé- 
tails, 9922; voir Science. Les cho- 
ses qui ont été imprimées dans la 
mémoire chez les bons sont selon la 
forme céleste, 9931. 
- Mémorial, Memoriale. Quand il 
se dit du Seigneur, c'est la qualité 
' 1 dans le culte, et il se dit du vrai, 
6888. Le mémorial est la qualité de 
l'état , 7881. En signe et en mémo- 
rial, c'est ce dont on doit perpétuel- 
lement se ressouvenir, 8066, 8067. 

Ménasseh, Menascheh ; voir 
Épbraîm. C'est le nouveau volon- 
taire dans le naturel, 6351, 5353, 
5354, f. 6222. Le nouveau volon- 
taire, qui est Ménasseh, est le bien 
de la charité; 6222; c'est le bien de 
Féglise par l'interne, 6234, 6238, 
6267. Kphrajm est l'homme de l'É- 
glise spirituelle externe, et Ménasseh 
l'homme de l'église céleste externe, 
6296. 

Mental, Mens; voir Enter dé- 
ment, Volonté, Idée, Pensée. La 
volonté et l'entendement doivent 
constituer un seul mental, mais ils 
sont séparés, 35. Représentation du 
-mental humain, 3348. Le mental de 
l'homme est "l'homme lui-même; 
illustré, 5302,'61'58. Il 7 a un mental 
nature) et un mental rationnel; sur I 
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ces mentais, 7130. 1! y a deux facul- 
tés,' l'entendement et la volonté, 
qui constituent un seul mental; 
ceux chex qui elles le constituent 
ainsi, et ceux chez qui elles ne le 
constituent pas, 7179. Il n'est pas 
permis de diviser et de séparer mu- 
tuellement l'une de l'autre ces deux 
facultés, 7180. Un mental doit être 
non-divisé, c'est à cela qu'on est ra- 
mené dans l'autre vie, 8250. 

Menu (le), Minutum, se dit du 
vrai, 8458, 8459. 

Mépris, Contemplus, pour les au- 
tres en les comparant à soi; voir 
Amour de soi. 

Mer, Mare ; voir aussi Eau et 
Pleuve. Les eaux sont les connais- 
sances et les scientifiques ; la mer 
est leur amas, 26. Us voient une 
mer agitée, ceux qui par tous moyens 
licites ou illicites veulent devenu- 
grands, 953. Ce que signifient la 
mer, le soleil, la lune, les étoiles, 
la nation, quand le Seigneur parle 
du jugement dernier, 2120. Le sable 
du bord de la mer signifie les scien- 
tifiques, 2850. Pendre la mer, c'est 
dissiper les faux, 8184 ; voir aussi 
Suph. Mer d'airain de Salomon; ce 
que c'est; expliqué, 10235; voir 
Bassiw. La mer est la collection des 
scientifiques d'après lesquels on rai- 
sonne sur les vrais, et aussi le na- 
turel et le sensuel qui en sont les 
contenants, 9755. • 

Mercenaire, Mercenaiéus, si- 
gnifie ceux qui font 1e bien pour en 
tirer profit, et ceux qui le font pour 
une récompense dans le ciel; mon- 
tré, 8002. 

Mercuhe, Mcrcurius. Des esprits 
de Mercure; quelque choie sur eux, 
2491;. mais de plus grands détails, 
6808 à '68*7. Dans le très-grand 
homme, ils ont leur rapport avec la 
mémoire des choses abstraites de 
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celles qui sont terrestres et pure- 
ment matérielles, 6808. Quand de 
ma mémoire ils ex trayaient des villes 
et des lieux, ils ne voulaient pas en 
connaître les temples, les palais, 
les maisons, etc., mais ils s'infor- 
maient des choses que j'y avais vues, 
et des faits qui s'y étaient passés, 

6809. Ils ne font aucune attention 
aux choses terrestres et corporelles, 

6810. Combien est grand leur désir 
d'acquérir des connaissances; expé- 
rience, 6811. Us savent mieux que 
les autres ce qui est dans l'univers, 
6812. Dans les autres sociétés, ils 
s'informent des choses qu'elles sa- 
vent, 6813. Us sont fiers de leurs 
connaissances, 6813. Ils ont en 
aversion le langage de mots, 6816. 
Quoiqu'ils aient des connaissances 
en abondance; cependant ils ne bril- 
lent point par la faculté du juge- 
ment, 68U. Il leur fut dit de faire 
usage des connaissances, mais ils 
répondaient que les connaissances 
étaient pour eux les usages, 6815. 
Ils ne peuvent pas être avec les es- 
prits de notre terre, parce que ceux- 
ci aiment les choses mondaines et 
terrestres, et non de môme les cho- 
ses abstraites, 6816. Continuation, 
6921 à 6932. Quand ils examinent, 
pensent et parlent, ils sont plus 
prompts que les autres esprits, parce 
qu'ils ne sont pas dans les choses 
matérielles', 6921. Avec quelle 
promptitude ils parcoururent les 
choses qui étaient dans ma mé- 
moire, 6922. La même promptitude 
existe quand ils parlent tous ensem- 
ble (volumatitn), 6923. Avec quelle 
promptitude ils jugent du discours 
des autres, s'il y a affectation d'élé- 
gance et d'érudition, 6924. Us par- 
courent l'univers pour; acquérir des 
connaissances, 6925, 6926. Ils fuient 
les esprits qui sont dans les choses 



matérielles, 6925, 6926. Ils vont 
par cohortes et par phalanges, 6926. 
Ils m'ont dit que dans l'univers il y 
avait quelques centaines de milliers 
de terres, 6927. Us diffèrent beau- 
coup des esprits de notre terre, 
6928. J'ai parle avec eux des habi- 
tants de notre terre ; combien ils 
sont matériels, 6929. Ils savent que 
sur notre terre les connaissances 
sont imprimées sur du papier, et ils 
m'envoyèrent des feuilles de papier 
imprimées pour me montrer qu'ils 
le savaient, 6930. Les esprits retien- 
nent par la mémoire tout ce qu'ils 
voient et entendent, 6931. Conti- 
nuation sur les esprits de Mercure, 
7069 à 7079. Quand quelqu'un leur 
parle de choses terrestres et maté- 
rielles, ils les changent en d'autres, 
et souventenchose8 opposées, 7070. 
Exemple; comment ils noircissaient 
les prairies, les forêts, les fleuves ■ 
représentés devant eux, 7071. Il 
n'en était pas de même des oiseaux, 
parce qu'ils signifiaient les connais- 
sances, 7072 ; ni des flambeaux, 
parce qu'ils signifient les vérités 
qui procèdent du bien, 7072. 
Ils ne voulaient pas entendre par- 
ler de brebis ni d'agneaux, parce 
qu'ils ne savaient pas ce que c'est 
quê l'innocence, qui est l'agneau, 
7073. Ils agissent ainsi, à savoir, 
d'une manière cachée, non pour 
tromper, mais pour d'autres motifs,- 
dont il est parlé, 7074, 7075. Ils 
parlent avec les hommes de leur 
terre, 1075. Comme ils étaient fiers 
de leurs conn aissances.desespritsde 
notre terre leur dirent quelles cho- 
ses ils savaient, et quelles choses ils 
ne savaient point, 7077; ensuite un 
ange leur fil une énumération d'un 
très-grand nombre de choses qu'ils 
ne savaient point, êt de choses qu'ils 
ne comprenaient point, en leur di- 



Digitized by Google 



r 



UÈ 

sant qu'ils ne pourraient pas même 
durant l'éternité savoir les choses 
communes, 7077. Ils ne disent point 
aux autres les choses qu'ils savent, 
mais ils les communiquent toutes 
aux leurs, 7076. Leur humiliation, 
telle que je la vis, 70771 Les esprits 
dé Mercure n'apparaissent pas vers 
une plage déterminée, ni à une di- 
stance constante, parce qu'ils par- 
courent l'univers, 7078. Leur pla- 
nète avec le soleil apparaît aux es- 
f prits par derrière, 7078» Continua- 
tion sur les esprits et sur les habi- 
tants de Mercure, 7170 à 7177. Ils 

de la partie qui regarde le soleil, et 
ils concordaient; et par suite je 
. sentis dans le cerveau un change- 
ment, 7170. Les esprits de Mercure 
disaient qu'ils croyaient en Dieu, et 
qu'un très-grand nombre d'esprits 
• t de notre terre ne croient en aucun 
Dieu, 7172. Le Seigneur apparut 
dans le soleil aux esprits de Mer- 
cure, et aussi en même temps à 
d'autres, et alors ils s'humilièrent 
profondément, 7173. Grande lu- 
mière alors vue par quelques-uns, 

7174. Femme de leur terre, vue telle 
qu'elle était quant à sa figure, à sa 
taille et à son vêtement, 7175. Les 
esprits de Mercure veulent appa- 
raître comme des globes de cristal, 

7175. Bœufs et vaches, là; dans 
quelle forme, 7176. Le soleil du 
monde apparaît chez eux grand, et 
ta température n'y est pas trop 
chaude , parce que la chaleur 
vient de la hauteur et de la densité 
de l'atmosphère, et de l'incidence 
droite ou oblique des rayons du so- 

• leil, 7177. Les esprits de Mercure 
. viennent souvent vers les esprits de 
Saturne pour en tirer des connais- 
sances, 9106. 
Mère, Mater. Dans la Parole, la 
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mère est l'Église, 289, 2691, 2717. 
L'homme reçoit du père l'interne, 
et de la mère l'externe, 1815. La 
mère d'après l'afTection du vrai est 
l'église spirituelle, 2691 2717. La 
mère est l'église quant au vrai, et le 
père l'église quant au bien, 3703, 
5581 ; et dans le sens opposé ils sont 
le faux et le maf, tôiU Le divin 
bien du Seigneur est le père nommé 
dans la Parole, 3703. Qui sont et 
quels sont ceux qui ont leur rapport 
avec la dure*mère dans le cerveau, 
Ii 04 G, et quels sont ceux qui ont 
leur rapport avec la pie -mère, 
4047. Frapper mère sur fils, c'est 
détruire toutes les choses de l'é- 
glise, 6257. Le père est le Seigneur 
quant au divin bien et par suite le 
bien même, et la mère est le 
Seigneur quant au divin vrai, ainsi 
le vrai même, 8897. Par père, mère, 
frères, enfants et autres noms de pa- 
renté, sont signifiés les biens et les 
vrais, et dans le sens opposé les faux 
et les maux, 3703, 10490. 

Meribah, Meribah. C'est la qua- 
lité de la plainte dans l'état de la 
tentation quant au vrai, 8588; et 
respectivement aux Juifs, c'est qu'ils ' 
ont provoqué Jéhovah ; montré, 
*8588. 

Mérite, Meritum. Voir Justice, 

RÉCOMPENSE, CHARITE, VOL. Ceux 

qui placent le mérite dans les œu- 
vres sont des fendeurs de bois, 1110; 
et des coupeurs d'herbe, 1111. Ceux 
qui placent le mérite dans les eni- 
vres; quels ils sont; ils se moquent 
des intérieurs de la Parole, 1877, 
1774; comment ils sont représen- 
tés, 1774. Ceux qui o»t bien agi en 
vue d'eux-mêmes et du monde n'ont 
aucun mérite dans l'autre vie, 1835; 
voir aussi Justice. La vraie charité 
est sans aucune chose méritoire, 
2027, 2371, 2400. Quels sont, dans 
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l'autre vie, ceux qui placent le mé- 
rite dans ce qu'ils ont fait de bien, 
2027. Ceux qui séparent la foi d'à- 
vec la charité font celle-ci méri- 
toire dans l'autre vie, 2371. Par les 
tentations, V homme n'est pas sauvé, 
s'il a placé en elles quelque chose 
du mérite, car alors il a perdu les 
pensées qu'il a reçues du Seigneur 
dans les tentations , pensées vers 
lesquelles d'autres pensées peuvent 
être plbyées, 2273. La récompense 
est un moyen de coojoncfion, et ceux 
qui sont dans l'affection du bien ne 
pensent point à la récompense; il- 
lustré, 3816. Ceux qui entrent dans 
le ciel se dépouillent de deux cho- 
ses, à savoir, du propre et du mé- 
rite de soi ou de la propre jwsticje, 
4007, f. La croyance que le bien 
vient de soi, et que par soi on mé- 
rite le salut, existe dans le com- 
mencement de la réformation, mais 
n'est point confirmée, et celui qui la 
confirme chez soi n'est point sus- 
ceptible d'être amendé, un h. Ceux 
qui placent le mérite dans les œu- 
vres fendent du bois, 4943. La féli- 
cité du ciel consiste à faire du bien 
aux autres sans rémunéraUon,6388. 
Ceux qui font du bien eo vue d'une 
rémunération sont, dans le royaume 
du Seigneur, parmi ceux 'qui font 
les services les plus vils, 6389, 6390. 
Ceux qui sont dans l'amour de soi 
et du monde ne savent pas quelle 
grande félicité il y a à faire du bien 
aux autres sans rémunérauon,6392. 
Ceux qui font le bien en vue d'une 
récompense veulent être servis, et 
ne sont jamais contents, 6393. Le 
bien doit êtse fait sans rémunéra- 
tion ; montré, 6392, 6418. Faire le 
bien pour soi et pour le monde doit 
être à la dernière place, par consé- 
quent le pied, et non à la première, 
par conséquent non la tête, 9210. 



L'unique bien qui règne dans te ciel 
est le bten du mérite et de la justice 
du Seigneur; montré, 9486. Ce que 
c'est que le bien du mérite et de la 
justice du Seigneur; montré, 9715; 
voir Justice. Doctrinal sur le mé- 
rite, 9974 a' 998a. Ceux qui croient 
mériter le ciel font le bien d'après 
eux-mêmes, et non d'après le Sei- 
gneur, 997a. Us biens d'après soi- 
même, et non d'après le Seigneur, 
ne sont pas des biens, 9975. Ceux- 
là méprisent le prochain, et s'irri- 
tent contre Dieu môme, s'ils ne re- 
çoivent pas de récom^eose, 9976. 
Ceux qui font les biens méritoires 4 
agissent d'après le mal ; ceux qui 
font des biens d'après -eux-mêmes 
agissent d'après le mal, 9980; ceux- . 
là ne peuvent pas recevoir en eux 
le ciel, 9977. Ceux qui agissent d'a- 
près eux-mêmes ne peuvent pas 
combattre contre les enfers; et ceux t • 
qui ne placent pas le mérite dans les 
œuvres, le Seigneur combat pour 
eux, 9978. Le Seigneur seul a et le 
mérite et la justice, 9979. Montré, 
dans la Parole, que Le bien oe doit 
pas être fait en vue d'une récom- 
pense, et que tout bien vient du Sefc- 
gneur, 9981. Les petits enfants et 
les simples peuvent croire à une ré- 
munéiation pouMe bien qu'ils font, 
mais non les adultes, 9982; illustré 
d'après les biens que l'on fait aux • 
amia/au frère, à la patrie, à l'é- 
pouse et aux enfants, sans but de ré- 
munération, 9983. Le ciel et la féli- 
cité éternelle sont implantés dans 
cette affection de l'amour, 998a. 
Ceux qui s'attribuent les trais et les 
biens, et ainsi croient mériter, Jes 
trois peines dénoncées à David les * 
poursuivent, à savoir, 1" en ce qu'ils , 
ne peuvent recevoir aucune chose 
4u bien, c'est-à-dire, d'abord la fa- 
mine, 2' la fuite devant l'ennemi, et . 
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3" la peste, 10219. L'homme a de la 
sagesse en tant qu'il attribue au Sei- 
gneur tous les vrais et tous les biens, 
10227. 

Meschah, Mcschfih. Ce que c'est, 
$249. 

Meschecii, Mcschcch. Ce que 
c'est, 1151. 

Mésentère, Mescnterium. De la 
correspondance du mésentère dans 
le très-grand homme, 5181. 

Messager, Nuntius. Envoyer des 
messagers, c'est communiquer, 
4239. 

.Messie, Messias. C'est la même 
chose que Christ; voir Christ. Mes- 
sie, Christ et ftoi, signifient le divin 
vrai, 3008. Conversation ajrec des 
Juifs sur la Parole, la terre de Ca- 
naan et le Messie, 3481. Combien 
les Juifs sont profondément aveu- 
glés au sujet du Messie à venir, 
8780. 

Mesure, Mcnsura. Les nombres 
cl les mesures signifient des spiri- 
tuels et des célestes, 647, 648, 649, 
650. Le poids est- l'état de la chose 
quant au bien, et la mesure Fétat 
de la chose quant au vrai, 3104. 
Chacun a sa mesure, de mal et de 
bien, et cette mesure est remplie 
dans l'autre vie; montré, 7984. La 
mesure est l'état de la chose quant 
au vrai et au bien ; montré, 9603. 
Le hin est laquanlité de la conjonc- 
tion, 10262; Des mesures pour les 
liquides et les matières sèches; c'é- 
tait le hin, le kore, le balh, l'é- 
phah, le chômer et l'orner, 10262. 

M étal, % Mctaltyhi. Ce que c'est 
que les métaux, 643. L'état de l'é- 
glise estcompâré aussi aux métaux, 
1837.' Voir Or, Argeht, Airain, 
Fer. ' 

Métaphysique , Metaphysica. 
Voir Philosophie. 
M sole, Mola. Esprit assis près 
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d'une meule, s'imaginant que tout 
était fanlasti<Jue, 1510, /". Dans la 
Parole, ceux qui moulent signi- 
fient ceux qui au dedîtns de l'église 
sont dans le vrai d'après l'affection 
du bien, et dans le sens opposé 
ceux qui au dedans de l'église sont 
dans le vrai d'après l'affection du 
mal ; montré , 4335. Expérience 
concernant des esprits qiy mou- 
laient ; c'étaient ceux qui avaient 
recueilli beaucoup de vrais sans fm 
d'usage, 4335, f. La servante qui 
est- après les meules, signifie les 
choses de la foi qui sont au dernier 
rang, 7780. S'asseoir aux meulês, 
c'est apprendre des choses qui doi- 
vent seqrir a la foi et ensuite à la 
charité; montré quelque peu, 7780. 
Moudre, c'est choisir et aussi ex- 
pliquer en faveur de ses amours; 
montré, 9995. Moudre et la meule, 
puis aussi broyer, c'est la disposi- 
tion des vrais en série et la prépara- 
tion des biens pour qu'ils servent 
aux usages, 10303. 

Micha, Miclia. D'un gentil qui 
entendit parler de hlicha et de son 
image taillée, 2598. 

MIDI, Mcridirs. Ce que c'est que 
le septentrion, le midi, l'orient et 
l'occident, 1605. Le, midi est l'état 
de clarté, 1458. La terre du midi est 
la divine lumière, 3195. L'orient et 
l'occident sont les états du bien; le 
midi et le septentrion, les états du 
vrai ; montré, 3708. Le midi est l'é- 
tat de lumière de ceux qui sont 
dans les connaissances ; montré, 
3708. Le midi est l'état de lumière, 
, 5672. Dans le ciel, il y a le matin, 
midi, le soir et le point du jour, 
mais spirituellement, 59(fc. Le midi 
et le sud, c'est le vrai dans la lu- 
mière; montré, 9642. 

Midiaji, Midiaxites ; Mihian, 
Midianittt. Ce sont ceux qui sont 
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dans les vrais de la foi et cepen- 
dant dans le bien de Ja vie, ou qui 
sont dans les vrais du bien simple, 
■ et dans le sens opposé ceux qui sont 
dans le Taux parce qu'ils ne sont pas 
dans le bien.de la vie; montré, 
3242. Les Midianites sont ceux qui 
sont dans le vrai du bien simple, 
&756, 47 s 8, 6773; ce sont ceux qui 
sont dans les externes de l'église, 
6775. *• 

Miel, Mcl. Ce que c'est, 2184. 
C'est le plaisir et le charme, princi- 
palement dans le naturel extérieur; 
montré, 5620. Une terre découlant 
il»* lait et de miel, c'est le cliarme et 
le plaisir, 6857; c'est l'allégresse et 
la joie, 8056. Le miel est le plaisir 
externe mêlé avec le plaisir de l'a- 
mour du monde, 10137, f. Le miel 
est le bien de la foi, 10530. 
Milied, Médium; Médium. Voir 

. Centre. Lemilieuest l'intime, 1074. 
C'est le principal et l'intime, 2940, 
2973 t Les faux tiennent la périphérie 
chez les bons,en©s vrais la tiennent 
chez les méchants, 3436, 9164. Le 
médium est entre l'interne et l'ex- 
terne, 5411. Le médium procède de 
l'interne et se conjoint l'externe, 
5413.' 11 faut qu'il y ail un médiun, 
•afin que l'externe perçoive ce qui se 
fait dans l'interne, 5427, 5428. Pour 
que l'interne et l'externe soient con- 
joints, il doit y avoir aussi un mé- 
dium, 5586. Il n'y a ni bien tii vrai 
de l'église sans un médium, 5612. 
Le Seigneur ne se montre pfes avant 
que la conjonction ait été faite par 
le mé*dium, 5696; voir aussi Ben- 
jamin. Le médium, pour qu'il soit 
médium, doit tenir de l'ûn et de l'au- 
tre, de l'inférieur et du supérieur, 
5822. L'intime est dans les succes- 
sifs; col intime èst le milieu ou le 

. centra dans les simultanés, 5897. 
Les vrais qui sont directement sous 
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l'intuition interne de la vue sont 
dans le milieu, 6068,6084. Par suite 
le milieu ou l'intime est le meilleur, 
6084, 6103. Faire au milieu d'eux, 
signifie aûn de Jes toucher directe- 
ment, 6911. Sortir par le milieu de 
l'É^ypte ou de la terre, et par toute 
l'Égypte, c'est la présence en quel- 
que lieu que ce soit, 7777. Il y a des 
inlermédiaires dans les cieux pour 
l'influx et pour la communication, 
8787, 8802. Les vrais sont dans le 
milieu chez les bons, et Jes' faux 
sont dans le milieu cïfez les mé- 
chants, 9164. 

Milkah, Milkah, épouse de Na- 
chor. Voir Nachor. C'est le vrai 
chez les nations, 2863.- 

Mille, Mille. C'est beaucoup et 
même l'infini, 2575. Les princes de 
milliers, ce sont les principaux vrais 
dans le premier degré, parce qu'ils 
sont au-dessus des prnjces de cen- 
taines, 8712. Mille, c'est beaucoup; 
montré, 8715. 

Mince, Tenue. Mince et grêle, 
c'est ce qui n'est d'aucun usage, 
5211 

Minchah, M inchah. Ce que c'est 
que la minchah de farine, de fleur 
de farine, gâteau pour les sacrifices, 
2177. La minchah est le bien céleste, 
et la libation le bien spirituel, de 
même que le pain et le vin dans la 
sainte cène; montré, 4581. Les cé- 
lestes dans leur ordre ont été repré- 
sentés par le pain, par les gâteaux et 
par les beignets d'azymes, 9992. Le 
pain, dont était composée la min- 
chah sur les holotaustese* sur les sa- 
crifices, est la purification de l'hom- 
me céleste dans l'intime, les gâteaux 
la purification dans l'interne/et les 
beignets la purification dan» l'ex- 
terne ; montré, 9993, 9994. On offrait 
dans les sacrifices.non^eulement de 
la chair r mais aussi des minohahs; 
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c'est parce que les sacrifices n'é- 
taient pas aoceptés dans le ciel, mais 
que les pains étaient acceptés; voilà 
pourquoi on les offrait ensemble, 
10079. La chair dans les sacrifices 
signifie le bien spirituel, mais le 
naiu le bien céleste, 10079, f. La 
minchah, qyi est le pain, et la liba- 
tion, qui est le vin, signifient des 
choses qui appartiennent a l'église, 
ainsi le bien et le vrai ; illustré, 
10137. 

Ministre, Exercer le minis- 
tère; Ministcr, Ministrarc. Exer- 
cer le ministère se dit du vrai et du 
scientifique, qui aussi sont dits mi- 
nistres respectivement au bien, 
4976. Les officiers de cour de Pha- 
raon sont les sensuels de l'un et de 
l'autre genre, 5081, 5100. Exercer 
le ministère, c'est instruire, 5088. 
Exercer le ministère, quand il s'a- 
git du prêtre, c'est le culte et l'é- 
•vangélisâtion, 9925. 

Miracles, Miracula. Voir aussi 
Signes. Les signes et les prodiges 
sont*des choses qui confirment et 
persuadent par des apparences ex- 
ternes et i^ar des illusions, 3900. 
Des miracles chez les Juifs; aujour- 
d'hui, non; pourquoi? 5508. Les 
merveilles, pu choses mi'raculeuses, 
sont des moyens de la puissance 
divine, 6910. Les signes et les mi- 
racles sontdes avertissements, 7273. 
Les signes et les miracles ont été 
faits chez des hommes qui avaient 
été dans le culte externe sans l'in- 
terne; quand ils se font chez ceux 
qui sont dans le culte interne, ils 
sont dangereux ; illustré, 7290. Ils 
ne font rien pour la foi, 7290. Tous 
les miracles divins enveloppent des 
«choses qui appartiennent au royau- 
me du Seigneur et à l'église, et les 
miracles magiques concernent les 
maux ;ainsi*ils diffèrent totalement, 
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mais dans la forme externe ils ap- 
paraissent semblables, 7337. Lçs 
miracles magiques sont des abus de 
Vordre divin, 7337. Les miracles en 
Egypte signifient les états de. ceux 
Qui, dans l'autre vie, sont dans les 
faux et sont infestés, 7465. Us mi- 
racles sont des moyens de la puis- 
sance divine; montré, 8304. Les 
miracles divins ont été des guéri- 
sons de maladies, et ils ont enve- 
loppé et signifié les états de l'église, 
8364, 9051,/"., 9086. 

Miriam, Mirjam. C'est le bien 
de la foi, 8337. / 

Misère, Miscria. Comment il 
faut entendre qu'il n'y aura d'admrs 
dans le ciel que les misérables et 
ceqx qui ont souffert des persécu- 
tions, puisque les riches et ceux qui 
sont constitués en dignité peuvent 
y entrer, 2129. • 

Miséricorde, Misericordia, 
L'esprit de Dieu est la* miséricorde, 
19. Miséricorde du Seigneur appar- 
tenant à l'amour; quelle elle est, 
1735. 11 est dit avoir compassion, 
parce que le propre de l'homme est 
infernal, 1069. Se ressouvenir, c'est 
chez le Seigneur avoif compassion, 
8^0, 1049. Les célestes implorent 
fa miséricorde du Sefgnenr, et les 
spirituels la grâce, 598, 981, 24C3; 
voir Grâce. L'amour est tourné en 
miséricorde quand, par amour, on 
porte ses regards sur quelqu'un qui 
a besoin de secours, 3063. La- mi- 
séricorde, dans le sens interne, est 
l'amour, 3063, 3073, 3120. Ce que 
c'est que la miséricorde et la vérité, 
3122. L'anmur du Seigneur est la- 
miséricorde envers le gfcnre humain 
placé dans de si grandes misères, 
3675. La miséricorde est l'amour 
divin, 5132. La miséricorde est un 
amour compatissant, 5480. Faire 
miséricorde et vérité, c'est le bien 



228 MO 

et le vrai; formule chez les anciens; 
montré, 6180. Avoir pitié, c'est un 
avertissement par le divin, 6737 % 
Conduire dans la miséricorde le* 
peuplq, c'est le divin influx chez 
ceux qui s'abstiennent des maux,' 
et ainsi reçoivent le bien, 8307. La 
miséricorde est l'influx du bien et 
du vrai, 8879. Faire grâce, quand 
il s'agir du Seigneur, c'est gratifier 
du bien spirituel; et faire miséri- 
corde, c'est gratifier du bien céles- 
te; montré et illustré, 10577. La* 
miséricorde et la vérité, c'est l'a- 
mour et la foi; montré, 10577. Il 
n'y a pas de miséricorde immédiate, 
parce que c'est contre l'ordre, mais 
il y a miséricorde médiate; ainsi, 
seulement pour ceux qui vivent se- 
lon les préceptes du Seigneur et le 
reçoivent; illustré, 10659, f. 

Mispaii, Mizpah, monceau posé 
par Jacob et par Laban. Ce que 
c'est, 4198. r ; 

Moab, Moabvs. Ce sont ceux qui* 
adultèrent les biens, et les fils 
d'Ammon ceux qui falsifient les* 
vrais, 2468 ; et même, dans le sens 
bon, ce sont ceux qui, dans le bien 
naturel, se laissent facilement sé- 
duire, 2468. Les puissants de Moab 
signifient ceux qui sont dans la .vie* 
du fauxd'après l'amourde soi, 8315. 

Moelle, Medulla. Qui sont et 
quels sont ceux qui ont leur rap- 
port avec la moelle épinière, 5717, 
8593; et ceux qui ont le leur avec 
la moelle allongée, 9670. 

Moi, Me. « Par moi, » c'est le cer-* 
tain, 6981, 6995. 

• Moi nd h y, (le), Minor. Le plus» 
grand est le bien, et le moindre est 
le vrai, 3296. Le plus grand est le 
vrai externe, parce que ce vrai est* 
appris d'abord, et le moindre est le 
vrai interne, parce qu'il est appris 
ensuite, 3819. 
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Moine, Monachus. Des moines . 
qui séduisent les habitants des au- 
tres terres, afin de dominer et de 
s'enrichir, 10812, 10813. 

Mois, Mcnsis. Au singulier, c'est 
la fin du premier état et le com- 
mencement de l'élat suivant, ainsi 
un état nouveau; montré, 3816. Le 
mois de Abib, qui est le premier • 
mois de l'année, est le commence- 
ment d'un état nouveau, 8053, 
9291. La tête du mois, ou son pre- 
mier jour, est l'état principal, 7827, 
7828. 

-Moïse, Moses. Moïse et Élie sont 
pris pour tous les livres de l'ancien 
Testament, Préf. du Ch. XV III de 
la den. Moïse au lieu de la loi, ou 
de la Parole qui est appelée la loi, 
6859, f. Moscheh ou Moïse est la 
loi et la Parole ou le Seigneur, 
5922. Moïse enfant fut mis dans un 
coffret, parce qu'il devait représen- 
ter le Seigneur quant à la loi divine; • 
illustré, 6723. Moïse représentait le 
Seigneur quant a la loi divine, et 
spécialement quant à la Parole nis- 
torique; montré, 6752; et aussi le 
vrai divin chez l'homme qui est ré- 
généré, 6752. Moïse est le vrai qui 
appartient à la loi venant du divin, 
6771 ; il est la loi venant du di- 
vin, 6827. Moïse a représenté le 
Seigneur, d'abord quant à la loi ou 
au vrai venant du divin, ensuite 
quant au divin vrai, 7014. Moïse re- 
présente la postérité de Jacob.et il est 
le représentatif de l'église 1 chez elle, 
7041. Moïse est le divin vrai procé- 
dant immédiatement du' Seigneur, 
7010. Moïse est la loi divine ou la 
Parole dans le sens interne, et Aha- 
ron la doctrine qui en provient, 
quand ils sont nommés ensemble, # . 
7089. Moïse est la loi interne ou le 
vrai inlerne, et Aliaron la loi ex- 
terne ou le vrai externe, 7382. 
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Moïse, Aharon et Chur sont les di- 
vins vrais en ordre successif, 8603. 
Moïse esl le vrai d'après le divin 
qui est au-dessous du ciel, 8760, 
8787. Il esl intermédiaire (mé- 
dians), 8787. Jl esl le vrai d'après 
fe divin au-dessous du ciel, con- 
joint au vrai divin dans le ciel, et 
par suite irftermédiaire (médians) 
éntre le divin dans le ciel et le bien 
dans lequel doivent être implantés 
les vrais, bien qui appartient à l'é- 
glise spirituelle, ainsi intermédiaire 
(médians) entre le Seigneur et le 
peuple, 8865. Moïse est la Parole 
dans le commun; citations, 9372. 
11 est le saint externe, qui est in- 
termédiaire entre le Seigneur et le 
représentatif dans lequel était le 
peuple Israélite ; montré, 9414, 
91119, 9435. Ce saint; ce que c'est, 
et quel il est, 9419. « Jéliovah parla 
à Moscheh, disant, » c*est le per- 
ceptif d'apiès l'illustration par la 
Parole procédant du Seigneur, 
10234. Moscheh est l'interne, et 
Aharori l'externe, 10468. "Moscheh 
représente le chef de la nalion Is- 
raélite, 10556. Il est l'externe de 
l'église, du culte et de la Parole, 
non séparé de l'interne, comme 
l'était cet externe chez la nation 
Israélite, 10563, 10571. Moscheh 
est l'externe de la Parole, de l'é- 
glise et du culte, qui reçoit l'in- 
terne, et le peuple israélite l'ex- 
terne qui ne reçoit pas l'interne; 
observé, 10607, 10616. 

Moisson, Messis. La moisson des 
froments, c'est l'état d'amour et de 
charité qui se manifeste, 3941; voir 
Froment, Orge, Champ. De la fêle 
des prémices de la moisson, 9294, 
9295; voir Fête. La moisson est 
l'état de tout le genre humain quant 
a la réception du vrai de la foi dans 
le bien, puis un semblable état de 



J'égllse, et un semblable état de 
l'homme de l'église, et aussi un 
semblable état du bien; montré, 
9295. 

Moisson debout, Seges. Vob' 
Moisson. La moisson debout est le 
vrai en conception ; montré, 9146. 
i Moitié (la), Dimidium. Dans le 
sicle, c'est toutes choses, parce . 
que ta moitié du sicle se compo- 
sait de dix gérahs ou oboles, 10221. 
La moitié d'un nombre précédent, 
è'est la quantité correspondante, 
puis autant qu'il suffit, et quefque 
chose, 10255. 

Monceau, Acervus, Cumulus; 
^est le bien, 4192. Pour représen- 
ter le bien de l'amour on faisait des 
monceaux, et ensuile au lieu de 
monceaux on fit des autels, 4192. 
Un monceau de blé est le vrai et le 
bien reçus, 9145; la moisson de- 
bout, ou le champ, c'est le vrai et 
le bien en conception, 9146. 

Monde et Morde des esprits; 
Mundus et Mundus spiritrfum. 
Sphère extérieure et intérieure du 
monde des esprits; combien il est af- 
freux aujourd'hui,2121, 2122,2123, 
2124; voir Jugement. Aujourd'hui, 
dans le mondé des esprits, les biens 
et les vrais de l'église sont tournés à 
Pmstant en maux et en faux, 2123. 
Des terres et des mondes dans l'u- 
nivers; voir Univers. Quand les 
esprits de l'enfer sont chez l'hom- 
me, ils sont dans le monde des es- 
prits, et alors dans les amours de 
l'homme, 5852. Le monde des es- 
prits, c'est où sont les esprits qui 
sont chez l'homme, et aussi où vien- 
nent d'abord les hommes après la 
mort, et où sont terminés les en- 
fers par en -haut, et le ciel par en 
bas, de sorte qu'il est comme un 
espace entre l'enfer et le ciel, 5852. 
Les soucis mondains et corporels 
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dissipent les idées célestes; d'apr&s 
l'expérience, 6309. L'homme in- 
terne a é4é formé à l'image du ciel, 
et l'homme externe à l'image du' 
monde, et ainsi l'homme est un 
microcosme, 0057. L'homme inter- 
ne a été formé à l'image du ciel, et 
l'homme externe à l'image du inon- 
de, et les intellectuels et les volon- 
taires sont successivement ouverts, 
mais par quelles choses; cité, 9279, 
10156. Chez le sincère, l'homme 
interne a été formé à l'image du 
ciel, et l'homme externe à l'image 
du monde subordonné au ciel, 9283. 
Chez le non -sincère et l'injuste, 
l'homme interne a été formé à li- 
mage de l'enfer, et Khomrae exter- 
ne à l'image du cièl subordonné à 
l'enfer, 9283. Celui qui est dads 
l'ordre inverse goûte peu les choses 
du ciel, parce que le monde règne 
en lui, mais le ciel règne chez celui 
qui est dans l'ordre direct, 9278. 

Montagne, Mvns. C'est le Sei- 
gneur et par suite les célestes, 795, 
4630. De là le rite de sacrifier sur 
des montagnes, 796. La montagne 
est aussi* l'amour de soi et du mon- 
de/ 1691. Les anciens ont eu un 
culte sur les montagnes et dans les 
bocages, mais quand ce culte fut 
devenu idolàtrique il fut défendû, 
2722. Lès montagnes sont le bien 
de l'amour, 6210. Le champ, c'est 
l'homme lui-même, 6158. La mon- 
tagne est le bien de l'amour cé- 
leste, et la colline le bien de l'a- 
mour spirituel, et les collines du 
siècle sont le bien de l'amour mu- 
tuel, qui appartient à l'église cé- 
leste; montré et illustré, 6635. La 
montagne d'héritage, c'est* le ciel 
où réside le bien de l'amour, 8327. 
La montagne de Dieu, c'est le bien 
du vrai, 8658. Camper à la monta- 
gne de Dieu, c'est l'ordination du 



vrai et du bien et leur conjonction, 
ainsi quand on arrive au second état 
de la régénération, 8658. La mon- 
tagne de Sinaf, c'est le bien dans 
lequel est le vrai, 8658, f. La mon- 
tagne est le bien divin céleste, 8758. 
Le sommet de la montagne est Tin- 
lime du ciel, 9622, 9636. Des mon- 
tagnes, collines, rocheVs et vallées 
dans l'antre vie, 10638. Les monta- * 
gnes sont le ciel, par suite aussi le 
bien céleste; illustrent montré, 
10638; efles collines sont le bien 
spirituel; montré, 10638. Dans le 
ciel, il y a montagnes, rochers, col- 
lines, terre, vallées; illustré, 10608. 
La montagne est l'amour céleste, et 
cela d'après les apparences dans 
l'autre vie; des sommets des mon- 
tagnes, là, 10608. 

Monter, Asccnderc. Ce que c'est, 
1563. C'est aller de l'extérieur à l'in- 
térieur, 3086, 6969; voir N° 6578. 
C'est aller vers les intérieurs; mon- 
tré, 6539. C'est l'élévation vers les 
intérieurs, 5817, 6007. C'est aussi 
se retirer et s'en aller; sur cette si- 
gnification, 5966. C'est conjoihdre, 
8760. C'est la conjonction, 9373. 
Monter, c'est aller vers les inté- 
rieurs; descendre, c'est aller vers 
les extérieurs, 5606. 

Morceaux, Segmenta. Dépecer 
én morceaux ou pièces la bêle qui 
était offerte en holocauste, c'est 
mettre en ordre les intérieurs dis- 
tincts, et les pièces sont les inté- 
rieurs; illustré, 10068. 

Moreh, Morcfu Ce que c'est que 
la chênaie de Moreh, 1662, 1643. 

M or i a n, Mortah. La terre du 
Moriah est le lieu et l'état de la ten- 
tation, 2775. Détails concernant la 
montagne de Moriah, 2777. Sur la 
montagne de Moriah, où Isaac de- 
vait être immolé, c'est le lieu de 
la tentation ; et là étaient le tem- 
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pie et Jérusalem, etc., 2776, 2777. 

Mort (la), Mort (le) ; Mors, Mor- 
tuwn. De la vie de l'homme après 
la mort; voir Vie. De la résurrec- 
tion de l'homme d'entre les morts, 
16^ à 189; voir Résurrection. 
Ceux qui ne sont pas dans la foi 
sont, appelés morts, 290, f. Quel est 
l'homme mort, quel est l'homme 
spirituel, et quel est l'homme cé- 
leste, 81. Comment apparaît dans 
l'autre vie ce qui est vivanl,et ce qui 
est mort, 671. Mourir, c'est aussi 
cesser d'être tel, 696. Mourir, c'est 
aussi le dernier temps de l'église, 
quand toute foi, c'est-à-dire, toute 
charité, a expiré, 2908 ; puis, c'est 
lorsque l'église a péri quant aux 
vrai» de la foi, 2008, 2912, 2917, 
2923. Mourir, c'est la fin de la re- 
présentation , 3253| 3259 , 3276. 
Mourir, c'esj ressusciter, 3326. Être 
tué et mqurir, c'est ne point être 
reçu, quand cela se dit du bien et 
du vrai, 3387, 3395. Mourir, c'est 
ressusciter pour la vie, 3698, 3505. 

. Pleurer les morts, c'est le dernier 
adiea, 4565. La mort est la résur- 
rection pour la vie; illustré, 4618, 
6621. Par la mort, dans la Parole, 
il est signifié l'enfer et le maHieur 
éternel, ot aussi le mal et le faux, 

• parce que c'est une opposition à la 
vie de l'intelligence et de la sagesse, 
5607. La mort vient à l'homme à 
cause du péché, 5712,/". Si l'homme 
vivait la vie du bien, il n'aurait pas 
de maladie, et quand il serait vieux, 
il deviendrait de nouveau enfant, 
mais enfant sage; il passerait dans 
le ciel, et serait revêtu d'un corps 
tel que celui qu'ont les anges, 5726. 
La cause physique de la maladie et 
de la mort vient du péché, 5726. 
Mourir, c'est le nouveau représen- 
tatif, 5975. l'oser la main sur les 
yeux quand l'homme meurt, c'est 



ML 



231 



vivifier, 6008. Mourir, c'esf la nou- 
velle vie, 6036. La mort, c'est la 
mort spirituelle ; montré, 6119/ 
Dans la désolation se présente l'i- 
mage de la mort spirituelle, qui est 
la*damnation, 6119. # La mort, c'est 
la résurrection pour la vie, ot c'est 
la régénération; illustré, 6221. 
Mourir, c'est cesser d'être, 6587, 
6593. Mourir, c'est la fin de l'état 
précédent, et le commencement du 
suivant, 6666, 6665. Mourir, c'est 
être éloigné, 7021. Ceux-là ont la 
vie, et sont dits vivants, qui veulent 
le bien et croient le vrai ; et ceux-là 
n'ont point la vie, et sont dits morts, 
qui veulent le mal et croient le 
faux ;, montré, 7696. Mourir, c'est 
être consumé, 7507, 7511. La mort 
est la damnation; pourquoi il est 
dit mort spirituelle, et cependant' 
on vit; illustré, 9008. \% mort, 
quand il s'agit d'Aharon, est la ces- 
sation du représentatif, et de lâ con- 
jonction avec le ciel, 992$. La mert, 
quând il s'agit du ministère d'Aha- 
ron et de, ses fils, est la cessation 
du représentatif; montré, 10266. 

Morve, Mucus narium, 6627, 
Voir Narines. * • 

Mouche^ Musca. Voir Insecte. 

MoOt, JtfMjfMm. Le froment est ie 
bien naturel, et le moût le vrai na- 
turel ; montré, 3580. 

Muet, Mutw. Être muet, c'est 
la non-énonciation, et les muets, 
dans la Parole, sont ceux qui ne 
peuvent pas confesser le Seigneur, 
ni professer la foi en Lui# à cause 
de leur ignorance; montré, 6988. 

Mule, Mula. Voir Mulet. 

Mulet, Mulus. Voir Ane. Le 
vrai naturel est l'âne, et le vrai ra- 
tionnel le mulet, 2781. Le juge che- 
vauchait sur une ânesse, ses fils sur 
des ânons, le roi sur une mule, et 
ses fils sur des mulcls, 2781. 
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Multiplié (être), MyiUiplicari. 
Être fructifié se dit des biens, être 
.multiplié se dit des vrais, A3, 55, 
913, 983, 2846, 2867. Chez le Sei- 
gneur, la uiulliplicaliou est lafructi- 
ficaliou du bien, i960. Voir Graw. 

MvLTnvDE,'MullUudo. C'est la 
multiplication, i960; voir Grand. 
Croître en multitude, c'est l'exten- 
sion à partir de l'intime, 6285. 

Muraille, Murus. La muraille 
signifie les vrais de la foi qui défen- 
dent, et dans le sens opposé les 
faux qui sont détruits; montre, 
6619. 

Murmurer, Murmurarc c'est 
la plainte et la souffrance d'après 
Tâpreté de la tentation; montré, 
8351. 

Muscle, M use ul us. Scientifiques 
de la mémoire comparés avec les 
muscles, 9396. 

Musique, Musica. Les instru- 
înenU a cordes sont attribués aux 
spirituels de la foi, et les instru- 
ments à vent aux célestes, 618, 619, 
620. Autrefois, dans les églises, il 
y avait divers instruments de musi- 
• que, dont les uns appartenaient à la 

classe, des célestes, et les autres à 
la classe des spirituels, 6138, 8337. 
■ Myriade, Myriades, et Milliers 
de Myriade; Myrias, Myriades, 
et Milita Myriadis. Ce sont des 
choses innombrables, et à l'infini, 
3186. 

Myrrhe très- bonne, Mynha 
optima.'Ccsi la perception du vrai 
sensuel; montré, 10252. 

Mystique, Mysticum. Le mysti- 
que de la Parole n'est autre chose 
que le spirituel et le céleste; ainsi, 
ce qui traite du Seigneur, de son 
royaume et de l'église, 6923. 
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NAchor, Nacltor, Ce que c'est, 
1351. 11 était idolâtre, 13^56. Les fils 
de Nachor, par Milkah sou épouse, 
sont ceux qui, hors de l'église, sont 
dans la fraternité d'après le Dien, 
2863, 2866, 3778. Ceux que Nachor 
eut de Ueumah, sa concubine, sont 
ceux qui sont dans un culte idola- 
trique .et dans le bien, 2868. Na- 
chor est la parenté, 3052. Nachor 
est l'église d'une souche commune 
chez les nalious, 3778, 6206, 6207. 

Nad.Vb et Aoiuu, pils d'Auaron, 
Tiadab et Abihu, (ilii d'Aharonis. 
Ce sont les doclripes d'après la* Pa- 
role, 9375, 9603. Nadab et Abihu 
sont le divin spirituel procédant du 
divin céleste, 9811. 

NaItre, Nasci. Voir Naissance. 

Naputali, IS'aphtali, ainsi nom- 
mé parce que Léah a lutté et pré- 
valu; c'est dons le sens suprême la 
propre puissance, dans' le sens in- 
terne la tentation dans laquelle 
l'homme e$t vainqueur, dans le sens 
externe la résistance de la part de 
l'homme naturel, 3927,3928. Naph- 
lali signifie aussi l'état pprès les 
tentations; moutré, 3928, 6612. 

Narines, Tiares, Voir Nez. 

Nations, Gentes. Voir aussi Peu- 
ples, Familles, Tribus, Maisons, 
Étrangers, Daus les très-anciens 
temps, on était distingué en mai- 
sons, familles cl nations, 670, 1159; 
1266, 1252, 8117, 8118. Pourquoi 
ainsi distingué? 671, 683; parce 
qu'ainsi on représentait les conso- 
lations dans le ciel, iTm/. Les nations 
dans le commun sens sont les biens 
et les vrais, 1152, 1258; elles sont 
les biens, 1259, 1260, 1616, 1869, 
La nation est le bieu céleste, ainsi 
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le royaume du Seigneur, et dans le 
sens suprême le Seigneur, 1416. Les 
nations aussi sont les maux et les 
faux, 1259, 1260, 1869, 1868. Par 
les nations chassées de la terre de 
Canaan ont été signifiés les maux et 
les faux, 1868. Les nations, parce 
qu'elles sont dans l'ignorance, peu- 
vent être dans Tétai de l'innocence, 
593. Chez les nations, il n'y a pas 
une nuée aussi grande que chez les 
chrétiens, 1059. Le bien, chez les 
nations, vient du Seigneur, et dans 
l'autre vie elles sont réformées plus 
facilement que les chrétiens, 932, 
1032, 1059, 2284,2589,2590, 3776, 
4190, 4197. Le Seigneur chez, les 
■ations est également présent dans 
, ' la charité, 1059. Le sôrt des nations 
est meilleur, parce qu'elles ne peu- 
vent pas profaner les vrais, 1327, 
1326. C'est pourquoi l'église doit 
être instaurée chez les nations, 
1366. 

Les nations peuvent être dansjes 
vrais, mais non dans les vrais de la 
foi; cependant, comme, elles sont 
dans la charité, elles reçoivent uti- 
lement les vrais de la foi, 2049. Les 
nations, ou gentils, ne peuvent pas, 
comme ceux quf sont au dedans de 
V église, profaner les choses saintes, 
2051. Tous, de quelque religion 
qu'ils soient, sont sauvés, pourvu 
qu'ils aient des restes du bien, 
2284. Ce qui est signifié en .ce que 
les nations seraient dépouillées, et 
que leurs biens seraient possédés, 
2588, /*. Des nations et des peuples 
hors de l'église, de leur état et de 
leur sort dans l'autre vie, 2589 à 
2604. La commune opinion est que 
les geulils ne sont point' sauvés; 
sur cette opinion, 2589. Ceux d'en- 
tre eux qui ont mené la vie du bien 
sont sauvés, 2590. Quelle est la dif- 
férence, dans l'autre vie, entre les 
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gentils et les chrétiens, 2590. Par- 
*ini les gentils, il y a des sages et des 
simples; dans les temps anciens, il 
y avait. beaucoup de sages, 2591. 
Entrelien avec un gentil sage sur la 
sagesse, l'intelligence, l'ordre, la 
Parole et le Seigneur, 2592. Des sa- 
ges de l'ancienne église; leur ma- 
nière de penser, de parler et d'é- • 
crire, était représentajive et signifi- 
cative, 2593. Les gentils d'aujour- 
d'hui sont simples, 2594. Gentils 
initiés* dans un gyre dans l'espace 
de quelques heures, 2595. Gentils 
chinois; d'après les représentations 
d'un chœur, on connut dans quelle 
grande affection de charité ils 
étaient; ils craignaient les chrétiens 
en raison de leur vie, 2596. D'un 
gentil qui entendit parler de Micha; 
quelle était l'affection de sa dou- 
leur; il rejeta l'idée de l'image tail- 
lée, 2598. D'un gentil qui disait 
que, diaprés le bien, il savait, tout 
vrai, 2599. Les gentils sont réfor- 
més selon leur religion, et seton l'é- 
tat de leur vie, 2600. De ceux qui 
bâtissent de petites cités, y cachent 
un arcane, et les donnent, 2601. 
De ceux qui se font grands, quand 
ils adorent, puis aussitôt s'abaissent 
comme des vermisseaux, et pensent • 
qu'au-dessus de l'univers, qu'ils ' 
croient tourner sans cesse, se tient 
le très-grand Dieu, regardant de là 
ce qu'ils font, 2602. De ceux qui 
veulent être traités durement, et 
qui ensuite sont transportes dans 
des jardins paradisiaques, et sont 
réformés, 2603; ils se disent noirs 
de corps, mais blancs d'Âme, 2603. 
Certains gentils sont .transportés 
vers quelques esprits qui tiennent 
la place de ceux qu'ils ont adorés 
sous forme d'image ou d'idole, 2604. 
De ceux qui dans l'ancienne église 
étaient devenus idolâtres, 2605. Les * 
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gentils ne sont pas véritablement, 
spirituels avant d'être instruits 
dans les vrais de la foi, et ceux qui 
ont vécu dans le bien de la charité 
sont instruits dans l'autre vie et 
deviennent spirUuels, 2861. Les 
gentils sont, plus que les chrétiens, 
dans beaucoup de vrais, et peuvent 
* facilement être instruits dans les 
vrais de la /oi, 2863, 3263. Une 
église nouvelle est toujours insti- 
tuée chez les gentils; pourquoi? 
2986. Les vrais chez les gentils 
sont des apparences externes,, qui 
en elles-mêmes sont des illusions, 
mais néanmoins ceux qui ont vécu 
dans le bien sont sauvés, 3778. Les 
nations qui sont Unis le bien Ors 
œuvres sont dans la ligne collaté- 
rale, tandis que ceux qui sont au 
dedans de l'église, sont dans la li- 
gne directe, 6189. Les nations ont 
des vrais externes tels que ceux du 
décajogue', et aussi, sous un certain 
rapport, des vrais internes, 6190. 
Les gentils qui sont dans la charité 
mutuelle sont sauvés plus facile- 
ment que les chrétiens qui n'y sont 
point; expérience, 6190. Le bien 
chez Içs nations est sur le coté, 
mais chez les chrétiens il est dans 
• la ligne directe, 4197. Le bien des 
* gentils peut être ouvert et est ou- 
vert dans l'autre vie chez ceux qui 
ont«vécu dans la charité; il en est 
autrement chez les chrétiens qui ne 
sont pas dans cette charité. 6197. Il 
y a conjonction des gentils avec le 
divin naturel et avec le divin sen- 
suel du Seigneur, 6211. Les Israé- 
lites ne devaient pas contracter des 
mariages avec les nations, de peur 
qu'ils ne devinssent idolâtres et ne 
coojoignissenl les maux et les faux 
avec les biensetles vrais, 6666. « Une 
assemblée de nations, » ce sont les 
vrais d'après le bien et les formes 
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de la doctrine, 6576. Une nouvelle 
église est instaurée chez lés nations, 
parce que la vieille est dans un état 
à ne pouvoir recevoir le vrai, 6767. 
La nation est le bien, 6005. Us Ois 
d'Israël, dans la terre* de Canaan, 
ont représenté les célestes, et les 
nations y représentaient les choses 
infernales, et c'est pouncela qu'elles 
ont été livrées à l'extermination, 
et qu'il fut défendu de faire alliance 
avec elle8,.6306. Dans la terre -de 
Jupiter, on. est distingué en nations, 
familles et pi ai son s, 8117. Dans no- 
tre terre, il en a été de même an- 
ciennement, et alors on élait ac- 
cepté par le Seigneur, 8118. La 
nation sainte, c'est le royaume spi* 
rituel, 8771. Plusieurs qui étaient • 
dans les vrais de la foi, sont dans 
l'eufer, et d'autres qui n'étaient pas 
dans les vrais, et qui même étaient 
dans les faux, sont dans le ciel; la 
raison de cela, c'est que ceux-ci 
étaient dans le bien; montré, 9192. . 
Ceux qui sont hors de l'égtjse ont 
été appelés .ennemis, animés Je 
haine, adversaires, d'après la dissi- 
dence spirituelle, 9255, 9256. La 
charité doit être exercée envers ceux 
qui sont hors de-l'église, 9256. Les 
intérieurs, chez les nations, n'ont 
point été fermés comme chez ceux 
qui sont au dedans de l'église, 9256. 
L'église nouvelle est instaurée chez 
les gentils, parce qu'ils reconnais- 
sent le Seigneur; montré et illus- 
tré, 9256.' Les peuples sont ceux de 
l'église spirituelle, et les nations 
ceux de l'église céleste, 10288. 

Nativité, Nativités. Voir Géné- 
ration. Les nativités sont les cho- 
ses de là foi, 1165, 1255. Ce sont 
les dérivations de l'église, 1330, 
3263. Elles sont les dérivations, 
mais quand il s'agit du Seigneur, 
c'est que du divin est né le ration- 
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• nel, et du rationnel le naturel, 
3279. Ce sont des conceptions et 
des enfantements spirituels qui sont 
entendus, 3860, 3868; voir aussi 

* Enfanter. La nativité est le vrai, 
parce que le vrai naît du bien, 6070. 
Les nativités appartiennent au vrai 
par le bien, ou à la foi par la charité, 
6668. Naître, c'est renaître ou être 

* régénéré, 5160. La nativité est la 
renaissance par la foi et par la cha- 
rité, 5598. 

Nature, Naturel; Notera, Na- 
turalc. Le naturel dérive du spiri- 
tuel et du céleste, et ainsi du Sei- 
gneur, et tel est l'influx, 775, 880, 
1096, /"., 1702, 1707. Les choses, 
qui sont dans la nature sont repré- 
sentatives, parce qu'elles viennent 
d'un tel influx, 1632. Toute la na- 
ture est représentative du royaume 
du Seigneur; exemple, 2758. Chez 
chacun, il y a un interne, un ra- 
tionnel et un naturel, 2181. Dans 
le naturel, il y a et le bien et le vrai, 
2184, f. Du combat de l'homme ra- 
tionnel et de l'homme naturel, et 
quel est l'homme si relui-la ou si 
celui-çi est vainqueur^ 2183. Les 
spirituels se présentent dans les na- 
turels, et de là les correspondances 
et les représentations, 2997 à 3002; 
voir R eprésentatious. L'homme 
naturel est un serviteur, et toutes 
les choses qui sont dans cet homme 
sont des services, 3019. ,v l'homme 
naturel appartiennent les scientifi- 
ques, l'imaginatif, tel qu'il est dans 
l'enfance principalement, et les af- 

• feclions naturellesque l'homme* a de 
commun avec les brutes, 3020. Dis- 
tinction entre l'homme naturel et 
l'homme rationnel, 3020. L'homme 
naturel est le serviteur le plus an- 
cien de la maison et l'administra- 
teur, 3020. La première affection 
du vrai dans l'homme naturel n'ap- 



partient pas au vrai réel, mais elle 
y parvient successivement, 30/tO. 
L'homme naturel; voir aussi Scien- 
tifique et Rationnel. Us ablu- 
tions sont des purifications de l'ex- 
terne, ainsi de l'homme naturel; il- 
lustré, 3167. Ce que c'est que l 'hom- 
me spirituel et l'homme naturel, 
ou, ce qui revient au même, l'hom- 
me interne et l'homme externe; 
l'homme spirituel a de la sagesse 
par la lumière du ciel, et l'homme 
naturel, par la lumière du monde, 
3167. Par la chute, ils ont été sépa- 
rés, et l'homme «naturel s'est élevé 
au-dessus de l'homme spirituel, 
c'est pourquoi il faut qu'il y ait ré- 
génération, 3167. Le divin naturel, 
dans le Seigneur, a existé, d'après 
le divin bien rationnel, paf le divin 
vrai qui y était, 3283. Le naturel 
est régénéré par le rationnel, et au- 
tant le naturel ne combat point 
contre le spirituel ou le rationnel, 
autant il est régénéré, 8286. Le na- 
turel est régénéré par le bien du 
Vationnel comme père, et par le 
vrai du rationnel comme mère, 
3286, 3288. Le naturel consistera 
bien et en vrai, son bien est appelé 
plaisir, et son vrai est appelé scien- 
tifique, 3293. Quant au bien, le na- 
turel est intérieur et extérieur, 
3293. De même quant au vrai, il 
est intérieur et extérieur, 3296. 
Les vrais de l'homme naturel sont 
les sensuels, les scientifiques et les 
doctrinaux, et ceux-ci succèdent 
les uns aux autres, 3309, 3310, f. 
Les doctrinaux sont fondes sur les 
vrais scientifiques, et ceux-ci sur 
les sensuels, et autrement on ne 
peut pas avoir une idée des doctri- 
naux, 3310, f. Le bien du rationnel 
influe dans le bien du naturel im- 
médiatement, et cela est signifié en 
ce que Jiachak aimait Ésaû, et Ré- 
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berça Jacob, 3314, 8573» 3616, 
3969. Le rationnel reçoit les vrais 
plus tôt que ne les reçoit le naturel, 
parce que le naturel doit être régé- 
néré par l'influx provenant du ra- 
tionnel, 3321. Plusieurs causes pour 
lesquelles le naturel est régénéré 
plus tard et plus difficilement que 
le rationnel, 3321. Du bien naturel; 
il vient des parents, et il est extir- 
pé, 3470, 3471; voir Bieïi. Toute 
la nature est le théâtre représenta- 
tif |du royaume du Seigneur, et ce 
royaume est le théâtre représentatif 
du Seigneur lui-njême, 3483. Quel 
renversement il y a en ce qu'au- 
jourd'hui le globe attribue tout à . 
la nature, et rien au divin, 3483. 
Le rationnel est régénéré avant le 
naturel; pourquoi? 3693. Il sem- 
ble* au rationnel qu'il ne voit rien, 
à moins que le naturel ne cor- 
responde, 3493, 3620, 3623, 3629. 
Le rationnel est distinct du naturel, 
à un tel point que le rationnel peut 
vivre sans la vie du naturel, mais 
non le naturel sans la vie du ra- 
tionnel, 3498. Quand l'homme vit 
dîns le corps, il lui semble que le 
rationnel vit dans le naturel,- et le 
rationnel n'apparaît pas distinct du 
naturel, 3498. Dans le naturel sont 
les communs et dans le rationnel 
les particuliers, et le naturel est 
formé de particuliers du rationnel, 
3513. Distinction entre le bien na- 
turel et le bien du naturel, celui-là 
vient des parents, et celui-ci du 
Seigneur, 3518. Le naturel est com- 
me le corps, la in dans le rationnel 
est comine l'âme, et les choses qui 
sont dais le naturel sont comme le 
corps de celte âme respectivement, 
3570. Du bien du rationnel se com- 
posent intimement les biens et les 
vrais dans le naturel, 3576; sur 
cela, voir Vrai et Régémératios. 1 



Le rationnel, c'est d'où sont les se- 
mences du bien et du vrai; le na- 
turel, c'est où est l'humus, 3671. 
L'homme rationnel pense dans le 
naturel; sur ce sujet, 3679; voir ' 
Pensée. L'homme a été créé de 
telle sorte que par lui les divins du 
Seigneur descendent dans la natu- 
re, et de la nature montent pour 
ainsi dire, 3702. Dans la mémoire " 
naturelle, comme dans leur humus, 
sont implantées les connaissances 
du vrai et du bien par la vie, 3762. 
Dans toute la nature, il y a le mariage 
du vrai et du bien, et ce que c'est, 
3793. Le naturel est intérieur et 
extérieur, 3793. L'homme naturel 
est opposé à l'homme spirituel ; il- 
lustré, 3913, 3928. La tentation est 
un combat entre l'homme naturel 
et l'homme spirituel, 3927, 3928. 
Le naturel communique d'un côté 
avec le monde par les sensuels, et 
de -l'autre avec le ciel par les ration- 
nels, et ce sont là des intermédiai- 
res qui communiquent, 4009. Dans 
l'homme, il y a trois choses, le cor- 
porel, le naturel et le rationnel, et 
ces trois communiquent, 403$. Ceux 
qui ont du spirituel une idée' seule- 
ment naturelle, et ceux qui en ont 
une idée sensuelle et ne le recon- 
naissent point, 4066. Toutes choses 
dans le naturel sont disposées se- 
lon les fins, 6104. Le naturel est le 
dernier de l'ordre; 4260. Le naturel 
est externe, moyen et in terne, 4570. 
Si le naturel n'est point régénéré, 
le rationnel ne peut produire rien 
du vrai ni rien du bien, 4588. Le* 
rationnel reçoit les vrais et lestions 
plus tôt que ne les reçoit le naturel, 
4612. Le naturel doit être régénéré 
avant qu'il puisse être conjoint au 
rationnel; pourquoi? 4612. Le ra- 
tionnel vit dans le naturel; illustré, 
4618. Une puanteur de dents et une 
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odeur comme d'os brûlés s'exhalent 
d'esprils qui sonl entièrement natu- 
rels, et ces esprits naturels sont in- 
visibles; qui ils sont, 4630. Le na- 
turel est sous le rationnel, et s'ils 
concordent, le naturel comme com- 
mun n'est que la formation des 
choses qui sont dans le rationnel, 
4667. Les naturels habitent sous les 
pieds et sous les plantes des pieds, 
où est la terre inférieure, 4940 à 
4951. De ceux qui attribuent tout à 
la nature et rien au divin, 4941. La 
plus gratidc partie des chrétiens 
sont envoyés dans la terre infé- 
rieure, parce qu'ils sont naturels, 
4944. Ceux qui attribuent tout à la 
nature, et cependant disent qu'il y 
a un être suprême, ne peuvent pas 
avoir une idée d'une déité vivante, 
4950. Toute la nature est le théâtre 
représentatif du royaume du Sei- 
gneur, 4939, parce que les spirituels 
et les célestes s'y terminent, 4939. 
Les célestes sonl la tête, les spiri- 
tuels le corps, et les naturels les 
pieds, et ç'est ainsi qu'ils se suivent 
et qu'ils influent, 4938, 4939. Le 
bien et le vrai naturels sont d'une 
double origine; ils viennent dê l'hé- 
réditaire et de la doctrine, de l'hé- 
réditaire le bien et le vrai naturels) 
et de la doctrine le bien et le vrai 
naturels-spirituels ; illustré,* 4988, 
4992. Ceux qui sont entièrement na- 
turels éprouvent du dégoût pour les 
choses qui appartiennent au ciel, et 
au seul nom de choses spirituelles; 
d'eprès l'expérience, 5006. Le vrai 
spirituel se rencontre dans les der- 
niers avec le vrai naturel, mais alors 
il y a seulement affinité et non con- 
jonction. 5008, 5028. Les naturels 
ne regardent le bien et le vrai spiri- 
tuels que comme des serviteurs;, 
montré, 5013, 5025. Le spirituel est 
l'antérieur, et le naturel le posté- 
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rieur ; illustré, 5013. De ceux qui 
sont dans le bien naturel et non en 
même temps dans le bien spirituel, . 
et de leur sort dans l'autre vie, res- 
pectivement à ceux qui sont en 
même temps dans le bien spirituel, 
ou dans le bien d'après la religion; 
illustré, 5116. 11 y a un naturel in- 
terne et un naturel externe, et l'in- 



et l'externe avec le monde, 5118, 
5126. Chez l'homme, il y a un ra- 
tionnel et un naturel, celui-là est 
l'interne, et celui-ci l'externe, 5150. 
Le naturel, principalement le natu- 
rel extérieur, est uifplan, e> comme 
une face dans laquelle se voient les 
intérieurs; autrement, l'homme ne 
peut pas penser, 5165. Si ce natu- 
rel n'a pas été subordonné, et ainsi 
n'est pas en correspondance, l'hom- 
me ne peut pas penser intérieure- 
ment, ainsi ne peut rien croire, ni 
avoir la foi, 5168. L'effort dans le na- 
turel vient du monde spirituel, sans 
lequel rien de ce qui existe n'exis- 
terait, 5173. Le naturel ne voit en 
avant et ne fait par lui-même aucune 
chose, quoiqu'il lui semble ainsi, 
mais c'est d'après l'inlérieur,*5286. 
Par le naturel simplement nommé, 
il est entend» le mental naturel,* 
5301. Le naturel, chez les régénérés, 
est constitué par le spirituel, com- 
me l'effet par la cause, 5326. De 
l'obéissance du naturel; elle a lieu 
alors qu'il considère le ciel et non le 
monde, 5368. A l'homme naturel 
n'apparaît rien de ce qui est dans 
l'homme spirituel, à moins qu'il n'y 
ait correspondance et médium; et, 
vice versé, à l'homme spirituel ap- 
paraissent toutes les choses qui sont 
dans l'homme naturel, 5427, 5428, 
5477. Naturel extérieur et naturel 
•intérieur; illustré, 5497. Ceux qui 
sont entièrement naturels ont une 
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touffe de poils à la place de la face, 
5071. Des Hollandais; plusieurs 
.d'entre eux sont absolument natu- 
rels, 5573. # li y a un naturel inté- 
rieur et un naturel extérieur; l'hom- 
me l'ignore, niais les sociétés angé- 
liques le savent très-bien, 5649. Le* 
naturel est un plan dans lequel se 
termine l'influx; c'est pourquoi, il 
faut qu'il soit subjugué par la vie, 
et quand l'homme est régénéré, il 
lui en est donné un nouveau, qui 
est naturel-spirituel, 5651. Dans 
l'intérieur, il y a des milliers de cho- 
ses qui apparaissent comme une 
seule dans l'extérieur, 0707. Le na- 
turel est dans la lumière du monde, 
et le spirituel dans la lumière du 
ciel, celui-là est l'externe de l'église, 
et celui-ci l'interne, 5965. Pour que» 
le naturel de l'homme vive, il faut 
un influx immédiat du Seigneur et 
un influx médiat par le monde spi- 
rituel, 6063. Ceux qui font le bien 
d'après le bien naturel, et non d'a- 
près une doctrine religieuse, ne 
peuvent être sauvés, 6208; ils n'ont 
pas la conscience dans laquelleles 
anges inOuent, 6208. L'interne vit 
dansH'fiomme naturel, mais l'interne 
se revêt de Choses par lesquelles il 
puisse dans la sphère inférieure 
produire l'effet, 6275, 6284, 6299. 
Le naturel doit nécessairement être 
régénéré, pour qu'il y ait influx par 
l'interne, autrement l'interne est 
fermé, 6299. De la subjugation du 
naturel, 6567; voir régénération. 
Les choses qui sont dans le naldrel 
sont respectivement obscures, 6686. 
La vie selon le bien naturel ne sauve 
point, mais la vie selon les préceptes 
de la foi et de la charité sauve, 7197. 
Le naturel tout entier est dans le 
faux et dans le mal dans ses extrê- 
mes, et les vrais n'y sont point, 
7645. Ceux qui font le bien d'après 
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le seul penchant nature! ; quels ils 
sont ; ils ne peuvent pas être dans 
le ciel, 8002. De la foi pu rem en», 
naturelle; c'est la foi sensuelle, la 
foi des miracles et de l'autorité, et 
non la foi du Seigneur, mais le vrai 
de l'i nnocence peut être en eile,8078. 
Tout ce qui est dans la nature lire 
son origine de choses qui sont dans 
le monde spirituêl; montré, 8211. 
De la régénération de l'homme 
turel, 8742 à 8747. Quel 
me naturel non régénéré, et quel 
est l'homme naturel regénéré, 8744* 
8745; voir Régénération*. La vie 
naturelle, quoique dans le bien, ne 
donne pas le salut, mais Ja vie de la 
foi, qui est la vie spirituelle, le 
donne ; illustré, 8772. Par la lumière 
naturelle et par la théologie natu- 
relle, on ne sait rien de Dieu ni du 
ciel, mais d'après la révélation on sait 
toutes choses; illustré, 8944. L'hom- 
me n'est pas régénéré avant que le 
naturel le soft, 9043, 9046, 9061. 
L'homme naturel séparé de l'hom- 
me interne ne supporte pasJaspbère 
spirituelle, 9109. Le naturel est in- 
térieur, extérieur ou moyen, et ex- 
trême, et dans les extérieurs se ter- 
minent les intérieurs, et ils se repen- 
sent; puis aussi, les intérieurs ont 
une connexion avec les extérieurs, 
9216. Dans la nature, toutes choses 
représentent et correspondent ; cité, 
9280 ; voir Représentations et . 
Correspondances. Il faut qu'il y ait 
correspondance de l'homme naturel 
avec l'homme spirituel ou interne», 
pour q«e l'homme ait été régénéré, 
et l'homme n'a pas été régénéré 
avant que le naturel ait été régé- 
néré; cité, 9325, f. D'où vient que 
l'interne de l'homme est appelé spi- 
rituel, et l'externe naturel, 9383. 
Les purifications et les évacuations 
de l'homme interne se font dans le 
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naturel; illustré/9572. De l'homme 
interne et de l'homme externe, on 
de l'homme spirituel et de l'homme 
naturel, 9701; voir Interne. En 
ordre se suivent le céleste, Iç spiri- 
tuel et le naturel, ou le bien de l'a- 
mour, le bien de la charité et le bien 
de la foi se suivent en leur ordre, 
4938, 4939, 9992; 10005, 10017, 
10068. tes représentatifs dans la 
nature se réfèrent à la forme hu- 
maine; illustré, 10185. 

Navire, Navis. D'un navire, qui 
fut vu en songe, chargé de mets 
délicieux, 1977. Les navires sont 
les connaissances et les doctrinaux 
d'après la Parole; et, dans le sens 
opposé, ce sont les doctrinaux ou 
les scientifiques du faux et du mal; 
montré, 6385. 

Naziréer, Nazirœus. Les Nazi- 
réens ont représenté le Seigneur 
quant au divin humain, surtout 
quant à son divin naturel, et par 
suite l'homme de l'église céleste, 
3301, 6437. Pourquoi leur cheve- 
lure, 3301; de là, la force de 
Samson, parce que c'est le vrai 
qui combat, et nullement le bien; 
et cette force sainte, était chez 
l'homme céleste, principalement en 
ce qu'il feprésentait le Seigneur, 
3301 ; voir aussi Poil. Le Nazi- 
réen a représenté le divin naturel 
du Seigneur; montré, 6437. Le som- 
met de la tête du Naziréen est le 
divin vrai dans tes derniers, 6437 
et 9407. 

Nbbajoth et Kédar, Ncbajotk 
et Kcdar. Ce sont les choses qui 
appartiennent à l'église spirituelle, 
principalement chez les nations; 
montré, 3268, 3686. Nébajoth est 
l'affection du vrai céleste ou du bien 
spirituel, 3688. 

NÉ DE LA MAISON (le), SdtitS do~ 

Ge que c'est, 1708. 
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Négoce, Ncgotiatio. Voir Mar- 



ne ige, Nix, D'après la blan- 
cheur, elle se dit 4u vrai; montré, 
8459. 

Néphilim, Néphilim. ils habi- 
taient la terre de Canaan, 567. C'é- 
taient ceux qui, d'après la persua- 
sion de leur élévation et de leur 
prééminence, ne. firent aucun cas 
de ce qui est vrai et saint; puis 
aussi, ceux qui s'étaient imbus db 
persuasions affreuses, 581. Us fu- 
rent ensuite appelés Énakim et Ré- 
phaim, 581. Les Héphalm, les Su- 
sim et les Émim, sont les persua- 
sions du faux, 1673; voir aussi Dé- 
loge. U faux, chez ceux qui infes- 
taient, était affreux avant. l'avéne- 
ment du Seigneur, à cause des Né- 
philim, 7686. Les Néphilim jetés 
dans l'enfer par le Seigneur, quand 
il était dans le monde, 7686. 

Nerf, Nervus. Les nerfs sont les 
vrais; montré, 4303. Le nerf de dé- 
placement sur l'embollure de la 
cuisse est le faux, 4303. Les fins 
sont représentées par les principes 
des libres ; les pensées, par les fibres 
dérivée» *le ces principes; et les 
actions qu* en proviennent, par les 
nerfs, 5189, f. 

Nettoyé (être), Mundarù C'est 
être sanctifié; montré, 4545. 

Neuf, Novem. C'est la conjonc- 
tion, 2875. Ce que c'est que qualre- 
vingUdix-neuf, quand ce nombre 
précède cent, 1988. 

Nez, Nasus. Ce que c'est qiTins- 
pirer par les narines, et ce que c'est 
que l'inspira lion, 96, 97. Le nez si- 
gnifiait, la vie du bien, d'après la 
respiration et d'après l'odeur,314)3; 
c'est pour cela que la boucle, qui 
était dtfnnée à la fiancée, était por- 
tée sur le nez, 3103. Continuation 
sur le très-grand homme et sur la 
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correspondance de l'odeur et des 
narines avec cet homme, 4624 à 
4634. A la province des narines ap- 
partiennent ceux qui sont dans la 
perception commune, 4624, 4625. 
A ceux qui ont leur rapport avec les 
intérieurs des narines apparaissent 
des trous; décrit d'après l'expé- 
rience, 4627. Qui sont ceux qui ont 
leur rapport avec l'humeur décou- 
lant des narines, et quels ils sont; 
ifs s'insinuent, dans le bat de dres-, 
8er des embûches, chez ceux qui 
constituent les intérieurs des nari- 
nes, et ils en sont chassés, 4627. Le 
vent des narines de Jéhovah est la 
vie par le divin, et c'est le ciel; ' 
montré, 8286. • 
• Nil, Nilus. Voir Fleuve. 

Nimrod, Nimrod. Ce que' c'est, 
1175, 1179. 

Ninive, Pfinive. Ce sont les faux 
des doctrinaux, 1188. 

Noàch, Noachus. Ce nom vient 
de refws, 851. Comment représenté, 
1126. Quel était l'homme de l'église 
appelée Noach, 736, 773. Ils ont été 
comme les Juifs dans un état de 
• fluctuation, 788. Nudité de Noach; 

expliquée, 9960. Voir Nudité. 

Noix de térêbijthe, Tiuccs tc- 
rebinitiinœ. Ce sont les biens de la 
vie correspondants aux vrais du 
bien naturel, 5622. 

Noirs, Nigri. Ceux qui ont été 
sordidement avares, lorsqu'ils ont 
* été raclés comme les cochons, de 
noirs deviennent blancs, 939. Dans 
le domicile des dragons, ils appa- 
raissent noirs, 950. Un esprit qui 
s'imaginait avoir vécu saintement, 
sans les œuvres de la charité, de- 
vint, noir, 952. Le noir est le mal, 
spécialement le propre de l'homme, 
3993, 3994. Le noir, dahs les 
agneaux, est le propre de l'inno- 
cence; il en est parlé, 3994; 4001. 
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• Nom, Nomçp. Le nom et appeler 
du nom, c'est connaître la qualité* 
144, 145, 1754. Invoquer le nom 
de Jéhovah, c'est tout culte, 440. 
Quand quelqu'un est nommé dans 
la Parole, il est signifié l'homme de 
l'église, et tout ce qui appartient à 
l'église, 768. Ce que c'est que faire 
grand le nom, 1419. Les mots et les 
noms ne pénètrent poinb dans le 
ciel, et les esprits par leur langage 
ne peuvent pas même énoncer un 
seul nom, 1876. Combien est élé- 
gant le sens interne, quoiqu'il n'y 
ait que de purs noms, 1224, 1264. 
Le divin humain du Seigneur est le 
nom de Jéhovah, 2628. Invoquer le 
nom de Dieu, c'est le culte, 2724. 
Le nom de Dieu est dans un seul 
complexe tout ce par quoi Dieu re- 
çoit un culte, ainsi la qualité; mon- 
tré, 2724. On n'adressa enfin un 
culte qu'au nftm seul, 2724. Le nom 
signifie la qualitéMe la personne, ou 
quelle est la personne, 1896, 2009. 
On donnait autrefois aux enfants 
des noms significatifs de l'état, 
1946, 2643. Les noms, dans la Pa- 
role, signifient des choses; exem- 
ples, 1888. Çe qui est signifié par 
les deux noms du Seigneur, Jésus 
et Christ, 3004 à 3011 ; vûêr Christ; 
par son nom, il est signifié dans un 
seul complexe tout ce par quoi le 
Seigneur est adoré, 3006. Le nom 
est l'essence, quan^ il s'agit du di- 
vin, 3237. Appeler, sans que le nom 
soit dit, c'est être tel ; montré,3421. 
Anciennement, les noms étaient si- 
gnificatifs de l'état, 3422, 4298. Les 
noms des lieux, comme les noms 
des personnes, n'ont pas dans un 
sens la même signification que dans 
l'autre, 4310. Dans la Parole, par 
les noms sont signifiées les choses, 
et c'était 14 chez les anciens la cou- 
tume d'écrire, etc.; montré, 4442- 
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Plusieurs noms de personnes repré- 
sentent une même personne, et plu- 
sieurs noms expriment une même 
chose, 5095. L'idée de la personne 
est changée en .Vidée de la chose 
dans le sens interne, 5225. On per- 
çoit à i'instant dans le ciel ce que 
signifient les noms de Keux et de 
personnes dans la Parole; d'où vient 
cela? 6516. Le nom du Seigneur ou 
de Jéhovah est le tout? de la foi et 
de la charité par quoi il est adoré; 
montré, 6674. Le nom de Jéhovah 
est le divin humajn du Seigneur; 
montré, 6887. « Jéhovah est son 
nom, nsignifie que le Seigneur est le 
seul de qui toutes choses procèdent, 
8274. Porter le nom de Dieu en 
vain, c'est profaner et blasphémer, 
et appliquer les statuts divins à un 
culte idolâtrique, comme ont fait les 
Juifs quand ils adoraient le veau 
d'or, 8882. Le nom du Seigneur est 
t tout bien de l'amour et tout vrai de 
la foi, procédant du Seigneur; mon- 
tré, 9310. Les noms n'entrent point 
dans le ciel, mai* les choses qu'ils 
signifient y entrent; et les noms de 
la chose sont perçus en série, parce 
que dans le ciel intjme par les noms 
dans la Parole, dans un sens bon, il 
est entendu le Seigneur lui-même, 
etc., 10216, 10282. «Les noms signi- 
fient des choses, 10329. 

Nombre, Numerus. Voit An- 
m'is, Jour, Mesure. Les années et 
les nombres signifient, non des an- 
nées ni des noniDres, 482, 487, 
mais des spirituels et des célestes, 
647, 648, 755, 8*3. Les choses 
ecclésiastiques étaient signifiées par 
des nombres chez les très-anciens, 
575. Les nombres signifient des 
choses, 1963, 1987, 1988, 2075, 
2252, 4264, 10127. « Mortels de 
petit nombre, » signifie facilement, 
4518. Tous les nombres, dans la Pa- 
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rôle, signifient des choses et des 
états, 4670; d'après l'expérience, 
5265. Les nombres multipliés signi- 
fient la même chose que les nom- 
bres simples, 5291 ; exemple, 5335, 
5708, 7973. Le nombre est la qua- 
lité de la chose; montré, 10217, f. 
Ce que c'est que le nombre six cent 
soixante-six, 10217, f. La moitié 
d'un nombre signifie la quantité cor- 
respondante, autant qu'il suffit, et 
quelque chose, 10255. 

Nombreux (le), Numerosum. Le 
grand se dit du bien, et le nom- 
breux se dit du vrai, 2227. 

Nonchalance, Inertia. Voir 
Oisiveté. 

Nourrice, Celles qui allai- 
tent, et les-Enfantsqui tettent; 
Lactatrix, Latentes, elLactantes. 
Celui qui telle, et celle qui allaite 
ou la nourrice, c'est l'innocence; 
montré, 3183. Allaiter et la nour- 
rice, c'est l'insinuation de l'inno- 
cence par le céleste-spirituel, et 
c'est aussi le mal héréditaire, 4563. 
La nourries est l'insinuation du 
bien; montré, 6740. Allaiter, c'est 
insinuer le bien, 6745. La terre dé- 
coulant de lait et de miel, c'est le 
charme et le plaisir,6857. Voir Miel: 

Nourrice, Nutrix. Voir Nour- 
rice-, Lactatrix. 

Nourriture, Cibtts. Il y a nour- 
riture céleste, nourriture spirituelle 
et nourriture, naturelle, et ce que 
c'est que ces nourritures, 56, 57, 58,. 
680, 1480, 1695. Par la nourriture, 
il est signifié le céleste et le spiri- 
tuel, 680. La nourriture, dans l'autre 
vie, est tout oe qui procède de'Uf 
bouche du Seigneur, 681. Comment 
les nourritures se succèdent en or- 
dre du céleste au naturel, 1480. Ce 
que c'est que la nourriture, 1695. 
Les spirituels n'ont pas le goût, 
mais à sa place ils ont le désir de 
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savoir, qui est leur nourriture, 
1973, 4794. La nourriture spiri- 
tuelle pour l'homme est de savoir, 
3114; voir aussi Pain, Mangkb, 
Festin. Comment montent les fins; 
montré au moyen de la nutri- 
tion du corps ou de L'aliment cor- 
porel, de l'aliment spirituel et de 
l'aliment céleste, et de la correspon- 
dance de ces aliments ; démontré, 
4/j59, f. ; puis aussi, ce que c'est 
qu'être dans les externes et dans les 
internes, 4459. La nourriture spiri- 
tuelle est la science, l'intelligence et 
la sagesse, 4792 ; c'est le bien cé- 
leste et le bien spirituel; illustré et 
montré, 51^7. La nourriture, ce 
sont les choses qui nourrissent l'in- 
terne de l'homme ou* J'âme, et ce 
sont les biens et les vrais, eu général 
toutes les choses -qui appartiennent 
•à l'usagej montré, 5293. La nourri- 
ture est le vrai adjoint au bien, 
5340, 5342. Ce que c'est que la 
nourriture spirituelle; elle nourrit 
les mentais, et ce sont les choses 
qui appartiennent à l'intelligence et 
£ la sagesse ; illustré par expérience, 
5576. Dans le monde spirituel com- 
me dans le monde naturel, quand 
on ne fait pas usage de nourriture, 
on éprouve de la faim, 5579. C'est 
le bien du vrai, 5410, 5426, 5487, 
5582, 5588, 5655. La sustentation 
par l'aliment et le breuvage est l'in- 
flux du bien et du vrai procédant du 
.Seigneur par le ciel ; iflustré et mon- 
tré, 5915. Les habitants de Jupiter 
préparent la nourriture, non pour 
le goi'it, mais pour l'usage ; et ceux, 
qui préparent les aliments pour le 
goût sont dans la mqjlesse, dans la 
volupté, et dans l'obésité du mental, 
8378. I)e même que l'aliment et le 
breuvage nourrissent la vie natu- 
relle, de même le bien et le vrai 
nourrissent la vie spirituelle, 8562. 



Les aliments spirituels sont les con- 
naissances; montré, 9003. 

Novice, Novitius. Ce que c'est, 
1708. 

Nudité, Suditçs. C'est l'inno- 
cence; et, sans l'innocence, c'est la 
honte, 165. La nudité dont on rou- • 
git, c'est la honte et le scandale, 
213, 214. Dépouillé de vêtement, 
c'est privé des vrâis de la foi, 1073. 
Le nu est celui qui reconnaît qu'en 
lui il n'y a rien du vrai ni du bien; 
montré en peu de mots, 4958. La 
nudité de la terre, c'est sans les , 
vrais; montré, 5433. Pour les chas- 
tes et les innocents, la nudité n'est 
pas un sujet de honte ni de scandale, 
mais elle en est un pour les lascifs et 
les impudiques, 8375; voir aussi In- 
nocence. La nudité, ce sont les in- 
térieurs de l'amour qui sont impurs 
et infernaux, et la signification de • 
La nudité est selon les parties qui 
sont nues ; montré, 9960. La cal- 
vitie est la privatiQn de l'intelligence ' 
du vrai et de la Sagesse du bien; 
montré, 9960. L$ nudité du corps 
est la privation des vrais de la foi,' 
9960. La nudité des lombes et des 
parties génitales est la privation du 
bien de l'amour; montré, 9960. La 
nudité de Noach y est expliquée, 
9960. La nudilq, quand il s'agit de 
ceux qui sont dans le bjen céleste, * 
est le bien de l'amour céleste ; mon- 
tré, 9%o. La nudité d'Adam y est 
expliquée, 9960. 

Nuée, Nubest Toutes les appa- 
rences, toutes les ignorances et tou- 
tes les faussetés sont des nuées, 
1043. D'où vieiu la nuée de la faus- 
seté, 1047. La nuée au 4ieu du sens 
littéral de la Parole, Préf. Chap. 
XVIII, de la Cenêse. Lés nuées re- 
présentent les afflrmalifs et les né- 
gatifs, 3221. La nuée au lieu du sens 
littéral de la Parole, 4060, 4391. La 
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nuée est le gens littéral de la ta- 
rde, e't la gloire est le sens interne; 
montré, 5922, 6363, f. Les sphères 
des pensées provenant des sociétés 
sont représentées par des nuées, 
6609, 6616. La nuée est le sens lit- 
téral; montré, 6752. La nuée est 
l'obscur du vrai, et aussi le sens lit- 
téral,- 8106. Les faux d'après les 
maux apparaissent comme des 
brouillards, des nuées et des eaux 
autour de ceux qui sont dans les en^ 
. fers, 8137, 8138. Colonne de nuée; 
ce que c'estv 8106; voir Colonne. 
La nuée est le vrai accommodé pour 
la réception, 8643. La nuée est la 
Parole dans la lettre; l'épaisseur de 
la nuée, c'est dans l'apparence la 
i plus naturelle, 8781. Les anges aussi 
sont voilés d'une nuée convenable, 
6869. Comme les Israélites étaient 
dans robscur et dans le faux quant 
aux vrais.de la foi, c'est pour cela 
que le Seigneur leur apparut sur» la 
montagne de Sinai dans une nuée 
épaisse et dans la fumée, et aussi 
dans un feu consumant, 8816*8819. 
Le sens externe de la Parole sans 
la doctrine, qui est la gloire d'après 
la Paiole, est l'obscur de la nuée, 
9630. La colonne de nuée est ime 
épaisse obscurtfé, ainsi la Parole 
pour ceux qui sont dans l'extérieur 
sans, l'interne, 10551. La nuée est 
l'externe de la Parole, de l'église et 
du culte ; elle est aussi appelée 
* gloires montré, 10576. Comment le 
Seigfieur apparut avec des anges 
dans une nuée en forme humaine, 
et ensuite en une splendeur de 
flamme, aux habitants d'une cer- 
taine terre, 10810; et plus tard/la 
nuée descendant, il apparut s«lon 
la réception, 10811. . * ■ 
. Nuit, Nox. C'est l'état d'ombre, 
1712.. Le jour est l'état de foi, la 
unit est l'état sans aucune foi, 221, 
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709. Les alternatives du régénéré 
sont quant aux volontaires comme 
l'été et l'hiver, et quant aux intellec- 
tuels comme le jour et la nuit, 935, 
936. La nuit est le temps de la vi- 
site, 2365. La nuit est le dernier 
temps, quand il n'y a que le faux et 
le mal, 2353. Passer la nuit dans la 
rue, c'est juger d'après le vrai, 
2385. La nuit aussi est le sens litté- 
ral de la Parole, 3638. Une vision 
de nuit est une révélation obscure ; • 
montré, 6000. La nuit est l'obscur 
quant au vrai, et.aussi le faux, puis 
le dernier temps de l'église; mon- 
tré* 6000. Dans le ciel, il y a le 
soir et le point du jour, mais non 
la nuit, qui est pour l'enfer, 6110. 
Le milieu de la nuit, c'est une dé- 
vastation totale, 7776. La nuit est la 
damnation, 7851. La nuit, c'est l'é- 
tat du mal, 7870. La nuit, c'est l'é- 
tat du faux d'après le mal, 7967. 
La nuit, c'est un étal d'obscurité, 
8199. Le commencement de la nuit; 
c'est le premier temps de la visite, 
2365. 

Nul, Nullus. Voir Personne, 
Ncino. 

Nymphe, Nympha. Voir Papil- 
lon et Ver. , 

. 0 , , 

Obéir, Obéissance; Obcdirc, ' 
Obcdientia. Écoufer la voix, c'est 
l'union de l'essence divine du Sei- 
gneur avec son humain par les ten- 
tations; montré, 3381. Les esclaves 
chez les Hébreux sont ceux qui agis- 
sent d'après l'obéissance à la foi ou 
d'après les mis et non d'après le 
bien correspondant; mcis les libres 
et les maîtres sont ceux qui agissent 
d'après l'affection de la charité, 
8987. Différence entre eux, 8987, 
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8988. Il n'y n aucune connaissance 
de cette différence aujourd'hui ; 
pourquoi? 8987. Percer l'oreille à la 
porte, c'est assujettir à une perpé- 
tuelle obéissance, 8990. Des servi- 
teurs hébreux et des libres ou maî- 
tres; illustré, 8990. 

Obscur (1'), Obscuriim. L'obscur 
naturel et l'obscur spirituel ; quelle 
est la différence ; l'obscur spirituel 
vient du faux, de l'ignorance du 
vrai, et des extérieurs respective- 
ment aux intérieurs, 5092; voir 
aussi Obscurité, . Ténèbres, Om- 
bre. Il y a l'obscur, quand les vrais 
ont été exterminés, et cet obscur 
peut être illustré, mais non l'obs- 
cur qui provient des faux, 5219. 
L'obscur se dit quand il y a igno- 
rance du vrai, et aussi quand il y a 
le faux, 5219. L'obscur par igno- 
rance du vrai est plus grand dans 
l'externe que dans l'interne, 5092. 

Obscurité, Caligo. Voir Ténè- 
bres. Les 'ténèbres sont les faux, et 
l'obscurité les maux, 1860. Dans les 
enfers, il y a l'obscurité, et celle-ci 
vient des faux; et là, il y a le froid, 
et celui-ci vient des maux, 3340. 
Là aussi, il y a une lueur mais chi- 
mérique, et aussi une chaleur mais 
comme celle d'un bain fétide, 3340. 
Quan4 on regarde dans les enfers, 
il y a un brouillard obscur, 'et la 
chaleur de ceux qui y sont vient 
des haines, des yengeances et des 
massacres qu'ils respirent ; d'après 
l'expérience, 3360. L'obscurité est 
de toute manière la privation du 
vrai et en même temps du bien, les 
ténèbres sont seulement la privation 
du vrai; montré, 7711. L'obscurtté 
est un faux très-dense contre le ciel, 
7711. Tâtonner par obscurité, c'est 
se heurter souvent contre le vrai et 
le bien, et ne point trouver ; mon- 
tré. 7712. L<> vrai divin rst obscurité 
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pour" ceux qui sont de l'église spi- 
rituelle, et il l'était encore plus pour 
le peuple israélite et juif, 8918. 

Observer les observances, Ob- 
sq-varc observanda. Ce sont toutes 
les choses de la Parole dans le com- 
mun ; montré, 3382. C'est la même 
chose que garder ce qui doit être 
gardé, 3382. 

Obsession, Obscssio. Aujourd'hui 
il n'y a point d'obsessions externes, 
•mais il y en a d'internes, surtout 
par les sirènes, 1983, f. Les adul- . 
tères, plus que les autres, veulent 
obséder l'homme, 2752. Si les es- 
prits influaient d'après leur mé- 
moire extérieure, ils obséderaient 
les hommes, 2477. Les sirènes 
cherchent à obséder les intérieurs • 
de l'homme, 4793, et il y a aujour- 
d'hui des obsessions intérieures, 
4793. Les esprits adultères et cruels 
veulent influer dans les corporels 
dcl'homme, et ainsi l'obséder, mais 
ils sont tenus renfermés dans tes 
enfers, 5990. L'homme méchant 
est obsédé Intérieurement quant 
aux pensées, et est seulement re- 
tenu par les liens externes, 5990. 

Occident, Codchant; OccMens, 
Occasus. Ce que c'est que le sep- 
tentrion, le midi, l'orient et l'occi- 
dent, 1605. Ce que c'est que le cou- 
cher du soleil, 1837. L'orient et 
l'occident sont les étals du bien, le 
septentrion et le midi les états du 
vrai ; montré, 3708. L'occident est 
l'état du bien dans l'obscur; mon- 
tré, 3708; et dans le sens opposé, 
l'état du maf; montré, 3708. Au 
coucher du soleil, c'est quand l'état 
finissait, 8615. L'occident, c'est où 
le .bien est dans l'obscur, 9653. 
L'occident dans le ciel est à l'opposé 
du soleil, qui est le Seigneur, et où 
apparaît le ténébreux an lieu du so- 
leil du monde, 9755. 
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Odeur, Odor. L'odeur de repos 
et les parfums, c'est ce qui est agréa- 
ble, 925. Les sphères de l'amour et 
de la foi sont changées en odeurs 
-agréables, 925, 1519. L'odeur par 
suite tst devenue représentative, 
925. Quelles sphères des esprits sont 
changées en odeurs, 925, 15Lû, 
1518, 1519. L'odeur du cadavre 
quand l'homme est ressuscité est 

, aromatique à cause de la présence 
des anges célestes, 175, 1518. Quelle 
est l'odeur des fourbes, de ceux qui 
se sont appliqués, à l'éloquence, de 
ceux qui se sont livrés aux voluptés, 
aux adultères, à la haine et à fa 
vengeance, à l'avarice, de ceux qui 
persécutent les innocents, 1514., 
L'odeur de vin; d'où elle vient, 
1517. Odeurs fétides de dents, 
1631. Odeur fétide de poux domes- 
tiques, 4514, 4628. L'odeur est le 
perceptif d'une chose agréable, d'a- 
près la correspondance, 3577. Conr 
tinuation sur le très-grand homme 
et sur la correspondance de l'odeur 
et des narines avec lui, &62A à A634. 
Les sphères Mes perceptions sont 
changées en odeurs, 4626. Les 
odeurs très-agréables sont perçues 

• par ceux qui sont dans le bien, et 
les odeors très-désagréables et féti- 
des sont perçues par ceux qui sont 
dans le mal, 4628. Sphère de scan- 
dales contre le Seigneur, perçue 
comme une odeur d'eau croupie ou 
d'eau corromp'ue par des ordures 
infectes, 4629. Puanteur de dénis et 
odeur d'os brùlés.provenanl deceux 
qui sont naturels-invisibles, 4630* 
Odeur cadavéreuse provenant d'un 
enfer d'infâmes voleurs et d'assas- 
sins, 4631. Odeur excrémenlitielle 
provenant de l'enfer des adultères, 
4631. Odeur excrémenlitielle mêlée 
a une odeur cadavéreuse, provenant 
de l'enfer où sont les adultères qui 



ont élé cruels, 4631. Les odeurs fé- 
tides et puantes sont agréables pour 
ceux qui sont dans l'enfer, 4628. A 
la province des narines appartien- 
nent ceux qui sont dans la per- 
ception commune, A625. Gomme 
l'odeur correspond à la perception, 
c'est pour cela que les aromates, 
les parfums et les odeurs dans les 
onguents sont devenus des repré- # 
senlaUfs, 4748, 5621. L'odeur de 
repos est le perceptif de la paix, 
10054. L'odeur correspond à la per- 
ception selon la qualité de l'amour; 
citations données, 10292. 

Odorat, Odoratus, Olfactus. 
Voir Nez, Respiration, Odf.uk. 

OEil, Oculus. L'œil ouvert si- 
gnifie le dictaroen, 212. L'caj» est 
l'entendement; montré, 2701. Le- 
ver les yeux, c'est penser, 2789, 
2829. Lever les yeux et voir, c'est 
l'intention, 3198, 3202. Avoir les 
yeux faibles, c'est être tel quant à 
l'entendement, 3820. Dans le sens 
suprême, l'oreille est la providence, 
et l'œil la prévoyance ; montré, . 
3869; voir aussi Voir. Lever les 
yeux, c'est percevoir, 4083; c'est 
faire attention d'après le propre, 
4086. Lever les yeux et voir, c'est 
la perception et l'intention, 4339. 
De la correspondance avec l'œil et 
avec la lumière ; expérience, 4A03 à 
4421 ; voir Lumière. Correspon- 
dance de la vue de l'œil avec l'en- 
tendement et avec les vrais ; expé- 
rience, 4403 à 4421. Les affections 
intérieures se peignent sur la face.et 
les affections encore plus intérieu- 
res se manifestent dans les yeux, 
4407. La vue de l'œil gauche corres- 
pond aux vrais de la foi, et la vue de 
l'œil droit aux biens de la foi ; pour- 
quoi? 4410. Les humeurs et les tuni- 
ques de l'œil, avec chacune de leurs 
parties, correspondent, 4411. Qui 
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sontceux quionl leur rapport avec la 
tunique de l'œil; expérience, 4412. 
Continuation de la correspondance 
de la vue de l'œil et de la lu mière avec 
l'entendement et les vrais de la foi, 
4523 à 4534. L'oreille a été formée 
d'une manière correspondante aux 
modifications de l'air et du son, et 
l'œil a été formé d'une manière cor- 
respondante aux ' modifications de 
l'éther et de la lumière, 4563. La 
vue de l'œil correspond à la vue in- 
•' tellectuelle et aux vrais de la foi, et 
cela, parce que la lumière du monde 
correspond a la lumière du ciel, 
4526. La vue de l'œil correspond à 
ceVsociétés qui sont dans les para- 
disiaques, 4528. Lever les yeux, 
c'est la réflexion, 5684. Poser l'œil 
snr quelqu'un, c'est l'influx, 5810. 
Poser la main sur les yeux d'un 
homme, quand il meurt, c'est vivi- 
fier, 6008. L'œil est l'entendement, 
ainsi le vrai de la foi et aussi le faux 
de la foi ; montré, 9051. 'Ln vue de 
l'œil est très-grossière et trèsémous- 
. sée, 9577. L'œil de Jéhovah est la 
présence du divin du Seigneur dans 
les vrais et dans les biens de la foi 
et de l'amour; montré, 10569. Les 
yeux sont l'entendement et la foi; 
illustré, 10569. 

CBcr, Ovum. Quand l'homme est 
régénéré, la vie spirituelle sort de 
chaque âge qu'il parcourt comme 
si elle sortait.d'un œuf, 4378, 4379. 

OKuvrk, Opus. L'homme céleste 
est appelé l'œuvre de Die», 88. Ceux 
qui placent le mérite dans les œu- 
vres; quels ils sont, 1712. Les bon- 
nes œuvres sont des œuvres mau- 
vaises, si on n'éloigne pas les cho- 
ses qui appartiennent à l'amour de 
soi et du monde, et elles sont des 
œuvres bonnes, si ces choses ont été 
éloignées, 3147. Les œuvres doivent 
correspondre au bien de la foi pour 
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qu'elles soient des œuvres- bonnes, 
parce qu'elles sont selon le bien de 
la foi ; et, par comparaison,elles sont 
au bien de la foi ce que la face est 
à la volonté, 3934. Dans la I>arole, 
il est souvent parlé des oîuvres; 
montré, 3934; parce que la volonté 
de l'homme est dans les œuvres, 
3934. Celui qui doit être régénéré 
commence par les œuvres, mais ce- 
lui. qui a été régénéré finit dans les 
œuvres, 3934. Le vrai ne tievient 
pas le Vrai de l'intelligence avant * 
de passer dans la volonfé et dans 
Uacte, 4884. L'œuvre est l'usage, 
&48. Les œuvres sont le$ biens, 
6048. Les œuvres sont les fonctions 
.et les usages, 6073. La charité se 
montre dans les œuvres, et les œu- 
yres contiennent en elles toutes les 
choses de la charité et de la foi ; il- 
lustré et montré, 6073. Us œuvres 
se disent du bien ; « ce qu'ont pré- 
paré les mains »se dit du vrai, 8330. 
Ce que c'est que la sagesse,* l'intel- 
ligence, la science, l'œuvre, dans le 
sens réel; elles se suivent en ordre 
chez les bons, et elles sont l'une 
dans l'autre chez eux, ainsi toutes 
dans les œuvres, 10331. Les œuvres 
renferment et entourent les inté- 
rieurs de l'homme, et en elles est 
l'homme tout entier, tel o^u'il est 
quant à l'amour et à la foi, et être 
jugé sejon les œuvres, c>st être 
jugé selon l'amour et la foi,' 10331. 
Ktre jugé selon les faits ou les œu- 
vres, c'|st être jugé selon les inten- 
tions qui sont dans les œuvres, 
8911. Dans 1a Parole, par Jes faits 
ou les œuvres, selon lesquelles 
l'homme sera rétribué, il est enten- 
du les faits et les œuvres, non pas 
dans la forme externe, mais dans la 
forme interne, puisque les méchants 
font des œuvres dans la forme ex- 
terne, mais les bons en font seuls 
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dans la forme interne, 3936, 6073. 
% Les œuvres, comrao lous les actes, 
procèdent des intérieurs de l'hom- 
me, et elles tirent leur*être et leur 
qualité des intérieurs de l'homme 
qui appartiennent à la pensée et à 
la volonté, puisqu'elles en procè- 
dent; c'est pourqupi, tels sont les 
inférieurs, telles sont les œuvres, 
3934, 8911, 10301; ainsi, elles sont 
telles que sont les intérieurs quant 
à la foi et à l'amour, 3934, 6073, 
10331, 10333; par conséquent les 
œuvres renfermant la foi et l'amour, 
et sont la foi et l'amour dans l'effet, 
10331. C'est là être rétribué et jugé 
selon les œuvres, 3147, 3934, 6073, 
8911,10331,10334. Un grand nom- 
bre de fois, dans la Parole, il est 
dit qu'il sera rétribué à l'homme, 
et que l'homme sera jugé selon les 
faits ou les œuvres, 3934.. Autant 
les œuvres concernent l'homme lui- 
même et le monde, autant elles ne 
sont pas des œuvres bonnes, mais 
elles sont bonnes en tant qu'elles 
concernent le prochain, 3147. Pierre 
l'apôtre a signifié la foi, et Jean les 
œuvres de la charité; voir Préf. du 
Chap. XVIII de -la Gen.; voir aussi 
Pierre; N" 10087. Comme Jean a 
représenté les' œuvres de la cha- 
rité, c'est pour cela qt^il s'est cou- 
ché sur la* poitrine de Jésus, 3934, 
10087, et c'est pour cela que Jésus a 
dit à Pierre, qui s'indignait de ce que 
Jean suivait Jésus :« Que t'importe, 
Pierre? toi, suis-Moi, »— Jean, XXI. 
22 ; — car Pierre avait dit de Jean : 
«Seigneur, celui-ci, qu'est-ce?» 
N u , 10087. 

Oindre , Onction, Onguent; 
Ungere, Vnctio, Unguentum. Voir 
ce qui a été dit de I'Hcile. Oindre, 
c'est pour représenter le Seigneur 
quant au divin bien, ainsi pour re- 
présenter le bien de l'amour qui 
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procède de Lui; montré, 9904, 
10285. On oignait les pierres, les 
armes de guerre; l'autel *et autres 
choses semblables, les prêtres, les 
prophètes, les rois, et l'on s'oignait 
soi-même; pourquoi? montré et 
expliqué, 9954. On s'oignait soi- 
même avec de l'huile ordinaire, et • 
non avec de l'huile de sainteté; 
iBoplré, 9954. L'oint de Jéhovah 
est le Seigneur quant au divin hu- 
main; montré, 9954. L'onction sur 
la tète représentait tout l'humain 
du Seigneur; montré, 10011. Par 
l'onction était représenté le divin 
bien, et par l'emplition de la majn 
le divin vrai qui en procède, et par 
suite la puissance, 10019. L'on- 
guent et l'onguentier; ce que c'est, 
10264, 10265; voir Aromate. Oin- 
dre, c'est revêtir la représentation, 
10268. 

Oiseau, "Avis. Les oiseaux sont 
les rationnels et les intellectuels, 
40, 745, 776, 991. Ils sont des fan- 
taisies et des faux, 778, 866, 988. 
Pourquoi les oiseaux n'étaient pas 
divisés dans les sacrifices, 1832, f. 
Ils sont représentés quand les 'an- 
ges parlent enire eux des connais- 
sances, des idées et de l'influx, 
3219. Visio n dansJaquelle étaient re? 
présentés des oiseaux d'une couleur 
sombre, et d'une forme laide, puis 
des oiseaux nobles et beaux, pen- 
dant qu'on s'entretenait sur l'influx 
4es pensées; et alors des esprits, 
qui étaient dans les faux, tombaient 
d'une société angélique, 3219, Les 
oiseaux sont les intellectuels, les 
pensées, les idées, les raisonne- 
ments, ainsi les vrais et les faux; 
montré, 5149, 7441. Du volatile 
nuisible chez les Égyptiens, 7441 ; 
voir Insecte. D'un bel oiseau, qui 
signifiait les habitants de Mars, 
7620, 762S 7622. Voir Mars. 



248 OU 

Oisj veté, OrsiF ; Otium y Oliosus. 
Ceux qui s'adonnent seulement à 
l'oisiveté' et à la nonchalance, et 
nullement à une élude, introdui- 
sent dans l'autre vie une oppression 
à l'estomac, 5723. Les oisifs (ou dés- 
œuvrés) sont ceux qui n'ont pas été 
. assez infesiés, 7118. ♦ 

Olive et Olivier; OlivaelOlea. 
L'olive est le bien de la charité, et 
l'huile le céleste de l'amour, 88G ; 
voir Huile. Le cep est le bien de 
l'église spirituelle, et l'olivier le bien 
de l'église céleste; montré, 9277. 
L'olive est l'amour céleste et l'oli- 
vier la perception et l'affection de 
cet amour; montré, 10261. 

Ombre, Umbra. Ce que c'est que 
l'ombre de la lumière céleste, 1972. 
L'ombre du toit, ce que c'est, 2366; 
voir aussi Obscurité. Dans l'aulre 
vie toute lumière vient du Seigneur, 
. et toute ombre vient du* propre; de 
là, les nuances, 3341; voir aussi 
Obscur (l'j. Les ombres, dans l'au- 
* Ire vie, viennent des esprits et des 
anges; illustré par le soleil du mon- 
de, 6110. 

Omer, Orner. C'est autant qu'il 
suffit; illustré, 8468, 8473; voir 
Chômer. C'est la puissance, 8473. 

Onagre, Onager. C'est le vrai 
rationnel ; il est décrit quel il est 
sans le bien, 1949, 1950, 1951. 

Onan, Onan, fils de Jehudab, re- 
présentait le mal et le faux du mal, 
4823, 482A, 4836, 4837. 

Ongle, Vngula. C'est le vrai d'a- 
près le bien dans le dernier degré, 
. ainsi le vrai sensuel, et dans le sens 
opposé le faux du même degré; 
montré, 7729. • 

Onyx, Onychcn. C'est l'affection 
du vrai intérieur naturel, 10293. 

Or, Aura m. Voir aussi Argent 
et Métal. L*or est le bien de la sa- 
gesse ou de l'anrour, H3. L'or est 
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le bien, et l'argent le vrai, 1551, 
1552. Les temps ont été appeléi* 
siècles d'or, d'argent, d'airain et de 
fer par les anciens d'après la cor- 
respondance; sur ces siècles, wojr 
iV 5658; voir aussi les mémorables 
sur l'amour conjugal, N°* 75 à 80. L'or 
est le bien de l'innocence; et, dans 
l'autre vie, il apparaît de l'or dV 
prils l'influx ; expérience, 5658.L'or, 
l'argent et les vêtements, emprun- 
tés aux Égyptiens, sont les scien- 
tifiques vrais et bons enlevés aux 
mauvais esprits et livrés à ceux qui 
étaient de l'église spirituelle; mon- 
tré, 6914. Les dieux d'argent et d'or 
sont les faux et les maux dans la 
forme dernière ; montré, 8932. Cou- 
vrir*d'or, c'est fonder sur le bien, 
9490. Faire eu or, c'est un repré- 
sentatif du bien, 9510. C'est le bien 
de l'amour; cité, 9874. L'or est le 
bien, l'or d'L'phaz le bien céleste, 
l'or d'Ophir le bien spirituel, l'or de 
Sckébah et de Chavillah le bien des 
connaissances, l'or et l'argent de 
Tharschisch le vrai et le bien scien- 
tiflques, 9881. Être enchâssé d'or, 
c'est procéder du bien, 9874. 

Oracles, Oracula. Voir la Doc- » 
trinesur l'Écriture Sainte,N° 44. 

Oraison dominicale, Oralio do- 
mini. Voir Prier. 

Ordonner* et Dire; Prœcipere 
eiDicere. C'est réfléchir, et par suite 
percevoir, 3661, 3682. C'est l'in- 
flux, 5486. C'est l'influx; et, de la 
part de celui qui reçoit, c'est la per- 
ception; illustré, 5732. C'est le con- 
sentement, 6105. Commander, c'est 
le précepte de l'église, 6561. Or- 
donner, c'est la cupidité, 7110. Com- 
mander,quand il s'agit du Seigneur, 
c'est la loi de l'ordre, 10119. « Jého- 
vah a commandé, » signifie que cela 
se faisait ainsi, parce qu'ils avaient 
insisté au sujet de la nation israé- 
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lile, et cela, d'qprès la permission ; 
illustré, 10612. 

Ordre, Ordo. Voir Ih flux. Or- 
dre de l'influx à l'égard de l'instruc- 
tion par les scientifiques; et au de- 
vant d'eux viennent les intellectuels 
et les célestes, 1495. Le divin vrai 
est Tordre, et le divin bien est l'es- 
sentiel de l'ordre, 1728. Le Sei- 
gneur est l'ordre même , ainsi àu- 
dessus de Tordre qui est dans les 
cieux, 1919. Tout ordre procède 
du Seigneur, et toutes choses sont 
gouvernées d'après le bien et le 
vrai, (I e là les lois ; et elles sont gou- 
vernées d'après la volonté* le bon 
plaisir, # la tolérance et la permis- 
sion, 2447. L'essentiel de Tordre est 
le bien divin, et ce bien élève tous 
dans lé ciel ; le secondaire de Tor- 
dre est le vrai qui condamne tous à 
Tenfer, 2258. Ce que c'est que la 
sagesse, l'intelligence, Tordre, d'a- 
près un sage gentil, 2592. Les su- 
prêmes sont ensemble dans le der- 
nier de Tordre, 3739. Dé Tordre 
dans lequel doivent être lès vrais, 
pour qu'ils puissent entrer dans le 
bien, 4302. L'homme qui est régé- 
néré a beaucoup de faux mêlés aux 
vrais, qui sont disposés dans Tor- 
dre ; quand il a été régénéré, et qu'il 
agit d'après le bien, alors les vrais 
sont dans l'intime, et les faux sont 
rejetés aux dernières périphéries; 
c'est le contraire dtiez les méchants, 
4551, 4552. Dans l'autre vie, le mal 
est contre Tordre, et le bien est dans 
Tordre, et autant on est dans le 
mal ou contre Tordre, autant dans 
Taulrè vie on apparaît comme mons- 
tre, mais autant on est dans le bien 
ou dans Tordre, autant ou apparaît 
comme homme, 48*9. Les scienti- 
fiques dans Tordre réel ont été dis- 
posés selon la forme' du ciel, mais 
ceux qui sont dans Tordre inverse 
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ont été disposés selon la forme de 
Tenfer, 5700. La où est Tordre, le 
Seigneur est présent, et où le Sei- 
gneur est présent, là est la 41, 
5703. Où il n'y a pas Tordre, la 
n'est pas non plus le Seigneur, 
5703. L'ordre est que les vrais et 
les biens, qui sont directement sous 
(•intuition de la vue interne, soient 
dans le milieu, comparativement 
comme les choses qui sont sous la 
vue externe, 6068. L'universel, dans 
lequel sont les très-singuliers, pro- 
cédant du Seigneur, dispose toutes 
choses en ordre dans le commun et 
dans toute partie, 6338. L'ordre du 
ciel est la vie des usages et la doctri- 
ne, en tant qu'elle provient de celte 
vie, 788 'i. Ordre du ciel, depuis que le 
Seigneur a commencé, d'après son 
divin humain, a gouverner le ciel 
et la terre, 7931. Les lois de Tordre 
sont les divins vrais, et aussi dans 
les externes les statuts, 7995. Celui 
qui est conduit par le Seigneur, au 
moyen du .bien, est conduit' selon 
Tordre, et est dans le Seigneur, 
6512; voir aussi Droit (le). Le ciel 
est ouvert par le Seigneur à celui 
qui est dans Tordre divin, et il est 
fermé à celui qui n'est pas dans Tor- 
dre divin, 8513. Ordre successif; 
ce que c'est ; illustré par les fins, en 
ce que les intérieurs et les exté- 
rieurs sont distincts, et aussi con- 
joints, 8603. Tout ce qui est selon 
Tordre divin est possible, mais ce 
qui est, contre cet ordre est impos- 
sible, 8700. Le divin vrai procédant 
du Seigneur fait Tordre, et est Tor* 
dfe, 8700, 8988. Ce qui en est tic 
Tordre successif selon les degrés, 
10099; voir Degrés. L'ordre ne 
peut pas être tenu dans le monde 
sans des chefs, 10790. S'il n'y a pas 
de chefs, le genre humain périt, 
40791. Parmi les chefs, il faut qu'il 
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y ait un ordre, 10792. Le ciel lout 
entier, quant à toutes les sociétés 
angéliques, a été disposé par le Sei- , 
dfcur selon son divin ordre, puis- 
que le divin du Seigneur chez les 
anges fait ré ciel, 3038, 7211, 9128, 
9338, 10125, 10151, 10157; voir 
Ange, Ciel et Seigneur. Par suite 
Ja_ forme du ciel est la forme de Pon- 
dre, 4040 à 4043, 6607, 9877. C'est 
dans l'homme que toutes les choses 
de l'ordre divin ont été réunies, et 
d'après la création il est le divin or- 
dre dans une forme^ £219, £287, 
4523, 4524, 5850,6013,6057,5114, 
6605, 6626; voir Homme, IT 9706, 
10156, J0472; voir aussi Corres- 
pondance. Chaque ange, qui est un 
récipient du divin" ordre procédant 
du Seigneur, est dans une forme 
humaine parfaite et belle selon lu 
réception, 322, 1880, 1881, 3633, 
4622,4735,3804,4797,4985, 5199, 
5530, 6054, 9879, 10177, 10594; 
voir • Ange. Tout le ciel angélique 
aussi «dans tout son* ao/nplexe est 
dans la ferme comme un homme, 
et c'est pourquoi le ciel est le Lrès- 
grand homme, et cela, parce que le 
ciel tout entier, quant à toutes les 
sociétés angéliques qui y sont, est 
disposé par le «Seigneur selon l'or- 
dre divin, 2996, 2998, 3624 a 3649, 
3636 à 3643, 3741 à 3745; 4625, 
d'où il est évident que c'est du di- 
vin humain du Seigneur que pro- 
cèdent toutes ces choses, 2996, 
2998, 3624 à 3649, 3741 à, 3745; 
voir Seigneur. L'homme ne naît 
iii dans le bien ni dans le vrai, ni 
par conséquent dans le divin o.rdrfe, 
mais il naît contre cel ordre et dans 
l'ordre contraire, et par suite dans 
une complète ignorance; c'est pour- 
quoi il est nécessaire qu'il naisse de 
nouveau, c'est-à-dire, qu'il soit ré- 
généré, ce qui est fait par le Sei- 
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gneur au moyen .des divins vrais, 
afin qu'il soit initié dans l'ordre, et 
qu'ainsi il devienne homme, 210, 
215, 1047, 2307, 2308, 2577, 3701, 
3812, 8480, 8550, 10283, 10284, 
10731; voir Homme, Héréditaire, 
Régénération. Quand le Seigneur 
forme de nouveau l'homme, c'est- ' 
à-dire, le régénère, il dispose tgutes 
chosea*chez lui selon l'ordre, t'est- 
à-dire, dans la forme du ciel, 5700, 
6690, 9931, 10303; voir Ciel et 
Homme. Les intérieurs ont été ou- 
verts pour le ciel, jusqu'au Sei- ■ 
gneur, à cet homme qui est dans 
l'ordre jlivin, mais ils ont été fer- 
més pour celui qui n'est point dans 
l'ordre, 8513. Autant l'homme vit 



selon l'ordre, autant il a de l'intel- 
ligence et de la sagesse, 2592. Le 
Seigneur gouverne les premiers de 
l'ordre et en même temps les der- 
niers, et les derniers d'après les 
premiers et les première d'après les 
derniers, et ainsi toutes choses sont 
tenues d'ans un enchalnement,3739, 
9828. De l'ordre successif et du der- 
nier de l'ordre dans lequel les suc- 
cessifs sont ensemble dans leur or- 
dre, 634, 3691, 4145, 5114, 5897, 
6239, 6326, 6465, 8603, 9216, 9828, 
9836, 10044, 10099, 10329, 4033S. 
Les maux et les faux sont contre 
l'ordre, et néanmoins gouvernés 
par le Seigneur, non selon l'ordre, 
mais d'après l'o'rtlre, 4839, 7877, 
10778. Les maux et les faux sont 
gouvernés d'après la permission, et 
cela, à cause de l'ordre, 7877, 8700, 
10778; voir Providence, Libre et 
Prévoyance. Tout ce qui est contre 
l'ordre est impossible ; par exemple, 
l'homme qui vit dans le mal de peut 
pas être sauvé par la seule miséri- 
corde ; dans 1'a.ulre vie, les méchants 
ne peuvent pai être consociés avec 
les bons; l'homme ne peut pas être 
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contraint à vivre bien ; et plusieurs 
autres choses, 8700, Voir Libre. 

Ordure * Sordes, Voir Excré- 
ment. 

Oreille, Auris. C'est l'obéissan- 
ce, 2542 ; Voir aussi BOUCLE et PEN- 
DANTS. Les boucles qui étaient pla- 
cées aux oreilles, ou les pendants, 
signifiaient le bien en acte ou le mal 
en acte, 3103. L'oreille est l'obéis- 
sance, et la volonté de la foi ; mon- 
tré, 3869. L'oreille, dans le sens su- 
prême, est la providence; montré, 
3869, f. L'oreille a été formée d'une 
manière correspondante aux modi- 
fications de l'air et du son, et l'œil 
a été formé d'une manière corres- 
pondante aux. modifications de l'é- 
Iher et de la lumière* 4523. Les 
pendants d'oreilles étaient des mar- 
ques représentatives de l'obéissan- 
ce, 4551 ; voir Boucle. De la cor- 
respondance de l'ouïe et de l'oreille 
avec le très-grand homme, 4652 à 
4660. L'ouïe correspond, et c'est à 
l'obéissance, 6653. Il y en a qui 
correspondent aux extérieurs de 
l'oreille, et il y en a qui correspon- 
dent aux intérieurs de l'oreille, 
4653. De ceux qui correspondent à 
l'oreille externe, 465k Esprits re- 
marqués fort près autour de l'o- 
reille, et aussi presqu'en dedans de 
l'oreille, 4655. Ceux qui ne font pas 
attention au sens de la chose cor- 
respondent à la partie cartilagi- 
neuse et oiseuse de l'oreille gau- 
che, 4656. De ceux qui parlent à 
l'oreille ou qui chuchotent, 6657. 
De ceux qui s'appliquent à l'oreille 
droite, et d'Aristole,4658. L'oreille, 
c'est le consentement, quand il s'a- 
git de personnes d'un rang élevé, 
6513. L'oreille est l'obéissance, mê- 
me daus le langage humain, 8990. 
Percer l'oreille avec un poinçon 
à la porte, c'est assujettir a une 



perpétuelle obéissance, 8990. Les 
oreilles sont l'audition et la percep- 
tion, et aussi l'obéissance; montré, 
9397. L'oreille est le perceptif, 
10061. 

Orge, Hordcum. C'est le bien 
de l'homme naturel ou externe; 
montré, 7602: 

Orgueil, Supcrbia. Voir Amour 
ds»soi. 

Orient, Oricns. Ce que c'est que 
le septentrion, le midi, l'orient et 
l'occident, 1605. L'orient est le Sei- 
gneur, 101. C'est la charité procé- 
dant du Seigneur, 1250. Ce que, 
t'est qne le vent oriental, 842. Le 
vent dV>rienl ou l'eurus est le moyen 
de destruction, 7679. La terre d'o- 
rient est la charité à l'égard du pro- 
chain, laquelle n'est autre chose 
que la vie selon les préceptes du 
Seigneur; puis aussi, les Syriens, 
ou les fils de l'orient#sont ceux qui 
sont dans les connaissances du bien 
et du vrai, d'où ils ont été appelés 
sages; illustré, 3249. L'orient et 
l'occident sont les états du bien, le 
septentrion et le midi les états* du 
vrai; montré, 3708. Les fils de l'o- 
rient sont, comme ci-dessus, les 
connaissances du bien et du vrai, 
3762; mais, dans le sens opposé*, 
ce sont Ils connaissances du faux, 
3762. Le vent opposé au vent orien- 
tal est le vent de la mer ou vent occi- 
dental, 7679, 7702; voir Vent. L'o- 
rient est te Seigneur, 9668; il est le 
Seigneur, parce que le Seigneur est 
le soleil du ciel, qui est toujours au 
levant et n'est jamais au couchant, 
101, 5097, 9668; de là l'orient est 
l'état de l'amour, 1250, 3708. Voir 
Soleil. 

Ornement, Ornatus. C'est le 
saint vrai, ou le iivin dans les ex- 
ternes; montré, 10536, 10540. 

Orphelin. Pupillus. Dans le sens 
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céleste, c'est celui qui .est dans le 
Lien mais non encore dans le vrai, 
et celui qui est conduit par le vrai 
dans le bien de la vie ou de la sa- 
gesse, A86A, 9108. L'orphelin, dans 
le sens spirituel, est celui qui est 
dans le vrai et non encore dans le 
bien, et néanmoins désire le bien; 
montré, 9199. Quand il est dit le 
voyageur, la veuve et Porphejio, 
c'est, dans un seul sens, qu'au de- 
dans de l'église il y a conjonction 
réciproque du bien et du vrai, 9200. 

Os, Ossis. L'os de la poitrine ou 
t la côte est le propre, 147, 148, 149. 
Ce que c'est que l'os des os et ,1a 
cbair de la chair, 157. « Mon os et 
ma chair, » c'est la conjonction 
quant aux \rais et aux biens, 157, 
3812. Les os sont le propre in- 
tellectuel ou le propre quant aux 
vrais, et dans le sens suprême le 
vrai divin, qiy est le propre du Sei- 
gneur, 3812. De ceux, dans le très- 
grand homme, auxquels correspon- 
dent les os, 5560 à 5564. Ceux qui 
constituent les os ont peu de vie 
spirituelle, 5560, 5561. Ce sont ceux 
qui ont mené une vie mauvaise, 
mais qui ont eu cependant quelques 
restes du bien; ces restes consti- 
tuent ce peu de vie après des vas- 
tations pendant plusieurs siècles, 
5561; ceux-là ont la pensée com- 
mune presqu'indéterminée, 5562. 
En divers lieux du crâne, on sent 
des douleurs produites par les faux 
provenant des cupidités; pourquoi? 
5563. Les os sont le dernier de l'é- 
glise, ainsi sont des représentatifs, 
dont il est parlé, 6592. Ne point 
briser l'os de l'agneau pascal, c'est 
que le scientifique doit être entier, 
8005. Les scientifiques, dans le spi- 
rituel, sont comae les os dans le 
corps, 8005. 
Oublier, ObliviscL C'est l'habi- 
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lude provenant du délai, 3615. C'est 
l'éloignement, 5170, 5278, 5352. 

Ocïe, Auditus. Koir *Sehs, Lar- 
gage. Les parties organiques des 
esprits ne sont point là où elles ap- 
paraissent; illustré par l'ouïe et par 
la vue, 1378. 

Ouvrage, Opéra. Voir Œuvre, 
Amour, Charité, Bien, Foi. • 

Ouvrier, Artifex. C'est le sage, 
l'intelligent, celui qui sait, 424. 

Ouvrier en m erre, Opifex Ja- 
pidis. Ce que c'est, 9846. Voir 
Pierre. 

p 

Paddan-Aram , Paddan-Aram. 
Ce sont les connaissances du vrai 
3664. Ce sont aussi les connais- 
sances du bien, 3680. Ce sont les 
connaissances du vrai et du bien, 
4107. Paddan, c'est l'étal des con- 
naissances, 6242. 

Paille, Palea,Strainetu Ce sont 
les vrais scientifiques de l'homme 
naturel; et le fourrage, ce sont les . 
biens de ces vrais, 3114. La paille, 
pour les chameaux, ce sont les scien- 
tifiques, 4156. La paille, ce sont les 
scientifiques infimes, et les plus 
communs de tous, 7112. 

Paiîï, Partis. Ce que c'est que le 
paio et le vin dans la sainte cène, 
1798. Le pain, c'est toui céleste et 
tout spirituel, 276, 680,? 681. Man- 
ger le pain à la sueur du visage, 
c'est avoir en aversion, 276. Le pais 
est toute nourriture en général; 
montré, 2165. Le pain dans la 
sainte cène est le 6eigneur, ainsi 
tout céleste de l'amour,*2165, 2177. 
Ce que c'est que manger dans la 
sainte cène, 2187 ; voir Manger. 
Quand l'homme dans la sainte cène 
est daus le saint, il y a alors pour 
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lui correspondance avec les anges, 
3464. Les pains sur la fable dans le 
tabernacle représentaient l'amour 
céleste et spirituel, et dans cet 
amour le Seigneur lui-même, 3678; 
voir aussi Manger, Festin, et 
Nourriture. Par le pain, dans la 
sainte cène et dans l'oraison domi- 
nicale, les anges perçoivent le bien 
de l'amour et le Seigneur, 3735. Le 
pain est la chair dn Seigneur, et 
celle-ci est son divin bien ; montré, 
3813; voir Chair, voir aussi Cène. 
Le pain dans la sainte cène signifie 
le Seigneur, par suite son amour 
envers le genre humain, et l'amour 
réciproque de la part de l'homme; 
montré, 4211, 4217, 4735. Le vrai 
est au bien absolument comme l'eau 
est au pain, ou comme la boisson 
est à l'aliment, dans la nutrition^ 
4976. Rompre le pain, c'est la con- 
jonction mutuelle par la charité, 
5405; voir Rompre. Le pain, quand 
c'est toute nourriture, est la vie spi- 
rituelle, 6118. Le pain est la princi- 
pale chose qui nourrit l'âme, ou de 
ceux qui sont dans le ciel, ou de 
ceux qui sont dans l'enfer; com- 
ment vivent les infernaux; illustré, 
8410. JI est dit le pain et l'eau, 
quand il est entendu tous les biens 
de l'amour et tous les vrais de la foi ; 
montré, 93*23. Le pain des faces sur 
la table, c'est le Seigneur quant an 
bien céleste, 9545. Pain des sacri- 
fices; voir Mmchah. Pourquoi dans 
la religion catholique le pain est 
donné dans la sainte cène, et non le 
vin, 10040; voir Cène. La mi ne ha h 
qui était le pain, et la libation qui 
était le vin, signifiaient les choses 
qui appartiennent a l'église; par 
suite il y a le pain et le vin dans la 
sainte cène; illustré, 10137. Le 
pain est le bien de l'amour céleste, 
10686. Ne point manger de pain et 



ne point boire d'eau pendant qua- 
rante jours et quarante nuits, c'est 
l'état de tentation, 10686. 

Paître, Pascere. Voir Pasteur. 

Paix, Pax. L'état de la paix; quel 
il est, 92, 93. La .paix est comme 
l'aurore ou le printemps, 1726; voir 
aussi Tranquillité. La* paix dans 
les deux est comme l'aurore dans 
les terres, 3780. Tout trouble vient 
do mal et du faux, et toute paix vient 
du bien et du vrai, 3170. L'étal de 
tranquillité est l'état de la paix ex- 
terne, 3696. Tous ceux qui sont ré- 
générés sont d'aboref dans cet état 
de tranquillité, et aussi en dernier 
lieu, 3696; voir Régénération. La 
paix dans le sens suprême est le 
Seigneur, et dans le sens représen- 
tatif le royaume du Seigneur et le 
bien qui y procède du Seigneur, 
ainsi le divin du Seigneur affectant 
le bien par l'intime; montré,' 3780. 
Le's pacifiques signifient les choses 
qui concordent quant à la doctrine, 
4479. La paix est le Seigneur, elle 
est aussi le royaume du Seigneur et 
la vie dans ce royaume ou le salut, 
et même le salut ou la snnté dans le 
monde, 4681. La paix est l'univer- 
sel qui règne intimement dans le 
ciel, et affecte tous les anges de 
béatitude non-sensiblement comme 
le printemps ou l'aurore, 5662. 
Cette paix n'est donnée que quand 
.les cupidités ont été enlevées, car 
elles ôlent la paix, et mettent en 
trouble le repos; illustré, 5662. Le 
vrai de la foi a son origine par le 
vrai de la paix, 8456. Il est décrit 
ce que c'est que la paix ; c'est l'in- 
time affectant les intérieurs, et c'est 
' le vrai divin dans le ciel par le Sei- 
gneur, 845.5. La conjonction du 
bien et du vrai se fait dans l'état 
de paix, 8517. La paix, quand il s'a- 
git du divin dans le ciel, est l'état 
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divin céleste, 8665. L'homme est 
dans la paix quand il est dans le 
bien, mais non quand il n'est en- 
core que dans le vrai, 8722. Par le 
sabbat h est signifiée la paix dans les 
cieux et dans les. terres, parce qu'il 
est l'union de l'humain et du divin 
même darfc le Seigneur, et aussi la 
conjonction de l'homme avec Lui, 
10730. 

Palais, Palatia. Voir Habita- 
cles, Maison. Villes et palais qui 
sont vus dans l'autre vie, 1626, 
1627. Ornements des escaliers et 
des portes, vus, 1627, 1628. Les 
riches sans charité habitent d'abord 
dans des palais, mais ensuite dans 
de viles maisonnettes; enfin ils de- 
mandent l'aumône, 1631. 

Pallas, Paltas. Des PâUas chez 
les anciens, 4658. 

Palmier, Palma-Arbor. C'est le 
bien spirituel, ou le bien du vrai; 
montré, 8369.* . 

Pancréas, Pancréas. Qui sont 
ceux qui correspondent au pancréas, 
51 8û. Oui sont ceux qui correspon- 
dent au conduit pancréatique, au 
conduit hépatique et au conduit 
cystique, 5185. 

Parier, Canistrum. Voir Cor- 
beille, Corbis. 

Pannicule, Parmiculus. C'est le 
vrai infime, Zi875. 

Pape, Pontifex. D'un pontife ro- 
main, et de son inspiration imagi-. 
naire quand il siégeait dans le con- 
sistoire, 3750. C'est d'après la di- 
vine providence du Seigneur que, 
dans la religion catholique, le pain 
est seulement donné aux laïques 
dans la sainte cène, 10040. Voir 

CÈNE. . ' 

Papillon, Papilio. V,oir Ver et 
Insecte. Comparaison de l'état des 
heureux avec l'état des papillons, 
3000. Comparaison de l'état conju- 



gal avec les mêmes, 2758. Hepré- 
sentation de l'état des esprits dans 
le monde spirituel, quand ils sont 
préparés pour le ciel, par les chan- 
gements des vermisseaux en papil- 
lons; ceux-ci alors sont dans leur 
ciel, 8848. 

Paqde (la), Pascha. La pâque 
était instituée â cause de la déli- 
vrance de la servitude en Egypte, 
ainsi à cause de la délivrance des 
spirituels de la damnation par le 
Seigneur, 7093, f. La pâque est la 
présence du Seigneur, et la déli- 
vrance de ceux qui sont de l'église 
spirituelle, par le divin humain du 
Seigneur quand il ressuscita, 7867. 
Les statuts du I»ajsach sont les lois 
de l'ordre pour ceux qui ont été dé- 
livrés de la damnation cl des infes- 
tât ions, 7995. Le souper pascal re- 
présentait les consociations dans le 
ciel, 7836, 7997. Manger la pâque, 
c'est être un avec eux, ainsi être 
consocié, 8001. De la fête des azy- 
n*es ou de la fête pascale, 9286, 
9287 à 9292; voir Fête. La fêle de 
la pâque a rite instituée en souvenir 
de la glorification de l'humain du 
Seigneur et de la délivrance des 
maux et des faux du mal ; çt c'est 
Uaction de grâces à cause de cela, 
10655. 

Paquet, Colligatio. Voir Fais- 
ceau. 

Paraboles, Parabplœ. Dans les 
paraboles du Seigneur, toutes cho- 
ses sont des divins, et ainsi des cé- 
lestes et des spirituels, 6637. 

Paradis, Paradisus. Paradisia- 
ques dans l'autre vie, 1622. Para- 
disiaques de la très-ancienpe église, 
1122. Les petis enfants se* promè- 
nent dans des lieux paradisiaques, 
dont il est parlé, 2296. Quand les 
anges s'entretiennent de choses qui 
appartiennent à l'intelligence et à la 
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sagesse, alors sont représentés des 
paradis, des vignes, des forêts, des 
prairies avec des fleurs, etc., 3220. 
La vue de l'œil correspond à des 
sociétés qui sont dans des paradisia- 
ques, 4528. II est décrit, d'après 
l'expérience, combien les paradisia- 
ques sont magnifiques, 4528, 4529. 

Parallélisme , Paraltélismtis. 
Entre le Seigneur et l'homme il y a 
un parallélisme quant aux célestes, 

1831, et non quant aux spirituels, 

1832, 3514. Il y a un parallélisme 
entre le bien intérieur et le bien ex- 
térieur, et non entre le bien inté- 
rieur et le vrai extérieur, à moins 
que l'influx du bien ne soit tel qu'il 
existe quand il est dans l'ordre 
réel, 3564. 

Paran, Paran. Ce que c'est que 
la montagne de Paran, 1675, 1676. 
C'est le divin humain du Seigneur 
respectivement au spirituel; mon- 
tré, 1 ^. 

Parasite, Parasita. Voir Flat- 
terie. 

Parfum, Su/fitus. Voir Odeur, 
Aromate, $ncens. Comme l'odeur 
correspond à la perception, de là les 
encens, les parfums et les odeurs 
dans les onguents, sont devenus re- 
présentatifs, 4768. Le parfum, ce 
sont les "choses du culte qui sont 
agréablement perçues ; " montré , 
9475. Pourquoi on rendait aroma- 
tique le parfum, 9674; voir aussi 
Encens et Aromate. Les parfums 
sont les confessions, les adorations 
et les* prières qui proviennent des 
vrais de la foi d'après l'amour; 
montré, 9475. L'autel du parfum est 
'le représentatif de l'audition et de 
la réception agréable de toutes les 
choses do culte qui dérivent de l'a- 
mour et dé* la charité procédant du 
Seigneur, ainsi le représentatif de 
ces choses du culte qui sont élevées 
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par le Seigneur; illustré et montré, 
10177. Faire des fumigations, c'est 
l'élévation du culte, parce que la 
fumée vient du feu, qui est l'amour, 
10198. Les aromates du parfum sont 
les affections du vrai d'après le bien 
dans le culte, 10291 ; ils appartien- 
nent à la classe spirituelle, 10295. 
Les parfums, c'est le culte spiri- 
tuel, qui se fait par les confessions, 
les adorations et les prières, 10298.» 

Parler, Loqui, Voir Langage. 

Paroi, Paries. Les parois sont 
les intérieurs ou les moyens; illus- 
tré, 10185. 

Parole, Vcrfyuin. Dans la I»arole, 
il y. a un sens interne; sur ce sens, 
1, 5, 64, 65, 66..167, 605, 920, 937, 
1163,1404,1605,1408, 1409, 1502, 
/•„ 1540, 1659, 1756, 1767 a 1777, 
1783, 1807, 1869 à 1879. Dans le • 
sens interne, il y a la vie et l'âme, 
1603L La Parole de l'ancien testa- 
ment, dans le sens interne, contient 
aussi des arcanes qui concernent le 
Seigneur; de la, la vie de celte Pa- 
role, 1, 2, 3, 6. La Parole contient 
cfes arcanes innombrables, 937, 
1502. Les historiques de la Parole 
pareillement, 755, f.' Des choses 
innombrables sont représentées de- • 
vant les anges quand on lit la Pa- 
role, 167, 1767, 1768: La Parole con- , 
tient partout des célestes et des spi- 
rituels, 639,680. Combierwie choses 
il y a dans un seul mot de la Parole ; 
montré au moyen des idées ouver- 
tes, 1869, 1870. Chaque chose dans 
la* Parole, jusqu'au moindre iota, * 
a été divinement inspirée, 1870. La 
Parole, *xlans le^ens de la lettre, re- 
lativement au sens interne, est com- 
me les traits grossièrement projetés 
autour d'un cylindre optique rela- 
tivement à l'image gracieuse dans le 
cylindre,1871.La Parole se présente 
devant le Seigneur comme l'image 
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d'un homme, par laquelle est repré- 
senté le ciel, 1871. Ceux qui aiment 
la Parole sont représentés par une 
vierge? décemment vêtue; ceux qui 
la rejettent sont représentés par 
une vieille d'une Ogure repoussante, 
1774, f. Combien est élégant le 
sens interne, lors même qu'il n'est 
composé que de simples noms, 
1224, 1767, 1768. La Parole eslNi- 
.vifiée chez l'homme selon la vie de 
la charité et de la foi de l'homme, 
1776, f. La Parole est mieux perçue 
quand elle est lue par des enfants, 
par de jeunes garçons et par de jeu- 
nes filles, 1776. La Parole est vivi- 
fiée et perçue selon la vie de cha- 
cun, 1771. De ceux, dans l'autre 
vie, qui ont vu et perçu les inté- 
rieurs de la Parole, 65, 1769, 1770, 
1772. Ceux qui ont aimé la Parole 
ont de la chaleur selon le plaisir 
qu'ils en ont eu, 1773. Ce que*c'est 
que le sens interne de la Parole; 
montré d'après les bonnes œuvres, 
ou les fruits de la foi, en ce que 
c'est la charité, et que celle-ci est 
l'amour envers le Seigneur, et cét 
amour le Seigneur lui-même, 1873. 
Ce que c'est que le sens interne de 
la Parole « ne nous induis point en 
tentation, » 1875. Les anges ne sai- 
sissent pas môme un seul mot, ni à 
plus forte raison les noms dans la 
Parole, mais ils saisissent le sens» 
interna, 64, 65, 1434. Les noms 
n'entrent point dans le ciel, et lés 
esprits par leur langage ne peuvent 
1 pas même prononcer un seul mot, 
1876. Toutes les choses dans la Pa- 
role sont représentatives et'signiG- 
calives, 1408, 1409, 1619. Pareil- 
lement aussi les historiques de la 
Parole, 1540, 1659, 1709, 1783. Les 
représentatifs de l'église juive et de 
la Parole sont nés des significatifs 
de l'église lrès-ancienne,920, 1756. 
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Le style, chei les très-anciens, con- 
sistait à décrire historiquement les 
choses sous des types, 66, 605, 1756. 
Il y a quatre styles différents dans 
la Parole, 66, 1139. Ce que c'est 
que voir par les externes les inter- 
nes; ainsi, par le sens de la lettre, 
les choses qui sont du sens interne, 
1807. Dans la Parole prophétique, 
le céleste est exprimé distinctement 
et le spirituel distinctement; de là, 
comme des répétitions, 683, 707, 
793, 801. La répétition signifie 
aussi que c'est autre chose, 734. 
Dans la Parole, il a été parlé selon 
les apparences, 589,' 926, 1838, 
1874. Les illusions et les apparen- 
ces, dans la Parole, sont adaptées 
par le Seigneur afin qu'elles soient 
comme des vrais, 1832. Quoique 
l'homme soit dans les illusions par 
le sens littéral de la Parole, cela 
n'est point nuisible, 735. 11 n'est 
point nuisible que quelqu'un 'croie 
avec simplicité à la Parole, mais il 
est nuisible que quelqu'un confirme 
d'après la Parole des principes faux, 
589. De ceux qui rejetle/it les inté- 
rieurs de la Parole; ils placent le 
mérite dans les œuvres, 1774, 1877. 
Conspiration de la pan de ceux qui 
rejettent les intérieurs de la Parole; 
ils furent privés de leur rationalité 
et dispersés, 1879. De ceux qui ont 
méprisé la Parole, s'en sont mo- 
qués, l'ont plasphémée et l'ont pro- 
fanée, 1878. Quel danger il y a par 
la profanation de la Parole, 571, 
582. Il a été nécessaire qu'il 'y eût 
quelque révélation, conjoignanl. le 
ciel et la terre; et cela, parce- que 
l'homme est né pour les célestes, 
1775. J'ai conversé «avec des per- 
sonnages très-renommés dans la Pa- 
role, 1114. « Les mêmes* paroles, » 
signifient que la doctrine était la 
même dans le particulier; et là Pa- 
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rôle signifie toute doctrine sur la 
charité et sur la fui, 1288. Les paro- 
les aussUigûjficnt les clinses, 1785. 
La Parole est autre dans le sens in- 
terne» parce qu elle esj descendue 
du Seigneur par le ciel, et parce 
qu'elle est ce qui unit le ciel et la 
terre, 23*0, 2495. Le sens interne 
est. pour les esprits et pour |es an- • 
g es, parce qife, leurs idées sont sm>. 
rituelles; illustre par des exemples, 
2333. La, plupart des, choses, qui* 
sonl dans le sens interne de la Pa-r 
rôle tombent seulement dans la 
conception des anges, pa«ce qu>- 
lors elles tombent dans ce qui ap- 
partient* la lumière du «ici, et non 
dans ce qui appartient à la lumière 
dU inonde; 3618, 2019, 2629, f. Le 
sens de. la lettre ne parvient pas aux 
auges, mais le sens interne est pour 
eux,. 1929, 2015. U Parole, dans 
les doux, est autre que chez : les 
hommes» et le sens interne de la 
Parole est pour les cieux, 1887. Le 
sens interne est. pour les anges; et, 
dans* la Parole, U,y. a |>our eivx des 
choses précieuses, qui .sont de peu 
d'importance pour rfeomu*, 2,540, 
2541, 2545, 2551, 2674. Les anges 
célestes se forment des lumières 
aVidées.dans la> parole . d'après^ les 
affections,; > les asges 'spirituels 
d'après lea significations des choses, 
2157, 2275. Uty,iS up sens interne, 
cl quel il ^l;,nwAt#:^ 198.4, 2135, 
2395, 2495. Gopïhîen est abondant 
le sens interne 4e la, Parole, 1905. 
Le sens interne de la Parole est 
jmrfQis plus universel; pai ■ suilc il 
est plus élpignë, 2004. Combien la 
Parole est pure dans, le sens in- 
terne, quoiqu'il , n'aftparaisse pas 
ainsi dans k sens externe, 23G2, 
2395. La Parole historique a un sens 
interne de même que la Taroie pro- 
phétique, 2310, 2333, f. I/' sons 



littéral, surtout le sens historique, 
est seulement un objet qui sert aux 
idées angéliques; exempte, 2143. 
Les prophétiques, en heaucoupd en- 
droits, ne seraient d'aucun usage,* 
s'il n'y avait pas en eux un sens in- 
terne ; exemples, 2608. Les arcanes 
du. sens interne sont moins évidents 
dans les'-historiques que dans les 
prophétiques, 2176. Les arcanes, 
dans la Parole, sont profondément 
cacués, et n'apparaissent point dans 
la lettre, 2101. Il suffit de connaître 
l'attribution des mots dans la Pa- 
role pour savoir de, quelle chose il 
s'agit,* 2712, /. La Parole, jlans la 
lettre, est ,1* nuée, et dans le sens 
interne I < gloire; Préf. du Cuap. 
XVIII de la Genèse. Par k> noms, 
dans la J^rote, sont signifiées des 
choses, 1 8881 Les anciens sages 
trouvaient dans la parole le plus 
grau-d plaisir, iparce, qu'ejte.conte- 
nait, des représentante, 2592, 2593- 
Comment aujourd'hui, on explique 
que la Parole est inspirée jusqu'à 
chaque ipta» et ce, qu'on; pense à 
l'égard des historiques,, 1-886. pans 
la Parole, il y , a des choses -inexpli- 
cables, 1955^/. Les historiques de 
la Parole sont représentatifs» et 
lous.les motssont g.ignifiauUfs,2607. 
Les.préeeples.de la vie, dans la pa- 
role, sont pour l'usage, dans l'un et 
dans l'autre sens,, l'interne et Pqxt 
terni», 2W9. Les pçécepjbes du dét 
calogue sont perçus par les anges 
autrement que, par les hommes; 
c'est pour cela qu'ils ont été. pro- 
mulgués .avec miracle, 2609* JU'où 
viennent les rqprésenlatus qui sont 
dans la Parole, et dans les rites, 
2179. Parfois, dans la Parole, il y a 
deux expressions, l'une envelop- 
pant le commun, et l'autre -quelque 
chose de déterminé dans le com- 
mun, 2212. Dans choque chose de 
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la I*arole, il y a Je mariagè du bien 
et du vrai, 2712. Quelquefois, dans 
la l'arole.il y a une espèce de réci- 
procation du bjen ekdu vrai,22/i0,/". 
"Dans le sens de In lettre, il y a par- 
fois deux* ou trois, quand dans le 
sens interne il n'y a qu'un ; ainsi, 
quand il s'agit du Seigneur, 2663. La 
I»arole est selon les apparences; 
pourquoi? 2242, 2520. La Parole a 
été revêtue d'apparences par. l'hu- 
main, par suite aussi la doctrine, 
2719, 2720. 1/eS doctrines de la Pa- 
role né sont point comprises, si elles 
ne sont pas exposées rationnelle- 
ment, 2553; voir Doctrine. Le Sei- 
gneur a enseigne selon la concep- 
tion du peuple, mais il a pensé d'a- 
près le céleste spirituel; de là le 
sens interne, 2533. Pourquoi les in- 
térieurs de la Parole n'ont point été 
dévoilés aux Juifs, 2520. Pourquoi le 
sens interne décrit toute la vie du 
Seigneur; c'est afin que toutes cho- 
ses fussent alors présentes devant les 
anges, 2523. Pourquoi, dans le sens 
interne, il s'agit si souvent de l'u- 
nion de l'essence divine du Seigneur 
avec son essence humaine, et aussi 
• de la perception et de la pensée, 
22a9. Le Seigneur est la Parole, ou 
la doctrine, 2533, f. La Loi et les 
Prophètes, ou Ittojse et les Prophè- 
tes* ce sont les livres historiques et 
les livres prophétiques, 2606. L'an- 
cienne église avait aussi des livres 
historiques ei œs iivres'propneii- 
ques, inspirés de, même, qui étaient 
pour elle la Parole; cités par Moïse, 
2686. Ceux qui ne connaissent pas le 
sens interne de la Parole expliquent 
mal les paroles du Seigneur à Pierre 
sur les clefs du royaume des cieux; 
Préf. du Chap. XXII de la Genèse. 
Le cheval blanc, dans P Apocalypse, 
est le sens interne de la Parole, <et 
celui qui est monté dessus est le 
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Seigneur qui est la Parole, 5760. 
Beaucoup de choses, dans la Pa- 
role, tirent leur origine dos repré- 
sentatifs dans l'autre vie, et des 
correspondances, 2763. Qe» que si- 
gnifie « la P.tmlt.' était chez Dieu, ». 
dans Jean,— 1..1, et suiv.,—V 2803. 
Ce que signifie « le Seigneur ressus- 
' citera le troisième jour; » cela enve- 
loppe que le sens iulernede la Pàrole, 
flu\ avait péri, ressusciterait le troi- 
sième jour, qui est aussi la consom- 
mation jdu siècle, 2813. Le Seigneur 
est la doctrine elle-même, parce 
qu'il est 4a Parole, et que la Parole- 
traite de lui et de son royaume, 
2859. Par ces mots, dans Jean, — 1. 

I à 1A,~ « la Parole éU«it chez Dieu, 
et Dieu»elle était, la Parole! * il est 
signifié le Seigneur quant au divin 
humain» ainsi quant au vrai, par 
conséquent toute révélation, et la 
Parole elle-même, 2894. u Pt- 
role a élé t de tout temps, 289,5. La 
Parole, dans la très-ancienne église, 
était par révélation, et inscrite dans 
les cœurs, 2896. Des représentatifs 
et des signiGcatifs chez les hommes 
de la très-ancienne église, 2896; 
Chanoch signifie ceux qui recueilli- 
rent d'eux les représentatifs et les 
significatifs, 2896. La Parole, dans 
l'église ancienne, venait de là, 2897. 
L'église âneienne a eu une Parole 
écrite, qui maintenant est perdue, 
et qui consistait en historiques ap- 
pelés Guerres fie Jéliovah, et en 
prophétiques appelés énoncés ; ci- 
tés par Moïse, 2897. Cette Parole 
était divine, semblable à la Parole 
dans les Prophètes; montré, 2897. 

II y. avait aussi chez d'autres des 
prophétiques. divius, qui traitèrent 
du Seigneur dans le sens divin ; d'a- 
près la prophétie de ftiléam, 2898. 
I,a Parole par Moïse et par les l»ro- 
prf'les a été écrite par des repré- 
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senlatifs e| des significatifs, et elle 
n'a pas pu être écrite dans un autre 
style, afin qu'elle ail un sens in- 
terne par lequel il y eût communi- 
cation du ciel avec la terre, 2899. 
Le Seigneur a parlé par deâ repré- 
sentatifs et des significatifs, parce 
qu'il parlait d'après le divin même, 
2900. Il y a, dans le sens de la let- 
tre, plusieurs expressions qui font 
un dans le sens interne, comme Jé- 
hovah et Seignetr, 3035. Dans le 
sens interne sont contenues des 
choses qui 'surpassent la concep- 
tion, 13085, 3086. Le sens interne 
apparaît dans la lumière du ciel, et 
non de même dans là lumière du 
monde, 4086, f. Le sens* interne 
diiïère> beaucoup du sens de la let- 
tre, et par suite les noms signifient 
des choses dans la Parole ; et les au- 
tres écrivains ont tiré des anciens 
Ja coutume de signifier des choses 
par des noms, 4442. Dans le ciel, on 
perçoit spirituellement la /parole, 
4480. Si l'homme de la lies-an- 
cien ne église lisait la Parole, il ver- 
rait dans la clarté le sens interne et 
céleste, autrement que l'homme de 
l'ancienne église, 6693. Dans le sens 
interne de la Parole, les choses sui- 
vent selon l'application à leur sujet, 
4502. Les choses que le Seigneur a 
prononcées dans les "paraboles sont 
telles, qu'elles remplissent tout le 
ciel, 4037. Ceux qui sont dans 
l'hérésie interprètent la Parole d'a- 
près le sens de la lettre en fa- 
veur d'eux - mêmes; illustré " par 
ceux qui sont dans la foi séparée, 
4783. Le Seigneur a parlé par des 
représentatifs et des significatifs, et 
ainsi il a parlé en même temp6 de- 
vant lejmonde et devant le ciel, 
4807. Pourquoi, dans la Parole, la 
plupart des expressions ont le sens 
opposé, I* sens interne do la 
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Parole est dans je sens littéral 
comme l'âme est dans le corps, 
4857. Le mystique de la Parole 
n'est autre chose que le spirituel et 
le céleste, ainsi ce qui traite du Sei- 
gneur, de son royaume^! de l'é- 
glise, 6923. Le divin de la Parole 
n'est pas dans les purs historiques 
de la Parole, mais il est intérieure- 
ment en eux, 4989. L'amour envers 
le Seigneur et la vénération par l'in- 
térieur sont attestes par la charité 
à l'égard du prochain, 5066, 5067. 
Si les parois dans la langue origina- 
le siguifitnl des cltoses, c'est farce 
que la Parole est le vrai, et que 
tout ce quCexisle, existe et devient 
une chose par le vrai, 5075. L'idée 
de la personne est changée en une: 
idée de la chose dans le sens inter- 
ne, 52£7. Dans le sens interne de. 
la Parole, on ne considère ni le 
temps, ni - l'espace, ni la personne, 
5253. .Le. mot parole, dans la langue 
originale, signifie une çhose et le 
réel, 5272; c'est le divin vrai d'où 
procède tout ce qui est réel ; de là, il 
est dit « ton les choses par la Parole 
.ont été faites, » 5272. Les vrais de 
l'église sont acquis par les doctrir 
peux et par la Parole ; quand c'est 
par les doctrinaux, l'homme croit les 
choses que d'autres ont conclues, 
quand c'est par la Parole, il peu t croi- 
re que les vrais viennent du divin, 
5602. Ceux qui sont dans l'affectidn 
du vrai qe restent pas dans les doc-, 
trinaui,mai8 fis exa mi nenl d'après la 
Parole s'ilssonl trais; illustré, 5432. 
L'homme qui est dans le bfen pense 
spirituellement, ainsi selon le sens 
interne, quoiqu'il ne le sache pas; 
illustré, 56L4. Le sens naturel, chez 
les hommes, est changé i l'ins- 
tant en sens spirituel chezlesanges, 
et cela a lieu suintement, parce 
qu'il y a correspondance, 5648. 



( 



•200 PA 



.l'A 



Ceux qui ne^oQt dans aucune affec- 
tion du vrai pour le Traî éprouvent 
du dégoût pour les intérieurs de la 
Parole; expérience, 6702. Ceux qui 
méprisent la Parole ont leur rap- 
port avec les vices du sang» 5719. 
La nuée est le sens littéral ou ex- 
terne de la Parole; et la gloire le 
sens spirituel ou interne; montré 
un peu, 5922. Moïse est la Loi, et il 
est la Parole historique, 5922. Il 
fout scruter ia PaYole pour savoir si 
les doctrinaux sont mis, 6047; 
voir Foi. Paroles dites pir Jacob d'a- 
près^resprit prophétique 3 cause du 
sens interne; montré, 6306. Qu'il y 
aitun sens interne de la Parole, c'est 
évident par les prophétiques d'Is- 

: raél sur ses fils, en cè qu'il n'est 
rien arrivé de ce qui a été dit, 
6333, 6361, 661 5* 6438, 6444. Il V 
a le mariage céleste dans chaque 
chose de la Parole; voir Mama- 
ge. Le sens interne dans le sens 
externe es! la gloire dans la nuée, 
6343, f. Dans la terre de Canaan, il 
y a eu l'église des les temps très- 
anciens; et l'église y a été eonti^ 
nuée, parce que toutes choses y 
étaient représentatives, et qu'ainsi 
il seréît écrit une Parole, dans cha- 
que chose de laquelle il y aurait des 
représentatifs et des significatifs, 
6516. Le su ii s interne ne se montre 
pas dans les historiques ; pourquoi ? 
6597. Le sens interne est enseigné 

. du ciel, 6697, f. H y a des choses 
innombrables contenues dons cha- 
que chose de l'oraison dominicale ; 
expérience, 6619. Il y en a dé- 
nombrantes dans chaque chose de 
ia Prrrole; expérience, 6617, 6620. 
Danslesensintime, il yajabslraction; 
ainsi le peuple, ce sont les vrais; de 
môme pour d'autres mots; et cela, 
parce que les abstractions ne limi- 
tent po»nt les idées,' 6653. chez 



ceux qui ont la Parole pour sainte, . 
le saint influe de l'interne à leur 
insu, 6789. Le sens littéral de la 
Parole est selon les apparences, 
6839. Les anges entendent spiri- 
tuellement les historiques de la Pa- 
role; illustré. 6884. Les spirituels 
do. la Parole ne peuvent se présen- 
ter autrement que par des naturels, 
6943. Dans le sens interne de la 
Parole sont décrits tous les étals 
de la glorification du Seigneur; il- 
lustré, 7014. Quel est le sens de la 
Parole dans le ciel ou Vinn> le sens 
interne; montré par les préceptes 
du décalogmj, 708». Les choses qui 
appartiennent au sens interne de 
la Parole apparaissent à M -homme 
comme éparses, et de peu d'Impor- 
tance; mais elles sont essentielles 
et dans une très-beHc cohérence, et 
sont vues ainsi par les anges dans 
la lumière du ciel, 7153. La Parole 
a été accommodée pour les anges 
et accommodée pour les , hommes, 
7381. Le Seigneur dit que l'écriture 
a été accomplie en Lui, mais cela 
enveloppe les choses qui sont dans 
le sens interne* des passages sont ai- 
lés, 7933. H ne peut pas être ôté de 
la Parole un seul iota, sans inter- 
ruption de la série du sujet dans le 
sens interne, 7933. Les statuts et 
les lois de la'pâque ne sont point 
connus sans le sens interne, mâis 
d'après le sens interne on comprend 
pourquoi toutes ces choses ont été 
instituées, 8020. Dans, la Parole, il 
y a 'dés mots qui se disent du vrai, 
d'autres qui se disent du bien, et 
d'autres qui se gisent de Pun et de 
l'outre ensemble, 8314. 'Deux ex- 
pressions d'une même chose, dans 
la Parole, A cause du mariage cé- 
leste; montré, 8339, /, Dans quel- 
ques passages, il n'y a aucun sens, 
à moins qu'il ne soit interne: mon* 
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tré, 8398, /. La Parole a été écrite 
par de pures correspondances, et 
c'est pour cela qu'elle a de la force» 
8615. Sans le sens interne, on ne 
sait pas pourquoi la sainte cène a 
été instituée, ni ce que c'est que la 
chair, le corps, le pain, le vin,8682,/l 
il y a illustration et perception pour 
ceui qui sont dans. le bien et par 
suite dans l'affection du vrai, et qui 
lisent la Parole, 8694. Ce que c'est 
que l'illustration et par suite la per- 
ception, 8694. f. La Parole a été 
écrite, quant au sens de la lettre, 
dans la forme la plus naturelle; s'il 
en eù i été autrement, elle ne serait 
pas saisie, 8783; et, dans la plus 
grande erreur, sont les érudiU qui 
croient qu'ils auraient reçu la Pa- 
role, si elle eût été écrite autre- 
ment, et si les célestes eussent été 
exposés uûment, 8783. Toutes cho- 
ses, dans la Parole,, ont été accom- 
modées pour ceux qui sont dans les 
cieux et pour ceux qui sont dans 
les terres; et de même les préceptes 
du décalogue, 8862. Les historiques 
de la création, dans les premiers 
Chapitres de la Ueqèse, sont des 
historiques factices; illustré par di- 
verses choses, là, 8891. Dans les 
préceptes du décalque, il y a un 
sens interne; confirmé, 8899. La 
fumée est le sens littéral de la Kv. 
rôle, 8916, La Parole divine est dans 
les cieux absolument dans une au- 
tre forme que dans les terres; et 
elle varie aussi de forme dans les 
çieux, 8920. La Parole est obscu- 
rité pour ceux qui sont de l'église 
spirituelle, et à plus forte raison 
pour les Juifs, 8928. 8i le Seigneur 
a parlé de vive voix de la montagne 
de Sioaï, c'est parce que c'était le 
commencement de la révélation de 
la Parole, 8931. Les choses qui vien- 
nent de la propre intelligence n'ont 



point la yie en elles, mais celles qui 
viennent de la Parole ont la vie, 
8941; illostré aussi, 8944. Le sens 
littéral de la Parole est comme le 
corps, et le sens interne est l'âme, 
et celui-là vit par celui-ci, 8943. 
Par la lueur de la nature, ainsi - par 
la théologie naturelle, on ne sait 
rien sur Dieu, ni sur le ciel; mais 
par la révélation on sait tout; il- 
lustré, 8944. Plusieurs choses, 
dans le sens de la lettre, apparais- 
sent non divines, lorsque cepen- 
dant elles le sont d'après le sens 
.interne; par exemple, les lois ci- 
viles et autres choses, 8971. La Pa- 
role, dans le sens interne, est dans 
uue belle série, quoique, dans le 
sens de la lettre, il s'agisse de cho- 
ses différentes; illustré, 9022. La 
Parole, dans le sens de la lettre, est 
absolument dissemblable, et comme 
si elle se contredisait, 9025. Diffé- 
rence, entre ceux qui enseignent et" 
apprennent d'après le sens littéral 
de la Parole, eleeus qui enseignent 
et apprennent d'après la doctrine 
de l'église tirée de la Parole; ceux- 
ci saisissent tes internes, et ceux-là 
seulement les externes, 9025. lies 
choses qui appartiennent à la foi, 
d'après le seus littéral de la Parole, 
ne doivent pas «ire éteintes, sic* 
n'est après une pleine intuition; 
illustré, 9039. Le seigneur a parlé 
d'après le divin, ainsi dans chacune 
de ses paroles il y a le sens interne, 
9049, 9063, -f. Le« choses que le 
Seigneur a prononcées tnt en elles 
le sens interne, parce qu'il les a 
prononcées d'après le divin, 9086. 
Toutes les choses de la Parole ont 
en elles le sens interne ; ce que c'est 
que j' inspiration; illustré, 9094, f. La 
Parole a été inspirée jusqu'au moin- 
dre accent, 9198, f. I*s lois pres- 
crites aux Juifs, dans l'ancien tea- 
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la me ni, ne lient point les Chrétiens, 
et néanmoins elles sont saintes d'a- 
près le sens interne, 9211. Par la 
Parole, il y a connexion du ciel avec 
le monde, et sans la Parole le genre 
humain périrait, 9212, f., 9216,/".' 
Ceut qui nient de cœur la Parole, 
la blasphèment ; illustre, 9222. Des 
lois ont été portées au sujet de cho- 
ses qui arrivent rarement, et toéan- 
\ moins elles sont très-convenables à 

rausedu sens. interne, 9259. Per- 
sonne aujourd'hui ne sait o(f est le 
divin dans la Parole, lorsque ce |en- 
danl il est dans son sens spirituel < 
et'dans son sens céleste; illustré, 
9280. La Parole, dans la lettre, n'est 
pas annihilée par le sens interne, 
mais elle est confirmée, et elle est 
sainte et divine quant à tout accent 
et a tout iota; illustré et montré,» 
'9349. Il y a des lois, des jugements 
et dès statuts qui sont en vigueur 
dans l'un et dans l'autre seus, et 
qu'on doit absolument faire; il y en 
a qui sont pour l'usage, sil*on veut; 
. eti& y en a qui sont abrogés;. pour 
savoir lesquels, voir les citations, 
N" 9349; cependant ili sont égale- 
ment saints, ou sont également la 
Parolè divtye, 9349, f. Si le Sei T 
gneur a voulu naître sur notre terre, 
et non sur une autre, c'est à cause 
de la Parole, 9350 à 9382; le motif 
principal a été à cause de la Parole, 
9352. La Parole, dans notre terre, 
a pu être écrite, 9353 ; la Parole en- 
suite a pu être répandue sur toute 
notre terre," 9354 ; une fois écrite, 
elle a. pu être conservée pour tcfite 
postérité, 9355. Ainsi il a pu être 
manifesté, à tous dans l'autre vie, 
que Dieu a été fait h'omme, 9356. 
La Parole est l'union du ciel et du 
, nfonde, et dans son sens suprême 
elle traite du Seigneur, 9357. Dans 
les autres terres, le vrai divin est 
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manifesté de touche par les esprits 
et par les anges, 9358. Le*Seigneur 
a voulu naître sur notre terre pour 
devenir la Pafote aussi dans le sens 
externe ; montré, 9360. 11 n'y a pas 
conjonction du -Seigneur avec l'ex- 
terne sanil'interne; illustré, 9380. 
ne l'illustration d'après la Parole; 
voir Illustration et Doctrine. 
I>es jugements et les paroles sont 
les vrais de l'état spirituel et les 
vrais de l'état naturel, 9383. I»ar 
suite la Parole est appelée l'alliance; 
de même les tables, et l'arche où 
'était la loi, et la Parole de la nou- 
velle alliance; montré, 9396. Com- 
bien diffèrent le sens externe de la 
Parole et le sens interne, 9396. Dans 
le sens delà lettre de la Parole, il y 
a le sens spirituel, dans celui-ci le 
sens céleste, et ainsi le divin même; 
illustré, 9407. Ce que c'est que le 
saint interne de la Parole et le 
saint externe de la Parole, que 
Moïse et Josué représentaient, 9419. 
La Parole, dans la lettre, est l'affer- 
missement et le fondement dans 
lesquels se terminent et sur lesquels 
subsistent lesinlérieurs,9460; mon- 
tre aussi, 9433. Les choses, qui sont 
daps les premiers chapitres de la 
Genèse, sont (Jfc historiques facti- 
ces; illustré- par les livres de ce 
temps-la, 9942. La Parole de l'an- 
cienne église citée par Moïse, 9942. 
Parole signifie discours, pensée du 
mental, ainsi toutf chose qui existe 
réellement, et par conséquent ce 
qui est quelque chose, 9987; et 
signifie le divin vrai, 9987: 1a Pa- 
role est un quasi -ciel dans les 
derniers; illustré d'après les repré- 
sentatifs dans l'autre vie, 10126, 
Comment le sens interne, d'après le 
sens externe, est entendu dans le 
ciel ; c'est à l'instant, sans connais- 
sance de ce qui C6t dans le naturel, 



Digitized by Google 



PA 263 



10215. Le sens externe de la Parole 
est saint d'après l'interne, et non 
sans lui; illustré, 10276. Le Sei- 
gneur aujourd'hui parle par la Pa- 
role avec les homme», 10290. Doc- 
trine concernant la Parole, 10318 â 
10325. L'homme, sans une révéla- 
tion, se peut rien savoir de Dieu, 
de la vie éternelle, de l'amour et de 
la foi, 10318. Les maux de l'amour 
de soi et du monde introduisent 
l'ignorance; et, quoiqu'ils aient la 
révélation, ceux qui sont dans ces 
maux ne savent rien sur ces points, 
10310. C'est pour cela que Dieu est 
venu au secours du genre humain, 
en donnant la Parole, 10320. La 
Parole est divine dans toutes et dans 
chacune des choses .qui la compo- 
sent, 10321. Parce qu'elle est di- 
vine, elle est pour les anges et pour 
les nommes, et c'est pour cela qu'il 
y a un sens spirituel ou interne, et 
un sens naturel ou externe, 10322. 
Il n'y a que les illustrés qui saisis- 
sent la Parole, 10323. Elle ne peut 
être saisie qu'au moyen d'une doc- 
trine faite par un illustré, 10324. 
Des livres de la Parole ; ce sont ceux 
qui ont un sens interne; ils sont 
énumérés, 10325. La conjonction 
du Seigneur avec l'homme se fait 
par la Parole; citalicns, 10375. Des 
divers geures de révélations dans 
les quatre églises successives, et 
dans la quatrième ou. église chré- 
tienne par la Parole, 10355; voir 
Église et Dogtbinb. Hendre un- 
culte aux externes de la Parole et 
de l'église séparés des internes, 
c'est idolâtrique; illgstré, 10399. 
Cause des hérésies; l'homme est 
dans les externes sans les internes, 
et il pense a soi et au monde quand 
il lit la Parole; illustré, 10400. La 
doctrine, d'après la Parole, doit être 
un llambeau, et le sens interne en- 



seigne «elle doctrine. 10400. L'hont- 
roe interne est en actualité dans, le 
sens interne de la Parole, mais il 
ne peut être illustré que selon les 
connaissances dans lesquelles il est 
quand son interne est ouvert, i 0400, 
10402, f. Quelle est la Parole, dans 
le sens externe, si elle n'est pas 
entendue quant au sens interne, 
10402. Le sens de la lettre, sans la 
doctrine d'après la Parole, conduit 
dans des erreurs; illustré, 10431. 
Le sens de la lettre de la Parole est 
le plan dans lequel se terminent les 
intérieurs, et sur lequel ils se repo- 
sent, 10436. Par la Parole, il y a 
conjonction du Seigneur avec l'hom- 
me, et du ciel avec le woude; et, 
s'il n'y avait pas eu la Parole, le, 
genre humain aurait péri ; illustré, 
40452. Le sens externe de la Pa- 
role a été changé, et est devenu 
autre, à cause de la nation israélite, 
de laquelle il est partout question, 
et c'est pour cela que la loi est ça et 
là appelée Moïse; illustré et montré 
qu'il en est ainsi, 10453, 10461; 
et néanmoins le sens interne est 
resté le même, 10453, 10461. L'in- 
terne de la Parole est aussi l'in- 
terne de l'église et l'interne du 
culte, 10460. Toute instruction, 
concernant les vrais et les biens de 
l'église et du culte, se fait au moyen 
de l'externe de la Parole, mais par 
des illustrés, 10548. lis reçoivent 
l'influx et l'illustration lorsqu'ils li- 
sent la Parole, ceux-là -qui aiment 
le vrai pour la vie, ainsi pour le vrai, 
mais non ceux qui l'aiment pour 
eux-mêmes et pour le monde, 
10548, 10549, 10061. Dans la Pa- 
role, les vrais et les biens sont 
conjoints d'une manière ineffable, 
10554. I*e sens de la lettre de la 
Parole a été changé à cause de la 
nation israélite; illustré par de* 
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exemples', 10603; néanmoins les 
internes de la Parole sont» divine, 
10604. ouel est le sens externe de 
ta Parole, et quel est le sens mter^ 
ne, ainsi quel il est dan» le ciel; 
cela est décrit par les Idées- inté- 
rieures de la pensée et par lo^iééés 
extérieures; illustré, 1060/i,t0614. 
Dans le sens externe de la Parole 
est le sens interne, et dansV^lu^d 
le sens intime, Is6t4,l0627. Chez 
les tres-ancienB, Iry a eu révélation 
immédiate par les représentatifs, et 
plus tard par la Parole. 10632. Pans 
toutes et dans chacune des choses 
de la Parole* il y * la éonjdnction 
du Seigneur avec l'hdmimé par les 
correspondances, ee qui fait qu elle 
est plus admirable que tout autre 
écrit, 10632, 10638* 1063*. La Pa- 
role est divine dans les choses. qui 
ont été abrogées; illustré, 10687. 
Oétlx qui sont conduits par le Sei- 
gneur voient les vrais dans la Pa- 
role, mais non ceux qui sont con- 
duits par eux-mêmes* -1063& Celui 
qui s'approprie on doctrinal dans 
lequel est le mal ne peut pas élre 
illustré (Taprès la Parole, 10640. A 
ctux qui sont illustrés d'après la 
Parole, le Seigneur donne de com- 
prendre le vrai, èt non de croire 
des cliefeesedntradieioires; exemple 
d'après la' passiori de la croix du 
Seigneur, 10659. Tout bien vient 
du Seigneur à l'homme par le vrai, 
ainsi par la Parole : illustré, 10661* 
La- Parole a été écrite par de pures 
correspondances, et c'est pour cela 
que par elle il y a conjonction du 
ciel a vf' : l'homme, 10687. Les dix 
parolés, ce sont tous les vrais di- 
vins, 10688. La lumière du vrai, 
dus' l'externe- de la Parole, est à 
ceux qui sont dans l'interné, 10691, 
1089/1. Ceux qui sont dans l'ex- 
terne sans l'interne ne supportent 



lustré, 1069/j. 
l'art kMlaria. 



pas les internes; il 

Particuliers. 
Voir CoimcnV 

Partir, Proficisci. Voir Vota- 
gb* el Habite*, Marcher, Sortir, 
Iirto ; TneMBLEinSsT nr. terre. 
I*artlr signifie l'ordre et les règles 
de hi vie, 1293. C'est' progresser, 
1557. Partir et aller 1 , c'est le.succes- 
sif, 4375, 8346 1 c'est le continu, 
4554, 4585, 5996. Les départs et 
les campements des Israélites dans 
le désert signifient les états spiri- 
tuels et leurs changements, 8103. 
Partir, c'est le successif continuelle- 
ment, 8181, 8397. 0?estr l'Ordina- 
tion? quand? 8192, Ctest le progres- 
sif de la vie Spirituelle, 8557. Selon 
les départs, à savoir, des Ois d'Israël 
dans le désert, c'est selon l'ordre 
pour recevoir ta vie du ciel, 8559. 
Ce que c'est que le mouvement et 
les progressions dans l'autre vie ; 
*M*Lieu; et N" 9n40i Les départs, 
dans l'autre vie, sont les change- 
ments d'étal de* intérieurs ; illus- 
tre, 10754, «Hd'apres l'expérience, 
«7311277* .*v .î 

Parvis, Afriwwi. T.e parvis de 
l'habitacle est le dernier ciel; mon- 
tré, 974t. 11 y o le-parvis extérieur 
et le parvis intérieur, celtri-ci pour 
le royaume céleste, et ce* tu" -là pour 
le royaume spirituel ; montré, 9744. 
te parvis a ppar tir nt a P un et S l'au- 
tre ciel; illustré, 9741: Dans le par- 
vis extérieur sont ceux qui sont 
dans le bién de la fbi; sur ceux-ci, 
9741,9742. 

Passer, Transira. C'est être sau- 
vé, 8821, 8822. Passer devant, c'est 
conduire et enseigner, 8577. Ce que 
passer signifie en outre, 2167, 4205. 

Passhr la noif , Pernoctate. Pas- 
ser la nuit dahs la nie, c'est juger 
d'après le vrai, 2335. Passer la nnit, 
c'est avoir la paix, 3170. Passer la 
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nuit, c'est vivre dans l'obscur, 3693; 
c'est aussi la tranquillité; ce que 
c est que It tranquillité, 4213. 

Pasteur, Pastor. Le pasteur est 
celui qui enseignai et conduit au 
bien de la cbaPité, et le troupeau 
celui qui est enseigné et conduit* 
363, 3795. Paître, c'est être instruit) 
montré, &301. Les pasteurs de trou- 
peau sont les vrais qui conduisent 
au bien, 60Zw. HepaUrede nourri- 
Lire, c'est sustenter la vie spiri- 
tuelle et vivifier, 6277. 

/PATE, Massa, dont on fait le 
pain. C'est le premier état do frai 
d'après le bien, 7966. ^ 

Patrie, PatritL Cest le pro- 
chain, 6819, mu voir Prochain 
Celui qui aime la patrie nlme, dans 
l'autre vie, le Tdyaumedu Seigneur, 
car: alors le royaume du Seigneur 
est pour lui la patrie, 68*21. 

; Pâturage* Pascuum. C'est ce 
qui sustenté la vie spirituelle de 
riiomiue, 6078. Ce sontles scienti- 
(rqnes dans lesquels sont les biens 
du vrai,- 6*78.' . <* dfï" 

Paovrb, PàitpiT. Vob- Misère. 
(Quelque Chose au sujet des pauvres, 
3630. a Être, pauvre et indigent, c'est 
être riche et avoir en abondance; » 
signifie n'avoir par soi-même rien de 
la sagesse ni rién de la puissance, 
mais avoir parle Seigneur ces deux 
choses, 4459. Faire du bien aux 
pauvres est l'externe de l'église, et 
faire du bit n a ceux qui sont dans la 
pairvreté spirituelle est l'interne de 
l'église; et, en faisant du bien, on 
MoiUrwir en voeTihtcrne et l'ex- 
terne, 9299. Les paufrcs sont cônx 
qui sont dans peu de bien par igno- 
* rance du vrai, et les indigents ceux 
qui sonl dans peu de vrai par igno- 
rance du vrai, et néanmoins dési- 
rent être instruits ; montré, 9209. 
UH pauvres sont ceux qui sont dans 
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peu de vrais et dans des taux par 
ignorance; et aussi tant ceux qui 
sont dans le bieu que ceux qui sont 
daov.ie mal, 9263. Les pauvres 
sont -ceux qui ne sont pas dans les 
connaissances du vrai, et néan- 
moins les désirent, etc., .10227. 
Gomment il faut entendre que le 
ciel est pour les misérables et pour 
les pauvres, lorsque cependant, 
dans te ciel, il y a des riches et des 
hommes constitués en dignité, 
10227. • .'i. 

Pater, fleptratere. C'est rétablir, 
9087, 9097, 9102; et c'est la peine 
correspondante, 9102.' 

Peau, Cutis. Ce sont les externes; 
montré, 8640c De la correspondance 
de la peau avec le très-grand hom- 
me, £552 à 5559. Lescuticulaires 
sont dans l'outrée vers le ciel, 6553; 
ils avaient eu foi dans les autres, 
pourvu que ceux-ci eussent con- 
firmé uoe chose par le sens de la 
lettre de-la Parole* 555a; ils avaient 
seulement su les- Cômuiuos ,de ia 
foi, et par suite avaient été séduits 
par les malicieux,' 5666. Beaucoup 
de différence entre les cuticuîaires, 
5655. Ceux qui ont leur rapport avec 
la peau ecailleuse raisonnent sur 
chaque sujet, s'il est ainsi ou n'est, 
pas ainsis ot eux-mêmes ne savent 
rien, 5556. Ceux qui constituent la 
peau moins sensible sont ceux qui 
babillaient et savaient à peine ce 
qu'ils» disaient, 5657* Des euticu- 
laires, pour savoir si la chose est 
ainsi, examinent d'après l'écoule- 
ment du son s'il y a une résistance 
provehant de l'intérieur, 5558. Con- 
formation de la peau mise en évi- 
dence, belle cher les régénérés, af- 
freuse chez lès méchants, 5559. 
Ceux qui sont seulement dans les 
vrais de la foi, et non dans le bien 
selon ces vrûis, sont dans les der- 
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uiers du ciel, cl ils constituent et 
représentent la peau, 8980. Lescu- 
ticulaires dans le ciel ont été repré- 
senté* par les serviteurs hébreux 
dans l'église représentative, 8977, 
8980. La peau (petite) et la peau 
(cutis), ce sont les foux dans les 
derniers, 10036. 

Peao, Petlij, Voir Peau, Cutis. 
La tuoique de peau est le bien spi- 
rituel et naturel, 294, 295, 296. La 
peau (pvllis) et la peau (cutis), ce 
sont les extimes; montré, 3540. La 
peau cutis au pcllis) est le faux 
dans les externes, 10036. 

Péché, Pcccatum. Voir Mal. 
Pécher, c'est agir contre l'ordre, 
ainsi c'est le renversement de Tor- 
dit, 5076. l£ péché es* la disjonc- 
tion, 5229. Ceux qui croient que la 
rémission des péchés est faite à l'ins- 
tant, et qu'il y a justification par la 
foi seule, savent aujourd'hui peu de 
choses sur la régénération, 5398; 
voir Régénération. Le péché est la 
disjonction, 5474 ; c'est l'action de 
se détourner, 5841, 9346. La pré- 
varication est le mal contre le vrai, 
mais 1e péché est le mal contre le 
bien, et ils sont nommés à cause du 
mariage, 6563. Pécher, c'est la sé- 
paration d'avec le vrai et le biei, 
7589. Pécher, c'est ne point obéir, 
7696. Remettre les péchés, c'est con- 
sidérer, non point d'après le mal, 
mais d'après le bien, 7697. L'homme 
par lui-même tombe continuelle- 
ment, et est continuellement re- 
dressé par le Seigneur, 8391. Ce que 
c'est que la rémission des péchés; 
ils sont éloignés et non extirpés, 
8393. Le péché contre l'esprit saint 
est la fourberie spirituelle ou l'hy- 
pocrisie ; montré, 9013; ce péché ne 
peut être remis; pourquoi? illustré 
et montré, 9013,9011 La rémission 
des péclica, c'est être détourné du 
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mal et tenu dans le bien par le Sei- 
gneur, 901a, Les péchés ne sont 
point effacés, mais ils sont éloignés, 
8988, 'f. Les prévarications sont les 
choses qui sont contre les mis de 
la foi, les iniquttés*celles qui sont 
contre les biens de la foi, et les pé- 
chés celles qui sont contre les biens 
de l'amour et de la charité ; mon- 
tré, 9156. Les maux et les faux res- 
tent, mais ils sont éloignés, parce 
que l'homme est tenu dans le bien 
par le Seigneur; illustré, 9333. Les 
péchés sont éloignés lentement ; 
pourquoi? 9336, 9335, 9336; voir 
Régénération. Confession des pé- 
chés; voir nr 9444 è 9454- Les pé- 
chés sont enracinés dans la \ie, 
9444. Nul ne peut retirer quelqu'un 
de» péchés, par conséquent les lui 
remettre, que le Seigneurseul, 9445. 
Les péchés sont remis par cela que 
l'homme en est détourné, et per- 
sonne ne peut être détourné des 
maux et tenu dans le bien, sinon 
celui qui est régénéré par le Sei- 
gneur, 9446, 9447, 9448, 9451. si- 
gnes que les péchés 'ont été remis, 
9449. Signes <jue les péchés n'ont 
pas été remis, 9450. La rémission 
des péchés, par miséricorde, se fait 
au moyen de la régénération, 9452, 
9453,9454. Porter l'iniquité, quand 
il s'agit du sacerdoce par lequel 
était représenté le Seigneur, c'est 
soutenir des combats contre les en- 
fers, et ainsi à éternité |*>ur l'hom- 
me; montré, 9937. Les péchés sont 
éloignes chez l'homme, en tant que 
le ciel entre chez lui, ainsi en tant 
qu'il a été régénéré; illustré, 9938. 
Porter ^'iniquité, quand il ne s'agit 
pas du sacerdoce, c'était représenter • 
la damnation, et qu'on était dans les 
péchés, non pas qu'on fût pour cela 
damné, mais seulement que c'était 
représentalivcment,' montre, 9965. 
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Porter l'iniquité' est aussi une véi i- 
' table damnation, 9965, f. Le péché, 
quand par là il est entendu le sacri- 
fice, c'est la purification; montré, 
\ d039. Les péchés, et par suite les 
faux, restent chez l'homme, mais 
l'homme en est éloigné; citations, 
10057, f. Les sanctuaires étaient 
souillés par tes péchés du peuple; 
par exemple, l'autel, la tente, le 
temple; montré et. illustré, 10208. 
Toute purification, o<! éloignement 
des péchés, se frit par le bien de 
l'innocence, 10210. 

Pectoral, Pectorale. VoiVUmm. 

Pécule, Pcculium. Ce sont ceux 
de l'église où est la Parole, et ceux r 
là sont les propres du Seigneur: 
' montré, 8768. 

• Peigner, Pectere. Ceux qui pla- 
cent tout dans les bienséances pei- 
gnent leur chevelure; et peigner sa 
chevelure, c'est arranger les natu- 
rels pour qu'ils apparaissent dé- 
cents, 5570. 

Peine, Pania. Voir Enfkr. Dés 
diverses peines dans l'autre vie, 
955. La peine de la lacération con- 
siste à être déchiré et à être porté, 
roulé comme un chiffon, en présence 
des anges, 956. Peines de la discerp- 
tion ; à qui elles sont infligées, et 
quelles elles sont, 957, 958, 961. 
Peines <fe la cooglutination ; à qui 
etles sont infligées, et quelles elles 
sont, 960. Peines de la discerption 
quant aux pensées, 962. Peine du 
voile; ilquï elle estinfligée, etqoelle. 
elle est; 963. Peine qui consiste à 
être enveloppé dans un drap ; quetlè 
elle est, 964. Des anges sont pré- 
sents quand les peines sont infligées, 
et ils les modèrent, 967. Les anges 
ne peuvent pas enlever les peines, 
967. Les peines ne sont point subies 
pour les maux héréditaires, mais 
elles le sont pour les maux actuels, 
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966. Toute peinu est changée en un 
bien et en nn usage parle Seigneur, • 
696ï Les méchants ne peuvent pas 
être tourmentés quant à la cons- 
cience, parce qu'ils n'ont eu aucune 
conscience, 965. Les infernaux ne 
désirent rien plus que de punir et 
de tourmenter, 695. Chez les gen- 
tils, c'était la coutume, pour le cri- 
me^d'un seul, de punir et ses com- 
pagnons et toute sa maison; et cela, 
parce qu'il en est ainsi chez les mé- 
chants dans l'autre vie; mais chez 
les hommes, agir ainsi, c'est agir 
contre l'ordre et contre la loi divine, 
5764. Dans le ma! est la peine; ex- 
périence, 698, 967, 1857, 6559. La 
loi du talion existe; d'où elle vient; 
ainsi dans le mal est la peine, et 
dans le bien la rémunération; il- 
lustré, 8214. 

Péleg, Peleg. Ce que c'est, 1345. 

Perdants, .hutures, 4551. Voir 
Boocle. 

Pendre, Suspmdere. Ktre pendu 
sur un bois, c'est le rejetai la dam- 
nation; montré, 6156. La suspen- 
sion était pour le mal, et la lapida- 
tion pour le faux, 5156. La pendai- 
son devant le soleil est la peine de 
la profanation, 10652. 

Péniel, Peniel. C'est l'état des 
tentations, 4298. Dans le sens in- 
terne historique, c'est l'état en ce 
qu'ils révélaient les représentations, 
4310. ' 

PÉNITENCE, KEPEffTIR (8e); PcClli- 

tentia, Pœniterc. Jéhovah ne se 
repent point, 587. Chez Jéhovah, se 
repentir, c'est avoir compassion, 
587, 588, 10441. La pénitence doit 
se faire dans un état libre, et non 
dans un état contraint, 8392. La 
pénitence; ce que c'est, 8389. Faire 
chaque jour pénitence; ce que c'est, 
8391. Si après la pénitence l'hom- 
me retombe, son dernier élat es* 
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pire que le premier, car il profane, 
8394. La confession, sans Ja con- 
naissance el sans la reconnaissance 
des maux dm soi, n'esl pas la con- 
fession de la pônileuce, 8390. 

Penser, Pensée; Çogiiurc, Cu- 
gitaiio. Voir Idée* Les esprits pen- 
sent avec perspicacité, 322. On a 
cru que l'aine ou l'esprit est une 
pensée abstraite, 444, 445. Chaque 
idée de la pensée est quelque cht)se 
qui appartient à la volonté et en 
même temps à l'entendement, 590. 
Le langage des esprits vient des 
idées de la pensée; voir Langage 
et rnÉE. L'homme interne n'est pas 
la pensée, 978. Le mal influe de 
l'enfer dans la pensée, et le bien y 
influe du Seigneur, 904. Peine de 
la discerplion quant aux pensées, 
962. Des esprits, enlevés parmi les 
esprits angéliques, voyaient les in- 
férieurs de mes pensées, 1769, f. 
Le Seigneur seul a pensé d'après soi, 
1904. Les pensées proviennent de 
la perceptjon, de la conscience, et 
d'une conscience nulle, 2515, 2552, 
La perception est autre chose que 
la pensée, el celle-ci vten,t de la 
perception, 1919. Les anges pen- 
sent d'après l'intérieur du ration- 
nel, 1914. taux qui ont la cons- 
cience pensent d'après l'extérieur 
du rationnel, 1914. Ceux qui ont la 
conscience pensent selon la cons- 
cience, 1919. Ceux qui n'ont pas la 
conscieuce pensent d'après le na- 
turel - sensuel et corporel , 191 4. 
Ceux qui ont* Ja conscience ont par 
le Seigneur la pensée intérieure; il 
en jesl autrement de- ceux qui n'ont 
pas la conscieuce, 1935. La pensée 
de l'homme eBt une chose admira- 
ble; il ne sait pas qu'elle est telle, 
2557. Les sociétés sont quelquefois 
dissoutes quant aux pensées et 
quant au langage, 2129. Les anges 



et les esprits .perçoivent les inté- 
rieurs des pensées de l'homme", 
1931. Les pensées procèdent des 
mémoires; toutes les choses des 
pensées restent, et les anges et tes 
esprits perçoivent chacune des cho- 
ses des pensées; voir Mémoire, H 
y. a ia pensée d'après la perception, 
et la pensée d'après la conscience, 
2552. Tous les changements d'état, 
seit quant aux volontaires soit quant 
aux intellectuels, sont dirigés par le 
Seigneur au moyen des esprjts et 
des anges, 2796. Le tout de la pen- 
sée et de la volonté influe ; voir Vie 
et Libre. Ce que c'est que méditer 
dans le champ, 3196. C'est l'homme 
interne ou spirituel qui pense, et 
"même dans l'honyne externe ou na- 
turel, mais avec différence quand 
l'homme est homme, et quand il est 
esprit; illustré, 3679. Les pensées ne 
sont pas des choses abstraites, mais 
elles existent d'après des substance! 
plus pures de l'homme, 3726. On 
croit que l'àme est la pensée seule, 
4527. Ce que c'est que la pensée ex- 
térieure, el ce que c'est que la pen- 
sée intérieure; illustré, 5127. Dans 
la pensée règne universellemeni ce 
que l'homme aime, quoiqu'il ne le 
sache pas; illustré, 5130. La pensée 
vient parfois de l'intérieur ration- 
nel, et parfois du sensuel, selon l'é- 
tat, 5141. Le naturel extérieur est 
le plan dans lequel, Jes intérieurs se 
voient comme dans un miroir, et 
de là vient la pensée, 5165. A moins 
que le naturel ne soit dans l'ordre, 
comme chez les régénérés, l'homme 
ne peut pas penser intérieurement, 
ni par conséquent avoir la foi, 5168. 
La pertsée de l'homme qui est dans 
le bien est spirituelle selon le sens 
interne; illustré, 5614. Combien il 
est difficile que l'homme croie que 
les esprits savent ses pensées, el 
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cependant ils en savent les moin- 
dres choses; expérience, 5855. Il y 
a une pensée intérieure et une pen- 
sée extérieure, 6007. Le mal qui in- 
flue dans la pensée ne nuit pas, mais 
il nuit quand il passedanslavolonlé; 
illustré, 6204. Les 'esprits savènt 
les pensées; l'homme le peut diffici- 
lement croire; expérience, 6214; et 
cependant ils savent les très-sin- 
guliers dans l'autre vie, 6214. Ceux 
qui pensent sensncllement perçoi- 
vent peu ce que c'est que l'honnête, 
le juste et le non, 6598, 6012, 6614, 
6622, 662*4. La pensée apparaît 
continue , et cependant elle est 
distinguée-'en idées, 6599, 6626. 
La pensée et l'affection se répan- 
dent de tout côté dans les sociétés; 
expérience, 6600, 6601, 6^02, 6603, 
6605, 6609. Il en est de cela comme 
des sphères de rayons pour les ob- 
jets de la vue sur la terre, 6601. La 
pensée entre dans la sphère com- 
mune des sociétés, et ainsi n\ ex- 
cite pas les sociétés dans le. parti- 
culier, 6600, 6G03. }.a pensée ap- 
paraît connue le courant d'un fleu- 
ve, 6606. Quand elle se répand, la 
pensée circule selon la forme de la 
substance cendrée dans le cerveau, 
ei les formes supérieures qui sont 
dans le ciel sont incompréhensibles, 
6607. Les sphères des pensées, pro- 
venant des sociétés, sont représen- 
tées far des nuées, 6609, 661. '4. 
Chez l'homme* les idées de la pen- 
sée va/ient, elles sont multipliées 
et divisées , oi elles s'étendent 
vers diverses société^, 6610.»Dans 
les idées dé la pensée il y a des 
choses innombrables, 6613 à 6625; 
voir Idée. Idées de la pensée de 
ceux qui vivent mal; et par suite 
pensent mal, 6625. L'homme est 
principalement insinué dans les so- 
ciétés par les tentations, 6611. ta 



penséeest active et passive ; l'active, 
qui peut être appelée pensée par- 
lante, est chez l'homme quond il 
parle, c'est le langage de son esprit; 
la passive est celle qui est cher, lui 
quand il ne parle pas, 6987. Quelle 
est la forme céleste, de la pensée; 
les choses claires sont au milieu, 
les choses obscures sont autour, et 
les choses opposées tournent vers 
le bas, 8885. L'ouvrage d'imagina- 
lèur (ou de la* pensée) signifie Pin r 
tellectuel; montré, 9598,» 9688. 
fc'homme peut difficilement distin- 
guer entre le vrai et le bien, parce 
qu'il peut difficilement distinguer 
entre penser et vouloir, 9995. 

Pénuel, Pcnuel. C'est l'état du 
vrai dans le Hen,43ôl.Dans le sens 
interne historique, « comme il pas- 
sait Pénuel, » c'est quand ils ve- 
naient dansla terre de Canaan, 4313. 

PÉNURIE, Pcnuria. Voir Dépôts. 

Perception, Prrccptio. Voir 
Communication** Conjonction, et 
Conscience, Sphère et Odec» Ce 
que c'est que la perceptiqn, 104, 
371, 495, 503, 521, 536, 1616. Il y 
a perception, quand l'amour est le 
principal, 371, 1442. Il y a d'in- 
hofiribrables genres de perceptions 
dans le ciel, 483. Ceux qui ont la 
perception connaissent les singu- 
liers des particuliers, et les parti- 
culiers des communs; il n'en est 
pas ainsi de ceux qhi ont la cons- 
cience, 865. Perception de l'homme 
de la très-ancienne enlise; quelle 
elle 'était, et d'où* elle venait, 125, 
597, 607, 784, 895, 1121. Il y avait 
communication de l'homme de la 
très -ancienne église avec le ciel; 
.de là la perception, qui cessa avec 
la communication, 784. Ce que' les 
fils de la très-anclctme église ont 
dit de la perception, 1121. Dans 
l'autre vie, il y a perception de ton- 
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tes les idées de la pensée, 1008. il 
y a, dans l*ll)tra vie, une double 
perception, la perception de ce que 
c'est que le bien et le vrai, et la 
perception de ce que les autres sont, 
1383. Dans l'autre vie, il y a fcom- 
niuuication de toutes le? pensées et 
de toutes jes affections* 1390, 1391, 
1392. Ob' y est consocié selon les 
perceptions, 1394. En raison des 
perceptions, les méchants ne peu- 
vent pas approcher* vers le ciel, 
1397. Les méchants ne peuvent pas 
sooïenir la présence d'un ang«, 
1271, 1398. I)e la perception dcl 
anges célestes et des anges spiri- 
tuels, 202, 203, 138/i.On pe/çoitde 
quel ( amour et de quelle foi ils sont, 
139/i. Parla perception, on sait quels 
sont les autres, 1504. Ce qûe c'est 
que percevoir quels sont les autres; 
illustré par une chose semblable au 
moyen de la face, du geste, du lan- 
gage, 1388. D'où dérive une telle 
perception, 1388, £ C'est que l'état 
estjplus parfait dans l'autre vie, 
1389. Tout ce qui vient de la four- 
" berie est perçu, 1395. Exemple 
d'une perception à grande dislance, 
.1396. Ceux qui raisonnent perçoi- 
pcnt peu, 1385. Ceux qui s'imagi- 
nent savoir par èux-mèmes ne per- 
çoivent point, 1386. Les savants ne 
savent -pas ce que c'est que la per- 
ception, 1387. De la p/rceplion 0u 
Seigneur, 1616, 1791. Les arb*res 
du paradis» signiliql les percep- 
tions, 103. 

Pourquoi, 'dan? le sens interne, il 
est tant question de l'union de l'es- 
sence divine du Seigneur avec l'es- 
sence humaine, et de sa 'perception 
et de sa pensée, 2249. La percep- 
tion du Seigneur a été au-dessus de* 
toute perception humaine, 1919. Ce 
que c'est que la pensée d'après la 
perception, et d'après la ronscience, 
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et d'après une conscience nulle, 
2515. I<a perception est autre chose 
que la pensée, et celle-ci vient de la 
perception, 1919. Différence entre 
la perception et la conscience,2144. 
H y a des perceptions de plus en « 
pins intérieures, 2145, 2171, 

Il y a la perception du bien et du 
vrai dans les célestes et dans les 
spirituels, la perception du juste et 
de l'équitable dans la vie civile, la 
perception de l'honnèle dans la vie 
morale ; de ces perceptions, 2831. 
Le sens du toucher est le commun 
de tous les senl, ayant Son origine 
dans le perceptif, qui est le sensitif 
interne, 3528. Tout sensitif et tout 
perceptif- vient du bien, mais non 
du vrai, &>28. Dès qu'un esprit ar- 
rive, on sait quel il est, 6626. 13e la' 
perception, en ce qu'elle est chan- 
gée en odeurs; wi> # Odeur. Révé- 
lation d'après la perception, et ré- 
vélation d'après le langage avec les 
anges; quelle est ladilTérence,512t. 
Quelle perception alors; voir ï\ 
lation. Chez ceux qui ont la per- 
ception, le rationnel intérieur a été 
terminé, 5145. La perception des 
spirituels est l'influx du langage des 
anges chez l'homme, 5228. Aujour- 
d'hui, on ignore ce que c'est que ia 
perception, 5228: lies vrais de l'é- 
glise sont saisis P ar c* 11 * qui sont 
dans le bien tout autrement que * 
par ceux qui ne sont pas dans tebien, ^ 
5478. Plus la perception est talé- 1 
rieure, plus elle est claire, 5920. 
La perception vient de la 'faculté 
de conclure; et, aujourd'hui, c'est 
sur les choses dans le monde, mais 
non sur les spirituels; pourquoi? 
illustré, 5937. La perception est 
de voir ce qui est vraj et ce qui 
est faux, mais non de confirmer 
quoi que ce soit, 7680. Les spiri- 
tuels peuvent avoir la perception 
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du bien et du vrai civils et mo%iux, 
mais non du bien et du vrai spiri- 
, tuels, 7977. La lumière de la per- 
ception est, divine mais non la lu- 
mière de la confirmation, laquelle 
est purement sensuelle; illustré, 
8780. De la vue par l'iniérieur, 
3128. Article Voir. 

Percer, Perfoilere. Voir Credser. 
. Père!, Pater. Voir aussi Mère, 
Fils et Ki he. Le Seigneur est recon- 
nu pour le père dans le ciel, parce 
qu'il êst un et le même; 14,* 15, 
1729. L'hotrime reçoit du père l'in- 
terne et de la mèré l'externe, 1815. ' 
Ce que c'est que* venir en paix vers» 
ses pères, 185a. L'interne du Sei- 
gneur i été le même que Jéhovaii 
son père, auquel il a uni l'humain, 
2004, 2005. Ce que c'est que le père 
et le fils dans le Seigneur; montré, 
2803. lie père est le divin bien, et 
le fils le divin vrai, 2803,'ce que 
c'est qu'être recueilli vers ses pères 
ou. vers ses peuples, 3255 ; voir So- 
ciété. Ce qui est entendu, dans le- 
sens interne des préceptes du dé- 
calogue, par honorer son père et sa 
mère, 3690. « Jéhovah, le Dieu d'A- 
braham ton père, » c'est le Sei- 
gneur, en ce que le bien vient.de 
lui, 3703. 1^ père est le bien, 3703; 
et la mère le vrai, 3703; et, dans le 
sens opposé, ce sont les maux et les 
faux, 3703. Le«livin bien du Sei- 
gneur est ce qui est nommé père 
dans la Parole, et le divin vrai ce 
qui est nommé fils; montré, 3701 
Retourner vers le père, ç'est être 
uni au divin, quand il s'agit du Sei- 
gneur, 3736. L'externe de l'église, 
dans lequel est l'interne, est aussi 
appelé père, 4700. Le père est l'église 
quant an bien, et la mère l'église 
quant au vrai, 5581. La père est le 
bien, 5902. L'externe est dit père 
de l'interne, commr Jacob à l'égard 
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de Joseph, parce que la progression 
de l'instruction va des extérieurs 
aux intérieurs, 5906. Les pères' sont 
les biens et ceux qui étaient de l'é- 
glise ancienne, 6050. Le" commun 
est père, de l'interne au commence- 
ment, mais non dans la suite; illus- 
tré, 6089. Les pères, dans le sens 
bon, sont ceux qui étaient de l'an- 
cienne église et*de la très-ancienne 
église ; t montré, 6075. Le Seigneur 
est le père quand l'homme est de- 
venu en état déjuger par lui-même, 
et alors le père naturel* n'est plus 
père comme auparavant, 6492. Le 
père est l'ancienne église; illustré; . 
68/16, Le Dieu du père est le Sei- 
gneur, parce que le Seigneur est le 
Dieu de l'ancienne église, 68Â6. Le 
Dieu des pères est le dhrfn de l'é- 
glise ancienne, et c'est le Seigneur, 
6876, 688/4. Quand le Seifjfheur était 
dans le monde, il fit divin vrai son 
humain, et il appelait père le divm 
bien , 7499. Les pères et les pères 
des pères , c'est depuis le tetpps 
ancien, 7649. La maison des pères, 
c'est le bien* particulier; illustré, 
7833, 7834. Les pères sont les an- 
ciens qui étaient dans le bien et 
dans le vrai, 8055. Le père dans les 
cieux, c'est le bien par le divin dans 
les cieux; montré, 8328. Le père 
est le Seigneur quant au divin bien 
et par„suite le bien, et fa mère est 
le Seigneur quant au divin vrai et 
par suite le vrai, 8897. Les anges 
ne reconnaissent pas (Tautre divin 
que le divin humain du Sejgneur, 
parce qu'ils peuvent y penser et 
l'aimer, et non de même à, l'égard 
du divin j^ui est le père; montré, 
10067. Par le père, la mère, le frè- 
re, la sœur, et par plusieurs autres 
noms de parenté, sont signifiés les 
biens et les vrais, puis aussi les 
maux el le? faux, 10490. 
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Pinks, Pères, fils deTharaar; ce 
que c'est, 4927. 

Perfection, Perfvctio. Les hom- 
mes sont beaucoup plus parfaits 
dans l'autre vie, 1610. A éternité 
ils ne peuvent nullement e\lre peiv 
fectionués, 675. , . 

Perfidie, Perfidku Agir perfide- 
ment, c'est agir contre l'ordre di- 
vin î'moolçé, 8999. 

Périphérie, Pcripfteriu. Voir 
Milieu et Centre. 

PÊrisite, PerisUa. Le Canaanite 
signiUe le inal,el le Péiisite le faux, 
1573, 1574. Tant que quelque chose 
. de l'église est resté chez eux, c'est- 
à-dire, tant que l'ancienne église a 
été en Canaan, le Cananéen a été 
l'église quaat au bien, et le Péri- 
zéen l'cgiise quant au vrai, 4517. 
Le Périzéen est le faux d'après Je 
mal, 6859. .... : 

Péritoine, Pcritonœum. De la 
correspondance du péritoine, et de 
Ceux qui constituent le péritoine 
dans le très-grand Homme. Quels 
ils sont, quand ils sont infestés par 
ceux qui constituent les reins, 5378; 
et quels ils sont, quand il» sont in- 
festés par ceux qui constituent le 
colon, 5379J 

Permission, Permissio. Quelque 
chose sur la permission, 592, 1755. 
Le Seigneurgouverne toutes choses, 
en'générafctcn particulier, «nar vo- 
lonté, par bon plaisir, par tolérance 
et par permission, 2447. Les maux 
qui sont attribués au Seigneur sout 
faits par permission, 2768. Dans les 
tentations, le Seigneur, en permet- 
tant, ne concourt pas selon l'idée 
que l'homme a de la permission, 
2768. La permission du mal par le 
Seigneur n'est pas une permission 
telle que celle de quelqu'un qui 
vent; mais elle est comme, celle de 
quelqu'un qui rte peut pa« porter 



secours, à cause de l'urgence de la 
fin, qui est la salvation du genre 
humain, 7877, f. Laisser à l'homme 
de faire même le mal d'après son 
libre, cela est appelé permettre, 
10Z78. • 

Perpétuité Juge. C'est tout 
et dans tout; illustré et montré, 
19133. . > r . • , , uîi • 

Personne, Pcrsona. L?idée de la 
personne est changée eu idée de la 
chose dans le sens interne; pour- 
quoi? 5225, 5287, 5434. Us anges 
pensent en faisant abstraction des 
personnes, 8343 ; raison de cela, 
•8985, 9007. Le nom de la personne 
n'entre pas dans le ciel, 10282. 

Personne ou NcL.Wcmo vel SStd- 
lus. C'est purement le négatif, 
5225, .5253, 5310. 

Peascawon, Persumio. Voir 
aussi Principe et Pbantaisie. Quel 
est le persuasif ou la loi persuasive, 
2343, 2682, 2689, f. U persuasif 
du faux excite continuellement les 
, choses qui continuent le faux, 1510, 
1511. il y a plusieurs genres de 
persuasions du faux, 1673, 1675, f. 
Le persuasif contrefait la foi; quel 
il est, 3865; mais il n'est pas la foi, 
3865. De la foi persuasive, 2343, 
2682, 2689, f<, 3427, 3865, 8148, 
9363 à 9369. Le persuasif du vrai 
existe chez ceux qui sont dans la 
vie 'du mal, 3895. «Les. choses qui 
ont été .confirmées par la doctrine 
et par la vie restent à ctfirnité,4747. 
Ceux qui sonUlans la persuasion du 
faux son; intérieurement liés; illus- 
tré, 5096. De la persuasion du faux, 
telle qu'elle apparaît, et quelle elle 
est, 5128. Ceux qui montent de 
l'inférieur par la, région des tombes 
et de la poitrine -croient qu'ils sont 
dans le Seigneur, et que toutes les 
choses qu'ils font, même les choses 
criminelles, ils les font d'après lui, 
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7621, 7622; voir Mars. Des affreu- 1 

ses persuasions des antédiluviens, 
qui sdnt appelés Néphilim, Enakim 
et Réphaïm, 581, 1268, 1270, 1271, 
1673, 7686. Voir Néphilim. 

Pesant, Grave» Les faux et les 
maux sont pesants et tombent com- 
me une pierre, 8279. Les maux sont 
pesants, et les faux le sont, non par 
eux-mêmes, mais par le mal, 8298. 
Les maux tombent dans l'enfer 
comme les graves ta masses, mais 
non les faux, si ce n'est qu'en tant 
qu'ils tiennent du mal, 8279, 8298. 

Peste, Pestis. C'est la vastatiôn 
du bien et du vrai, et c'est la dam- 
nation, 7102, 7505; et, par suite, 
c'est la consomption, 750ôr, 73p7, 
7511. Mourir de la peste, c'est être 
consumé, 7507, 7511. 

Petit (le plus), Minimus. Voir 
Grand (le plus). Le plus petit est le 
pins grand dans le ciel, parce qu'il 
est le plus heureux, 652, 1619. 
Dans le ciel, ce que c'est qu'être 
grand et être le plus petit, 3617. 
L'homme est dans les très-petits ce 
. qu'il est dans les très-grands, 6571, 
. 6626. 

• Petit enfant, Parvulus. Voir 
Garçon (jeune) et Enfant. 

Peuples , Populi. Ce son^ les 
vrais et les faux, 1259, 1260. Le 
jiouple de la lerre, cé sont ceux qui 
sont de l'église spirituelle, 2928. Ce 
que c'eSt qu'être recueilli vers ses 
pères, et vers ses peuples, 3255; 
voir Société. Recueilli vers ses peu- 
ples, quand il s'agit de la représen- 
tation, c'est qu'il n'en est plus ques- 
tion, 3255, 3276. Le peuple aussi 
signifie le bien du vrai, mais dans 
sa première existence, c'est le vrai, 
3295. Les peuples sont les vrais de 
l'église, et aussi les vrais du bien, 
mais ceux-ci sont exprimés par un 
autre mot ayant cependant de l'affi- 
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nité, 3581. Recueilli/vers ses peu-* 
pies, c'est vers les siens dans l'autre 
Vie; puis, vers les vrais et les biens 
dans lesquels sont ceux-là, 6619, 
En assemblée de peuples, c'est l'ac- 
croissement jusqu'à l'indéfini, 6232. 
Être recueilli vers son peuple, c'est 
être dans les biens et les vrais du 
naturel, 6651, 6665. Prendre à soi 
pour peuple, c'est qu'on sera adjoint 
dans le ciel à ceux qui y servent le 
Seigneur, et il s'agit de ceux qui 
sont de l'église spirituelle. 7207. 
Par les serviteurs et le peuple,* il est* 
signifié tous en général et en parti- 
culier, 7396.' Le peuple, ce sont 
ceux de l'église spirituelle, etja na- 
tion ceux de l'église céleste, 10288. 

Peuplier, Populus arbor.,Le 
peuplier blanc esl'le bien du vrai, 
6013. 

Peur, Pavor. Voir Crainte. 

Phantaisie , Phantasia. Voir 
Principe. Des affreuses phantaisies 
des antédiluviens, 1270. Sphères 
de phantaisies à l'instar d'un nuage 
épais, 1512. Ceux qui s'imaginent 
que toutes les choses sont des phan- 
taisies, et qu'il n'y a rien de réel, 
sont assis près d'une meule,*1510. 
Les esprits introduisent des phan- 
taisies dans des visions, 1967. Le» 
mauvais esprits se tourmentent mu- 
tuellement par des phantaisies, 
11)69. Le sensitif dans l'autre vie 
est réel pour ceux qui sont dan* le 
ciel, mais non réel daus l'enfer; i'- 
lustré, 6623. Ce que c'est qu'imiter 
les divins d'après l'élude et l'art; 
illustré par 'l'imitation phanlaslique 
chez les esprits qui alors appora 
sent beaux dans les externes, mais 
sont affreux et diaboliques dans les 
internes, 10286, 10286. 

Pharaon, Pharao.Voir Êgti m, 

Philistée, Philistaa. C'est la 
science des Connaissances, 1197, 
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•1198. Les Philistins, sont ceux qui 
sont dans la science seule des cou* 
naissances et non dans la vie, et qifi j 
ont rejeté les doctrinaux de la cha- 
rité et reconnu les doctrinaux de la 
foi: et comme ils sont dans les 
amours de soi et du lucre, ils ont 
été appelés incirconcis, 3/112, 3413. 
lies Philistins dans un sens bon sont 
ceux qui sont dans la doctrine de la 
foi; et, quant à la vie, dans le bien 
du vrai, 3463. Les Philistins sont 
ceux qui sont dans le vrai de la foi 
1 qui rte procède pas du bien ; montré, 
8093. Ceux qui sont tels; leur ha- 
bitation dans l'autre vie, 8096, 8099. i 
Ils ÏQfesteiil ceux qui sont probes, 
8096. Les Philistins sont ceux qui 
son.1 dans la foi séparée d'avec le 
bien; leurs erreurs; puis aussi, quels 
ils sont, 8313 : « Depuis la mer de 
Suph jusqu'à la mer des Philistins,»» 
c'est depuis les vrais, scientifiques i 
jusqu'aux trais intérieurs «le la foi, 
9340. Les Philistins^onl les vrais 
intérieurs de la foi; illustre et mon- 
trée 9340. " 

Philosopuie , Pfyilosophia. De 
ceux qui raisonnent d'après les 
scientifiques, les philosophiques et 
les sensuels, sur l'esprit, 196. Par 
la philosophie le bien intellectuel 
périt, 2124. La philosophie, à sa- 
voir, la métaphysique et la logi- 
que, traînent l'entendement dans la 
poussière, et sont des écumes 'de 
lies, 3348. Sue les choses scolasli- 
ques,ou logiques et métaphysiques, 
et sur Aristote, plusieurs détails, 
A658. La philosophie rend insensé, 
si Ton s'arrête aux termes; il en est 
autrement si de la pe.nsée on va 
aux ténues; illustré, 4658; voir 
Aristote. Les philosophiques qui 
sont aujourd'hui cultivés ne sont 
d'aucun usage, parce qu'ils ne vont 
)*is au-delà des termes, 4966. 
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Pied, Fes, Les pieds sont les na- 
turels; montré, 2162. Ce que c'est * 
I que laver les pieds, et le marenepied 
des pieds, 2162. Laver les pieds, 
c'est purifier les choses qui appar- .' 
tiennent à l'homme naturel, 3147. 
Laver les pieds appartient aussi à la 
charité et à l'humiliation , 3147. 
C'était la coutume de laver les pieds 
aux voyageurs et aux étrangers, 
3148. Les pieds sont le naturel, 
3761, 3986, £280. « Au pied de" 
l'œuvre et au pied des enfants; » ce . 
que c'est, 4382, 4383. De la corres- 
pondance des pieds, des plantes des 
pieds et des talons, avec le très- 
grand homme, 4938 à 4952. l^es 
hoi'nmés 'naturels, ainsi les choses 
natnrelles,correspondent aux pieds, 
aux plantes et aux talons; expé- 
rience, 4938. Ceux qui sont natu- 
rels habitent sous les pieds et les 
plantes, 4940 à 4951. Lever la main 
est la puissance» dans le spirituel, et 
lever le pied la puissance dans le 
naturel, 5327, 5328. Les choses 
sous les pieds de Dieu, ce sont les 
derniers de 1a^ Parole; et elles sont- 
dites le lieu des pieds et le marche- ■ 
pied des pieds; montré, 9406. Le 
.pouce du pied; ce que c'est; voir 
Pouce, 10063. Laver les mains et 
tes pieds, c'est purifier les internes 
et \eA externes, 10241. 

Piège, Tcndicula. Voir Lacs. 
Pierre, Lapis, Ce que signifient 
les pierres précieuses ; vqû- Du-, 
mant. Les pierres sont les vrais et 
les intellectuels inférieurs , 643 , 
1298. Les briques sont les faux qui 
sont inventés, 1296. La pierre est 
le vrai ; illustré 3720 ; voir Tempu:. 
La pierre sur la bouche du puits, 
c'est la parole ainsi bouchée, 3769, 
3773, 3789. 3798. La pierre est le 
vrai, 6426. Elle est le divin vrai qui 
est dans le royaume spirituel du 
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Seignçur, et In pierre d'Israèl esl le I 
divin humain du Seigneur; montré, 
6426. La pierre «si le vrai dans le 
dernier de l'ordre, 8609. L'autel de 
pierres; ce que c'est; il signifie le 
représentatif du culte en général 
d'après les vrais, 89fi0; iynVAitel. 
Les pierres taillées sont les choses 
qui proviennent de la propre intel- 
ligence; montré, 89/jl. Le ciseau 
avec lequel sont taillées les pierres 
est ce qui provient de la propre in- 
telligence, 8942. Les pierres de 
Vboham sont les vrais de la foi qui 
procèdent de l'amour; monlre,9i76. 
Les pierres de remplages sont les 
biens de la foi, ou les biensspiriluels, 
9476. La tharsehîsch, le sclioham 
et le jaspe, sont l'amour spirituel 
du vrai ou le bien externe du royau- 
me spirituel, 9872. Le schoham, 
dans le commun sens, est l'externe 
du royaume spirituel ; montré, 9873. 
Des pierres précieuses: voir Lrim 
et Tocmim. L'ouvrier en pierre est 
le bien de l'amour ou le volontaire 
pour les régénères, 98/j6. Les tables, 
sur lesquelles la loi était inscrite, 
étaient de pierres, et pourquoi? 
parce que la pierre est le vrai dans 
les derniers, et le sens de la lettre 
do la Parole, dans lequel est lesens 
interne, 10376. 

Pierre (l'apôtre), Peints. Pier- 
re, Jacques et Jean, c'étaient la foi, 
la chaiité et le bien de la charité; 
Préf. du Chap. XVI II de la Genèse. 
Ce que c'est que les clefs données a 
Pierre,- c'est la foi de la charité qui 
procède du ftlgoeur seul; Préf. du 
Chap. XXlIdela(Ienése,etN'7i738, 
/". Pierre S représenté la foi, Jacques 
la charité, et Jean les œuvres de la 
charité, ihid. et N* 3750. Pierre qui 
nie le Seigneur, c'est la foi qui dans 
le dernier temps rejette le Seigneur, 
6000, et aussi 6073, f. : »v»V Rocher. 
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Sont etpliquéae les paroles du Sei- 
gneur ii Pierre et à Jean; à Pierre : 
« M' aimes-tu ? pais mes brebis et 
mes agneaux; » et à Jean : « Suis- 
moi, n 10087. 

Pierre d'achoppement, Offen- 
i dicu'um. La pierre d'achoppement 
et le scandale concernent l'humain 
du Seigneur, 3/j88. Sphère de scan- 
dales contre le Seigneur perçue 
comme une odeur d'eau croupie, 
ou d'eau corrompue par des ordu- 
*res, 4629. 

Piété, Pittas. La vie de la piété 
sans la vie de la charité ne conduit 
a rien ; mais, avec elle, elle conduit 
à tout, 8252. te que c'est que la vie 
de la piété, 8253. 
Pieu, Payllus. Voir Clou. 
Piler ou Broyer, Tundvre. Ce 
qui est signifié dans la Parole par 
broyer, à savoir, broyer et moudre; 
c'est disposer les vrais en séries, et 
préparer le bien, afin qu'il puisse 
être appliqué.aux usages; montré, 
10303. Voir Meule. 

Piqueté (le), Punctutum. Brebis 
piquetées qui appartenaient ai. 
troupeau de Jacob; ce qu'elles si- 
gnifient, 3993, 3995, 6005. 

PITUITE, Pituita. De la corres- 
pondance des pituites du cerveau, 
5386. 

Place , Platea. C'est le vrai, 
2336. La place de la ville est le vrai 
de la doctrine dé même que le che- 
min, 2336. Voir Ville et Chemin. 

Places, Plagœ. Les plages du 
monde sont les états du bien et du 
vrai; montré, 3708; voir Orient, 
Occident, Midi et Septentrion. 
La plage, ce sont les vrais et le? 
biens dans l'ordre , 96V2 , 9r»G8 ; 
ww'Vent; puis, Orient, Occident, 
Midi et Septentrion. A la droite 
du soleil dans le ciel est le midi, à 
la gauche le septentrion, enfare IV 



■276 



PL 



PO 



rient, par derrière rocciden£t0189. 
Dans l'autre vie, la plage esi déter- 
minée par les amours de fliacun, 
parre que chacun- se tourne vers 
ses amours, 10/i20. 

Plaie, Plaça. La plaie est la lé- 
sion du vrai, 9057. La plaie est la 
peine du mal, 10219. 

Plaine, Ptanilies. Ce sont les 
choses qui appartiennent à la doc- 
trine; montré, 2418, 2450. 

Plaisir, Jucunditas, Plaisirs af- 
freux dans lesquels sont changées* 
les fantaisies dans l'autre vie, 954. 
Les plaisirs nesont pas niés à l'hom- 
me, pourvu que les intentions soient 
bonnes, 995; voir Volupté. Le 
plaisir est d'autant plus vil, qu'il va 
davantage vers les extrêmes, 996. 
Les voluptés ont leur plaisir d'après 
l'usage, 997. Il y a deux plaisirs 
qui font l'homme, et le font tel après 
la mort, à savoir, le plaisir du mal 
et le plaisir du bien, 2363. Le natu- 
rel est régénéré par des plaisirs et 
des charmes qui sont* convenables, 
3502,3512; et les vrais y obtiennent 
une place sejon les charmes et les 
plaisirs, 3512. Le combat entre les 
plaisirs de l'homme naturel et les 
plaisirs de l'homme spirituel est la 
tentation, 3928. Les plaisirs des af- 
fections du mal et du faux et les 
plaisirs des afTections du bien et du 
vrai ne s'accordent point; différence 
entre eux; quelle elle est, 3938, 
Ceux qui sont dans les affections 
du mal et du faux ne savent pas ce 
que c'est que le plaisir des affec- 
tions du bien et du vrai, et s'imagi- 
nent que s'ils étaient privés de leur 
plaisir ils périraient; montré par ex- 
périence, 3938. 

Planète, Plancta. Voir Terre, 
Tellus. 

Plante do Pied. Planta Pedis. 
Voir Pied. 



Planter. Plantarc. C'est régé- 
nérer ; illustré par la comparaison 
avec un arbre, 8326. 

Plaque, LameUa, Brachtea. Ce 
que c'est, 9930. 

Platane, Plaianus. C'est le vrai 
naturel, 4014. 

Plein, Plenus. Ce que c'est que 
l'état plein, 2636, 7839, la pléni- 
tude, c'est abondant, et c'est tout, 
6297. La plénitude des temps, c'est 
la fin de l'église, 2905. L'étal plein, 
quand il s'agit du bien, 7839. 

Pleurer, Vlcrc. Ce que c'est que* 
mener deuil et pleurer, quand cela 
est dit de l'église, 2910. Pleurer, 
c'est le suprême degré de la tris- 
tesse, et le suprême degré de l'a- 
mour, 3801. Pleurer les morts, c'est 
le dernier adieu, 4565. Les pleurs 
étaient le représentatif du deuil in- 
terne, 4786. Les pleurs sont la mi- 
séricorde, et se disent de Jéhovah 
on de Dieu; montré, 5480. Les 
pleurs sont la miséricorde et sont la 
joie, 5871. Pleurer, c'est l'effet de 
la miséricorde, 5927; c'est l'effet 
de l'affection, 5930. 

Pleuvoir, Pluie; Pluere, Plu- 
via. La pluie est la bénédiction, et 
dans le sens opposé la malédiction 
et la damnation ; montré, 2445 ; 
voir aussi Inondation.- Pleuvoir, 
c'est iufluer, 8416. 

1*lier (se), Infiectere. Voir Pros- 
terner (se). 

Plomb (le), Plumbum. Ce qu'il 
signifie dans la Parole, 8298. C'est 
le mal du naturel extérieur,. et vice 
versé le bien du mêm& degré, 8298. 

Plongé t (être), Jmmergi. Voir 
Inondation. • 

Poids, Pondus, Le poids est l'é- 
tat de la chose quant au bien, et la 
mesure l'état de la chose quant au 
vrai ; montré, 3104. 

Poil, Pilus. Voir Peigner. Le 
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poil signifie ie naturel quant au vrai; 
montré, 3301. Si le poil a celte si- 
gnification, c'est parce que le natu- 
rel est comme une excroissance jies 
internes, de môme' que le poil est 
une excroissance dans les derniers 
de l'homme» 3301. Le poil est le vrai 
perverti du naturel, et le faux; mon- 
tré, 3301. La calvitie est le vrai na- 
turel; montré, 3301,/". Les prophè- 
tes étaient revêtus d'une tunique de 
poil, et pourquoi, 3301 ; voir Nazi- 
réen. Le poil est le naturel ; efton- 
dre, c'est accommoder, et rejeter 
les choses qui ne conviennent point ; 
montré, 5247. De la correspondance 
des cheveux avec le très - grand 
homme, 5569 à 5573. Les anges ap- 
, paraissent avec des chevelures dé- 
centes, 5569. Les femmes qui ont 
tout placé dans les bienséances ap- 
paraissent a\v des cheveux longs et 
épars sur la face, qu'elles peignent 
aussi avec soin, 5570. Ceux qui ont 
• été purement naturels n'ont point 
de face, mais au lieu de la face ils 
ont une masse de cheveux. 5571. 
Hollandais qui sont purement natu- 
rels et ne croient rien de la vie spi- 
rituelle; ils ont aussi, au lieu de la 
face, une masse de cheveux, 5573. 
Les cheveux et les poils, parce qu'ils 
sont lés derniers, signifient le tout; 
montré, 10044. 

Poison, Venenuth. De l'enfer de 
ceux qui tuent avec le poison, 810, 
817. Le poison est la fourherie ou 
l'hypocrisie dans le sens spirituel, 
et les serpents venimeux sont les 
fourhcsou les hypocrites; montré, 
9013. . 

Poisson, Piscis. Les poissons sont 
les scientifiques, 40, 991. Ce sont 
les scientifiques qui appartiennent 
à l'homme naturel, 40. 991. 

Poitrine, Peclus. C'est le bien 
de la charité, dans le sen* suprè- 
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me le diviu spirituel du' Seigneur, 
10087. fitre couché sur la poitrine 
ou dans le sein, c'est être' aimé, 
10087; et Jean s'est couché 'sur la 
poilrinc du Seigneur, parce qu'il 
représentait les 'œuvres de la cha- 
rité, 100*87. l'o/r Œuvre. 

Porte, Porta. Ornements des 
escalier» et des portes, comme vi- 
vants, 1627; voir Entrée. « Ta se- 
mence héritera la porte de les en- 
nemis, » signifie que la charité'et la 
foi viendront à la place où étaient 
précédemment le mal et le faux; 
montré, 2851. Les deux portes sont 
la porte inférieure où ii y a les in- 
fernaux, et la porte supérieure où 
il y a les anges; et elles s'ouvrent 
dans le mental rationnel, 2851. Le 
mental rationnel est comparé à une 
ville que' les méchants assiègent; el 
quand ils viennent à la porte, aus- 
sitôt il est fermé, 2851. La porte de 
la ville, c'est le doctrinal qui con- 
duit au vrai, 2943. Ils hériteront la 
porte de ceux qui les haïssent ou 
de leurs,etinemis, était une expres- 
sion votive dans les fiançailles ; mais . 
comment elle était expliquée par 
les sages de l'ancienne église, et 
comment elle l'a été plus tard, 3187. 
La porte est le dernier dans lequel 
se termine l'ordre, et aussi le natu- 
rel de l'homme, 3721. Sortir de la 
porte de'la ville, c'est se retirer de m 
{ la doctrine, 4492, 4493. Les portes 
de l'enfer et des ennemis, ce sont 
les ouvertures des enfers; montré, 
10483. Les portes sont les intro- 
ductions dans le ciel, 10483. 

Porter, Portare. C'est contenir 
dans l'étal du bien et du vrai, ainsi 
exister et subsister, 9500. Porter, 
c'est exister et subsister; montré 
en peu de mots, 9737. Porter, c'est 
conserver, 9900. 
Portion» échues par le sort, Sor- 
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tes. Il est dit portions du royaume 
du Seigneur, parce que la Verre qui 
était divisée en portions par le sort 
signifie le royaume du Seigneur, 
3239. 

Possession, Posscssio. C'est la 
station de la vie spirituelle,<et avoir 
la vie du Seigneur, 2658, 6103. 
Posséder (acquérir), c'est devenir 
appartenant au Seigneur, 8323. 

Postérieurs (les) de Jéiiovah, 
Postmiora Jchovœ. Ce sont les ex- 
ternes de la Parole, de l'église et du 
culte, 10584. Ceux qui ment la Pa- 
role ne voient point les postérieurs 
de Jéhovah, 10584. 

Potage,Pw/s seu Pidmcntum. Le 
potage, dans la Parole, signifie un 
amas de .doctrinaux et de scientifi- 
ques; montré, 3316. 

Poteau. Postis. Les poteaux sont 
les vrais du naturel, et le linteau en 
est les biens; montré, 7847. Le po- 
teau est la conjonction, 8989. 

Potier de terre, Fiyulus. Il se 
dit de Dieu, et alors l'argile se dit 
de riiQmme, 6669. 

Pouce de la main, Poltvx nui- 
nus. C'est le vrai dans sa puissance, 
et aussi l'intellectuel, 10062». Pareil- 
lement le pouce du pied, mais dans 
un degré inférieur, 10062, J0063. 

Poumons, Pulmoncs. Voir Hes- 
piration. Le cœur correspond aux 
célestes, et les poumons correspon- 
dent aux spirituels, 3035, 3887. La 
comiminicaliou et la récipjocalion 
du bien et du vrai par l'intellectuel 
dans la volonté, et par la' volonté 
dans l'intellectuel, ont lieu comme j 
la communication du c<nur et des 
poumons; illustre, 9300. 

Pourceau, Sus. De l'enfer des 
avares, où ils sont écorches, comme 
•les pourceaux, pour devenir blancs, 
939. Pourquoi des démons ont été 
envoyés dans drs pourceaux, 17/j2. 
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Pourpre, Purpura. C'est l'amour 
céleste du bien ; montré, 9467. 

Poursuivre, Pcrsequi. Quand il 
s'agit des Égyptiens, c'est une in- 
tention de subjflgoer, 8136, 8152, 
8154. 

Poussière (la), Pulvjs. C'est ce 
qui est damné, 278, 7522. Ce qui 
est signifié par «le serpent mangera 
la poussière, » 249,. « Comme la 
poussière de la terre, le sable de la 
mer et les étoiles des deux; » ce 
que tela stgnifie, 1610,7622. Ce que 
signifie la poussière des pieds, 1748. 

Poutre, Trubrs. L'ombre de la 
poutre (ou du toit); ce que c'est, 
2367. 

Poux, Pediculi. Puanteur des 
poux domestiques, 1514. Les poux 
sont les maux dans les extrêmes, 
ainsi dans le sensuel, 7419. 

Précepte, Prœceviujn, Les pré- 
ceptes sont les internes de la Pa- 
role, les statuts sont les externes de 
la Parole, 3382, 8362. Écouter les • 
préceptes, c'est l'obéissance et la 
vie selon les bie/is de la foi, 8362. 
Il y a distinction entre les préceptes 
qui appartiennent à la vie, les juge- 
ments qui appartiennent à l'état ci- 
vil, et les statuts qui appartiennent 
au culte; montré, 8972. La loi et le 
précepte, c'est le vrai dans le*com- 
mun et dans particulier, 9417. 

Précieux (le), Prc/i'osum. Les cho- 
ses précieuses sont les spirituels; 
ainsi les vrais gui procèdent dn 
bien sont appelés choses précieuses 
dans la Parole, 3166. 

Prédestination ou Destin, Prœ- 
(Icstûuitio ou Fatum, II n'y a au- 
cune prédestination, ou aucun des- . 
tin, mais l'homme a le libre, et la 
providence ne suit pas nécessaire- 
ment l'homme selou l'ordre qu'il se 
propose, mais elle est comme un 
archileelc qui ne construit pas une 
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maison selou l'ordre dans lequel util 
été accumulés les matériaux, 6487. 
Tous ont -été destipés pour le ciel, 
et nul ne Ta été pour l'enfer; ré- 
pondu du ciel par les anges, 6488. 
Voir aussi Providence. 

Prémices, Primitiœ. A qui elles 
étaient données. 9223. Elles signi- 
fiaient que tous les biens et tous les 
vrais doivent être attribués au Sei- 
gneur; illustré et montré, 9223. 

Premier, Primum. Le dernier et 
le premier, c'est le perpétuel. eUlans 
le sens suprême l'éternel, 4901,/". I,e 
premier /c'est le commencement, 
7887, 7891. Le premier et le der- 
nier signifient toutes choses en gé- 
néral et en particulier, ainsi le tout; 
montré et illustré, 10044, 10329, 
10335. 

PAéparer, Pr&purarc. Quand il 
s'agit du ciel, c'est le donner par 
miséricorde a ceux qui sont dans le 
bien de la vie et de la foi ; montré, 
9305. * 

Préposé, Pritfcctus. Préposer, 
c'est* mettre en ordre, et le préposé 
est l'ordination des communs dans 
le naturel, *5290. Voir Prince. 

Prépuce, Prœputium. Voi - Cir- 
concision. Le prépuce correspond 
a l'obscurcissement du bien et du 
vrai dans la très-ancienne église, 
parce quelle était alors homme in- 
terne: mais \\ correspond à la souil- 
lure <lu bien et du vrai dans l'église 
ancienne, parce que respectivement 
* elle était homme exterue, 4463; dê 
là alors la*circoncision, 4462. 

.Présence, Prasentia. Les es- 
prits sont présents, quand on pense 
à eux, 1274. . 

Présent, m h nus. C'est le culte, 
349. Les présents qui étaient don- 
nés aux rois et aux prêtres sont l'i- 
nitiation; montré, 4262. Les choses 
offerlei sur l'autel sont le culte. 
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4262. Un offrait uu présent aux rois 
et aux prêtres pour obtenir grâce, 
et cela signifiait les choses qui doi- 
vent être offertes à Oreu* d'après le 
Jjbre - procédant de l'amour, 5619, 
j 5671, 5675. Le présent est un gain 
"quelconque, 9265. Les présents of- 
ferts à Jehovah étaient les témoi- 
gnages des choses qui- sont offertes 
de cœur; illustré et montré, 9293. 
Les dons et les présents sont des 
choses de la foi et de l'amour don- 
nées par le Seigneur, quoiqu'elles 
apparaissent données par l'homme, 
9938. 

Prestigiatrice, Prœstigiatrix. 
Vow Magie. Des fourberies, des 
punitions et des enfers tfes presli- 
*giatrices ou sirènfs, 831. Les magi- 
ciens se.voient eux-mêmes avec des 
bâtons; pourquoi? 4936. Les pres- 
tiges sont les faux du mal de l'a- 
mour de soi, qui détruisent les vrais 
du bien; montre, 9F88. Ce que n'est 
que les prestiges, 9188. 

Prêt, Commodalum. Voir En- * 

PRINTER. 

•Prêtre, Sacerdos. Ce que c'est 
que le piètre, puis ce que c'est que 
le saeerdot.il du Seigneur, et ce que 
c'est que la royauté du Seigneur, 
1728. Ce que c'est que le Seigneur 
comme roi, et ce que c'est que Je 
Seigneur comme prêtre, 2015, 
Tous les rois et tous les prêtres re- 
présentent le Seigneur, ceux-là 
quant à la royauté, et ceux-ci quant 
au sacerdotal; mais autant ils s'at- 
tribuent le saint qui en procède, 
autant ils sont des voleur!» spiri- 
tuels; et autant ils agissent mal, 
autant ils dépouillent le représen- 
tatif, 3670. Lss prêtres ont repré- 
senté le Seigneur quant au divin 
bien, ainsi ils sont les biens, et les ' 
rois l'ont représenté quant au divin 
vrai, ainsi ils sont les \rais; mon- 
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tré, 6168. Les mauvais prêtres qui 
dans le moude par des prédicalions 
ont touché le vulgaire jusqu'à lui 
faire verserdes larmes, (surtout ceux 
rie l'ordre des jésuites), infestent lç- 
plus les probes, et parlent tout à 
fait autrement qu'ils ne pensent;* 
expérience, 8383. Le prêpe est le 
divin bien, 9806. Le sacerdoce est 
ie divin bien du divin amour du 
' Seigneur; montré, 9809. Le sacer- 
doce était le représentatif du Sei- 
gneur quant au tout de la salvation; 
illustré et montré, 9809. Exercer le 
ministère, quand il s'agit du prêtre, 
c'est le culte et Tévangélisationj 
9925. Le sacerdoce était transmis 
aux fils dans la famille d'Aharon, 
parce qu'ils repréienlaient le Sei-' 
gneur quant au divin céleste, et le 
royaume céleste est le sacerdocerie 
royaume des prêtres; en peu de 
mots, 9960. Le sacerdoce d'Aharon, 
de ses fils et des Lévites, est le re- 
présentatif de l'œuvre de salvation 
" du Seigneur dans l'ordre successif 
comme dans les trois cieux, 10017. 
Les chefs préposés sur les choses 
♦rclésiastiques sont appelés prê- 
tas. Doctrinal sur le sacerdoce, 
i 0789 à 10799. Il doit y avoir des 
chefs préposés sur les choses ecclé- 
siastiques, 10793. Us enseigneront 
le vrai et conduiront au bien de la* 
vie, 10794. Us ne s'arrogeront au- 
run pouvoir sur les âmes des hom- 
mes. 10795. Il y aura "pour les prê- 
tres dignité à cause des choses 
: an tes,, mais ils l'attribueront au 
Seigneur- et non a eux-mêmes, 
10/96; parce que l'honneur appar- 
tient, non pas à la personne, mais 
à la chose, 10797; ils ne contrain- 
dront qui que ce soit, mais ils sé- 
pareront ceux qui causent du trou- 
ble, 10798. 
Prévarication, Prccvaricatio. 
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Vbir Faux, Mal*, Péché. Ce que 
c'est que la prévarication, ce que 
c'est que l'iniquité, et ce -que c'est 
que le péché, 9156. 

Prévoyance, Prœvideiitia. Voir 
Providence. 

Prier, Prière; Orare, Oratio. 
Prier, c'est être révélé, 2535. Une 
prière, du Seigneur était une révéla- 
lion, 2535. D'après l'oraison domi- 
nicale, les esprits et les anges, sont 
connus tels qu'ils sont, 4047. Il y a 
des choses innombrables dans l'o- 
raison dominicale, et dans chaque 
mot qu'elle contient, 6619. Sup- 
plier, c'est l'humiliation, 7391. La 
supplication est ttnleicession,7396, 
7462. Dans les tentations, il n'est 
pas besoin de prières, et elles ne 
sont point entendues, mais il faut y 
combattre contre les faux et' les 
maux, et cela comme par soi-même, 
8179. Le tout du culte qui est véri- 
tablement culte vient du Seigneur 
'et non de l'homme, 10299. 

Prières, Preccs. Voir Prier. 

PRiMOGÉfUTURE, Primogehitu- 
ra. Les premiers- nés du culte si- 
gnifient le Seigneur, et les pre- 
miers-nés de l'église la foi, 352. 
D'où est venue la contestation sur la 
primogéniture et sur la domination 
qui en résulte, 367. 11 a été contro- 
versé au sujet de la primogénilure, 
si elle appartient à la foi ou à la cha- 
rité, 2/135. La primogéniture est la 
priorité et la supériorité, 3325. Le 
Seigneur est le premier^né, et d'à- ' 
près lui ceux qui sont darfs l'amour t 
envers lui, et aussi ceux qui sont 
dans la charité à l'égard du pro- 
chain ; ainsi le bien est le premier- 1 
né, quoique chez l'homme spirituel 
dans le commencement il semble 
que ce soit le vrai de la foi; mon- 
tré, 3325. Pourquoi les premiers- 
nés d'Egypte ont été tués, et ce qui 
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est signifié par la, 3325: voir Egyp- 
te. Le bien est Ip (ils aine ou le 
premier-né; illustré par Pélat des 
petits enfants, en ce qu'ils sont'daos 
lVtat d'innocence, d'amour envers 
leurs parents, et de chanté mutuelle 
. a l'égard des petits enfants de leur 
âge, 3&9&. La primogéniture est en 
actualité au bien, et en apparence 
au vrai, 4925. 4926, 4928, 4930; 
" voir Vrai et Régénération» Le 
'premier-né a été appelé le commen- 
cement des forces; montré, 6344; 
et cela, parce que la foi de l'église 
a été signifiée par le premier-né, 
6344. Les spirituels ont été adoptés 
par l'avènement du Seigneur dans 
le monde, et étaient appelés fils pre- 
miers-nés par la foi de I* charité, 
7035. Les premiers- nés d'K^ypte 
sont la foi ?ans la charité; illustré, 
7039. La foi sans la charité est dam- 
née, 7766. La mort des pretniers- 
nés en Kgypte o§{ la damnation de 
la foi séparée de la charité, 7778. 
Le premier-né de Pharaon, ce sont 
les vrais de la foi falsifiés, qui sont 
mis au premier rang, 7779. Le pre- 
mier-né de la bête, ce sont les biens 
de la foi adultérés,778i. Le premier- 
né dans la terre d'Kgypte, c'est 
aussi le vrai de la foi falsifié, 7950. 
Le premier-né est la. foi de l'église 
spirituelle, parce que le \rai y est 
l'essentiel; le bien lui-même y est 
le vrai, 8042. Le premier-né, ce 
sont les vrais de la foi qui procè- 
dent immédiatement de la charité, 
8042. Comme toutes les généra- 
tions appartiennent a la régénéra- 
tion ou à la nouvelle naissance, par 
suite le premier-né est la foi. 8042. 
Racheter le premier-né de l'hom- 
me signifie que ce sont, non pas les 
vrais d§ la foi qui doivent être at- 
tribués au Seigneur, mais les biens 
de la foi, 8080. Le premier-né est la 
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charité, ou le bien de la foi, 8080. 

Prince, Princcps. Les princes 
sont les vrais «principaux, 1482, 
2089. Le prince* est le principal 
vrai; montré, 5044. Il se dit des 
vrais, et dans la Parole, abstraction 
faite des personnes, il signifie- le 
principal vrai, 1482, 2089, 5044. 
1 Principal (IcJ , Principale. Le tou t 
de la vie procède du Seigneur, et il 
en est de cela comme du principal 
et de l'instrumental, qui fdnt une 
seule cause, laquelle est sentie dans 
l'instrumentait 6325. 

Principe, Principium. Voir 
Phaxtaisie et Persuasion. Ce que 
c'est que le principe (ou le commen- 
cement); c'est le temps très- an- 
cien, ou le premier temps quand 
l'homme est régénéré, 16. Aux prin- 
cipes du faux qu'on a adoptés toutes 
choses sont favorables, 362, 794. « 
Les faux principes sont facilement 
confirmés par la Parole, 589. La 
sphère des principes et des persua- ■ 
sions du faux excite les choses 
qui confirment, 1510, 1511. Ceux 
qui sont dans des principes du faux 
qu'ils ont adoptés, ne peuvent pas 
même voir les vrais, 1017. Trois 
genres de principes du faux; sur 
ces trois genres, 1673. Persua- 
sions du faux d'après l'amour de 
soi, et persuasions du faux d'après 
l'amour du monde; quelle est la 
différence, 1675, f. Les faux ne 
damnent pas," a moins qu'ils ne 
proviennent des maux*, et qu'ils 
n'aient été confirmés, 589. 845. Les 
principes du faux empêchent que 
les restes (reliquia) ne puissent 
opérer, 857. La persuasion du faux 
est dangereuse, parce qu'elle pénè- 
tre la vie intellectuelle, 794, 806. 
Ceux qui sont dans les principes da 
faux sont dévastés, 1106. Ils son* 
ramenés a l'ignorance, et ensuite 
1 

t 
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ils sont imbus des vrais de la foi, 
1109. La sphère des plianlaisies et 
des persuasions d^u faux est comme 
un nuage épais, L>J 2. Les persua- 
sions des antédiluviens étaient af- 
freuses et horribles, 1270, 1271. 

Qn ne se laisse pas persuader 
contré des principes, quand même 
des «vrais seraient^résenlés, 2385r. 
Si quelque chose de l'amour de soi 
ou du monde influe, on le saisit avec 
feu, 2385. Comment les idées en- 
trent successivement dans les per- 
suasions ou principes du faux, et 
comment elles sont pliées vers les 
biens et les vrais d^ans les régéné- 
rés, 2388. Comment le faux peut 
être confirmé par beaucoup de cho- 
ses, au point qu'il reste comme 
vrai, 2385, 2490; et comment le 
vrai peut être, confirmé, 2388, 2490. 
Toutes choses sont souillées par le 
faux du principe, même les vrais, 
2383. 

Prison, Carcer. Voir aussi Gar- 
de, Fosse et KncijaInk. Le malade 
est celui «qui est dans le mal, et le 
captif, ou celui qui est en prison, 
est celui qui est dans le faux, 4958. 
Être mis en la maison de prison, et 
y être teriu prisonnier, c'est être 
mis dans Jes tentations quant au 
langage faux contre le bien; mon- 
tré, 5037; ainsi, c'est venir dans la 
vaslation quant au faux, par consé- 
quent dans les tentations, 5037: et 
aussi ce sont ceux qui sont dans les 
faux par ignorance du vrai, 5037. 
Le lieu dans lequel étaient prison- 
niers les prisonniers du roi est l'é- 
tat de la vaslation du faux, 5038. A 
la maison de prison, c'est parmi 
les faux, 5085. Ceux qui sont dans 
le faux, surtout dans les faux d'a- 
près le mal, et qui sont dans la per- 
suasion, .'ont dits prisonniers, et 
même intérieurement \te sont pri- 
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sonniei s, 5096. Être enchaîné, c'est 
être séparé, 545$j Ktre mis en pri- 
son, c'est le rejet. 5083, 5101; c'est 
la séparation, 5456. 

Privé d'enfants, Orbus. Quand 
il s'agit de l'église, c'est être privé 
de ses vrais, 5536, 5632. 

Procéder , Procéder c. Voir 
Sortir. 

Prochain, Proximus. Celui qui 
pensç le mal contre le prochain est • 
parmi les infernaux, et celui qui 4 
pense le bien est parmi les célestes, 
1680; par le doctrinal de la charité, 
et non par le doctrinal de la foi, on 
peut savoir ce que c'est que le pro- 
chain, et l'ancienne église le savait; 
puis, ce que c'est que les pauvre^, 
les orphelins, les veuves, 2417; 
voir aussi Frère. Comment celui 
qui est dans le bien, et celui qui est 
dans Je mal, sont le prochain, 2425. 
Le commun bien est le prochain; et, 
dans le sens suprême, le Seigneur 
est le prochain, 2425. Le Seigneur 
est le prochain dans le sens suprê- 
me, et de lui procède le bien avec • 
diversité, 3419. Quelque chose sur 
le prochain, 3820. Le prochain est 
le bien; illustre, 5025. Du prochain 
aussi, 6703 à 6712. On croit que 
chacun est également le prochain, 
lorsqtfe cependant il y a bien des 
distinctions, 6704. Les anciens ont 
réduit en classes le prochaiu, et ont 
enseigné comment la charité doit , 
être exercée à l'égard de l'un et à 
l'égard de l'autre, 6705. Chez les 
Chrétiens, c'est du Seigneur que 
dérive le prochain, ainsi le prochain 
est le bien qui procède du Seigneur, 
6706* 6711. Les distinctions du 
prochain sont selon la qualité du 
bien, ainsi selon la piésence du Sei- 
gneur, 6707, 6708. L'amour, déter- 
mine, parce que chacun est le pro- 
chain selon la qualité de son amour, 
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parce que < *esl selon la qualité du 
bien, 6709; illustré., 6710,. Conti- 
nuation sur le prochain, 6818 à 
682/i. Chaque homme est -le pro- 
chain, mais l'un autrement que 
l'autre, 6818« Une" société grande 
où petite est davantage le prochain, 
avec une semblable différence, 
6819, 6820. La patrie est le pro- 
chain encore davantage; pourquoi? 
6819, 6821. L'église est encore da- 
vantage le prochain, 6819, 6822. 
L'église est aimée, quand on con- 
duit l'homme au bien, 6822. Le 
royaume du Seigneur est encore 
davantage le prochain, 6819, 6823. 
Le Seigneur est le prochain au-des- 
sus de tous, 6819, 6826. Continua- 
tion sur le prochain, 6933 à 6938. 
Comment il faut entendre que cha- 
cun est pour soi-rnème # le prochain, 
et doit d'abord s'occuper de soi, 
6933 à 6938. Chacun est pour soi- 
même le prochain, non au premier 
rang, mais au dernier, 6933. Cha- 
cun doit songer pour soi à avoir les 
nécessités de la vie. afin d'être en 
état d'exercer la charité, 6936. Si 
l'homme est le prochain pour soi 
au premier rang, la fin est mau- 
vaise, 6935. Illustré par cela qu'on 
doit s'occuper du corps à cause du 
mental, pour qu'il y ait un mental 
sain dans un corps sain, et que le 
mental soit imbu de sagesse et d'in- 
telligence: de cette manière, on s'oc- 
cupe du mental, afin qu'il puisse 
servir le Seigneur, 6936. Illustré 
par une maison, en ce que le fonde- 
ment sera d'abord posé, mais l'ha- 
bitation est la première et la der- 
nière fin, et ainsi le fondeu\£nl sera 
*pour la maison, 6937. Il en est de 
même des honneurs dans le monde; 
on peut les avoir en vue. non pour 
soi, mais pour le prochain. 6938. f/e. 
prochain est chaque homme, une 
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société, la patrie, l'église, le royau- 
me du Seigneur, mais le Seignepr 
par dessus toutes choses; ainsi, Te 
bien qui procède du Seigneur, et le 
juste; 8123. L'homme bon est le 
prochain, et non de même le mé- 
chant, 8120, 8121. Aimer le bien 
et le vrai pour le bien et le vrai', 
c'est aimer le prochain et aimer 
Dieu, 10310. Le bien est le pro- 
chain qui doit être aimé; illustré, 
10336. Faire le bien et le vrai pour 
le bien et le vrai, c'est aimer Dieu 
par dessus toutes choses et le pro- 
chain comme soi - même, 10336. 
Voir aussi Charité. 

Proche, Propinqmts. Être pro- 
che, c'est Ja* conjonction perpé- 
tuelle, 5911. Approcher vers Dieu, 
c'est penser au divin par la foi de la 
charité, 6863. Le proche, c'est ce 
qui arrive d'abord, 8096. Appro- 
cher et être proche, c'est la con- 
jonction et la présence; -illustré et 
montré, 9378. 

Prodige, Prodigium. Voir Mi- 
racle et Sigxe. 

Produit, Proventus. C'est le 
fruit, 6155. Les produits sont les 
vrais du bien d'après l'instruction; 
montré, 9272, 9273. 

Profaner, Propfianarc. Voir 
Cvurè. On est tenu dans l'igno- 
rance, afin queues vrais de la foi ne 
soient point profanés, et qu'ainsi 
on ne périsse point, 301, $02, 303. 
Peuvent profaner ceux qui recon- 
naissent, mais non ceux qui ne re- 
connaissent point, et à plus; forte 
raison ceux qui ne savent point,' 
593, 1008, 1010, 1059. Le culte de- 
vient externe afin que le culte in- 
terne ne soit point profané, 1327, 
1328. Les choses saintes ne doivent • 
pas être mêlées avec le! profanes, 
1001. Ouel danger il y a dans la pro- 
fanation des choses saintes et de Ja 
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Parole, 571, 582. La profanation est 
représentée par l'action de manger 
du sang, 1003. Providence du Sei- 
gneur afin que le bien et le mal ne 
soient point mêlés, 2426*. Ceut qui 
sont au dedans de l'église peuvent 
profaner les cboses saintes, mais 
Don de même ceux qui sont hors de 
l'église, 2051. Le bien et le vrai ne 
peuvent.ôtre profanés que par ceux 
qui d'abord ont reconnu; rajson de 
cela, 3398. C'est pour cela qu'oit 
est détourné, autant que possible, 
de la reconnaissance et de la foi du 
bien et du vrai, si l'on ne peut pas 
y persister, 3398, 3402. Par suite 
les vrais internes n'ont point élé 
dévoilés aux Juifs, 3393, 4289. De 
ceux qui abaissent les spirituels 
vers les terrestres et les souillent; 
ils sont parmi les profanateurs, 
4050. La profanation, c'est recon- 
naître et croire les vrais et les 
biens, puis vouloir et vivre contre 
eux; illustré, 4601. Ile ceux qui 
tournent lés choses pures en im- 
pures, et les choses saintes en pro- 
fanes, 5390. Si la foi n'est pas con- 
jointe au bien, ou elle devient nulle, 
ou elle est conjointe au mal; de là le 
profane!, 6348. Par les degrés pro- 
hibés sont signifiés les divers genres 
de profanations, 6348. Les ffrofa- 
nations viennent de 4a conjonction 
du bien et du mal. 6348. Le sort 
des profanateurs est le pire de tous 
dans l'autre vie; expérience, 6348. 
Les intérieurs sont préservés pour 
qu'on ne les blesse point en profa- 
nant, 6595. Celui qui dans l'enfance 
croit les vrais d'après ses maîtres 
profane légèrement, mais celui qui 
<se confirme dans ces vrais chez soi, 
et n'y conforme pas sa vie, on les 
nie plus tàVd. celui-là profane, 
6959, 6963, 6971. Les Juifs auraient 
prtfané les vrais, s'ils le* avaient 
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connus, et par suite ils auraient eu 
la lèpre, /J963. Si après la pénitence 
l'homme retombe, il profane, et 
alors son étaj postérieur devient 
pire que l'antérieur, 8394. Profaner, 
c'est, croire le vrai et «vivre mal, et 
ne rien croire et vivre saintemeiA, 
8882. Profaner, c'est faire que le 
culte soit nul, 8943. ,Au dedans de 
l'église, l'homme est difficilement 
détourné % de la conjonction du faux 
et du mal avec lés vrais; pourquoi? 
9188. Les vrais d'après le bien ne 
sont point mêlés avec les faux d'a- 
près le mal; illustré, 9298. Ceux 
qui d'abord ont reconnu les vrais 
divins et ensuite les nient, ceux-là 
profanent; ceux qui les ont niés dès 
l'enfance, comme les Juifs et au- 
tres, ne profanent point, et le Sei- 
gneur veille, principalement à ce 
que chez l'homme la profanation ne 
se fasse point; cité, 10287. La pro- 
fanation se fait par le reniement 
après la reconnaissance; illustré, 
10287. Il y a divers genres de pro- 
fanation ; sur ces genres, 10287. 
Quand le culte est appliqué aux 
amours de soi il devient infernal, 
10307, 10309; pareillement, quand 
d'après le propre on imite des affec- 
tions comme célestes, 10309. Les 
méchants croient que toutes choses 
viennent de la propre prudence, 
mais non les bons, 10779. Les na- 
tions ne peuvent pas profaner les 
choses saintes, 1327, 1328, 2051. 
2284. 



Profond, Profondeur ; Profu 
dum, Prufundilas. Ce sont les en- 
fers quant aux maux; montré, 8279. 

Progressions , Progrcssiones. 
Ce qu'elles sont dans l'autre vie. Voir 
Lieu. 

Proie, Prœda. Monter de la 
proie, c'est être délivré de l'enfer, 
6368. Dans la Parole, au sujet du 
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Seigneur, il est dit rapine, ravir. 
; dépouille, proie; cela^ignihe que 
par le céleste le Seigneur délivre de 
l'enfer, 6442. 

Prolonger les jours, Prolon- 
garc dits; voir Longueur. 

Prompt, Celer. Voir Hate (à la). 

Prophète, Propketa. Les pro- 
phètes sont les vrais de la doctrine, 
ainsi ceux qui enseignent; montré, 
2534. Les prophètes étaieyt revêtus 
d'une tunique de poil; pourquoi? 
3301. Quaqd les prophètes sont 
* nommés dans la Parole, c'est la Pa- 
role prophétique, mais avec* diffé- 
rence. 3652. Les révélations pro- 
phétiques dans l'église juive ve- 
naient, non pas de la perception, 
mais du langage avec des anges par 
lesquels le Seigneur parlait; quelle 
est la différence, 5121. Influx chez 
les prophètes; quel il était; expé- 
rience, 6212. Le prophète, c'esf ce- 
- lui qui enseigne, et c'est la doctrine, 
7269/ Ce que c'est que la vision et 
la divination, quand elles se disent 
des prophètes, 9248; voir Devikf.r. 
Quand il s'agit des prophètes, la di- 
vination concerne la vie, et la vision 
la doctrine, 9248. 

Propice (rendre) et Propitia- 
. toire; Propitiare et Propitiato- 
rium. C'est l'audition et la réception 
de toutes les cltoses qui appartien- 
nent au culte d'après le bien de l'a- 
mour, 9506 ; ainsi, la purification 
des maux et la rémission des péchés 
en même temps que l'expiation; il- 
lustré et montré, 9506. 

Propre, Proprium. Voir Mal, 
Homme, Héréditaire. Ouel il esl 
chez les hommes et chez les anges, 
1*41, 150, 154. Le propre de l'hom- 
me n'est que le mal et le faux, 210,' 
215. L'homme d'après le propre ne 
peut rien faire de bien ni rien pen- 
ser de vrai, 874, 875, 876. L'hom- | 



me, ou l'esprit, ou l'anjfe, quant au 
propre, est l'excrément le plus vil, 
987. Du propre, qui est l'amour de 
soi et du monde, vient l'enfer, 694. 
La fausseté influe du propre, 4047. 
Autant le propre volontaire peut 
être séparé, autant le Seigneur 
peut être présent, 1023, 1044. Le 
propre dans ceux qui sont à régé- 
nérer est inanimé, 39, 41. Le pro- 
pre dans les régénères ne parait 
pas, 731. Le mal n'est point sépa- 
ré, mais l'homme et l'ange sont dé- 
tournés du mal, 1581. Le propre 
vivifié par la charité et par l'inifb- 
cence est beau et agréable, 164. Le 
mariage céleste est. dans ce propre, 
155. L'homme doit faire le bien et 
le vrai comme d'après le propre ou 
d'après lui-même, 1712. La côte et 
l'os, c'est le propre, 147, 148, 149, 
157. Si l'homme se contraint lui- 
même à résister au mal et a faire le 
bien, il reçoit du Seigneur le propre 
céleste, 1937, 1947. D'après le pro- 
pre, c'est d'après le libre; voir Li- 
berté. Pour que l'homme reçoive 
le propre céleste et le libre céleste, 
il doit, faire le bien comme par lui- , 
même, et penSer le vrai comme par 
lui-même,* 2882, 2883, 2891. Le 
propre est double, l'un vient de 
l'enfer, l'autre vient du Seigneur, 
3812. Ceux qui entrent dans le ciel 
se dépouillent du propre et du me- 
ule de soi, 4007, f. Le volontaire, 
par conséquent le propre, a été en- 
tièrement détruit chezlesspirituels; 
expérience, 4328. Le propre de 
l'homme, c'est qu'en chaque chose 
on pense à soi; le propre céleste, 
c'est qu'en chaque chose on pense 
au prochain, au- public, à l'église, 
au royaume du Seigneur et au Sei- 
gneur, 5660. Celui qui est dans Jt 
propre «céleste a confiance au Sei- 
gneur et est heureux, 5660. Le libre 
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d'après le propre n'est que mal, 
5786. lie bien par le Seigneur a in- 
timement en soi le ciel et le Sei- 
gneur, et le bien d'après le propre 
a e/i "dedans de soi l'enfer, 8680. Le 
bien et le vrai chez l'homme régé- 
néré deviennent comme propre?, 
mais en actualité Us ne le sont point; 
illustré, 8497. Ceux de l'église où 
est la l'a rôle sont appelés le propre 
du Seigneur, et son pécule, 87G8. 
Les choses qui viennent de la pro- 
pre intelligence n'ont aucune vie en 
elles-mêmes; mais celles qui tien- 
nent de la Parole ont la vie, 8941 ; 
illustré, 8946, Le propre de l'hom- 
me est le mal; et il y a le propre 
volontaire et le propre intellectuel; 
le faux en provient, 10283, 10284, 
10286. De ceux qui croient que tout 
vient d'eux-mêmes et que rien ne 
vient du divin ; quels ils sont d'a- 
près leurs semblables dans l'autre 
vie ; les dignités et l'opulence sont 

• appelées bénédictions, mais pour 
plusieurs elles sont des malédic- 
tions ; on les obtient, parce que 
l'homme est conduit par l'intellec- 
tuel et est laissé dans le libre ;*de 

. leur enfer dans l'autre vie, 10409. 
Celui qui est conduit par lui-même' 
et par ses amours, ainsi par le pro- 
pre, ne peut être sauvé; illustré, 
w 10731. Tout bien vient du Seigneur, 
et tout mal vient de l'homme, 10808. 
Les méchants croient que tout ap»- 
partient à la propre prudence, mais 
il n'en est pas de même des bons, 
10779. 

Prospérer (faire), Prosperarc. 
C'est pourvoir, 4972, 4975, 5049. 

Prosterner (se), Incurvare. 
C'est l'effet de l'hdmilialion, 2153. 
C'est aussi être dans la joie et dans 
l'allégresse, 2927, 2950. 

Prostitués. Voir Ct> or ti- 
sane. 



Prostituer (se). Mœchari. Voir 

AOULTÈRE «t COCRTISANE. J 

Protester, Contcstari. C'est 
avoir de l'aversion, 5584. 

Provioence , Providcntia. La 
providence du Seigneur est univer- 
selle d'après les très -singuliers, 
1919,/". 2694. Chez le Seigneur, il y 
a prévoyance et providence, pré- 
voyance respectivement à l'homme 
pour qu'il soit dans le libre, provi- 
dence respectivement au Seigneur 
pour qu'il gouverne le^libre, 3854. 
La Rrovidence du Seigneur n'est pas * 
universelle, si elle n'est pas dans les 
très-singuliers, 4329; mais elle est 
dans les très-singuliers, 5122, f. il 
pourvoit au bien, et il prévoit le ma», 
5155, 5195. Où il y a la providence, 
la est la prévoyance, l'une n'est pas 
sans l'autre, 5195. « Ce que Dieu 
fait. » c'est la providence, et elle a 
en soi l'éternel et l'infini, 5264. Les 
choses qui arrivent viennent de la 
providence et appartiennent à la 
providence; illustré, 5568. La pro- 
vidence agit d'une inamère invisi- 
ble, 5508. La divine providence est 
dans les très-singuliers de chaque 
chose, 5949. 11 y A influx immédiat^ 
du Seigneur dans les très-singulies/ 
et influx médiat par le monde spi- • 
rituel, 6058. La providence du Sei- 
gneur est universelle, parce qu'elle 
est dans les très-singuliers, 6481, 
6482,6483, 6485, 6486,Tj!,89, 6490. 
Plusieurs illusions font opposition, 
6484; voir Universel; voir aussi 
Influx et Préoestination. Le Sei- 
gneur gouverne le monde par les 
mâchants de même que par les 
bons, en les conduisant par leurs 
amours, 6481,6495. L'universel est 
selon les singuliers, ainsi la provi- 
dence du Seigneur est infinie, même 
dans les singuliers, 6483. La propre 
prudence est njmrne un grumeau 
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dans l'atmosphère, et la providence 
comme l'atmosphère tout Entière, 
6485. I)*un esprit qui avait cru que 
rien n'appartenait a la providence, 
mais que tout provenait de la pro- 
pre, prudence; quand le ciel influa 
dans son plaisir, aussitôt il* sentit 
l'enfer, 6/18Û. l a providence du Sei- 
gneur est dans les très-singuliers ; 
confirmé par les anges, 6486. Il n'y 
a pas de prédestination otlde destin, 
mais l'homme a le libre, et la provi- 
dence est comme un architecte qui 
se sert de. matériaux entassés sans 
ordre, 6487. Tous ont été prédes- 
tinés pour 1e ciel, et personne ne l'a 
été pour l'enfer; répondu par des 
anges, 6488. A la providence a élé 
jointe la prévoyance; le mal est 
prévu, et il est pourvu au bien, 6489. 
La providence du Seigneur est infi- 
nie et a en vue l'éternel ; on le voit 
par la formation de l'homme dans 
l'utérus, et davantage ensuite quant 
a la vie spirituelle, 6491. Le Sei- 
gneur est le père, quand l'homme 
'devient en élit de juger et de pen- 
ser par lui-même, et son père na- 
nalurel n'est plus père comme au- 
paravant, 6492. La fortune est la 
providence dans le dernier de l'or- 
dre, 6493, 6494 ; voir aussi KoRTt- 
v*. Le Seigneur tourne le mal en 
bien, car les Infernaux tendent au 
mal, et le Seigneur au bien, 6574. 
Le Seigneur influe dans le dernier 
de l'ordre et dans le moyen, no*n- 
seulement médialement par le ciel, 
par les anges et par les esprits, mais 
et principalement immédiatement; 
de*la la providence dans les très- 
singuliers, 7004, 7007. Pe l'influx 
médiat du Seigneur par le ciel, 
6982,6985.6996. Oui sont ceux qui 
sont dans le fleuve de la divine pro- 
vidence, et qui sont ceux qui n'y 
sont point; chez ceux qui y sont, 
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I toutes choses en général et en par- 
ticulier conduisent à la félicité éter- 
nelle, 8478, 8480. Le Seigneur gou- 
verne immédiatement et médiate- 
ment par le ciel, non pas comme un 
roi dans le monde, et sa providence 
est dans les très -singuliers, 8717. 
mais on saisit difficilement cela 
dan» le monde, 8717,/". Le Seigneur 
regarde chez l'homme, non pas les 
choses temporelles, mais les éter- 
nelle^ 8717, f. Toute chose qui 
existe vient d'un premier et d'un 
suprême, ainsi du Seigneur, 9128; 
mais cependant les maux et les faux 
ne viennent pas du Seigneur; illus- 
tré, 9128. De ceux qui croient que 
tout vient d'eux-mêmes*, et que 
rien ne vient {lu divin; quels ils 
sont d'après leurs semblables dans 
l'autre vie; les dignités et l'opulence 
sont appelées bénédictions divines, 
et pour plusieurs elles €ont des 
malédictions; si les choses réussis- 
sent, c'est parce (fuc l'homme est 
conduit au moyen de l'intellectuel 
dans le libre: de l'enfer de ceux 
qui sont tels, 10409. Doctrinal sur 
la providence, 10773 à 10781. La 
providence est le gouvernement du 
Seigneur dans les ciéiuret dans les 
terres; de là tout bien et tout vrai, 
10773. Elle existe quant aux plus 
petits singuliers, 10774. Ceux qui 
pensent sur .la providence divine 
d'après les choses mondaines croient * 
qu'elle est universelle et non par- 
ticulière, quand ils voient les mé- 
chants s'élever aux.honneurs et ac- 
quérir des rienesscs plus que les 
bons, et réussir dans leurs artifi- 
ces, etc., 10775. Mais la préémi- 
nence et l'opulence ne tont point 
de réelles béuédiCtions; les èhoses 
éternelles qui appartiennent au ciel 
sont de réelles bénédictions, 10776. 
Si les 4fiéchants réussissent dans 
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leurs artifices*, c'est parce qu'il est 
de l'ordre que toutes choses se fas- 
sent selon la raison et avec le libre, 
10777. Laisser à l'homme de faire 
môme le mal d'après le libre, cela 
est appelé permettre, 10778. La 
providence des singuliers est tant 
chez les méchants que chez les 
bons, 10779. Cela ne peut pas être 
saisi d'après la lueur de la nature, 
10780. 11 y a provideuce et pré- 
voyance, 10781. 

Provision, Annona. Voir Blé. 

Provision ; Viaticum. C'est la 
sustentation par le vrai et par le 
bien; montré, 5490, 5953. 

Prudence, Prudentia. Quelque 
chose sur la propre prudence, 2694. 
D'un esprit qui avait cru que rien 
n'appartenait a la providence, et 
que tout dépendait de la propre 
prudence, et le plaisir qu'il en res- 
sentait devint un enfer pour lui. 
lorsque fe ciel influa, 6484. Les mé- 
chants appellent la ruse prudence', 
et placent en elle la sagesse, 6655. 

Psaumes de David, Psalmi Da- 
vidis. Ils sont d'après le langage 
rhythmique des esprits, 1648. 

Puant (être), Fœtcre. C'est être 
en abomination, 4516. Voir Puer. 

Puanteur, Putor. Voir Puer et 
Odeur. 

Puer, Puterc. La puanteur est 
l'aversion et l'abomination; mon- 
. tré, 4516, 7161, 7319.' Dans les en- 
fers, il y a une grande puauteur, 
7161 ; et les infernaux aiment vivre 
dans les puanteurs, "parce qu'elles" 
correspondent au mal qu'ils ont ai- 
mé dans le monde, 7161 ; voir aussi 
Excrément, et iV 4631, 4628, 5711 
à 5727, 7161; voir Enfer. De di- 
verses infections provenant de dif- 
férents maux d'après la correspon- 
dance avec eux, 1544, 1631, 4628, 
Û629 à 4631. 




Puiser des eaux, Haurireaquas. 
C'est être instruit dans, les vrais de 
la foi «et être illustré, 3058, 3071. 
Voir Eau et Boire. 

Puissance, Puissast; Potcntia, 
Potens. Qui sont ceux qui sont ap- 
pelés puissants, 1179, /. Dans le 1 
ciel, il y a des riches et des puis- 
sants, 1877. La puissance se dit du 
vrai, 3091. La puissance ou facul- 
té de recevoir le vrai est absolu- 
ment selon le bien; illustré, 5623. 
Toute puissance est au vrai d'après 
le bien; illustré, 63*44, 6423; voir 
aussi Main. La puissance divine est 
le divin vrai, 6948, 8200. Le vrai 
divin est la toute-puissance, et il 
est la puissance même et l'essen- 
tiel même, 8200. Dans les vrais 
est la puissance, 8304. Tout ce qui 
appartient à la puissance de quel- 
qu'un est chez lui, ainsi est lui- 
même, 9133. La toute-puissance 
est aux vrais qui procèdent du Sei- 
gneur, et c'est pour cela que le» 
faux n'ont absolument aucune puis- 
sance; illustré, 9327. La* toute-* 
puissance vient du vrai qui procède 
du Seigneur; montré, 9410. Les 
anges sont appelés puissances d'a- 
près la réception du divin vrai pro- 
cédant du Seigneur, 9639. Le bien 
a la puissance par le vrai; montré, 
9643. La divine puissance du Sei- 
gneur est de sauver l'homme en 
éloignant les enfers, et celte puis- 
sance est au Seigneur seul; montré, 
10019. Toute puissance appartient 
au bien par le vrai céleste, 10019. 
Toute puissance appartient au vrai 
d'après le bien; quelle elle est; il- 
lustré, 10182. Les maux et les faux 
n'ont absolument rien de la puis- 
sance; montré, 10Ïi81. 

Puits, Putrus. Voir Fontaine 
et Eau. Les puits sont les faussetés, 
parce qu'ils sont impurs, 1688. Le 
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puits est aussi la Parole et la doc- 
trine d'après la Parole, comme aussi 
la fonlaine; monlré, 2702. La fon- 
taine est le vrai pur, mais le puits 
est un vrai moins pur, 3096, 3765. 
Le puils des eaux vives est la Parole 
. et la doclrine d'après la Parole, de 
môme que la fontaine, 2702, 3424, 
3765, 3773. 

Punir, Pirnirc. Voir Pk in p.. 

Purification, Pur ; Purifiailio, 
Purum. Voir HEG#NéRAf ion. Les 
purifications spirituelles, qui sont 
relies des maux et des faux, se font 
par les vrais qui sont appelés vrais* 
de la foi, 2799, 5956. 7044, 7918, 
9088, 10229, 10237. Klles se font 
dans l'homme naturel, paice que 
là est la perception de l'homme, 
10237. Différence entre la purifica- 
tion et la régénération, 10239. Le 
pur se dit de ce qui est sans le mal, 
10296, 10301. Il y a le pur inté- 
rieur et le pur extérieur, 10296. 

Pustule, Pustula. L'ulcère de 
pustules, ce sont des maux affreux 
avec des blasphèmes, et les pustules 
sont les blasphèmes, 7524. 

Puth, Puth. Ce que c'est que 
PulhTW la Lybie, 1163, 1164, 1166. 

Putréfaction (la), Putrcdo, si- 
gnifie le corrompu infernal, et se* 
dit du mal, 8482. 

• . . .« 

Q 

Quarante, Quadragintâ. C'est 
la durée d'une tentation quelcon- 
que, parce que le Seigneur s'est 
laissé tenter pendant quarante 
jours, 730, 862. Quatre cents signi- 
fient la même chose que quarante, 
1847. Quarante, ce sdnt les tenta- 
tions, 2272, 2273. Quarante-cinq, 
c'est quelque conjonction, 2269. 
Quarante années, q-iarante mois ou 

9 
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quarante jours, signifient l'état de la 
durée des tentations depuis le com- 
mencement jusqu'à la fin t 730 , 
862, 2272, 2273, 8098. Cet étal est 
signifie par la durée du déluge pen- 
dant quarante jours et quarante 
nuits; puis, par ie séjour des fils d'Is- 
raël dans le désert pendant quarante 
années, et par les tentations du 
Seigneur pendant quarante jours, 
ibidem. Quarante signifie le plein, 
9437. Par quatre cents ans est si- 
gnifiée la durée de la vastalion, et 
par quatre cents sicles le prix de la 
rédemption, 2959, 2966. Quatre 
cents hommes, c'est l'état et la du- 
rée de la tentation, et par suite la 
conjonction du bien avec le vrai 
dans le naturel, 4341. Quatre cents 
ans, c'est la durée de la vastation 
ou de l'infeslation, 7984. Au bout 
de trente ans et de quatre cents 
ans, c'est l'avènement du Seigneur, 
quand ils furent sauvés, 7986. L'ha- 
bitation des fils d'israél en Ksypte 
ne fut que de deux cent quinze 
ans, ainsi la moitié de quatre cent 
trente; montré, 7985; et les quatre 
cent trente ans sont comptés à par- 
tir de la descente d'Abraham en 
Kgypte, cl ainsi ces années ont été 
désignées à cause du sens interne, 
7985, f. 

Quatorze, Quatuordecim , ou 
deux semaines. C'est une période 
entière, 4177. Le quatorzième jour 
est l'état saint, 7842, 7900. 

Quatre, Quatuor. C'est l'union, 
parce que ce nombre vient de deux 
uuJliiplié par deux, 1686, 8877, 
9601, 9674; voir Deux et Nombre. 
Ce que c'est que la quatrième gé- 
nération; là, elle signifie la même 
I chofie que quatre cents, 1856. C'est 
aussi le plein et tout, 9103. Le 
quart d'un hin, c'est autant qu'il 
en faut pour la conjonction, 10136, 
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10137. Les fils troisièmes et qua- 
trièmes (en génération) ; ce qu'ils 
signifient, 8877, 10624. 

Quatre- vingts, Octoginta. C'est 
la même chose que quarante, 1963, 
7284. 

Quatre-vingt-dix, IVonayinta. 
C'est la conjonction, 2075. Quatre- 
vingt-dix-neuf; ce que c'est, 1988. 

Quatre-vingt-trois, Octoginta 
et très. Ce que c'est, 7285. 

Quereller (se), Conteiiderc. 
Voir Contestation. 

Queue, Cauda. C'est le dernier 
du sensuel, ainsi le faux, qui re- 
garde absolument en bas; montré, 
6952. La queue est aussi le vrai 
dans les derniers ; illustré et mon- 
tré, 10071. 

Quinze, Quindecim. C'est peu, 
798, 813. C'est autant qu'il suffit, 
9760. 

Quinzième, Decimum quintum. 
C'est l'état nouveau, ainsi le com- 
mencement de la période suivante, 
8400. 

R 

tu a m ah, Raama. Ce que c'est. 
1171. 

Raauses , Raanises. Le départ 
des fils dMsraèl de liaamsès vers 
Succoth est le premier état de sépa- 
ration et la qualité, 7972. 

Rachel, Racket. C'est l'affection 
du vrai intérieur, 3758. 3782, 
3793, 3819. C'est aussi IJhumaiu 
héréditaire du Seigneur, 4693. Ra- 
cliel, épouse de Jacob ; ce qu'elle 
représente, 3758. 3782, 3793, 3819, 
4593. 

Rachetkr, Rediniert: Voir lté- ' 

DEMPTION. 

Raconter, IS'arrare. c'est perce- 
voir. 3209, 8668. 
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Ragoût, Cupedia. Voir Gout. 

Raisin, Uta. Voir Vigne, Cep, 
Vin. Le raisin est la charité, et le 
vin la foi, 1071. 

Raisonnements, Raisonner; Ra- 
liociniu,Ratiocinari. VoirSci ence. 

Ramesès, Rameses, où les Uls < 
d'Israél demeurèreut en Égyple« et 
d'où d'abord ils partirent quand ils 
sortirent. C'est l'intime du spirituel 
dans le mental naturel, 6104, 7972. 

Rapine, Rapina. Voir Proie. 

Rassasier, Satiare ad salicta- 
tem. C'est autant qu'on veut, alors 
• au sujet du mal, 8410; et quand il 
s'agit du bien, c'est autant qu'on 
peut recevoir, 8432. 

Rat, If tft. Ceux qui sont sordide- 
ment avares sont infestés par les 
rats, 938. Ceux qui ont été avares 
répandent une odeur de rats, 1514. 

Rate, Lien. Les habitants d'une 
certaine terre ont leur rapport avec 
quelque chose dans la rate, 9698. 

Rationalité, Raison; Rationa- 
litas, Ratio. De ceux qui, dans l'au- 
tre vie, sont privés de la rationalité, 
948. L'homme intérieures! l'homme 
rationnel, et il tient le milieu entre 
l'homme interne et l'homme ex- 
terne, 1702, 1707, 1732. Chez le 
Seigneur, le rationnel a été conçu et 
est né comme chez un autre homme, 
mais le Seigneur l'a faiHU vin, 1893. 
Comment le rationnel a été conçu 
et est né chez le Seigneur, et com- 
ment le Seigneur l'a fait divin, 2093. 
Comment était et existait le ration- 
nel du Seigneur, 2625. Comment 
est conçu et naît le rationnel chez 
l'homme, 2094, 2557. Comment le 
rationnel naît quant au bien et 
quant au vrai, 2524. Le rationnel 
est formé par l'influx dans les scien- 
ces et dans les connaissances, 1900. 
Le raliounel nait de l'influx de 
l'homme interne comme d'un père 
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dans l'affection des sciences de 
l'homme externe, laquelle esl la 
mère, 1895, 1899, 1902, 1910. Le 
ratiounel est acquis au moyen des 
scientifiques et des connaissances ; 
mais tel est l'usage, tel est le ration- 
nel, 1966. L'iulellectuel vient con- 
tinuellement au-devant des connais- 
sances pour que naisse le rationnel, 
1901. L'homme par la régénération 
reçoit un rationnel nouveau ; illus- 
tré par des exemples, 2657. L'hom- 
me naîtrait rationnel, si l'ordre chez 
lui n'avait pas été détruit. 1902. 
L'intellectuel est comme privé d'en- 
fanls, si le rationnel n'existe pas, 
1901. Chez chacun il y a un homme 
interne, un homme rationnel qui 
tient le milieu, cl un homme ex- 
terne ou naturel, 1889, i960, 2181, 
2183. L'intellectuel, le rationne) et 
le scientifique sont distincts, 1904. 
Ce que c'est que l'homme ration- 
nel; parce qu'on peut raisonner, 
on n'est pas pour cela rationnel, 
1944. Ceux qui n'ont pas la cons- 
cience n'ont pas le rationnel, 1914,/". 
1944. Le rationnel d'abord conçu 
méprise l'intellectuel, parce qu'il ne 
saisit pas; exemples, 1911, 1936, 
2654. l-e vrai rationnel ne peut pas 
saisir le divin; exemples,2196,2203, 
2209. Les apparences appartiennent 
au vrai rationnel, 2516. 11 y a l'af- 
fection du vrai rationnel, et l'affec- 
tion du Vrai scientifique, 2503. Le 
bien du rationne! est le frère, et le 
vrai est la sœur, 2508. Dans le ra- 
tionnel, le vrai est le principal; là, 
cependant» l'affection du bien est 
comme âme dans l'affection du vrai, 
2072. Dans le rationnel prédomine 
le vrai, 2189. Le vrai rationnel sans 
le bien est morose : il est décrit, 
1949, 1950, 1951, 1964; mais quel 
il est, qi\an# il procède du bien, 
1950. Dans l'intime du rationnel 
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commence l'humain, 2106, 2194. 
Le rationnel appartient à la mé- 
moire intérieure; ce qui lui arrive a 
l'égard de la mémoire extérieure, 
2476. Il peut regarder d'en haut les 
choses au-dessous de lui, 2654. Les 
rationnels sont comme un voile et 
un vêlement pour les spirituels, 
2576. Du combat de l'homme ra- 
tionnel et de. l'homme naturel, et 
quel est l'homme, si celui-là ou si 
celui-ci esl vainqueur, 2183. A ceux 
qui sont dans I affirmatif au sujet 
des vrais divins, il est permis d'en- 
trer dans les rationnels et dans les 
scientifiques quant aux doctrinaux 
de la foi, mais non à ceux qui sont 
dans le négatif, 2568, 2588. La doc- 
tri ne de la foi est céleste-spirituelle, 
nou d'après le rationnel , 2510 ; 
exemples, 2516, 2519. Homme ra- 
tionnel; comment il est distinct de 
l'homme nalurel,3020. Au rationnel 
appartiennent les cognitifs non per- 
ceptibles q«i sont de la mémoire 
intérieure, les cogitai ifs perceptifs 
du jusle'et de l'équitable, puis du 
vrai et du bien, et les affections spi- 
rituelles propres de l'homme, ou 
proprement humaines, 3020. Le ra- 
tionnel se forme quant au bien au 
moyen de l'influx par la voie in- 
terne, et quant au vrai par la voie 
externe, 3030. Le Seigneur pareil- 
lement a fait divin son rationnel, 
3030. Par l'influx de l'amour et de 
l'affection dans les scientifiques les 
vrais sont ouverts et sont élevés 
dans le rationnel, 3074. Dar l'influx 
les vrais sont élevés de l'homme 
naturel, et sont implantés dans le 
bien du rationnel, et comment, 
3085, 3086. Quand le vrai est ap- 
proprié au bien dans le rationnel, 
alors il ouvre le rationnel et fait 
l'homme rationnel; mais quand 
le faux est approprié au mal, il 
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ferme le rationnel et fait l'homme 
naturel, 3108. Le Seigneur a fait 
divin son rationnel, tant quant au 
bien que quand au vrai, d'après la 
propre puissance, et cela par la voie 
ordinaire, 3141- Comment le vrai 
est initié et conjoint au bien; voir 
Vrai. Le spirituel est dans le ra- 
tionnel, et ils différent peu, 3264. 
Le naturel est régénéré par le ra- 
tionnel, 3286, 3288; voir INatorel. 
Le rationnel reçoit les vrais avant 
que le naturel les reçoive, parce que 
le naturel doit être régénéré par 
l'influx dérivé du rationnel, 3321. 
Plusieurs causes pour lesquelles le 
naturel est régénère plus lard et 
plus difficilement que le rationnel, 
3321. Les rationnels sont des appa- 
rences du vrai, 3368 ; voir Appa- 
rences. Les vrais divins influent du 
Seigneur dans le rationnel et par le 
rationnel dans le naturel, et s'y pré- 
sentent de mème flue l'image de plu- 
sieurs personnes dan» une glace; 
mais, dans le ciel, c'est par des repré- 
sentations dans le monde spirituel, 
3368. Chez les spirituels, ie divin 
vrai est8épare du rationnel, au point 
qu'ils veulent qu'on croie simple- 
ment, sans aucune intuition par le 
rationnel, les choses qui appartien- 
nent à la foi ; sur ce sujet, 3394. Le 
rationuel est régénéré avant que le 
naturel le soit; pourquoi? 3493. Le 
rationnel apparaît à soi-même ne 
rien voir, à moins que le naturel ne 
corresponde, 3493 , 3620 , 3632, 
3633. Le rationnel a été distingué 
du naturel, afin que le rationnel , 
puisse vivre indépendemm nrde la 
vie du naturel; mais le naturel ne 
le peut sans la vie du rationnel, 
3498. Quand l'homme vil dans le 
corps, il lui semble que le rationuel 
vit dans le naturel, 3498. Le ration- 
nel n'apparaît pas distinct du nain- I 




rel, 3498. Dans le naturel sont les 
communs, dans le rationnel les par- 
ticuliers des communs, et le naturel 
est formé par les particuliers du ra- 
tionnel, 3513. D'après le bien du 
rationnel existent intimement les 
biens et les vrais dans le naturel, 
3576; sur ce sujet, voir Vrai et 
Régénération. Le rationnel, c'est 
d'où viennent les semences du bien 
et du vrai, et le natnrel est l'humus, 
3671. L'homme rationnel pense dans 
le naturel, 3679; voir Pensée. Le na- 
turel communique par les sensuels 
avec le monde et par les ration- . 
nels avec le ciel, ainsi il y a comme 
une ascension et unedescente,4009. 
Dans l'homme, il y a ces trois choses* 
le corporel, le naturel et le ration- 
nel, et ces trois communiquent, 
4038. Le rationnel est cultivé par les 
scientifiques, et aussi il est détruit, % 
4156, Le rationnel reçoit les biens 
et les vrais avant que le naturel les 
reçoive, 4612. Le rationnel vit dans 
le naturel; illustré. 4618. Le natu- 
rel est sous le rationnel, et s'ils con- 
cordent, le naturel n'est, comme 
commun, que la formation des cho- 
ses qui sont dans ie rationnel, 4667. 
Gomment chez l'homme, successive- 
ment depuis l'enfance jusqu'à l'âge 
adulte, est ouvert le chemin vers le 
rationnel; et comment il isj fermé, 
51 26. Dans l'homme, il y aie ration- 
nel et le naturel, celui-là est l'in- 
terne, et celui-ci l'externe, 5150. 
Dans l'intérieur, il y a.des 'milliers 
de choses qui apparaissent comme 
une seule dans l'extérieur, 5707. 
Le rationnel; ce que c'est; il appar- 
tient a l'homme interne, propre- 
ment a l'homme céleste qui a la per- 
ception, et non à l'homme spirituel, 
parce que celui-ci est intérieure- 
ment naturel, 6240. • ; 
Réaction. Renrtio.Vmr Action. 
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Rébecca, Rebtcca, épouse d I- 
saac. Ce qu'elle représente, 301*2, 
301$, 3077. Ost l'affection du 
vrai qui procède du bien des na- 
tions de la première classe, 2865. 
C'est le vrai divin conjoint au bieil 
divin du rationnel du Seigneur, 
3012. 3013, 3077. Elle a d'abord re- 
vêtu la représentation de l'affection 
du vrai, ibidem. 

Réceptacles, RvceptacuUi. Les 
communs ont leurs réceptacles, 
5531. 

Réchoboth, Rcchobolh.. Ce sont 
les largeurs, c'est-à-dire, les vrais, 
3/i33. 

Réciproque, Reciprocunu Toute 
conjonction exige un réciproque, et 
le réciproque est le consentement, 
6047. 

Récompense, Mcrcrs. Voir aussi 
Mérite. C'est le médium de con- 
jonction, et cerne qui sont dans l'af- 
fection du bien ne pensent pas à la 
récompense; illustré, 3816. La ré- 
compense, d'après laquelle Isasr.har 
a été nommé, est dans le sens su- 
prême le divin bien du vrai et le 
divin vrai du bien, dans le sens in- 
terne l'amour conjugal céleste, et 
dans le sens externe l'amour mu- 
tuel, 3956. La récompense dont il 
est parlé dans la Parole est l'affec- 
tion de la charité, 3956. La récom- 
pense, c'est par soi-même, et le 
propre, 3996, 3999. C'est le plaisir 
et la béatitude en faisant du bien, 
6388. Les anges communiquent 
leurs biens aux autres, au point 
qn'ils veulent tout donner, et alors 
il en influe davantage avec augmen- 
tation; mais* cela est dissipé, si on 
pense à la rémunération, 6478,9174. 
Ceux qui font le bien afin d'avoir !e 
Ciel pour récompense dans l'autre 
vie s'aiment «eux-mêmes, et n'ai- 
ment point le prochain, 8002; voir 
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Mérite. La récompense ou le lucre 
doit être à la dernière place, et non 
à la première, et alors cela est 
bien, 9180; illustré aussi, 9184. 

Reconnaître, Aynosccre. Autre 
, chose est de savoir, autre chose de 
reconnaître, et autre chose d'avoir 
la foi, 896. 

Recueillir, Colligcre. mu ami il 
s'agit du bien, c'est recevoir, 8467, 
8472. 

Rédemption , Racheter ; fte- 
demptio, Rcdimere. Les spirituels 
sont rachetés par le vrai; ce que 
c'est, et quelle est celte rédemption, 
2954, 2959. Sont spécialement ap- 
pelés rachetés ceux qui sortent de 
la vastation; montré, 2959. Le prix 
de la rédemption est le mérite du 
Seigneur, et il est chez l'homme en 
tant que celui-ci reçoit, 2966. La 
rédemption se dit de l'esclavage, 
de la mort et du mal, et le divin 
humain du Seigneur est appelé Ré- 
dempteur ; montré, 628T1 ; et c'est 
Jéhovah qui est appelé ainsi, par 
conséquent aussi le Seigneur; mon- 
tré, 6281. Racheter, c'est retirer de 
l'enfer, 7205, 7445. Racheter, 
qnand il s'agit du premier-né de 
l'âne et de l'homme, c'est donner 
en sa place autre chose, 8078,8079, 
8080. Ce que c'est que l'expiation 
et la rédemption; en peu de mots, 
9076, 9077. •< Le Seigneur a racheté 
les hommes par son sang; a ce que 
cela signifie dans le sens externe, 
dans le sens interne et dans le sens 
'intime, 10152; voir Justice. Ce 
que signifient l'expiation et la ré- 
demption de l'âme, qui devait être 
donnée, si un bœuf tuait un homme 
ou une femme, 9076, 9077. 

Repuser, Rcnuerc. C'est avoir 
de l'aversion, 4990. 

Regarder par derrière, Re- 
trospicerc. Voir Derrière. 
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KiGÉRÉRATlOR, Ihgv ne ratio. 
Voir Charité, Conscience, Enten- 
dement, Volonté. Ce qui en est de 
la régénération, 653, 875. Quel est 
le régénéré, et quel est le non-régé- 
néré, 986. État de l'homme avant 
qu'il soit régénéré, et quand il est 
régénéré,986. L'homme ne peut être 
régénéré, à moins qu'auparavant il 
ne soit instruit des biens 'et des 
vrais, 677, 679, 711. Procédé de la 
régénération de l'homme par les 
connaissances et par les \rais intel- 
lectuels, 1555. L'homme d'après 
6on propre doit faire par loi-méme 
le bien, mais néanmoins reconnaî- 
tre que c'est par le Seigneur, 1712. 
Ce qui en est du propre de l'homme 
quand il est régénéré, 731; voir 
Propre. L'humus pour la régéné- 
ration est préparé dans la partie in- 
tellectuelle de l'homme, 875, 895, 
898, 927, 1023, 1044; voir Enten- 
demert. Nul ne peut être régé- 
néré, si ce n'est par lafharilé, 989. 
La semence est enracinée dans le 
bien de la charité, 880. Dans l'autre 
vie sont régénérés ceux qui ont 
••xercé la charité par obéissance, 
989, f.'ll y a alternative de charité 
et de non-charité clicz celui qui 
doit être régénéré et chez le régé- 
néré, 933. Les alternatives chez 
celui qui doit être régénéré sont 
comme celles du froid et du chaud, 
933. Les alternatives sont comme 
celles de l'été et de l'hiver chez le 
régénère quant aux volontaires, 
935. Les alternatives sont comme 
celles du jour et de la nuit quant 
aux intellectuels, 935, /"., 936. La 
régénération de l'homme spirituel 
est comparée à J'arc-en-ciel, 1042, 
1043. L'humus pour la régénération 
est préparé par les tentations, 848; 
et c'est afin que l'homme externe 
obéisse à l'homme interne, 911, 
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913. L'homme ne peut jamais à 
éternité être régénéré, au point 
qu'il puisse être dit parfait, 675, 
89/». Quoique l'homme soit régéné- 
ré, néanmoins les maux et les Taux 
restent, mais ils sont tempérés,868. 
Les mauvais esprits n'osent point 
attaquer le régénéré, parce que par 
sa sphère ils perçoivent à l'instant 
la réponse et la résistance, 1695. 
Comment la fructification et la mul- 
tiplication ont lieu chez l'homme 
régénéré, 984. Toute régénération 
se fait par les vrais de la foi, 2046. 
L'homme est regénéré, non pas par 
le vrai, mais par le bien du vrai, 
2697. Quand l'homme est régéné- 
ré, le Seigneur insinue le bien dans 
les vrais, ainsi les vrais sont les va- 
ses récipients du bien, 2063. Com- 
ment le vrai est implanté dans le 
bien de la charité, quand l'homme 
est régénéré, 2189. Chez les spiri- 
tuels, le bien et le vrai sont implan- 
tés dans l'affection des sciences, 
2675. Chez J'homme, il y a une 
conjonction réciproque, à savoir, 
du Seigneur avec l'homme et de 
l'homme avec le Seigneur, 2006. 
L'homme est régénéré au moyen de 
l'affection du vrai, et le régénéré 
agit d'après l'affection du bien, 
1904. Progression de la régénéra- 
tion, 2343. L'homme par la régéné- 
ration reçoit du Seigneur un nou- 
veau rationnel, et comment il est 
régénéré ; illustré par des exemples, 
2657. L'homme doit se contraindre 
1 a penser le vrai et à faire le bien, 
1937, 1947. Comment, chez les ré- 
générés; les idées sont pliées par le 
Seigneur vers les biens et vers les 
vrais, 2574. Comment les bons sont 
régénérés, et même dans l'autre 
vie, 2490. Les régénérés viennent 
dans l'intelligence et dans la sa- 
gesse angéliques, 2494. Les conso- 
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dations du bien et du vrai, chez les 
régénérés, correspondent a ces con- 
socialions qoi sont dans les cieux, 
2574. Comment l'homme est pré- 
paré par le Seigneur pour la régé- 
nération, 2636. Les choses qui sont 
insinuées chez les spirituels, avant 
la régénération, sont de continuels 
moyens pour la vie spirituelle sui- 
vante, 2679. Qui sont ceux qui peu- 
vent être régénérés, et qui sont 
ceux qui ne le peuvent pas? ceux 
qui peuvent être régénérés sont 
dans rafïirmalif du vrai, et y sont 
confirmés jusqu'à l'affection; mais 
ceux qui ne peuvent pas être régé- 
nérés admettent les dubitatifs, et 
plus tard les négatifs, et la vie du 
mal en est la cause, 2689. Les spi- 
rituels, au commencement, avant 
qu'ils soient régénérés, reçoivent 
seulement un peu de vrai, 2674. 
Les spirituels, au commencement, 
sont laissés dans le propre, s'ima- 
ginant alors que le bien et le vrai 
viennent d'eux, 2678. Le premier 
étal des spirituels, avant qu'ils 
soient régénérés, c'est qu'ils sont 
entraînés dans diverses erreurs, 
2679. Les spirituels, avant qu'ils 
soient régénérés, sont réduits à l'i- 
gnorance qui est appelée désolation 
du vrai, 2682. Causes pour les- 
quelles sont réduits à la désolation 
du vrai, jusqu'au désespoir, ceqx 
qui sont régénérés; exemples,2694. 
Ceux qui sont dans l'affection du 
vrai tombent dans l'anxiété, quand 
ils sont privés de vrais, mais non 
les méchants, 2689. Ce que c'est 
que l'étal plein, quand l'homme est 
régénéré, '2636. Ktal d'illustration 
et de joie, après la désolation 'du 
vrai, 2699. Étal de la première ins- 
truction, quand on est illustré,2701. 
Autre état, quand on est facilement 
instruit, 2704. Dans quelle lumière 



du vi ai sont les célestes de préfé- 
rence aux spirituels; voir Célestes 
et Spirituels. Quand l'homme est 
régénéré, il se forme une correspon- 
dance entre les rationnels et les na- 
turels, 2890. On ne peut être régé- 
néré que dans le libre; voir Libre. 
Chacun est régénéré selon sa fa- 
culté et son entendement, 2967, 
2975. Procédé de la régénération 
par le vrai jusqu'à ce qu'on agisse 
d'après le bien, 2979; voir aussi 
Bien. Le procédé de la régénération 
de l'homme est représenté en ce 
que le Seigneur a fait divin son hu- 
main, 3043. Quand l'homme est ré- 
formé, les communs sont d'abord 
disposés en ordre, et alors sont éloi-. 
gnés les doctrinaux; sur cet état, 
3057. La première affection du vrai 
chez ceux qui doivent être régéné- 
rés est impure, mais elle est suc- 
cessivement purifiée, 3089. La ré- 
génération de l'homme est l'image 
de la glorification du Seigneur; 
comparaison, 3043, 3138, 3212, 
3296, 3490, 4402, 5688. A moins 
qu'on ne soit dans le libre, il n'y a 
aucune régénération, 3145, 3146. 
La réformation, qui est l'initiation 
et la conjonction du vrai et du bien, 
est de même qu'une vierge qui est 
fiancée et ensuite unie au mari, 
3155. De la régénération par la 
conjonction du bien avec le vrai et 
du vrai avec le bien; voir Vrai. Il 
y a d'innombrables arcanes par les- 
quels l'homme est conduit, quand 
il est régénéré, et il en sait à peine 
quelque chose; sur ces arcanes, 
3179. Par la chute, l'homme natu- 
rel s'est séparé de l'homme spiri- 
tuel, et alors l'homme naturel a 
commencé à s'élever au-dessus de 
l'homme -spirituel : de là le besoin 
de régénération, 3167. De l'homme 
qui doit être régénéré il en est corn- 
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nie d'un enfant qui d'abord apprend 
à parler, à penser et à comprendre, 
et cela appartient A la science; mais 
ensuite, quand cela devient chose 
de la vie) les spirituels coulent 
spontanément chez celui qui doit 
être régénéré, et ainsi il s'en pénè- 
tre, 3203. Le régénéré est tout au- 
tre et entièrement nouveau, non 
quant au corps, mais quant a l'es- 
prit, 3212. Le naturel est régénéré 
par le rationnel, et autant le natu- 
rel ne combat point contre le ra- 
tionnel, autant il est régénéré, 
3286. Le naturel est régénère par 
le bien rationnel comme par un 
père, et par le vrai rationnel comme 
par une mère, 3286, 3288. Ceux 
qui sont régénérés font d'abord le 
bien d'après les doctrinaux, mais 
quand ils ont été régénérés ils le 
font d'après le bien ; exemple, 
3310, f. Quand l'homme est régé- 
néré, les doctrinaux sont d'abord 
dans la mémoire une sorte de chaos 
chezJui, 3316. Les vases récipients 
du vrai sont amollis par les tenta- 
tions, afin qu'ils reçoivent le bien, 
3318. Le rationnel reçoit les vrais 
avant que le naturel les reçoive, 
parce que le naturel doit être ré- 
généré par le rationnel au moyen 
de l'intlux, 3321. Il y a plusieurs 
causes pour lesquelles le naturel 
est régénéré plus lard et plus diffi- 
cilement que le rationnel, 3321. 
Chez l'homme spirituel, les vrais 
oui la priorité, 3325, 3336; voir 
Vrai. Quand l'homme spirituel est 
régénéré, il va des doctrinaux au 
bien des doctrinaux, de ce bien 
au bien du vrai, et de celui-ci au 
bien de la vie; et, vice vend, 
quand il a été régénéré, 3332. Le 
bien de la vie appartient à la vo- 
lonté, le bien du vrai appartient à 
l'entendenviil. el le bien des doc- 
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trinaux appartient à la science, 
3332. L'affection s'adjoint toujours 
aux choses qui sont apportées dans 
la mémoire, el elles sont repro- 
duites ensemble; l'affection du bien 
est adjointe par le Seigneur aux 
vrais chez l'homme dans son na- 
turel, et au moyen de l'affection du 
b/en les vrais sont reproduits, et 
ainsi sont éloignés les faux et les 
maux, 3336. Le naturel est régénéré 
plus tard el plus difficilement que 
le rationnel; pourquoi? 3469. Le 
bien naturel n'est pas le bien spiri- 
tuel ; celui-là vient du père, celui-ci 
vient du Seigneur par la régénéra- 
tion, 3470. Comment le bien natu- 
rel est extirpe, el comment le bien 
spirituel est forme au moVen des 
vrais par la régénération, 3470. Des 
vrais non-réels sont insinués, 3470; 
el alors douleur d'après le combat, 
3471. Les vrais 6onl comme des fi- 
bres qui forment le bien, mais qui 
sont dirigées el appliquées dans 
une forme par le bien intérieur, 
3470. Le rationnel est régénéré 
avant le naturel; pourquoi? 3493. 
Il semble au rationnel qu'il ne voit 
rien, si le naturel ne correspond 
pas, 3493.' Le naturel est régénéré 
pas les connaissances du bien et du 
vrai, et par les plaisirs el les char- 
mes accommodés pour lui, 3502, 
3512. La régénération du naturel se 
fait par les connaissances du bien 
el du vrai, 3508. Le naturel est d'a- 
bord régénère par l'influx venant 
du rationnel dans le vrai du natu- 
rel, el non de même dan- le bien, 
3509. Les choses obtiennent une 
place dans le naturel selon les plai- 
sirs el les charmes qu'elles ont 
.introduits, 3512. Quand d'abord 
l'homme est régénéré, la volonté 
veut autre chose que l'entende- 
ment, 3509. Le bien naturel, ou pu- 
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•renient le plaisir, sert d'abord de 
moyen pour introduire les vrais 
dans l'ordre, et cela principale- 
ment quand l'homme est régénéré; 
illustre, 5518. Le vrai est en ap- 
parence au premier rang quand 
l'homme est régénéré, et le bien 
est au second rang, ainsi dans l'or- 
dre renversé; mais le bien est au 
premier rang et le vrai au second 
quand l'homme a été régénéré, 
3539,3568.3556.3576.3603,3701. 
La régénération se présente com- 
me en image dans la formation de 
l'homme dans l'utérus; sur ce su- 
jet, 3570. Le vrai et le bien du na- 
turel sont formés par le bien et le 
vrai du rationnel au moyen de l'in- 
flux, 3573, 3616: mais il y a des 
moyens innombrables, dont il est 
trailfedans le sens interne de la Pa- 
role, 3573. Par le bien du rationnel 
existent intimement les biens et les 
vrais dans le naturel, 3576. Le bien 
produit le vrai dans le naturel pres- 
que comme la vie fonde les fibres 
dans le corps, 3579. Les biens et 
les vrais, che* le régénéré, forment 
une sorte de cité, mais cela d'après 
la forme du ciel; de la l'influx chez 
l'homme, 3586. Quand le vrai est 
privé de la vie qui vient de soi, 
alors il est conjoint au bieu, et par 
le bien il reçoit la vie eile-méme, 
3607. Ce que c'est que le vrai qui a 
la vie par soi, 3610. Quel est l'étal 
quand le vrai est au premier rang, 
et quel est l'étal quand c'est le bien, 
3610. Il y a la vie pour la première 
fois, quand la vie de l'amour de soi 
et du monde est éteinte, 3610. Il y 
a dans le bien un continuel effort 
pour renverser l'état, afin que le 
vrai soit subordonné illustrp. 3610. i 
Celui qui est régénéré est conduit 
par le Seigneur comme un petit en- 
fant, puis comme un jeune garçon, 



ensuite comme un adolescent, el 
enfin comme un adulte; et quand il 
est conduit comme un jeune garçon, 
il reçoit les connaissance» du vrai 
externe el corporel, 3665; voir 
Vrai. Ceux qui sont régénérés sout 
d'abord dans Pétai de tranquillité, 
ensuite ils viennent tians les tenta- 
tions, et après les tentations ils re- 
viennent dans l'étal de tranquillité; 
cet état est la fin de ces tentations, 
3696. La marche de la régénéra- 
tion, depuis Penfance jusqu'à l'âge 
adulte, est décrite, 3701. L'homme 
n'est que mal et faux d'après l'hé- 
réditaire, et il doit être régénéré,. 
3701. L'ordre de la régénération 
n'est point connu aujourd'hui: pour- 
quoi? 376t. Les connaissances du 
vrai el du bien sont implantées dans 
le naturel comme dans leur humus 
par la vie; mais ce qui ne l'a pas été 
par la vie nVst là que comme des 
historiques, 3762, qui précèdent les 
connaissances avanl que l'homme 
puisse être régénéré, 3J86. Pareil- 
lement dans le commun avant que 
l'église puisse être instaurée, 3786. 
I.a régénération va de l'exlerne à 
l'interne, et s'avance du vrai de la 
foi vers le vrai dans la volonté, ainsi 
vers la charité. 3868, 3870, 3872. 
Savoir et comprendre le vrai, vou- 
loir le vrai, et êlre affecté du vrai, 
on la charité, ces choses so succè- 
dent mutuellement quand l'homme 
est régénéré, el ensuite l'une est 
contenue dans l'autre, 3876, 3877. 
La régénération va de l'externe à 
l'interne, et ensuite de l'interne h 
l'externe, ainsi il y a ascension *t 
descente comme par une échelle, 
3882. Ceux qui sont régénérés sa- 
vent d'abord les vrais internes, mais 
ne les reconnaissent pas pir la foi 
ni par l'acte: illustré, 3906. La vie 
de l'homme naturel est contraire à 
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la vie de l'homme spirituel a\anl 
que l'homme soit régénéré; illustré. 
3913. L'homme intérieur est comme 
mort, si l'homme extérieur ne lui a 
pasétéconjoinletnecorrespondpas, 
3969. 11 y a des vrais et des biens 
qui servent à introduire les vrais et 
les biens réels; quand l'homme 
est régénéré, ils sont ensuite aban- 
donnes, 3665. 3690, 3974,' 3986, 
4145. Quand l'homme est régénéré, 
l'influx vient du Seigneur dans le 
bien de l'homme interne, et là par 
le vrai dans l'homme naturel, 4015. 
Quand l'homme est régénéré, cela 
se fait nu moyen des plaisirs, afin 
qu'il puisse être conduit dans l'hom- 
me nouveau; illustré, 4063; ce qui 
est fait par des sociétés d'esprits et 
d'anges, dont il est parlé, 4066, 
4067. Quand l'homme est régénéré, 
le bien influe du Seigneur par les 
anges dans les connaissances du 
vrai que l'homme possède, et il est 
tenu dans ces connaissances jusqu'à 
ce qu'il en §oit affecté, 4096, 4097. 
Toutes choses sont disposées et mi- 
ses en ordre chez l'homme selon ses 
fins, 4104. Sociétés d'esprits chez 
l'homme qui doit être régénéré, et 
séparation d'avec ces esprits, 4110, 
4111; voir Sociétés. Comme les 
connaissances sur la régénération, 
€ur le bien et sur le vrai, manquent 
aujourd'hui, ce qui en est dit ne 
peut pas par conséquent être faci- 
lement saisi, 4136. Quand l'homme 
est régénéré, il arrive que le bien 
prend le premier rang, et alors 
l'homme subit des tentations, 4248. 
Alors un autre ordre est introduit 
parmi les vrais et les biens dans le 
naturel, 4250, 4251. L'homme est 
régénéré par cela que le bien est 
conjoint avec les vrais dans le na- 
turel, et qu'ensuite le naturel est 
conjoint avec le rationnel; la mar- 



che est décrite, 4353. Quand l'hom- 
me est régénéré, cela a lieu par des 
moyensou intermédiaires, et par des 
choses qui sont chez l'homme; il- 
lustré, 4364. Celui qui est régénéré 
parcourt les âges comme celui qui 
naît, 4377. La vie spirituelle sort 
de chaque âge comme d'un œuf, 
4378, 4379. Chez ceux qui sont ré- 
génères sont insinués des com- 
muns, dans lesquels il y a des par- 
ticuliers et des singuliers qui se 
montrent successivement, 4383. Ce 
que c'est que le bien spirituel ; c'est 
de vouloir et de faire du bien à au- 
trui, sans aucun motif pour soi, 
mais d'après le plaisir de l'affec- 
tion, et personne ne peut parvenir 
à cela qu'au moyen de la régénéra- 
lion par le Seigneur; sur ce sujet, 
4538. L'homme qui est régénéré a 
un grand nombre de faux mêlés aux 
vrais qui sont disposés dans l'ordre 
lorsqu'il a été régénéré et qu'il agit 
d'après le bien, et alors les vrais 
sont dans l'intime et les faux sont 
rejelés vers les dernières périphé- 
ries; mais c'est le contraire chez les 
méchants, 4551, 4552. Tout mal 
reste, même quand l'homme a été 
régénéré; illustré, 4564. Si le na- 
turel n'a pas été régénéré, le ra- 
tionnel ne peut produire rien du 
bien ni rien du vrai, 4588. Le natu- 
rel doit être régénéré, avant qu'il 
puisse être conjoint au rationnel; 
pourquoi? 4612. L'homme qui est 
régénéré vient comme de nouveau 
dans un utérus, et il vient du royau- 
me des poumons dans le royaume 
du cœur, 4931. De la régénération 
de l'homme de l'église céleste quant 
aux volontaires, et de l'homme de 
l'église spirituelle quant aux intel- 
lectuels, 5113. La régénération de 
l'homme est représentée principa- 
lement dans les arbres, 5115, 5116. 
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Marche de la régénération ; le der- 
nier devient le premier, la fin de- 
vient Je commencement, d'où par 
suite commence la charité que la 
foi a pour fin, 5122. Ni l'homme ni 
l ange ne peuvent jamais être régé- 
nérés de manière à être parfaits, 
5122. Gomment chez l'homme sont 
successivement ouverts le naturel 
intérieur et le rationnel intérieur, 
et comment ils sont fermés, 5126. 
Dans quel ordre sont ramenés les 
vrais et les biens dans le naturel 
quand l'homme est régénéré; les 
vrais et les biens sont alors au cen- 
tre, et ils brillent, 5128, 5136. De la 
domination de l'homme intérieur, 
et de la soumission de l'homme 
extérieur, 5128. Il y a des étals de 
renversement, mais autrement chez 
ceux qui sont régénérés, et autre- 
ment chez ceux qui ne sont pas 
régénérés, 5159. Les régénérés ap- 
paraissent semblables quant aux 
externes aux non - régénérés, mais 
ils sont absolument dissemblables 
quant aux internes; illustre par l'a- 
mour du corps à cause du mental 
et du mental à cause du bien et du 
vrai, 5159. Quand l'homme est ré- 
formé, chez lui sont multipliés les 
vrais; mais quand il est régénéré, 
il est en apparence privé de vrais, 
et il est éclairé de l'intérieur et 
alors les vrais sont replacés dans 
leur ordre, 5270. L'homme est ré- 
généré par les tentations, et sans la 
régénération il ne peut être sauvé, 
5280. C'est l'état de réformalion 
qui précède; par là, il est instruit 
des biens et des vrais, et ensuite les 
vrais sont comme exterminés, et les 
vrais sont remis dans une lumière 
qui vient de l'intérieur dans le men- 
tal naturel, 5280. régénération au 
moyen des restes; marche, 5342. 
Le vrai est conjoint au bien et le 



bien au vrai; marche, 5365. Quand 
le naturel de l'homme est régénéré, 
les vrais et les biens des restes y 
sont portés dans les scientifiques, 
5373. Les vrais sont d'abord multi- 
plies, et sont ensuite conjoints au 
bien dans la désolation alors, 5376. 
L'homme aujourd'hui sait peu de 
choses de la régénération, parce 
qu'il croit à la rémission absolue 
des péchés et a la justification, lors- 
que cependant il y a d'innombra- 
bles arcanes de ht, régénération, et 
qu'elle dure pendant toute la vie de 
l'homme, et même à éternité, 5398. 
Quand l'homme se porte vers les 
maux, et qu'alors il lui survient de 
l'anxiété, c est un indice qu'il peut 
être réformé; mais s'il n'y a pas 
anxiété, c'est un indice qu'il ne peut 
pas l'être, 5470. Quand l'homme 
est régénéré, l'homme naturel se 
révolte d'abord, car il s'imagine 
qu'il péril entièrement, 5647, 5650, 
5660; mais ensuite il pense autre- 
ment, 5650. Pour que l'homme soit 
régénéré il faut que chez lui le na- 
turel ne puisse rien, et soit soumis 
au spirituel, 5651 ; mais quand il a 
été régénéré il reçoit un nouveau 
naturel, à savoir, un naturel-spiri- 
tuel, 5651; parce que le naturel est 
le plan dans lequel se termine l'in- 
flux, 5651. Quand il se fait un ren- 
versement, ou quand le bien va 
être au premier rang, lorsque l'hom- 
me est régénéré, alors il y a tenta- 
tion, 5773. Quand la conjonction 
du vrai avjec le bien se fait chez 
l'homme, les scientifiques qui ne 
conviennent pas et sont opposés 
sont rejetes du milieu vers les côtés, 
5871; voir Science. Il faut qu'il y 
ait des vrais de la foi pour que 
l'homme puisse être régénéré, et il 
faut qu'ils entrent avec l'affection 
réelle; quand le vrai est reproduit, 
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l'affection est reproduite, et vice 
vcrsâ, et ainsi l'homme est de- 
tourné dos maux par les anges; il- 
lustré, 5893. !.<• bien multiplie les 
vrais autour de chaque vrai, et en 
fait comme une petite ëloile, et cela 
par des dérival ions successivement, 
5912. Pour que l'homme soit régé- 
néré, il faut que les vrais soient 
conjoints avec le» scientifiques, 
600'i, 6023. 6052; voir Scientifi- 
ques. Le Seigneur veut avoir l'hom- 
me tout entier, et non qu'il soit sien 
quant à une partie, 6138. Quand 
l'homme est régénéré, d'après le 
vrai il regarde le bien; mais quand 
il a été régénéré, d'après le bien il 
regarde le vrai: illustré, 6247. Le 
sensuel aujourd'hui n'est pas régé- 
néré chez l'homme; mais l'homme, 
quand il est régénéré, est élevé au- 
dessus du sensuel, 7442. 7443. 
L'homme ne peut pas être régénéré 
sans tentation, et il en subit plu- 
sieurs, 8403. Quand l'homme est 
régénéré, les voluptés antérieures 
sont éloignées de lui, et à leur place 
sont insinuées de nouvelles volup- 
tés d'origine spirituelle, 8613. Ce- 
lui qui est conduit par le Seigneur 
au moyep du bien, vit selon l'ordre, 
ainsi dans le Seigneur, 8512. Chez 
celui qui vit selon l'ordre, l'interne 
a été ouvert par le Seigneur; chez 
celui qui ne vil pas selon l'ordre, il 
a été fermé; sur ce sujet, 8513. 
L'homme est d'alwd conduit par 
le vrai vers le bien, et auparavant 
il ne peut pas savoir ce que c'est 
que le bien ou la charité; mais en- 
suite le Seigneur le conduit par le 
bien, 8516. Le bien adople les vrais 
et se les conjoinl, 8516. La con- 
jonction du bien et du vrai se fait 
dans l'état de paix, 8517. Régéné- 
ration d'après la doctrine de la cha- 
rité, 8548 a 8553. Celui qui n'est 
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pas régénéré ne peut pas être sauvé, 
8548. Ce que c'est que la vie spiri- 
tuelle que l'homme reçoit par In ré- 
génération, et ce que c'est que la 
vie naturelle qu'il reçoit de ses pa- 
rents, 8549. Les maux héréditaires 
viennent des parents et des aïeux 
en longue série en arrière, 8550. Il 
ajoute continuellement des maux 
par lui-même,8551Xomme les maux 
sont opposés à la vie spirUtielle, 
l'homme doit être tout à fait créé 
de nouveau, 8552; et comme l'or- 
dre même de la vie doit être re- 
tourné, 8553, l'homme ne vient pas 
dans le ciel, avant qu'il soit dans 
un état à être conduit par le Sei- 
gneur au moyen du bien, 8516, 
8539, 8722, 8773, 9832. L'état an- 
térieur est d'èlre conduit par le 
vrai, et h» postérieur esl d'èlre con- 
duit par le bien, 7923, 7992, 8505, 
8506, 8510, 8512, 8516, 8643, 8648, 
8658, 8685, 8690, 8701, 9224, 9230, 
9274- Celui qui a été régénéré sait 
quelle chose appartient au monde,et 
quelle chose appartient h la charité, 
8635, 8638. 8639, 8640, 8685. 8690 ; 
parce que l'homme par lui-même, 
ne saisit que les choses qui appar- 
tiennent au monde et à lui, 8636. 
Exemples des choses que l'homme 
ne sait pas par lui-même, mais qu'il 
sait par la révélation, 8637. Vie du 
regénéré; c'est que dans le premier 
état de la régénération il y a influx 
immédiat par le Seigneur, et dans 
le second état influx médiat; voir- 
Imfi.lx. (I est décrit quels doivent 
être les vrais pour qu'ils puissent ' 
devenir des biens, 8725. L'homme 
n'a pas été régénère avant que 
l'homme naturel soit régénéré, 
8742 à 8747. Chez le non- régé- 
néré l'homme naturel commande 
et l'homme interne sert, c'est le 
contraire chez le régénéré, 8743, 
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Quel est l'homme naturel quand il 
a élé régénéré, 8745. L'homme na- 
turel est régénère par l'homme in- 
terne, et comment, 8746. L'homme 
régénéré est un ange, et il a la vie 
du ciel, 8747. La vie naturelle ne 
donne ni la vie ni le 6alut; mais la 
vie spirituelle, qui est la vie de la 
foi, les donne; illustré, 8772. Com- 
ment h régénération se fait par les 
vrais de la foi, c'est-à-dire, d'ohord 
par savoir les vrais qui appartien- 
nent à la foi, ensuite par les con- 
nallre. et enfin par les croire; alors 
ils sont conjoints avec le bien, et 
dans la suite on agit d'après le bien; 
illustré. 8772. Quels sont les vrais 
du premier état, et quels sont les 
vrais du second état: illustré, 8772. 
Quand l'homme est régénéré, d'a- 
bord sont insinués les vrais com- 
muns, qui sont les principaux et 
variés, et ensuite les antres, 8773. 
La régénération a pour tin que la 
charité règne chez l'homme. 8856, 
et aussi l'amour envers le Seigneur, 
8857, et que l'homme soit tel qu'est 
ce qui règne et domine universelle- 
ment chez lui, 8858. Ceux qui agis- 
sent par obéissance et non par af- 
fection du bien ne peuvent être re- 
générés, mais ils peuvent être ré^ 
. formés, 8987 ;• et cela, non à éter- 
nité, 8991. Quand l'homme est ré- 
gépéré, toutes les choses de Ini et 
du monde doivent être retournées, 
afin qu'elles soient pour moyens et 
non pour fin, 8995. Les ablutions 
aulremis.et le baptême aujourd'hui, 
signifient la régénération par les 
vrais de la foi, parce que les eaux 
sont les vrais de la foi. 9088. Mar- 
che de la régénération depuis l'en- 
fance jusqu'à la vie spirituelle, qui 
est acquise par les connaissances 
provenant de la révélation, 9103. 
Quand il s'agit dp l'élat avant la ré- 
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génération, il est dit les vrais et les 
biens; mais quand il s'agit de l'état 
après la régénération, il est dit les 
biens et les vrais, 9139. Chez l'hom- 
me, le bien intérieurement caché 
dans les vrais réels ou non réels, et 
le mal intérieurement dans les faux 
et aussi dans les vrais, sont compa- 
rés au prolifique dans la semence; 
les faux doivent être extirpes, et les 
vrais doivent être implantés par le 
Seigneur; illustre, 9258. Des deux 
états de l'homme qui est régénéré, 
9274. Il ne faut pas revenir du se- 
cond état au premier; cité, 9274, 
1018/j. De l'initiation de la nou- 
velle vdlonté dès l'enfance, ainsi de 
la réception du bien et du vrai du 
bien, et de l'état qui suit; illustré, 
9296, 9297. Toutes choses sont for- 
mées chez l'homme selon l'usage 
de la vie; illustre, 9297. L'homme 
naturel ou esterne.doil être en cor- 
respondance avec l'homme spiri- 
tuel ou interne, afin que l'homme 
soit régénéré, et il n'a pas été ré- 
généré avant que le naturel ait été 
régénéré; cité, 9325, f. La régéné- 
ration dure depuis l'enfance jus- 
qu'au dernier terme de la vie, et est 
ensuite perfectionnée à éternité; 
cite, 9334. f. La régénération de 
l'homme dans le monde est un plan 
pour purifier sa vie à éternité; 
montre eu peu de mots, 9334, f. 
Les maux èl les faux sont lentement 
éloignés pendant que l'homme est 
régénère; autrement, les faux font 
irruption et le remplissent; illus- 
tre, 9334, U335, 9336. Quand, 
l'homme est régénéré, def choses 
innombrables sont effectuées par'le 
Seigneur pour que l'enfer soit éloi- 
gué ef que le ciel soit implante; il- 
lustré, 9336. Ia$ biens, qui sont ap- 
pelés fruits de la foi, sont le premier 
et le dernier quand l'homme est ré- 
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généré, parce qu'ils sont les fins; 
montré, 9337. Chez l'homme, le Sei- 
gneur habile dans ce qui est à lui, 
ainsi dans le divin: montré, 9338, f. 
Par les vrais de la foi %e fait toute pu- 
rification de maux et de faux, puis 
aussi toute régénération ; cilé,9959. 
La marche de la régénération de 
l'homme, depuis l'étal d'innocence 
externe jusqu'à l'étal d'innocence 
interne, est décrite, 10021. La ré- 
génération se fait par des divins 
vrais de la Parole successivement 
intérieurs, 10028. Les vrais im- 
plantes dans la vie n'apparaissent 
point, 10029. L'ordination et la 
providence du Seigneur, eh régé- 
nérant l'homme, sont éternelles, 
parce qu'elles sont à élernilé,10048. 
Des deux élats de l'homme qui est 
régénéré; ci lé, 9276. Le procédé 
de la régénération de l'homme, et 
le procédé de la glorification de 
l'humain du Seigneur, sont décrits 
et illustrés par le cercle de la vie 
chez l'homme, 10057. Du premier 
et du second elal de la régénération 
de l'homme; ils sont décrits, 10057, 
10058. La conjonction réciproque 
du vrai el du biin, ou de la foi et 
de l'amour, est faite par le Seigneur 
chez l'homme qui est régénéré; il- 
lustré et montré, 10067. Le Sei- 
gneur seul fail cela, et l'homme n'y 
contribue en rien, et cela esl fait 
au moyen de l'amour qui appartient 
à la volonté; illustré. 10067. Des 
deux élats de la régénération de 
l'homme; ils sont décrits et illns- 
• très; par eux sont illustrés les deux 
états de* la glorification de l'humain 
du Seigneur, 10076. Dans l'un et 
dans l'autre royaume, le bien esl 
implanté par le vrai, mais d'une 
manière différente < chez ceux du 
royaume céleste, dans la parlic vo- 
lontaire ; chez ceux du royaume 
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spirituel, dans la partie intellec- 
tuelle; ainsi des deux côtés on est 
régénéré différemment, 1012/i. 
L'homme naturel esl dans l'enfer, 
et l'homme spirituel esl dans le 
ciel; el l'homme esl dans l'enfer, & 
moins qu'il ne devienne spirituel; 
'il'uslré, 10156. Différence entre la 
purification el la régénération, 
10239. Sont expliquées les paroles 
du Seigneur dans Jean, Chap. III, 
sur la régénération par- l'eau et l'es- 
prit; l'espril est le divin vrai d'où 
vient à l'homme la vie, 10240. 
Quand l'homme est dans les vrais, 
il est dans le combat; quand il est 
dans le bien, il est dans le repos; 
et, dans le sens suprême, quand le 
Seigneur était dans les combats, il 
était le divin vrai ; et quand il de- 
vint le divin bien, il y eut pour lui 
le repos qui est le sabhalh, 10360; 
miVSabbatii. L'homme entre dans 
le ciel, quand il est dans le bien,^ 
10367. L'homme par les vrais est 
conduit dans le bien, el le vrai de- 
vient le bien quand il devient chose 
de la volonté ou de l'amour; com- 
ment cela se fait; illustré, 10367. 
Ceux qui sonl seulement dans les 
vrais, el non en même temps dans 
le bien, ne peuvent pas être régéné- 
rés, 10367. il y a deux élats pour 
l'homme; illustré par l'action et la 
réaction; l'agent s'acquiert le réa- 
gent, afin de faire un et d'être quasi 
un ; le bien est l'agent, et le vrai est 
le réagenl, 10729. 

Rkins, Renés, Opération du ciel 
dans les -reins; observée, 3884. De 
la correspondance des reins , des 
urélères et de la vessie, avec le Irès- 
grand homme, 5380 à 5386. Quels 
sont ceux qui constituent le péri- 
toine, quand ils sonl infestes par 
ceux des reins, 5378. Ceux qui con- 
stituent les reins, les urélères et la 
• 
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vessie, sont ceux qui explorent el qui 
châtient, 5381 à 5384. Quand, dans 
la Parole, il est dit que Jéhovah 
sonde les reins et le cœur, les reins 
signifient les spirituels ou les cho- 
ses qui appartiennent au vrai, et le 
cœur sigpifie les célestes ou les 
choses qui appartiennent au bien; 
montré, 5385; et même, dans la 
Parole, l'action de châtier est attri- 
buée aux reins, 5385. Des reins 
succenluriés ou capsules rénales, 
et de leur usage ; les vierges chastes 
constituent celte province dans le 
très-grand homme, 5391. Par les 
reins, dans la Parole, est signifié le 
vrai qui explore, purifie el châtie, 
5385, 10032. 

Rejet (ou écart), Rejectio. Com- 
ment ont lieu les rejets, 1393,1875. 

Relation, Relatio. Toute per- 
ception est selon la relation aux op- 
posés, 7812, f. . 

Religion Catholique, Religio 
. Caiholica. Voir Église, Faux el 
Vrai. 

Remédier, Curare. Voir Cdé- 

RIR. 

Remettre les péchés, Remitle- 
re peccata. C'est considérer, non 
d'après le mal, mais d'après le bien, 
7697; voir Péché. Remettre, quand 
il s'agit des péchés, c*esl ne point 
faire obstacle, 10504. Voir mal. 

Rémunération , Rrmuneratio. 

Voir MÉRITE el RÉCOMPENSE. 

Réphaîm, Rcphaim. Voir Néphi- 

LIM. 

RÉPHiDiM, Rephitlim. C'est lu 
qualité de la tentation quant au vrai, 
8561. 

m Répondre, Respondere. Quand 
il y a consentement, c'est le réci- 
proque, 2919, 4096; et aussi la ré- 
ception, 2941, 2957. C'est la con- 
naissance, 5255. Répondre, c'est la 
perception. .Vi72. Répondre »>t dire 
« 
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| c'est la pensée, 6943. Répondre, 
c'est le réciproque, d'où; montré, 
8340. La réponse divine, c'est le 
vrai par lequel il y a le divin, 8824. 
Répondre sur un procès, c'est dire 
son sentiment el juger, 9252, 9905, 
où sont les réponses par urim et 
thumiin. 

Répondre pour, Spondcrv. Ré- 
pondre pour un autre* c'est lui être 
adjoint, 5609, 5839. 

Repos, Quies. Odeur de repos; 
c'est le perceptif de la paix, 10054. 
Voir Paix. 

Représentation, Repro3Scn- 
tatio. Voir aussi Correspondance. 
Toutes les choses dans le sens de 
la lettre de la Parole sont des repré- 
sentatifs et des significatifs, 1404, - 
1408, 1409. Dans les cieux, il y a 
de continuels représentatifs du sei- 
gneur el de son royaume, 1619. Les 
cieux sonl pleins de représentatifs, 
1521, 1532. Les représentatifs dans 
la nature viennent de l'influx du 
Seigneur, 1632, 1881. Les repré- 
sentatifs tirent leur origine des 
scientifiques de l'église ancienne, et 
ceux-ci la tiraient des perceptifs de 
l'église très-ancienne, 920, 1409. 
Ce que c'est qu'un représentatif, et 
ce que c'est qu'une église représen- 
tative, 1361. Représentatifs de l'é- 
glise juive; romment dans le ciel, 
1003. Loi des représentations. Tout 
esj reporté, non sur ce qui repré- 
sente, mais sur ce qui est- représen- 
té, 665, 1097, f m 1361. Représenta- 
tifs dans la nature, visibles même 
dans le monde des esprits, 1807, 
1808. Cupidités dans lesquelles ils 
sont changés dans l'autre vie, 954. 
Langage par de purs représentatifs, , 
1764. D'où viennent les représen- 
tatifs qui sont dans la Parole el dans 
les rites; il en est traité, 2179. Les 
lois portées sur les serviteurs se ré- 
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fèrent dan9 le sens interne aux cor- 
respondances, aux représenlatifs et 
aux significatifs, 2567, f. Dans toute 
la nature, il y a des représentatifs 
du royaume du Seigneur; exemple. 
27ô8. Les tres-ancieus ont eu leurs 
représentatifs d'après des songes*, 
1D77. Les visions devant les bons 
esprits sont de belles représenta- 
tions, 1971. Les idées des anges 
sont changées en divers représen- 
latifs dans le monde des esprits et 
chez Thomme quand il dort, 1971, 
1980, 1981. Représentatifs par les- 
quels les enfants sont introduits 
dans l'intelligence, 2299. Plusieurs 
choses dans la Parole tirent leur 
origine de représentatifs dans l'au- 
tre vie , et de correspondances, 
2763. Les représentatifs et les signi- 
ficatifs viennent de la très-ancien- 
ne église; comment, 2896. Uia- 
noch, ce sont ceux qui ont recueilli 
les représentatifs et les significatifs 
de ces églises, 2896. La Parole a 
été écrite par Moïse et par les Pro- 
phètes par des représentatifs et des 
significatifs, et n'a pu être écrite 
dans un autre style, afin qu'elle ait 
un sens interne, par lequel il se fe- 
rait une cojnmunk ation du ciel avec 
la terre, 2899. Le Seigneur a parlé 
par dis représentatifs et des signi- 
ficatifs, parce. qu'il a parle d après 
le divin même, 2900. Dans l'église 
ancienne, les représentatifs et |es 
significatifs venaient de la très-an- 
cienne église, 2897. Des représen- 
tations et des correspondances, 
2987 a 3003, 3213 à 3227. Kntre les 
spirituels et les naturels, il y a des 
correspondances, mais les choses 
. qui existent dans les naturels sont 
des représentations, 2987. 2Ç89, 
2990, 2991, 3002; illustré par les 
airs de la face et par les actions 
du corps, 2988 Les choses qui sont 



dans le monde naturel existent par 
celles qui sont dans le monde spi- 
rituel, 2990, 2999. Expérience; 
pendant que je pensais aux viscères, 
les anges en suivaient la connexion 
par des spirituels, 2992. Toutes les 
choses du règne végéta} viennent 
de ce monde et tirent toutes leur 
origine du bien et du vrai qui pro- 
cèdent du .seigneur, 2993. L homme, 
ne peut pas le savoir; pourquoi? 
299A. Les hommes dû la très-an- 
cienne église ont pu quant aux idées 
communiquer avec losanges, parce 
que dans les naturels ils voyaient 
les célestes, 2995. Des sociétés cé- 
lestes correspondent à toutes les 
choses qui sont dans le corps, 2996, 
2998. Cela p< ul être su par l'influx 
de l'homme interne dans l'homme 
externe, 2997. Toutes les choses 
dans l'uni vers représentent le royau- 
me du seigneur, 2999, 3000; et 
cela est illustré par les vermisseaux 
qui dev iennent papillons, 3000. il y , 
a une vie unique, à laquelle cories- 
pondent les récipients, et elle est 
reçue d'une manière adéquate par 
ceux qui sont dans l'amour et dans 
la charité, et non d une manière 
adéquate par ceux qui sont dans les 
contraires, 3001. Les représentatifs 
et les correspondances ont été con- 
nus et estimes des anciens, 3021. 
Toutes les parties du corps* corres- 
pondent au très -grand homme, 
3021. Par les représentatifs, quel- 
que chose de l'église se manifestait • 
chez les Juifs et chez les Israélites 
avant l'avènement du Seigneur, et 
eux étaient tenus stririeim nt dans 
les rites, afin que les représentations ^ 
existassent, 31 a7. Les idées et les 
langages des anges sont manifestés 
dans des représentatifs chez les es- 
prits, 3213. Il y a des représenta- 
tions en longue série, 321 h. Des 



Digitized by Google 



RE 



RE 305 



villes sont représentées quand les 
anges ont des conversations sur les 
doctrinaux, 3216. Des chevaux sont 
représentés quand les anges s'en- 
tretiennent des intellectuels, 3217. 
Des animaux de divers genres sont 
représentés quand les anges s'en- 
tretiennent de diverses affections 
bonnes et mauvaises, 3218. Des oi- 
seaux sont représentés, quand les 
anges s'entretiennent sur les con- 
naissances et sur l'inaux, 3219. Vi- 
sion; des oiseaux d'une couleur 
sombre et d'une forme laide sont re- 
présentés; puis, des oiseaux nobles 
et beaux; et quelques esprits, qui 
étaient dans le faux , tombèrent 
d'une société angélique; de l'influx, 
3219. Quand les anges s'entretien- 
nent sur lesclioses qui appartiennen t 
à l'intelligence et à la sagesse, il est 
représenté des jardins, des vignes, 
des bois, des prairies éroaillées de 
fleurs, 3220. Par des nuées sont re- 
présentés les affirmallffl et les néga- 
tifs, 3221. Les amours bons sont 
représentés par des (lamines, et les 
vérités par des lumières, 3222. En- 
tre les deux lumières du ciel et du 
monde il existe des correspondan- 
ces, et les choses qui existent dans 
la lumière du monde sont des re- 
présentations des choses qui exis- 
tent dans la lumière du ciel, 3223, 
3225. Par la mort, l'homme . vient 
sans instruction dans la perception 
des représentatifs et dans l'acte 
de manifester des représentatifs 
quand il parle, 3226. Les représen- 
tatifs dans la Parole ne sont pas in- 
terrompus par la mort de ceux qui 
représentent, mais ils sont conti- 
nués, 3256. Des représentatifs dans 
les langages des esprits et des an- 
ges, 3342, 3363, 3344, 3345; voir 
Langage. Représentation du men- 
tal humain, 33/i8. Représentation 



d'une couronne autour de la tête 
du Seigneur, 3350. Les vrais divins 
influant du Seigneur dans le ration- 
nel se présentent dans le naturel 
de la môme manière que l'image de 
plusieurs personnes dans une glace, 
et ainsi chez les anges, mais comme 
représentations dans le monde des 
esprits, 3368. Chez les anciens, il y 
avait des représentatifs et des signi- 
ficatifs tels que ceux qui sont dans 
la Parole, 3419. Dans les cieux, les 
représentatifs sont plus parfaits se- 
lon les degrés, et l'on voit au dedans 
d'eux les choses qui sont dans un 
ciel supérieur , et ainsi de suite, 
36751 La nature tout entière est le 
théâtre représentatif du royaume 
du Seigneur, et ce royaume est le 
théâtre représentatif du Seigneur 
Lui-Mème, 3683. Les représenta- 
tions dans l'autre vie sont des appa- 
rences, mais vivantes, ainsi réelles, 
parce qu'elles proviennent de la lu- 
mière du ciel, qui est la sagesse et 
la vie; mais les choses qui provien- 
nent de la lumière du monde ne 
sont pas réelles, si ce n'est qu'autant 
qu'elles sont conjointes avec celles 
qui appartiennent à la lumière du 
ciel, 3485. Quelle que soit la per- 
sonne qui représente, il en est de 
même; par exemple, quel que soit le 
roi, et quel que soit le prêtre, 3670; 
voir Roi et Prêtre. Dans Canaan 
était la très-ancienne église, et une 
partie de l'église ancienne, et par 
suite les lieux sont devenus des re- 
présentatifs; c'est pourquoi Abra- 
ham reçut ordre d'y aller, et Canaan 
fut donné à ses descendants, afin 
que par eux et chez eux fût instituée 
une église représentative, 3686. Par 
les Juifs, quoiqu'idolâtres, le réel de 
l'église a pu être représenté, 6208, 
6281. Combien la science des re- 
présentations et des correspondan- 
ce). 
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ces 1'emporle sur les autres scien- 
ces, 6280. Chez les descendants de 
Jacob.il va eu un représeo la tif de l'é- 
glise, mais non une église, 4281. Les 
mauvais rois et les mauvais prêtres 
ont pu représenter leSeigneur,628t. 
L'église qui existait chez les anciens 
était représentative, et celle qui 
exista chez les descendants de Ja- 
cob était un représentatif d'église; 
l'église est chez ceux en qui l'inter- 
ne est dans l'externe, et le repré- 
sentatif d'église est chez ceux en 
qui l'externe est sans l'interne; il- 
lustré, 428 s. Ce sont les internes 
qui sont représentés, et ce sont les 
externes qui représentent; illustré, 
4292; c'est pour cela que Jacob a 
été appelé Israël, 6292. Quand les 
Juifs étaient dans le culte, le saint 
chez eux était élevé par le Sei- 
gneur miraculeusement hors d'eux, 
non en dedans d'eux, 6311. Les 
représentatifs de l'église avaient en 
eux-mêmes le bien; mais quant aux 
descendants de Jacob, qui étaient 
dans ces représentatifs, ils n'avaient 
pas le bien, 4444. Ouand les Juifs 
furent devenus idolâtres, ils repré- 
sentèrent les choses infernales, 
4444. Les statuts, les jugements, 
les lois, commandés aux descen- 
dants de Jacob, ont été connus dans 
les églises anciennes, 6669. Quan,d 
ces choses devinrent idolfttriques, 
ils adoraient le diable, 6669. L'hom- 
me de la très-ancienne église n'a 
point eu les externes du culte com- 
me l'homme de l'ancienne église, 
et il n'aurait pas pu les recevoir, à 
moins que les internes n'eussent 
été fermés, 6693. I*a connaissance 
des représentatifs a été entièrement 
perdue; illustré par le cérémonial 
pour le couronnement des rois, 
4581. Les représentatifs de l'église 
ont cessé par l'avènement du Sei- 
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gneur; illustré, 4333. Toutes les 
choses de la nature représentent, 
5116. Les scientifiques sont comme 
des miroirs dans lesquels apparaît 
l'image des intérieurs, 5201. Les re- 
présentations sont continuées dans 
les successeurs après la mort de 
celui qui représentait,6302* L'influx 
angélique se fait par des représen- 
tatifs apparents, 6319. Les anciens 
païens connaissaient les représen- 
tatifs; exemple, 7729, f. Les fêtes et 
les sabbalhs devaient être célébrés 
afin qu'on fût dans un état repré- 
sentatif plein, 7891 ; c'est pourquoi 
on ne faisait aucun ouvrage concer- 
nant les terrestres et les mondains, 
7893. lies Juifs ont pu, mieux que 
tout autre peuple, représenter les 
choses saintes, parce qu'ils adorent 
l'externe comme divin, 8588. Les 
représentatifs passaient des Juifs 
aux esprits angéliques simples qui 
onf leur rapport avec la peau, et de 
ceux-ci aux anges intérieurs, 8588. 
Les représentatifs concernaient les 
choses saintes et non les personnes; 
passages cités, 9229. Toutes les 
choses qui dans le monde sont dans 
ses trois règnes sont des repré- 
sentatifs des spirituels et des cé- 
lestes du royaume du Seigneur; ci- 
té, 9280; et elles sont toutes des 
correspondances; cité, 9280. Il ap- 
paraît desreprésentatifsdans le ciel; 
d'où ; ainsi, ce que c'est que les re- 
présentatifs, et pourquoi il y en a; 
illustré, 9657, 9681, 9576, 9577; ils 
apparaissent et se montrent aux yeux 
des esprits; comment cela, 9577. 
il y a conjonction du Seigneur avec 
l'homme par les représentatifs; de 
là l'église représentative, 9481. 
Tous les représentatifs dans la na- 
ture se réfèrent à la forme humaine ; 
illustré, 9496. De la correspondance 
de l'homme et de toutes les choses 
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qui sont chez l'homme avec les 
cieux; cité, 10030*/. Chez la na- 
tion Israélite et juive étaient les 
représentatifs des intérieurs de l'é- 
glise et du ciel, 101Û9. La Parole 
du Seigneur est un quasi-ciel dans 
les derniers; illustré d'après des re- 
présentatifs dans l'autre vie, 10126. 
Des états successifs de l'homme se- 
lon les âges, 10225; voir Age. La 
science des correspondances et des 
représentations a été chez les Orien- 
taux ; mais elle a été ensuite obli- 
térée, principalement en Europe; 
montré, 10252. Ce que c'est que les 
représentations; illustré par celles 

• qui apparaissent chez les esprits, 
" 10276. Les représentatifs de l'église 

Israélite étaient les vrais dans le 
dernier de l'ordre, 10728. 

Reptile, Reptile. C'est le sen- 
suel, et aussi ce qui est de volupté, 

• 7A6, 909. Ce sont les voluptés; ain- 
si, tant les choses impures que les 
choses pures, 99A. 

Résen, Resen. Ce que c'est, 1190. 
Résine, Résina. Les aromates, la 

• résine et le staclé sont les vrais, in- 
térieurs naturels; montré, U7U&. La 
résine est le vrai du bien, 5620. 

Respiration, Respiratio. Res- 
piration de ceux qui étaient de la 
très-ancienne église; elle était in- 
terne, telle que celle des anges, 

• 607, 805, 1118, ÏU9, 1*20. Elle 
avait lieu selon l'état de l'amour et 
de la foi envers le Seigneur, 97, 
1119. Par le laps de temps elle de- 
vint externe, l'interne ayant cessé; 
et ainsi il y eut langage au moyen» 
de mots, 608, 805, 1120. Chœurs 
distincts perçus, les uns appar- 
tenant à la respiration volcntaire 
des poumons, et les autres à la res- 
piration spontanée, 3351. Respira- 
lion d'un pape dans le consistoire; 
quelle elle était, 3750. Du très- 
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grand homme, et de la correspon- 
dance du cœur et des poumons, 
3883 a 3896; voir aussi Coeur et 
Poumon. Les mouvements* alterné- / 
tifs du cœur s'insinuent dans ceux 
des poumons, 3884. Le ciel a une 
respiration , 388A. Respiration et . 
pulsation du cœur, observées dans 
le ciel, 3885. Les respirations et les 
pulsations y sont multiples, et il y 
en a autant 'que de sociétés; elles 
sont selon l'état de la foi et de l'a- 
mour, 3886, 3887, 3892, 3893. Dans 
le ciel, il y a deux royaumes, le cé- 
leste et le spirituel; le céleste ap- 
partient à la province du cœur, et 
le spirituel à la province des pou- 
mons, 3887. 41 y a inûux du royau- 
me céleste dans le royaume spiri- 
tuel, de même qu'il y a influx du 
cœur dans les poumons, 3887. Le 
cœur et le poumon régnent et in- 
fluent mutuellement dans tout le 
corps, 3887, 3889, 3890. A la vo- 
lonté correspond le cœur, et à ren- 
dement la respiration, 3888. De la 
correspondance du cœur avec les 
choses qui appartiennent à l'amour, 
et des poumons avec celles qui ap- 
partiennent à la foi, 3889. Corres- . 
pondance de la respiration du ciel, 
3891, 3893. Distinction entre ceux 
qui ont été commis à la respiration* 
volontaire, et ceux qui Pont été a la 
respiration involontaire, 3893. Les 
très-anciens avaient une respiration 
interne, et ils respiraient selon l'é- 
tat de l'amour et de la foi, 3892. 
Les méchants ne peuvent pas res- 
pirer dans le ciel, et ils sont comme 
suffoqués, 3896. Les bons sont 
inaugurés dans la respiration du 
ciel, 3894 (bis). Le persuasif du mal 
et du faux dans l'autre vie suffoque 
pour ainsi dire les autres esprits; 
expérience, 3895 ; voir Persua- 
sion. La» respiration des habitants 1 
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de Mars est interne, 7362. Avoir de 
la respiration, signifio que le dé- 
plaisir et l'ennui ont cessé, 7411. Il 
est expliqué pourquoi le Seigneur 
souilla sur ses disciples et leur dit : 
« Recevez Esprit Saint; » le soufile 
ou inspiration est la vie de la foi, 
9229. Respirer, c'est l'état de la vie 
de la foi ; et par suite l'ame et l'es- 
prit sont la vie de la foi, 9281. Ce 
que c'est que le souille dans les 
narines, 96, 97. Voir Inspiration. 

Ressemblance, Si m ilitudo. 
L'homme spirituel est l'image et 
l'homme céleste la ressemblance, 
• 51, 473, 1013; voir Image. Faire 
une ressemblance de ce qui est 
dans le ciel, sur la terre , dans la 
mer, a été défendu; c'est à l'instar 
des choses qui procèdent du divin, 
comme font les artificieux, les hypo- 
cri les, les fourbes, 8870, 887 1 , 8872. 

Ressouvenir (se), Itecordari. 
Chez le Seigneur, c'est avoir com- 
passion, 840, 1049. Le ressouvenir, 
quand cela est dit du Seigneur, est 
la délivrance et la conservation par 
miséricorde. 840, 1049, 9849; c'est 
aussi la prévoyance, et entendre est 
la providence, 3966. Se souvenir 
avec soi» quand il s'agit de Joseph, 
c'est la réception de la foi, 5130. 
•Se ressouvenir, c'est la conjonction, 
5169; c'est le perpétuel dans la 
pensée, 8885. 

Restes, Rcliquiœ. Ce que c'est, 
468, 530, 560, 561, 660, 661, 1050, 
1738. Les restes font que l'homme 
est vivant, 1050. Sans les restes 
l'homme périt, 468. L'homme périt 
quand la voie a été fermée aux res- 
tes, 660. La voie est fermée aux 
restes par les principes du faux, 
794. Quels étaient les resles chez 
les antédiluviens, 560, 562, 563. 
Dix et les dimes, ce sont les restes, 
576, 1738. Les dîmes et les restes 
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chez le Seigneur, 1738. Les restes 
chez le Seigneur étaient divins et 
lui appartenaient; par eux, il a uni 
l'essence humaine à l'essence di- 
vine, 1906. Les restes sont les biens 
et les vrais renfermés par le Sei- 
gneur dans l'homme intérieur, 
2284. Ce que c'est que les restes; 
l'homme dès l'enfance reçoit du Sei- 
gneur les restes du bien, plus tard 
les restes du vrai, et sans les restes 
l'homme ne peut pas être homme, 
1050, 1906, 7560. Les restes sont 
cachés dans les intimes du naturel; 
comment ils servent à l'usage, et 
aussi comment ils sont détruits; il- 
lustré, 5135; voir Vol. Provision 
des restes, régénération par eux, et 
progression, 5342. L'homme com- 
munique par les resles avec le se- 
cond ciel ; sur ce sujet, 5344. Les 
restes sont les biens et les vrais ca- 
chés par le Seigneur dans les inté- 
rieurs de l'homme; montré, 5897. 
Les restes, c'est l'intime et le milieu 
respectivement à l'église abstraction 
faite de la nalion, 5897. De l'acqui- 
sition des restes par la conjonction 
avec les anges, 5897, f. Toute vie 
spirituelle vient des restes, 5898. 
L'évasion, c'est la délivrance de la 
damnation au moyen des restes; 
montré, 5899. Les restes sont rerais 
dans le naturel quand l'homme est 
régénéré; 6156. Les restes sont mis 
en réserve, afin qu'il y ait quelque 
chose d'humain, car par eux l'hom- 
me communique avec le ciel, 7560. 
Les biens et les vrais qui appar- 
tiennent au Seigneur sont renfer- 
més, mais non ceux qui appartien- 
nent à l'homme, 7564. 

Résurrection, Resurrectio. Ex- 
périence sur la résurrection de 
l'homme d'entre les morts, 168 à 
189. C'est une attraction forte, qui 
est une efficacité de la miséricorde 
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du Soigneur, 179. Le Seigneur seul 
est ressuscité de corps, 2083. Ce 
qui en esl de l'homme quand il res- 
suscite, et ensuite quand il rentre 
dans sa vie, et plus lard, 2119. Au- 
jourd'hui, il y en a peu qui croient 
à la résurrection, Préf. du Chapitre 
XVI de la Genèse. L'homme peut 
d'après lui-même savoir beaucoup 
de choses sur l'état de la vie après 
la mort, s'il le veut; sur ces choses, 
3957. I«es uns croient que l'âme est 
seulement la pensée; d'autres, 
qu'elle devient une sorte de spec- 
tre; d'autres, qu'ils ressusciteront 
au jugement dernier avec le corps, 
4527. J'ai parlé avec des hommes 
pendant qu'on ensevelissait leurs 
corps ; ce qu'ils ont dit alors, 4527,/*. 
Dans l'autre vie, toutes les choses 
de la vie de chacun sont manifes- 
tées, 4633. Tous ressuscitent aussi- 
tôt après la mort, et sont dans un 
corps; on ne ressuscite point au 
jugement dernier; illustré, 5078. 
État du corps dans l'autre vie; quel 
il est, 5079. L'homme, après la 
mort, apparaît tel qu'il a été dans 
les internes, et non tel qu'il était 
dans les externes, 6495, /. L'hom- 
me aussitôt après la mort ressus- 
cite ; d'après l'expérience, 8939. Tel 
est l'homme d'après sa vie quand 
il meurt, tel il reste, 8991. Expli- 
cation de ce passage « des morts 
saints apparurent dans la sainte 
ville, »-Malth. XXVII. 53. - N"9229. 
Doctrine sur la résurrection, 10591 
à 10597. L'homme peut croire en 
Dieu et aimer Dieu, et par consé- 
quent être conjoint à Dieu, et vivre 
éternellement, 10591; il a un in- 
terne qui reçoit cela et est appelé 
âme, et un externe qui effectue 
et est appelé corps, 10592. L'ex- 
terne ou le corps dans le monde a 
été accommodé aux usages du mon- 



de, mais l'externe dans' l'autre vie 
a aussi été accommodé aux usages 
de l'autre vie, et ne meurt point; 
cet externe avec l'interne est ap- 
pelé esprit , 10593. L'esprit de 
l'homme apparaît dans une forme 
humaine, 10594. H laisse l'externe 
dans le monde et ne le reprend pas, 

10594. C'est là la résurrection, 
10594; il n'y en a pas au jugement 
dernier ; raison pour laquelle On 
croit qu'il y a alors résurrection, 

10595. La vie de l'homme après la 
mort est la vie de son amour et de 
sa foi; pour qui la vie de l'enfer, et 
pour qui la vie du ciel? 10596. 
L'homme vit après la mort, con- 
firmé par la Parole, 10597. Aussi- 
tôt après la mort, l'homme vit hom- 
me, quoiqu'on ne le croie pas sur 
notre terre; et cela, parce qu'on 
pense sensuellement que le corps 
seul vit; mais toujours est-il que, 
quand on ne pense pas au doctri- 
nal sur le jugement dernier, on 
croit qu'on vivra aussitôt après la 
mort; illustré de diverses maniè- 
res, 10758. L'homme après la mort 
est conduit au ciel plus lentement 
ou plus promptement; deux exem- 
ples, 317, 318, 319. 

Retentissement, Clangor. C'est 
le vrai du bien spirituel, 8815. 

Réticule, Beticulum. Le réticule 
sur le foie, c'est le bien intérieur de 
l'homme externe ou naturel, 10031. 

Retourner, Rêver ti. C'est réflé- 
chir, 4894. 

Réo, lieu. Ce que c'est, 1347. 

Réuel./Uml, beau-père de Moïse. 
C'est le bien de l'église où sont 
ceux qui sont dans le vrai du sim- 
ple bien, 6778, 6782. Voir aussi 

JÉTHRO. 

Réveiller (se), Expergisci. C'est 
être illustré, 3715, 5208, 5218. 
Révélation, Revelatio. Il y a eu 
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révélation d'après la perception 
qu'avaient les anges et l'homme de 
la très-ancienne église, et révélation 
d'après l'entretien avec les anges 
par lesquels le Seigneur parlait, en- 
tretien qu'avaiént les prophètes 
dans l'église juive, 5121. Révé- 
lation différente dans les quatre 
églises successives, 10355. Voir 
Église. 

• Richesses, Dicitiœ. Voir Ri- 
chesses, Opes. Les voluptés, la puis- 
sance et les richesses n'empêchent 
pas qu'on ne puisse venir dans le 
ciel, pourvu qu'on ne les ait point 
pour fin, 945, 1877. Les riches sans 
charité habitent d'abord dans des 
palais, ensuite dans de viles de- 
meures, et enfin ils demandent l'au- 
mône, et ils exhalent une puanteur 
de dents, 1631. Ce que c'est que l'o- 
pulence et les richesses dans le sens 
iuterne, 1694; ce sont les biens et 
les vrais, et dans le sens opposé les 
maux et les faux, 1694. Les riches- 
. ses, les voluptés et les plaisirs de la 
vie, ne sont point opposés à la vie 
spirituelle., 3425. Autant les riches- 
ses ont en elles le bien spirituel, 
autant elles sont des biens; démon- 
tré, 3951. Le bien spirituel peut 
être dans le plaisir des richesses; 
par exemple, la volupté de manger, 
afin d'avoir un mental sain dans un 
corps sain, 3951. On ne doit pas 
acquérir des richesses seulement 
pour soi, mais' il faut qu'on ait pour 
fin d'être par elles en état de faire 
le bien, 6933 à 6938. Si la préémi- 
nence et l'opulence sont pour 
moyens, alors elles sont des biens, 
7820. Les richesses, l'opulence, les 
trésors sont les vrais et les biens, 
et leurs connaissances; illustré et 
montré, 10227. 

Richesses, Opes. Voir Richesses. 
Pivitia. Les voluptés, la puissance 
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et les richesses n'empêchent pas 
qu'on ne puisse venir dans le ciel, 
pourvu qu'on ne les ait point pour 
fin, 945, 1877. Les richesses sont 
les connaisances du bien et du vrai, 
ainsi les scientifiques; montré quel- 
que peu, 4508. 

Rideadx, Aulœce. Les rideaux de 
l'habitacle sont les vrais ; montré, 

9595, 9596. Déployer les cieux et 
étendre la terre, c'est régénérer, ou 
donner un nouvel intellectuel et un 
nouveau volontaire; et c'est la mê- 
me chose que déployer et étendre 
les rideaux de l'hahitacle; montré, 

9596. Le bord du rideau, c'est la 
sphère du vrai, 9606. Les lapis sont 
les vrais, tels qu'ils sont dans le 
dernier ciel, 9756. 

Rire, Ridcre. Voir Rire (le) 
Bisus. 

Rire (le), Bisus. De l'origine et 
de l'essence du rire, 2072, 2216. 
Le rire est l'affection du vrai, 2072, 
2216. Du rire vient le nom d'Isaac, 
2072. 

Rocher , Petra. Voir Pierre, 
Lapis. Le rocher est le Seigneur 
quant à la foi; ainsi, c'est la foi par 
le Seigneur, Préf. du Chap. XXII 
de la Genèse, et N" 8581, 10580. 
Sur des rochers, dans l'autre vie, 
habitent ceux qui sont dans le bien 
de la foi, 10438. La fente du rocher, 
c'est l'obscur et le faux de la foi, 
10582. Voir Pierre, Petrus. 

Roi, Hex. Voir Royaume. Les 
rois, les royaumes, les peuples, sont 
les vrais, 1672. Ce que c'est que le 
sacerdotal du Seigneur, et ce que 
c'est que le royal du Seigneur, 
1728. Ce que c'est que le Seigneur 
comme roi, et ce que c'est que le 
Seigneur comme prêtre, 2015. Les 
rois s'ont les vrais ; montré, 2015, 
I 2069. Voir aussi Royaume. 

Rompre le pain, Frangere pu- 
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nem. C'est le représentatif et le si- 
gnificatif de l'amour mutuel dans 
l'église ancienne; illustré et mon- 
tré, 5605. Être brisé et la fracture, 
c'est la dissipation du vrai et du 
bien, et le dommage; montré, 9163. 

Rond (le), Rotutulum. Se dit du 
bien, 8458. 

Rosée, Ros. C'est le vrai, et 
principalement le vrai d'après l'état 
de pak et d'innocence; montré. 
3579, 8455. 

Rôtir, Assare. Rôti au feu, c'est 
le bien qui appartient à l'amour, 
7852. 

Rode de char. Rota currus. 
Voir Char. C'est la puissance de 
combattre qui est intellectuelle; 
montré, 8215. 

Rodge, Rubrum. C'est le bien de 
l'amour; et cela, d'après le feu et le 
sang qui sont rouges; montré, 3300, 
9865. Dans le sens opposé, c'est le 
mal de l'amour de soi; montré, 3300. 
Il y a deux couleurs fondamentales, 
le rouge et le blanc, 9467. Autant 
une couleur tire du rouge, autant 
elle signifie le bien, 9467. Le rouge 
est le bien de l'amour, 9865. 

Royaume, Rcgnum. Voir Ciel. 
L'homme est le Royaume du Sei- 
gneur, 29. Le royaume du Seigneur 
est Immense, 1810. Les rois, les 
royaumes et les peuples sont les 
vrais, 1672. Le royaume est le vrai 
de la doctrine, 2547. Régner se dit 
des vrais qui appartiennent à l'en- 
tendement, et dominer se dit des 
biensqui appartiennent à la volonté; 
montré, 4691. Le^s empires et les 
royaumes ont été constitués à cause 
des amours de soi et du monde, 
7364. « Jéhovah régnera à éternité,» 
était une formule solennelle dans 
les églises anciennes, et signifie que 
toutes choses procèdent du Sei- 
gneur, et que le Seigneur est Dieu 
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et Seigneur du ciel et de la terre; 
montré, 8331. Le royaume des prê- 
tres signifie ceux qui sont dans le 
bien du vrai, 8770. Conversation 
avec les anges sur les deux formes 
de gouvernement, à savoir, d'après 
l'amour à l'égard du prochain et d'a- 
près l'amour de soi, 10814. Voir 
Commander. 

Ruben, Rcuben. Ceux qui sépa- 
rent la foi d'avec la charité se jet- 
tent dans Içs faux et dans les maux, 
et cela a été représenté par Caln et 
Abel, par Cham et Canaan, par Ru- 
ben, et par les Égyptiens en ce que 
leurs premiers-nés ont été tués, 
3325. Ruben est la foi par l'entende- 
ment ou la doctrine, qui est la pre- 
mière chose de la régénération ; et, 
dans le complexe, c'est le vrai de la 
doctrine par lequel on peut par- 
venir au bien de la vie, 3863, 3866. 
Il a représenté la foi séparée d'avec 
la charité, 3870. Ruben dans le sens 
opposé est la foi séparée, et aussi la 
foi profanée; montré, 4601. Ruben 
est le bien de la foi; montré, 4605. 
C'est la confession de la foi de l'église 
dans le commun, 4731, 4734, 4761. 
Les deux fils de Ruben, c'est la doc- 
trine du vrai et la doctrine du bien, 
5542. Le droit d'aînesse de Ruben 
lui a été «lé, 6346 à 6350. 

Rubis, Topaze, Escarboocle; 
Rubinus, Topazius, Garbunculus. 
C'est le céleste amour du bien, ou 
le bien interne du ciel intime, 9865. 

Rupture, Ruptura. C'est le faux 
par la séparation du vrai d'avec le 
bien, et par suite le dommage; 
montré, 4926, 9163, (. 

S 

Sabbath, Sabbathunu L'homme 
céleste est le sabbath, et l'homme 
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spirituel est le sixième jour par rap- 
port au sabbath, 84 a 88. L'homme 
spirituel est le sixième jour, et ce 
que c'est que le soir du sabbath, 84 
à 88. Les fêles et les sabbaths de- 
vaient être célébrés, et alors on 
était dans le plein état représenta- 
tif, 7891 ; c'est pourquoi on ne fai- 
sait alors aucun ouvrage, c'est-à- 
dire qu'on ne portait pas*- ses re- 
gards sur les terrestres ni sur les 
mondains; pour quelle rajson,7893. 
Le repos au jour du sabbath est le 
représentatif de l'état de paix, dans 
lequel se fait la conjonction, 8494. 
Le sabbath, dans le sens suprême, a 
représenté l'union du divin et du 
divin humain dans le Seigneur; 
dans le sens respectif, la conjonc- 
tion du divin humain du Seigneur 
avec le genre humain; dans l'in- 
time, la conjonction du bien et du 
vrai» ainsi le mariage céleste ou le 
ciel ; montré , 1B495. Le travail au 
jour du sabbath représentait ce qui 
vient du propre; montré, 8495. 
Il y a sabbath, quand le bien est 
conjoint au vrai , et cela se fait 
quand l'homme est conduit par le 
Seigneur par le bien, 8510. Le re- 
pos au sabbath a représenté le re- 
pos du Seigneur, parce qu'alors il 
conduit par le bien ; le travail et les 
six jours de travail ont représenté 
le travail qui précède, 8510. Les six 
jours qui précèdent le sabbath sont 
les combats et les choses nécessaires 
à la vie, qui précèdent le mariage 
céleste et y préparent, 8888. Le re- 
pos au jour du sabbath, c'est quand 
l'homme est dans le bien, par con- 
séquent dans le ciel, 8890, 8893. 
Le sabbath et le septième jour, 
c'est le second état quand l'homme 
est dans le bien et est conduit par 
le Seigneur; alors il est dans le ciel 
et dans la tranquillité de la paix; 
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montré quelque peu, 9274. Les six 
jours qui précèdent sont les états 
du vrai, quand existent les com- 
bats, et le septième jour l'état du 
bien quand il y a paix et repos, 
9278. Le sabbath, dans le sens su- 
prême, est l'union du divin même 
et du divin humam du Seigneur, 
dans le sens respectif ta conjonction 
du Seigneur avec le ciel, et aussi du 
ciel avec l'église, et en général la 
conjonction du bien et du vrai, 
10356. Le signe entre Jéhovah et 
les fils d'Israël, quand il s'agit du 
sabbath, est le principal par quoi 
sont connus dans les cieux ceux qui 
sont de l'église, 10357. Les six jours 
de travail avant le sabbath sont les 
étals du combat, avant que l'homme 
soit de l'église ou entrejdans le ciel, 
ainsi avant qu'il soit dans le bien et 
soit conduit par le Seigneur, 10360 ; 
dans le sens suprême, c'est quand 
le Seigneur était dans le monde et 
combattait contre les enfers, avant 
qu'il eût uni l'humain au divin ; puis 
repos, quand il y eut union, 10360. 
Quand le Seigneur était dans les 
combats, il était le divin vrai, com- 
me aussi l'homme dans les combats; 
et il y a repos, quand on est dans le 
bien, 10360. Par les œuvres au 
jour du sabbath, il est signifié être 
conduit par soi-même et par ses 
amours, et non par le Seigneur; 
montré, 10360, 10362, 10365. Le 
sabbath, dans le sens suprême, est 
le divin humain du Seigneur; pour- 
quoi? et le sabbath ou le repos, 
c'est quand le Seigneur eut uni le 
divin même à l'humain ; alors repos 
pour lui, et paix et salut pour les 
cieux et aussi pour les hommes 
dans les terres; illustré, 10367, 
10374; salut par suite à l'homme; 
illustré, 10370. Le signe, quand il 
s'agit du sabbath, c'est ce par quoi 



Digitized by Google 



SA 



SA 313 



ceux qui sont de l'église sont dis* 
Ungués de ceux qui ne sont pas de 
l'église, 10372. Les six jours de tra- 
vail signifient l'état quand l'homme 
est dans les vrais et dans les com- 
bats; cité, 10667. Le sabbath, c'est 
quand l'homme est dans le bien, et 
alors dans le ciel, 10668. Par le 
sabbath a été représentée l'union 
de l'humain et du divin même dans 
le Seigneur, et la conjonction du 
bien et du vrai chez l'homme par 
le Seigneur, 10730. Par le sabbath 
est signifiée la paix dans les cieux 
et dans les terres, lesquels sont par 
elle en union et en conjonction, 
10730. 

Sable, Arena. Le sable sur le 
bord de la mer signifie les scienti- 
fiques, 2850. C'est le scientifique 
faux, 6762. C'est le scientifique 
vrai; montré, 6762. 

Sac, Sacrtts. Mettre un sac sur 
ses reins, c'était le représentatif du 
deuil pour la perte du bien; mou- 
tré, 4779. C'est le réceptacle dans 
le naturel, 5489, 5494, 5531. Dans 
la besace, cfest à l'entrée du natu- 
rel extérieur, 5497. Ce que signifie 
en outre le sac dans la Parole, 5489, 
5494, 5497, 5531. 

Sacrement de la Cese, Sacra- 
mentum Camœ. Voir Cbne. 

Sacrifice, Sacrificium. Les ho- 
locaustes et les sacrifices étaient 
des représentatifs du culte interne, 

922. Les holocaustes étaient les re- 
présentatifs du culte en général, 

923. Les bêtes, dans les sacrifices, 
représentaient les célestes et les 
spirituel^ 922, 1823. Les sacrifices 
n'ont point élé commandés, mais 
c'est la charité et la foi qui l'ont 
été, 922, 1241. La nation hébraïque 
était distincte des autres, et c'est 

• pour cela qu'elle était odieuse aux 
F-gypticns, 1343. Comment furent 



vus ceux qui avaient été de l'an- 
cienne église lorsque les sacrifices 
étaient institués, 1128/ Les sacrifi- 
ces ont signifié divers genres de 
célestes et de spirituels, 2180. Tous 
les sacrifices étaient appelés le pain, 
2165. Ce qui était signifié par les 
sacrifices qu'on mangeait, 2187. La 
très-ancienne église et l'ancienne 
église n'ont rien connu des sacrifi- 
ces, mais ce sont les Hébreux qui 
les ont institués, et par suite ils 
sont passés chez les descendants de 
Jacob, et le principal du culte de 
ceux-ci était dans les sacrifices, 
même avant qu'ils eussent été com- 
mandés; ainsi, ils ont été permis, 
2180. Les sanctifications avaient 
lieu par les holocaustes, 2776; et 
l'oblation de l'holocauste est la 
sanctification, 2776, 2805. Fendre 
des bois d'holocauste signifie le 
mérite de la justice, 2784, 2812. 
Les holocaustes et les sacrifices ont 
signifié divers genres de célestes et 
de spirituels, et môme les personnes 
qui devaient être sanctifiées, 2805, 
2807, 2830, 3519. Il était connu 
des anciens que le Seigneur vien- 
drait dans le monde, et deviendrait 
holocauste ou sacrifice, on le voit 
en ce qu'ils ont sacrifié leurs fils, 
2818. Les sacrifices ont été permis 
aux descendants de Jacob, afin 
qu'ils n'immolassent point leurs 
fils, 2818. Le bélier du sacrifice si- 
gnifiait le divin spirituel, et ainsi 
les spirituels d'entre le genre bu- 
main ; montré, 2830. Les holocaus- 
tes et les sacrifices ont signifié les 
divins dans le Seigneur, et par suite 
les célestes chez l'homme, ou les 
choses qui procèdent du Seigneur, 
2805, 2807, 2830. Les sacrifices 
sont tout culfe en général, 6905. 
Sacrifier à Jéhovah, quand il s'agit 
du premier-né, c'est attribuer au 



Digitized by Google 



114 SA 



Seigneur; c'est la môme significa- 
tion que sanctifier et faire passer, 
8074, 8088. Les holocaustes sont le 
cul le d'après ie bien de 1'atnour, et 
les sacrifices le culte d'après le vrai 
de la foi, 8680. Par l'action de man- 
ger des choses sanctifiées, il était 
signifié l'appropriation du bien et 
la cousociation par l'amour, 8682. 
lies holocaustes et les sacrifices si- 
gnifiaient le culte en général et en 
particulier selon l'état de la vie spi- 
rituelle de chacun, 8936. Les sacri- 
fices étaient des expiations des pé- 
chés; montré en quelques mots, 
9391. Les sacrifices et les holocaus- # 
tes de taureaux, c'est la purification 
t des maux et des faux qui sont dans 

l'homme naturel, 9990. Les purifi- 
cations de l'homme interne et de 
l'homme externe ont été représen- 
tées par les sacrifices et par les ho- 
locaustes de divers animaux, 9990. 
La purification spirituelle ou de 
l'homme intérieur a été représentée 
par des sacrifices et des holocautcs 
de béliers, 9991. Par les sacrifices, 
il est signifié la purification de maux 
et de faux, et l'implantation du vrai 
et du bien, et aussi la conjonction 
du vrai et du bien; illustré, 10022. 
Mettre la main sur la tète de la bête 
qui était sacrifiée; ce que cela si- 
gnifie, 1 0023 \,voir Main. Le culte 
représentatif chez la nation Israélite 
a principalement consisté en sacri- 
fices et en holocaustes; ceux-ci, en 
général, signifiaient la régénération 
de l'homme par les vrais de la foi et 
par les biens de l'amour d'après le 
Seigneur, et dans le sens suprême 
la glorification de l'humain du Sei- 
gneur. Le tout du culte a été repré- 
senté par les sacrifices *l les holo- 
. caustes selon les diversités, ainsi 
avec toute variété, etc., 10042; et 
c'est pour cela qu'il a été ordonné 



d'offrir divers genres d'animaux; de 
ces animaux selon leurs classes, 
10042. Les sacrifices ont signifié la 
purification de maux et de faux et 
l'implantation du vrai, mais les ho- 
locaustes la conjonction du vrai et 
du bien dans le Seigneur, et dans 
le sens représentatif cette conjonc- 
tion chez l'homme qui est régénéré, 
10053. Dans les holocaustes, les 
parties inférieures ou extérieures 
étaient disposées en ordre sous les 
supérieures, et de quelle manière, 
10051. Les holocaustes des inaugu- 
rations signifiaient la glorification 
du Seigneur, 10053. Les rites des sa- 
crifices et des holocaustes contien- 
nent le tout du ciel ; illustré, 10057. 
Par les représentatifs dans les sacri- 
fices et dans les holocaustes est ex- 
posé le procédé de la régénération 
de l'homme, et dans le sens suprê- 
me le procédé de la glorification de 
l'humain du Seigneur, 10057. Non- 
seulement on sacrifiait de la chair, 
mais aussi des minchahs, qui étaient 
des pains et des gâteaux; c'était 
parce que dans le ciel -étaient ac- 
ceptés, non pas les sacrifices mais 
les pains; voilà pourquoi l'un et Tau- 
Ire étaient offerts, 10079. La chair, 
spécialement, signifiait le bien spi- 
rituel, et le pain le bien céleste, 
10079, f. Les sacrifices eucharisti-. 
ques sont les choses qui provien- 
nent du libre, 10097. Le restant 
des sacrifices au malin, c'est ce qui 
n'a pas été conjoint au bien, 10114. 
Le restant des sacrifices au matin, 
qu'on ne devait pas manger, c'est 
ce qui ne doit pas être conjoint au 
propre, 10415; c'est la profanation, 
10117. 

Sage-femme, Obstetrix. C'est le 
naturel; montré, 4588. Les sages- 
femmes sont le naturel où il y a les 
vrais scientifiques, 6673,6678,6686. 
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Sagesse, Sapientia. Ce que c'est 
que l'intelligence, et ce que c'est 
que la sagesse, 1555. La sagesse, 
l'intelligence et la science, sont les 
fils de la charité, 1226. Au Seigneur 
la sagesse infinie, parce qu'elle est 
dans l'amour divin, 2572. La voie 
de la sagesse, qui était chez le Sei- 
gneur, était interne ou d'après l'a- 
mour même, 2500. Dans l'amour 
réel, il y a la sagesse et l'intelli- 
gence, 2500. Les anges ont une si 
grande sagesse et une si grande in- 
telligence, parce qu'ils sont dans 
l'amour, 2572. L'intelligence et la 
sagesse croissent immensément 
chez ceux qui sont dans la charité 
dans l'autre vie, lu 'il. Opinion d'un 
sage gentil sur l'intelligence, sur la 
sagesse, sur l'ordre, 2592. Sagesse 
des anciens; par les naturels ils si- 
gnifiaient les spirituels; cette sa- 
gesse est aujourd'hui entièrement 
perdue, 3179, f. Les anges saisis- 
sent d'innombrables choses, dont 
les plnscoramunes ne sont pas même 
saisies par l'homme; exemple, 3314. 
Ceux qui ont reçu les divins du Sei- 
gneur, à savoir, l'amour et la cha- 
rité, sont gratifiés de sagesse, et 
ceux qui ne les reçoivent pas sont 
insensés, Û220. Ceux qui ont été 
dans l'amour de soi et du monde 
deviennent sans intelligence etgros- 
sièrement corporels, Û221; expé- 
rience, /j221. La* progression vers 
les intérieurs apparaît manifeste- 
ment dans l'autre vie, comme lors- 
qu'on passe d'un brouillard à la lu- 
mière, 4598. Les mages signifient 
les scientifiques intérieurs, et les 
sages les scientifiques extérieurs; 
montré, 5223. L'homme intelligent 
et sage, c'est le vrai et le bien, 
5287, 5310. Ceux qui sont dans le 
bien sont, dans l'autre vie, dans La 
faculté de devenir sages ; illustré, 



5527. Celui qui a vécu dans le bien 
de la charité vient, dans l'autre vie, 
dans toute sagesse, parce que la sa- 
gesse est dans le bien même, 5859. 
Les Égyptiens et les Chaldéens ont 
appelé science la sagesse, 7296. 
Toute sagesse piocède du Seigneur, 
9943. Autant l'homme attribue au 
Seigneur toutes les choses du bien 
et du vrai, autant il devient sage, 
10227. Ce que c'est que la sagesse, 
l'intelligence, la science, l'œuvre; 
elles se suivent en ordre et sont un, 
10331. 

Saist (le), Sanctum. Ceux qui se 
croient saints ont une face qui res- 
plendit, et sont tenus jusqu'à 
l'anxiété dans un ardent désir de 
monter dans le ciel, 951. D'un cer- 
tain esprit qui disait avoir vécu 
saintement, mais qui n'avait point 
fait les biens de la charité; il devint 
noir, 952. Le saint du culte est se- 
lon la qualité et l'abondance du vrai 
implanté dans la charité, 2190. Le 
saint des saints, dans le tabernacle 
et dans le temple, a représenté le 
divin humain du Seigneur et la qua- 
lité de ce divin par les choses qui y 
étaient, 3210. Le saint esprit est le 
saint de l'esprit qui procède du Sei- 
gneur; il en est seulement un peu 
question, 3704,/". L'amour envers le 
Seigneur est le saint même, 3852. 
De ceux qui abaissent les spirituels 
vers les terrestres, et qui les souil- 
lent, 4050, f. Le saint se dit du vrai 
qui procède du Seigneur, et l'esprit 
saint est le saint vrai, 6788. Le di- 
vin vrai qui procède du divin bu- 
main du Seigneur est l'esprit saint, 
7499; voir Esprit. Sanctifier Jého- 
vah, c'est attribuer au Seigneur, 
8042. Sanctifier Jéhovah, quand il 
s'agit du premier-né, c'est attribuer 
au Seigneur; c'est la même signifi- 
cation que faire passer et sacrifier, 
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8074, 8088. Le divin vrai procé- 
dant du Seigneur est l'esprit saint, 
8127, f. Le saint se dit du divin vrai 
procédant du Seigneur, et cela est 
1 esprit saint, 8302. Le sanctuaire est 
le ciel où est le divin de la foi : mon- 
tré, 8330. La sanctification chez les 
Juifs, c'était voiler les intérieurs, 
afin que ces intérieurs n'apparussent 
point, quand eux étaient dans les 
représentatifs, 8788, 8806. La sanc- 
tification respectivement à ceux qui 
sont de l'église spirituelle, c'est d'ê- 
tre conduit par le Seigneur; et cela 
est le saint, *8806. Être sanctifié, 
c'est ne pouvoir être violé, 8887, 
8895. Le divin procédant du Sei- 
gneur est l'esprit saint; passages ci- 
tés, 9229. Le Seigneur seul est saint, 
et tout saint vient de lui, et toute 
sanctification l'a représenté; mon- 
tré, 9229. Le péché contre l'esprit 
saint, c'est nier le Seigneur et 
la Parole, quand précédemment ils 
ont été reconnus, 9264. Le sanc- 
tuaire est le Seigneur, et c'est le 
ciel par lui; montré, 9479. Tout 
saint vient du Seigneur; montré, 
9680; et le vrai est saint en tant 
qu'en soi il contient du Seigneur, 
ainsi en tant qu'il contient du bien, 
9680. L'esprit saint est le divin vrai 
procédantdu Seigneur; montré avec 
profusion, 9818. Le saint se dit du 
divin vrai procédant du Seigneur ; 
illustré et quelque peu montré, 
9820. Les anges, les prophètes et 
les apôtres sont dits saints, à cause 
de la réception du divin vrai procé- 
dant du Seigneur; illustré, 9820. 
Sanctifier, c'est représenter le Sei- 
gneur quant au divin humain, 9956, 
9988. Ont été dites saintes, les cho- 
ses qui représentaient les divins, 
10069. Être sanctifié, c'est être ac- 
cepté par le Seigneur, 10128. Le 
bien spirituel est appelé le saint, et 
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le bien céleste le saint des saints ; 
montré, 10129. Chez la nation is- 
raélite et juive étaient les représen- 
tatifs saints, 10149. Le saint externe 
sans l'interne n'a point de valeur, 
mais il en a d'après l'interne, 1 0177. 
Sanctuaires souillés, comme l'autel, 
la tente, par les péchés du peuple ; 
montré et illustré, 10208. Sancti- 
fier, c'est l'influx et la présence du 
Seigneur, 10276. Saint, c'est sans le 
faux du mal, 10302. Le saint, c'est 
le divin humain du Seigneur, 10359, 

10360. Le saint, c'est le bien et le 
vrai qui procèdent du Seigneur, 

10361. Le saint, c'est le bien de l'a- 
mour et le vrai de la foi chez l'hom- 
me par le Seigneur, 10361. 

Sang, Sanguis. C'est le saint, la 
charité, l'amour, le Seigneur Lui- 
Méme, 1001. Le sang qui crie, c'est 
le délit, 376. Le sang est la violence 
faite à la charité, et tout mal, 374, 
1005. L'action de manger du sang 
est la profanation, 1003. Les féroces 
et les violents, dans l'autre vie, se 
plaisent à voir du sang, 954. Le 
sang est le saint vrai procédant du 
Seigneur, et dans le sens opposé le 
vrai falsifié et profané ; montré, 
4735, 6978, 7317, 7326. Le sang 
qui est recherché, c'est le remords 
de conscience,5476. Le sang des rai- 
sins,c'est le divin bien procédant du 
divin amour du Seigneur, 6378. Le 
sang, c'est le saint vrai qui appar- 
tient au bien de l'innocence, 7846. 
Le sang est le divin vrai du divin 
bien qui procède du divin humain 
du Seigneur, et le réciproque de 
l'homme, 7S,~)0; voir Cênk. Le sang 
de l'agneau est le vrai du bien de 
l'innocence, 7846, 7877. Le sang 
est le divin vrai; montré, 9127. Ré- 
pandre le sang, c'est faire violence 
au vrai divin et au bien ; montré, 
9127. Le sang du Seigneur répandu 
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avec de l'eau ; ce que c'est, 9127, f. 
Le sang est le divin vrai procédant 
du Seigneur; montré, 9393. Le 
sang est le divin vrai, et le sang du 
Seigneur est ce vrai, 10026, 10033. 
Le sang répandu sur l'autel alen- 
tour, et au fondement de l'autel, si- 
gnifiait la conjonction du divin vrai 
avec le divin bien, dans le Seigneur, 
10047. Ce que signifie « le Seigneur 
a racheté l'homme par son sang, » 
dans le sens externe, dans le sens 
interne, et dans le sens intime ; dans 
celui-ci, c'est qu'il a subjugué les 
enfers et rerois toutes choses en or- 
dredans les cieux, et qu'autrement 
l'homme n'aurait pu être sauvé, 
10152, et que cela a été fait par son 
divin humain ; montré, 10152. Le 
sang est Je divin vrai; cité, 10210. 
Le sang est le propre intellectuel, 
et la chair le propre volontaire, 
10283. 

Saphir, Sapphirus. Un ouvrage 
de saphir, c'est ce qui est transpa- 
rent par les vrais internes, et tout 
ce qui procède du Seigneur ; mon- 
tré, 9407. Chrysoprase, saphir el 
diamant, c'est l'amour çéleste du 
vrai, qui est l'externe du ciel inti- 
me; illustré, 9868. Le saphir dans 
le commun sens est l'externe du 
royaume céleste; montré, 9873. 

'Sara!, Sarai. C'est le vrai adjoint 
au bien, 1468. C'est l'intellectuel 
adjoint au bien, 1901. Sarai a été 
appelée Sarah, afin qu'elle repré- 
sentât le divin intellectuel du Sei- 
gneur par l'adjonctiou de l'Il tirée 
du nom de Jéhovah, 2063. Sarah 
représente le vrai et Abraham le 
bien du Seigneur dans cet état, 
2172, 2473, 2198. Sarah épouse est 
le vrai spirituel conjoint au bien cé- 
leste, 2507. Sarah est le vrai du 
bien ou l'intellectuel divin, 2063, 
2065. 
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Sarments, Propagines. Ce sont 
des dérivations, 5114. 

Satellite , SalcUes. Prince des 
satellites, ce sont les choses princi- 
pales pour l'interprétation, 4790, 
4966, 5084. 

Satorne, Saturnw. Des esprits 
et des habitants de la planète de 
Saturne, 8947 à 8957. Ils apparais- 
senfsur le devant a dislauce, 8947. 
Ils apparaissent petits; pourquoi? . 

8948. lis adorent le Seigneur, et 
lui-même leur apparaît quelquefois, 

8949. il semble qu'ils veulent se 
tuer avec des couteaux, quand d'au- 
tres esprits cherchent à les séduire; 
ce que cela signifie, 8950. L'anneau 
leur apparaît comme quelque chose 
de brillant, blanccomme neige, dans 
le ciel, 8952. Ils ont leur rapport 
avec ce qui tient le milieu entre le 
sens spirituel et le sens naturel, 
8953. Ils vivent ensemble par cou- 
ples avec leurs enfants, ainsi par fa- 

I milles, 8954. Ils ne font aucun cas i 
du corps, et ils lé jettent après la 
mort, 8955. Leur nourriture con- 
siste en fruits, et en légumes ; leur 
vêtement est léger, parce qu'ils sont 
enveloppés d'une peau épaisse, 
8956. Les esprits de Saturne sont 
étonnés de ce que les esprits de no- 
tre terre demandent quel Dieu ils 
adorent, 9105. Ils reconnaissent le 
Seigneur pour unique Dieu, 9105. 
Les esprits de Mercure viennent 
vers eux, et recherchent les choses 
qu'ils connaissent, 9106. Collision 
entre l'homme interne ou spirituel 
et l'homme externe ou naturel sé- 
paré de l'interne, mise eu évidence 
au moyen des esprits de Saturne et 
des esprits de notre terre, 9107, 
9108, 9109, 9110. 

Sauterelle, Locusta. C'est le 
faux dans les externes, et le grillon 
le mal dans les externes, 7643. 
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Savant, Doctus. Les savants ne 
savent pas des choses que savent 
les simples; exemples, 206; voir 
aussi Science, Doctrine, Enten- 
dement, Sagesse, Interne, Ex- 
terne. Le Tait du sage, ce n'est pas 
de confirmer le dogme, mais c'est 
de voir Éhparavant si le dogme est 
vrai, 4741. Les érudits ne croient 
pas des choses que croient les 'si m - 
• pies, parce que d'après le négatif 
ils consultent les scientifiques, et 
ainsi se privent de la vue intérieure, 
A760. Les érudits ont moins de sa- 
gesse que les simples, parce qu'ils 
sont sensuels, 5089. Un très-grand 
nombre d'érudils sont dans la per- 
suasion du faux, parce qu'ils con- 
firment les faux par les scientifi- 
ques, 5128. Les érudits quant à la 
plus grande partie sent sensuels; 
pourquoi? 6316. Les érudits ne sai- 
sissent pas ce que c'est que l'esprit 
et la vie après la mort; expérience, 
6317. L'affectation de l'éloquence et 
de l'érudition couvre d'ombre les 
sujets, 6924. Enseigner, c'est in- 
• fluer, et quand cela est dit du Sei- 
gneur, c'est procéder, 7007. Les 
érudits croient qu'ils recevraient àe 
préférence la Parole, si elle était 
écrite autrement, mais ils se trom- 
pent étrangement, et la plupart 
d'entre eux sont athées et natura- 
listes, 8783. Dans l'enfer, il y a 
beaucoup de savants qui étaient 
dans les vrais de la foi d'après la 
Parole, et dans le ciel il y en a qui 
étaient dans les non-vrais et dans 
les faux ; la raison de cela, c'est que 
ceux-là n'étaient pas dans le bien ; 
illustré et montré d'après la Parole, 
9192. L'interne chez les savants 
dans le monde chrétien a été fermé 
plus que chez les simples; trois 
causes, 10492. Les savants au- 
jourd'hui aiment seulement à se 
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méprendre sur l'écorce, et à discu- 
ter non sur la qualité des choses, 
mais sur leur existence, 3677. Les 
savants savent moins de choses que 
les simples sur le ciel, sur le bien 
et le vrai, etc. î d'après l'expérience, 
3747, 3748, 3749, 4156, 4760. Us 
connaissances sont des moyens de 
devenir sage, et des moyens de de- 
venir insensé, 4156, 4760, 8629. 
« Les savants brilleront comme les 
étoiles, » ce que cela signifie, 3820. 

Saveur, Sapor. Voir Goct et 
Langue. 

Savoir, Scire, Voir Science. 

Scanoale, Scandatunu Voir 
Pierre d'achoppement. 

Sceptre , Sceptrum. C'est la 
puissance du vrai d'après le bien, 
4876. 

Schaodaï, Schaddai. C'était le 
Dieu d'Abraham; par lui fut d'a- 
bord représenté le Seigneur devant 
Abraham, 1992. Schaddai était le 
Dieu des tentations, qui ensuite 
faisait du bien, 1992. Schaddai, ce 
sont les tentations, 3667; et il était 
Dieu dans la maison d'Abraham, 
d'Isaac ei de Jacob, 3667. C'est la 
tentation, et plus tard la consola- 
tion, 4572. Dieu Schaddai est la 
tentation, et aussi la consolation 
après la tentation, 5628; et il était 
le Dieu de la famille de Thérach, 
ainsi d'Abraham et de Jacob, 5628. 
Dieu Schaddai, c'est aussi le divin, 
6229. 

Schalem, Schalem. C'est l'état 
de paix et de tranquillité, 1726. 
C'est la tranquillité de la paix , 
4393. 

Schaveh, Schavch. Ce que c'est 
que la vallée de Schaveh, 1723. 

Schéba, Schcba. Voir Ethiopie, 
117. Ce que c'est que Schéba et 
Séba; ce sont les connaissances; 
montré, 1171. Schéba et Dédaw sont 
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les connaissances des célestes, ou 
ceux qui sont dans ces connaissan- 
ces, 3240. Schéba, ce sont propre- 
ment ceux qui sont dans les con- 
naissances du bien, et Dédan ceux 
qui sont dans les connaissances du 
vrai d'après le bien, 3240, f. Sché- 
ba et Dédan, ce ne sont par les fils 
de Raamah ou les arrière-petits-fils 
de Cham, mais ce sont les petits-fils 
d'Abraham par Kéturah, 3240. 
Schéchbm, Schcchem. Voir Sé- 

CHEM. 

Schélach, Schélach. Ce que 
. . c'est, 1237, 1339, 1341, 1342, 1344, 

Schélah, Schclali, fils 'de Jehu- 
dah. C'est l'idolâtrique, 4825, 4826. 
4845. 

Schem, Schem. C'est le culte in- 
terne, 1062, 1140, 1141. Quel est 
l'influx de ceux qui étaient de l'É- 
glise de Schem, 1127. 

Scheth, Schcttu Ce que c'est, 
436, 437/484. 

Schiloh, Schiloh. C'est le Sei- 
gneur, et alors la tranquillité de la 
paix, parce que par lui toutes cho- 
ses ont [été pacifiées et mises en 
ordre dans le ciel, 6373. . 

Schiméon , Schimeon. C'est la 
foi par la volonté; dans le com- 
plexe, c'est l'obéissance, ej, la vo- 
lonté de faire le vrai d'après la- 
quelle et par laquelle il y a la cha- 
rité, 386.9, 3870, 3871, 3872; voir 
Entendre, Schiméon el Lévi ont 
représenté avec Ruben la foi saus la 
charité, ainsi l'affection du mal, 
3870. Schiméon est la foi par la vo- 
lonté, et Lévi l'amour spirituel ou 
la charité, et dans le sens opposé 
ils sont le mal el lé faux qui appar- 
tiennent à l'Église détruite en gé- 
néral, 4497, 4502, 4503. C'est la 
foi par la volonté, 5482. C'est le 
faux de la foi, ainsi le contraire de 
la foi, par la volonté, 6352. 
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Schittim, Schittim. Le bois de 
Schittim est le bien du mérite qui 
appartient au Seigneur seul, 9472 ; 
c'est la justice, 9486, 9715 ; par con- 
séquent aussi la miséricorde, 9528. 
C'est l'amour divin; illustré, 10178. 

Schoam, Schoam. La pierre de 
Schoam ; ce que c'est ; voir Pierre. 
Les pierres de Schoam sont les vrais 
de la foi d'après l'amour, 9476, 
9872, 9873. 

Schur, Schur. Schur dans le 
désert, c'est le vrai par les scientifi- 
ques qui n'a pas encore acquis la 
vie, 1928. 

SciENCf , Scientia. Voir Doc- 
trine , Intelligence , Sagesse , 
Philosophie, Principe, Parole, • 
Rationnel. Le Seigneur a été ins- 
truit comme un autre homme, 
1457, 1461. Il n'est pas défendu 
d'apprendre les sciences et de con- 
firmer par elles les vrais de la foi, 
129; mais combien sont insensés 
ceux qui veulent pénétrer dans les 
mystères de la foi par lés sensuels 
et par les- sciences, 128, 129, 130. 
De quel usage sont les scientifiques, 
1487. Les scientifiques sont .pour 
setvir à l'homme interne, i486. Il 
y a deux étals de l'homme, l'un de 
i l'enfance à * la jeunesse, l'autre 
quand l'homme est imbu de con- 
naissances, 1548. Ordre de l'influx 
à l'égard de l'instruction par les 
scientifiques, au devant desquels 
viennent les spirituels et les cé- 
lestes, 1495. Par les connaissances 
l'homme externe est conjoint à 
l'homme interne ; ces connaissan- 
ces sont implantées dans les cé- 
lestes de l'enfance, 1450, 1451, 
1453, 1616. Par les scientifiques et 
les connaissances est ouvert le 
chemin vers l'homme interne, 
1563. Ceux qui sont élevés dans le 
ciel sonl imbus de connaissances, 
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1802. Procédé de la régénération | 
de l'homme par les connaissances et 
par les vérités intellectuelles, 1555. 
La sagesse, l'intelligence et la scien- 
ce sont fils de la charité, 1226. Au- 
tre chose est de savoir, autre chose 
de reconnaître, et autre chose d'a- 
voir la foi, 8%. Les scientifiques ne 
sont point les vrais mêmes; mais 
ils sont les vases du vrai, 1469, 
1^96. Les scientifiques inutiles doi- 
vent être détruits, 1689, 1492, 
1Z|99, 1500. Les scientifiques inu- 
tiles, qui concernent des fins dans 
le monde, entraînent l'homme en 
dehors, 1563. Les scientifiques de 
nul usage s'étendent vers les cupi- 
dités, 1600. Ceux qui raisonnent 
sur la foi ont peu de perception, 
1385.- Par les scientifiques et par 
les philosophiques personne ne 
peut saisir les spirituels, 233. 
Ceux qui raisonnent sur les divins; 
quels sont ces hommes; ils sont 
ivres, 1072. Du raisonnement et 
des scientifiques proviennent le 
mal et le faux, 232, 233.. Ceux qui 
raisonnent sur les choses qui appar- 
tiennent à la foi doutent et ne sa- 
vent rien, 215. Ceux qui raisonnant 
sur l'esprit d'après les sensuels, 
*ies i scientifiques et la philosophie, 
196. Ceux qui ont raisonné d'après 
les sensuels et les scientifiques ont 
été appelés serpents, 195. Culte d'a- 
près les raisonnements, 1195. Ceux 
qui raisonnent perçoivent peu, 233, 
1385. L'intellectuel, le rationnel et 
le scientifique sont distincts, 1904. 
Les langues et les sciences ne font 
rien après la mort, mais les choses 
que par elles l'homme a apprises 
et puisées sont utiles, 2480. Ce 
que c'est que l'affection du vrai 
rationnel et du vrai scientifique, 
2503. L'affection des sciences et 
des connaissances l'emporte sur 
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toutes les affections, 1909. Le ra- 
tionnel ne naît point des scientifi- 
ques, mais il naît des affections des 
sciences, 1895; voir Katioxnll. 
Comment le rationnel naît par Tin- 
flux dans l'affection des sciences, 
1900. Du Seigneur vient l'influx 
par l'interne rationnel, et de là 
dans le scientifique, 1940. Le ra- 
tionnel d'abord conçu méprise l'in- 
tellectuel, d'autant plus que l'hom- 
me raisonne d'après les scientifi- 
ques, 1911. Le rationnel d'après les 
scientifiques et les sensuels ne peut 
pas saisir les vrais divins; d'après 
des exemples, 2196, 2203, 2209. 
Les connaissances de la foi ne font 
rien, si elles n'ont pas la charité, 
parce qu'elles doivent regarder 
celle-ci comme fin, 2049, 2116. Les 
vrais rationnels et scientifiques 
sont comme un voile et un vête- 
ment pour les vrais spirituels, 2576. 
Regarder derrière soi et' retourner 
en arrière, c'est se tourner vers 
les doctrinaux de la foi, 2454. A 
ceux qui sont dans l'affirmatif sur 
les divins vrais, il est permis d'en- 
trer dans les rationnels et dans 
les scientifiques quant aux doctri- 
naux de la foi, mais non à ceux qui 
sont dans le négatif, 2568, 2588. 
Combjen est granjf chez les esprits 
le désir de savoir: c'est leur nourri- 
ture ; et combien ils sont tourmentés 
quand on les empêche de savoir ce 
que savent les autres, 1973. Si les 
arcanes de la foi sont ainsi exposés 
scientifiquement, c'est parce qu'il y 
en a qui disent qu'ils croiraient, 
s'ils savaient que la chose est ainsi; 
mais ceux qui sont dans la foi n'ont 
pas besoin de cela, 2094. Connaître, 
quand cela se dit du Seigneur, si- 
gnifie être uni, 2826, r. Les scien- 
tifiques, ou les choses qui appar- 
tiennent a la mémoire extérieure, 
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sont très-embrouillés el couverts 
d'ombre, 2831. Celui qui ne croil 
que d'après les scientifiques ne croit 
rien, 2832, c. Les scientifiques sont 
chez l'homme naturel, et sont des 
servjjudes, 3019, 3020 ; voir Na- 
turel. Le scientifique est le vase 
du vrai, et le vrai est le vase du 
bien, 3068. Par l'influx les vrais 
sont évoqués de l'homme naturel, 
sont élevés et sont implantés dans 
le bien du rationnel, et comment,, 
3085, 3086. Toute subordination, 
application et soumission doit avoir 
lieu d'après le Premier dè la Vie, 
pour qu'il y ait conjonction, 3091. 
Les scientifiques sont les vrais de 
l'homme naturel,. 3293. « Homme 
savant, » se dit de l'aflectio'n du 
vrai, 3309, c. Les vrais de l'homme 
naturel sont les scientifiques et les 
sensuels, et alors ils se succèdent, 
3309, c, 3310, f. Les doctrinaux 
sont fondés sur les vrais scientifi- 
ques; autrement, on ne peut avoir 
une idée des doctrinaux, 3310, f. 
Dans le monde savant, la contro- 
verse consiste seulement a savoir si 
la chose est ainsi,#u n'est pas ainsi, 
3428. 11 y a des connaissances du 
vrai externe qui admettent les di- 
vins, et il y en a qui ne les admettent 
pas, 3665; voir Vrai. « Les savants 
brilleront comme des étoiles; » ce 
qu'il faut entendre par là, 3820. 
Ceux qui raisonnent pour savoir' si 
la chose est ou n'est pas ainsi sont 
dans l'oWur; ils ignorent des cho- 
ses innombrables, et ne voient pas 
le premier seuil de la sagesse, 3833. 
L'homme peut de lui-même savoir 
plusieurs Choses sur l'état de la vie 
après la mort, 3957. Les connais- 
sauces sur le bien spirituel man- 
quent aujourd'hui, et c'est pour cela 
que les choses qui en sont dites ne 
peuvent pas être saisies, parce que 



l'influx est dans les connaissances 
qui sont chez l'homme, A 136. Les 
scientifiques sont des moyens de 
devenir sage, et* sont aussi des 
moyens de devenir fou, c'est-à-dire 
que par les scientifiques le rationnel 
est cultivé, el est aussi par eux dé- 
truit, 4156. Ceux qui sont dans le 
mal peuvent Taisonner sur le vrai 
et le bien, et n'être cependant dans 
aucune illustration, parce qu'ils 
sont dans une lumière provenant 
d'une lueur fantastique, 4156. Le 
fait d'un sage est,' non pas de con- 
firmer le dogme, mais de voir s'il est 
absolument vrai, £741. Én consul- 
tant les scientifiques au sujet des di- 
vins vrais, ceux qui sont dans l'affir- 
matif conûrmentces vrais; ceux qui 
sont dans le négatif les réfutent, et 
enfin ne croient rien ; illustré, 4760, 
Les érudits croient moins que les 
simples, parce qu'ils sont dans le 
négatif, et qu'ainsi ils se privent de 
la vue intérieure, 4760. Les doctri- 
naux de l'ancienne église sont les 
doctrinaux de la charité; alors les 
connaissances et les scientifiques 
consistaient à savoir ce que les rites 
de l'église représentent et signi- 
fiaient, et' aussi ce que représen- 
taient et signifiaient les autres cho- 
ses dans le monde, 4844. Les scien- 
tifiques des anciens concernaient 
les correspondances, les représen- 
tations et les significations; illustré, 
4749, 4964, 4966. Les scientifiques 
aujourd'hui ne sont d'aucun usage, 
4966. Les intérieurs des scienlifi- 
' ques sont des applications aux cé- 
lestes, 4965. Tout scientifique est 
dans l'homme naturel,; 4967. Les 
scientifiques sont comme des miroirs 
dans lesquels se présente l'image des 
intérieurs, 5201. Les choses qui 
sontdans la mémoire extérieuresont 
des scientifiques, et celles qui sont 

21. 
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dans la mémoire intérieure sont des 
vrais; celles-là sont dans la lumière 
du monde, et celles-ci sont dans la 
lumière du ciel, £212. Quels sont 
les scientifiques auxquels peuvent 
être appliquées les choses qui ap- 
partiennent à la foi et à la charité, 
5213. I^s connaissances du bien 
sont des vrais, mais elles ne devien- 
nent pas des vrais, avant d'avoir 
été reconnues par l'entendement et 
par la volonté, 5276; voir Connaî- 
tre. Quand le naturel de l'homme 
est régénéré, toutes choses y sont 
portées dans les scientifiques, parce 
que ceux-ci sont les derniers de 
l'ordre, 5373. Le scientifique est le 
réceptacle du bien ; illustré, 5489. 
Tout vrai de l'église a avec lui des 
' idées d'après les scientifiques, ce 
qui dans l'autre vie a coutume d'ê- 
tre montré. 5510. Ceux qui raison- 
nent d'après les sensuels, et qui 
sont dans l'ordre inverse, raison- 
nent avec plus de rigueur et plus 
d'adresse que les autres, 5700. Les 
sensuels, les scientifiques et les 
vrais sont distincts entre eux; il- 
lustré, 5774. Quand se fait la con- 
jonction du vrai avec le bien chez 
l'homme, les scientifiques non 
convenables, et qui sont opposés, 
sont rejetés sur le côté, 5871. Les 
scientifiques sont les derniers, 5874; 
et les vrais en sont extraits et sont 
comme sublimés, 5871, f., 5874. 
Les scientifique^ et les vrais chez 
l'homme sont disposés en faisceaux 
et conjoints selon les amours par 
lesquels ils ont été introduits, 5881. 
Les scientifiques qui ne sont pas re- 
connus sont rejetés vers les der- 
niers, ainsi ils sont infimes, 5886, 
5889. Les scientifiques seront les 
premières choses que l'homme, qui 
doit être régénéré, doit apprendre, 
parce que par eux les vrais sont per- 
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fectionnés; et enfin ils sont affer- 
mis comme plan dans lequel les 
vrais sont terminés, 5901. Il y a 
les scientifiques des terrestres, des 
corporels et des mondains, ce sont 
les scientifiques infimes; il y a ceux 
de l'état civil qui sont un peu inté- 
rieur ; ceux de la vie morale qui 
sont plus intérieurs, et ceux des 
choses de l'église qui sont plus in- 
térieurs que tous les autres, 5934. 
Les scientifiques de j'église étaient 
les représentatifs et les significatifs 
des rites ; puis, les classifications du 
prochain,- 6004. Les vrais intérieurs 
doivent être conférés dans les scien- 
tifiques, et y être ensemble, afin que 
les intérieurs concordent avec les 
extérieurs ; pour plusieurs causes,* 
dont il est parlé, 6004; illustré, 
6023, 6071, 6077. Si les vrais ne 
sont pas insinués dans les scienti- 
fiques, la conjonction de l'homme 
interne ne peut pas se faire, 6052. 
Un principe doit être tiré des vrais 
de la foi, et non des scientifiques; 
s'il est tiré de ceux-ci, l'homme est 
conduit dans les faux et dans les 
négatifs, 6047. lljaut commencer 
par les doctrinaux de l'église, en- 
suite scruter la Parole, pour savoir 
si les doctrinaux sont vrais; autre- 
ment, il arriverait que le vrai serait 
le vrai seulement d'après le sol et 
la naissance; ensuite il est permis 
de corroborer par les scientifiques, 
6047. Les scientifiques sont des 
choses que regarde la vue m terne, 
comme les terrestres sont des cho- 
ses que regarde la vue externe; 
dans le milieu sont ceux qui ré- 
jouissent et qu'on a à cœur, et 
ceux qui sont sur les côtés sont 
obscurs, 6068, 6084. Les vrais et 
les scientifiques sont distincts entre 
eux, 6077. Les scientifiques sont 
dans les amours; illustré d'après 
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les brûles, 6323; et l'homme nat- 
traît dans toute sagesse, s'il était 
dans la charité à l'égard du pro- 
chain et dans, l'amour envers le Sei- 
gneur; ainsi, s'il était suivant son 
ordre, 6323. De ceux qui n'élèvent 
pas leurs pensées au-delà des 
scientifiques, quand il s'agit des 
vrais de la foi, 6383, 6384. L'homme 
de l'église spirituelle est infesté 
dans l'autre vie par les scientifiques 
et par les faux, et par là il est puri- 
fié pour qu'il puisse être élevé dans 
le ciel, 6639. Les sensuels sont 
d'abord le plan, ensuite les scienti- 
fiques, sur ceux-ci les intellectuels, 
puis le vrai et le bien de la foi, 
6750. Le vrai scientifique de l'église 
est la l'arole dans le sens de la 
lettre, puis les significatifs et les 
représentatifs chez les Juifs, C832. 
Connailre t c'est la prévoyance, 
6853, 6906. Les scientifiques chez 
les méchants sont des maux et des 
faux, et les mêmes chez les bons 
sont des biens et des vrais; illustré, ' 
6917. Les scientifiques sont les 
vases du bien et du vrai, 7770. « Le 
scientifique sera entier; » ce que 
c'est, 8005; c'est que les intérieurs 
influent dans les scientifiques, 8005. 
Les scientifiques dans les spirituels 
sont comme les os dans le corps, 
8005. On a placé la sagesse dans les 
termes et dans les scientifiques, et 
les scientifiques rendent aveugle, 
8628; ils sont des moyens de deve- 
nir sage, et des moyens de devenir 
insensé; illustré, 8628. Exemple 
d'un érudil qui n'avait rien compris 
concernant la vie spirituelle, 8Ç29. 
L'intellectuel n'évoque des scienli- 
. fiques de la mémoire rien autre 
chose que ce qui est favorable aux 
amours et aux principes adoptés, 
9394. Les scientifiques de la mé- 
moire comparés aux muscles, 9394. 1 
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Les scientifiques sont les choses de 
la mémoire dans l'homme naturel; 
par les scientifiques l'homme in- 
terne est ouvert ; ils sont des 
moyens de devenir sage, et aussi des 
moyens de devenir insensé; ils sont 
les vases du vrai, et les vrais sont 
les vases du bien, et ceux-ci de- 
viennent des biens quand ilsdevien- 
nent choses de la vie; celui qui 
est dans le bien peut être élevé au- 
dessus des scientifiques et au-dessus 
des sensuels; l'homme emporte avec 
lui les scientifiques dans l'autre vie, 
mais ils se reposent; cité, 9922, f. 
Les scientifiques qui sont pour servir 
à l'homme interne appartiennent à 
l'homme externe; quand ils pas- 
sent vers les internes, ils devien- 
nent des vrais de la foi et des biens 
de la charité, 9918. Le culte vient 
des scientifiques intérieurs de l'é- 
glise, qui sont les doctrinaux, 
9921. Les scientifiques sont aussi 
les connaissances, mais celles qui 
appartiennent au vrai et au bien 
spirituel et céleste, 9945. Le sen- 
suel ne doit pas être introduit dans 
les choses qui sont du ciel, parce 
que c'est contre l'ordre, 10236. Les 
scientifiques sont des choses qui 
servent, 10272. Ce que c'est que la 
sagesse, l'intelligence, la science et 
l'œuvre, elles se suivent en ordre 
chez les bons, 10331; mais chez 
les méchants il n'y a pas la science 
dans le sens réel, 10331. 

SccLPTCRcet Graver, Sculptnra 
e,t Sculpcrc. La sculpture sur les 
pierres, c'est la mémoire, par con- 
séquent c'est ce qui a été imprimé 
damrla vie; illustré, 9841, 9842. 
« Gravure de sceau, » c'est la forme 
céleste, 9846. Graver, c'est impri- 
mer dans les cœurs, 9931. 

Séba , Scba. Ce que c'est que 
Séba et Schéba, 1171. 
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Séchem, Sechem. Ce que c'est, 
1440, 1441. U ville de Séchera, ce 
sont les vrais intérieurs de la foi, 
4393. Chamor, père deSéchem, c'est 
l'origine du vrai intérieur de souche 
divine, 4399. Séchera est le vrai 
intérieur, ainsi le premier de la lu- 
mière, 4430. Séchera anciennement 
appelée Schalem, ensuite Schéchem 
de Schéchem fils de Chamor, puis 
Sichar; montré, 4430. C'est le vrai 
de l'ancienne souche divine, 4454. 
Chamor est la vie, et Schéchem la 
doctrine, 4472, 4473. Chamor et 
Schéchem tués parce qu'ils accep- 
taient tes externes, 4493. Sché- 
chem, ce sont les premiers rudi- 
ments de la doctrine ou les com- 
muns des doctrinaux, 4707, 4709, 
4716. 

Secocrs, Auxilxum. Quand il 
s'agit du Seigneur, le secours ou 
l'aide est la miséricorde et la pré- 
sence, 8652. 

Seigneur, Dominus. Voir aussi 
Dieu et Jéhovah. Le Seigneur est 
appelé Seigneur, et dans le ciel il 
est tenu et reconnu pour le Père, 
parce qu'ils sont Un et Le Même, 
14, 15, 1729. La sagesse et l'intelli- 
gence appartiennent au Seigneur 
seul, 109, 112, 121, 124. Le Sei- 
gneur seul est la vie et le vivant, 
290. Tons vivent par le Seigneur, 
681. Tout le ciel se réfère au Sei- 
gneur, 551, 552. Chex le Seigneur 
seul il y a correspondance de l'hu- 
main avec le divin, 1414, /'■ Au 
Seigneur seul la semence célestç, 
1438. Celui qui n'est pas dans l'a- 
mour du Seigneur n'est pas dans la 
vie du Seigneur, ainsi n'est pas hé- 
ritier, 1799, 1803. Les uns sont 
plus éloignés du Seigneur, d'autres 
sont plus proches, 1799, 1802. La 
présence du Seigneur chez l'homme 
«st selon la charité dans laquelle est 
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l'homme, 904. Le fruit de la foi est 
la charité, la charité est l'amour, 
l'amour est le Seigneur, 1873. Le 
Seigneur est appelé semence de' la 
femme, 256. Ceux qui ont la foi de 
la charité envers le Seigneur ont le 
royaume céleste, 1608. Le Seigneur 
apparait à chacun, tel qu'est celui- 
ci, 1861. Le Seigneur apparait aux 
anges célestes comme soleil, et aux 
J anges spirituels comme lune, 1529, 
1530, 1531, 1838. 11 apparait aux 
méchants comme ténèbres et com- 
me feu consumant, 1838. H y a pa- 
rallélisme et correspondance entre 
le Seigneur et l'homme quant aux 
célestes, 1831 ; mais non quant aux 
spirituels, 1832. Ce que c'est que le 
sacerdotal et ce que c'est que le 
royal du Seigneur, 1728. Le Sei- 
gneur a toute puissance dans les 
cieux et dàns les terres,1607. Il a 
eu d'éternité le pouvoir quant au 
divin, 1607. Le Seigneur n'a rien de 
la puissance par le mal et le faux, 
mais il a uniquement la puissance 
par Lui-Mème, parce qu'il l'a d'a- 
près le bien et le vrai, 1749, 1755. 
Le Seigneur gouverne toutes choses 
par permission, admission, tolé- 
rance, bon plaisir et volonté, 1755. 
Tout bien et tout vrai procèdent du 
Seigneur, 1614. L'amour conjugal 
vient de la miséricorde du Seigneur 
envers tout le genre humain, 686. 
Le Seigneur regarde tous les hom- 
mes avec miséricorde, 223. Se re- 
pentir, c'est avoir compassion, 
quand cela est dit du Seigneur, 
587, 588. Les bons sont à la droite 
du Seigneur, et les méchants a la 
gauche, 1276; de même autour de 
l'homme et de l'ange, 1274, 1277. 
Le Seigneur ne se met en colère 
contre personne, à plus forte raison 
il ne maudit et ne lue personne; 
comment ces choses doivent être 
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entendues, 245, 592, 1093, 187Û ; 
et il n'induit personne en tentation, 
1875; il ne jette jamais personne 
dans l'enfer, 696 et 1683; il dé- 
tourne l'homme du mal; sans cela, 
l'homme se précipiterait de lui- 
même dans l'enfer, 789. Les maû- 
vais esprits attribuent au Seigneur 
le mal de la peine, mais il n'en est 
pas ainsi, 592. Le Seigneur chez 
l'homme subjugue le mal et l'enfer, 
987. Les fils de la très-ancienne 
église savaientque le Seigneur vien- 
drait, 1 123. Les plus mauvais d'entre 
eux savaient que le Seigneur vien- 
drait, mais comme homme vieux et 
barbu, 1124. Le Seigneur a délivré 
' des antédiluviens le monde, 1266. 
Affreuses fantaisies des antédilu- 
viens contre le Seigneur, 1268, 
1270. L'héréditaire du Seigneur 
était le divin par Jéhovah, et le mal 
par la mère, 1414, 1444. II a com- 
battu contre le mal héréditaire pro- 
venant de la mère, mais 11 n'a eu 
lui-même aucun mal actuel, 1444, 
1573. Le Seigneur a été instruit com- 
me un autre homme; d'après la Pa- 
role, 1457, 1461. Le Seigneur plus 
que tout autre a soutenu de très- 
graves teitations, 1663, 1668, 1787. 
Le Seigneur a combattu depuis le 
* second âge de l'enfance jusqu'à la 
dernière heure de la vie, 1690. Les 
tentations du Seigneur ont eu avec 
elles le désespoir concernant la fin, 
1787. Quand le Seigneur combat- 
tait, il y avait avec lui des anges aux- 
quels il donnait la puissance, 1752. 
Le Seigneur a combattu d'après l'a- 
mour envers tout le genre humain, 
et même contre l'amour de soi et 
du monde, 1690, 1691, 1789, 1812, 
1820. État d'humiliation du Sei- 
gneur, 1785. Perception du Sei- 
gneur, 1442, 1791. Le Seigneur 
connaissait toutes choses chez lui, 



quelles choses il y avait, de quelle 
qualité elles étaient, et d'oii elles 
venaient, 1701. Quel élait chez le 
Seigneur l'influx de l'homme in- 
terne par l'homme intérieur chez 
l'homme externe, 1707. L'homme 
interne du Seigneur était Jéhovah, 
et l'homme intérieur et aussi l'hom- 
me externe sont devenus Jéhovah 
par les tentations et par les victoi- 
res, 1725 a 1729, 1733. L'homme 
interne du Seigneur élait Jéhovah, 
pareeque le Seigneur avait été conçu 
de Jéhovah, 1815. Le Seigneur est 
Jéhovah; d'après la Parole, 1736. 
Le- Seigneur par l'union quant à 
l'homme externe est devenu aussi 
Jéhovah et la vie, ce qui est la glori- 
fication, 1603. L'union a été faite par 
les tentations et par les victoires, 
1737. Le Seigneur a été uni aux cé- 
lestes par les connaissances, et il a 
uni le divin à l'humain par la pro- 
pre puissance, 1616. Il a implanté 
les connaissances dans les célestes 
de l'enfance, 1616. Le Seigneur 
s'est avancé successivement vers 
l'union avec Jéhovah, 1864. Autant 
le Seigneur était uni à Jéhovah, au- 
tant il parlait avec Jéhovah comme 
avec soi-même ; autrement, il parlait 
comme avec un autre, 1745. Dans 
les tentations du Seigneur, Jéhovah 
lui paraissait comme absent, 1815. 
Le Seigneur est devenu la justice 
quant à l'humaine» essence, par la 
propre puissance, 1813. Cela a été 
prédit par*les prophètes, 1813. Le 
Seigneur seul est ressuscité quant 
au corps, 1729. Si le Seigneur n'é- 
tait pas venu dans le monde, toutes 
choses auraient péri; il suffit qu'on 
le sache, sans en rechercher davan- 
tage, 1676. Quelques-uns enlevés 
au ciel et acceptés par le Seigneur 
aussitôt après la mort, 319. Tous 
1 sont présents sous l'aspect du Sei- 
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goeur, 1274, f. 1277, /. De l'interne 
rationnel et de l'externe rationnel 
du Seigneur; voir Interne, IU- 
tionnel et Externe. Le Seigneur est 
seul homme, et d'après le Seigneur 
les hommes sont dits hommes, 1894. 
Ce que c'est que l'intérieur du Sei- 
gneur, 1926. L'interne du Seigneur 
était Jéhovah, auquel il a uni l'hu- 
main, 1999, 2004, 2005, 2018, 2025. 
Dans toutes et dans chaque chose 
du Seigneur, il y avait intimement 
Jéhovah, 1902. Jéhovah était l'âme 
du Seigneur, 1921. Le Seigneur 
gouverne l'univers d'après le divin 
même, d'après le divin humain et 
d'après le saint procédant, 2288. 
Le Seigneur gouverne toutes choses 
en général et en particulier par vo- 
lonté, par bon plaisir, par tolérance, 
et par permission, 2447. Le Sei- 
gneur est un avec le Père;* le ciel 
tout entier lui appartient; de lui pro- 
cède toute innocence, toute paix, tout 
amour, toute charité, toute miséri- 
corde, tout amour conjugal, tout bien 
et toutvrai; de lui ont parlé Moïse et 
les prophètes, et tous les rites de 
• l'église juive Pont représenté, 2751. 
Le Seigneur est appelé le Père, 
2005. Dans le Seigneur est le trine : 
Divin même, divin humain et divin 
procédant; et ce trine est un, 2149, 
2156, 2329. Dans le Seigneur est le 
trine, 2447. Tout le trine dans le 
Seigneur est Jéhovah, 2156, 2329. 
Le Seigneur, môme quant à l'hu- 
main, a la vie en lui-même, 2658. 
Érudits examinés quant à l'idée 
qu'ils avaient d'un seul Dieu; ils ne 
pouvaient avoir que l'idée de trois 
Dieux, et par suite les Juifs disaient 
que les Chrétiens adoraient trois 
Dieux, 2329. Étal d'humiliation el 
étal de glorification du Seigneur ; 
dans le premier état le Seigneur 
parlait avec Jéhovah comme avec un 
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autre, et dans le second, comme 
avec lui-même, 1999» Il ne faut pas 
violer le divin humain ni le saint 
procédant du Seigneur, et il ne faut 
pas violer le bien de la charité; qoi 
sont ceux qui les violent, 2359. Dans 
la Parole, plusieurs signifie dans un 
seul contenu le Seigneur, 2535, 
2580. De même qu'un autre homme 
le Seigneur a été dans l'ignorance 
pendant l'enfance, et il a successi- 
vement dissipé l'ombre et s'est in- 
sinué dans la sagesse par la pro- 
pre puissance, 2523, 2632. Com- 
ment était et existait le divin ra- 
tionnel du Seigneur, 2625. Le Sei- 
gneur a fait successivement divin 
son rationnel, 2632. Il est fait meu- ' 
lion de trois arcanes : Le divin hu- 
main du Seigneur a existé d'après 
le divin même; le divin humain du 
Seigneur, non-seulementa été conçu 
de Jéhovah, mais encore en est né; 
le divin humain est le nom de Jého- 
vah, 2628. L'union a été faite, non 
pas en une seule fois, mais succes- 
sivement, 2033. Jéhovah, ou l'Être 
infini, n'a pu apparaître à l'homme 
que par l'humain; ainsi, c'est le Sei- 
gneur qui anciennement a été vu; 
et Jéhovah ne peut influet que par 
l'humaine essence du Seigneur, 
1676, /*. , 1990,2016,2025. Ce fut là • 
la cause de l'avènement du Seigneur 
dans le monde, ibi(L Le Seigneur 
par la propre puissance a uni l'hu- 
maine essence à la divine essence, 
1921, 2025; et ainsi est devenu la 
justice, 2025. Le Seigneur par la 
propre puissance a fait divin, non- 
seulement le rationnel, mais aussi 
le sensuel-corporel, c'est pourquoi 
seul il est ressuscité avec le corps, 
2083. Le Seigneur a dépouillé tout 
l'humain qu'il tenait de la mère, au 
point qu'enfin il n'était plus son fils, 
2159, 2574, 2649. Ce qui est signi- 
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lié quand le Seigneur esl appelé fils 
de Dieu et lils de l'homme, 2159. 
Il y a eu union réciproque de l'es- 
sence divine avec l'humaine et de 
.l'humaine avec la divine, 2004. Le- 
Seigneur s'est acquis la sagesse et 
l'intelligence par de continuelles 
révélations venant du divin ou de 
Tamour divin, 2ô00. La sagesse in- 
finie était chez le Seigneur, parce 
qu'elle est dans l'amour divin, 2077, 
2500, 2572. L'amour envers tout le 
genre humain a été la vie du Sei- 
gneur, quand il était dans le mon- 
de, 2253. Le Seigneur a disposé 
chez lui toutes choses en général et 
en particulier dans la forme céleste, 
1928. Ceux qui, dans l'église, sont 
dans le bien de la charité ne font 
point de distinction entre le divin 
et l'humain du Seigneur, mais ceux 
qui ne sont pas dans le bien de la 
charité font une distinction, 2326. 
Ceux qui ne sont dans aucune cha- 
rité, ne peuvent reconnaître le Sei- 
gneur que par hypocrisie, 2354. Il 
'y a union du divin du Seigneur avec 
l'humain, mais il y a conjonction 
du Seigneur avec l'homme, 2021. 
Le Seigneur, 'dans l'union de son es- 
sence humaine avec son essence, 
divine, a eu en vue la conjonction 
de lui-même avec le genre humain, 
. 203.4. Il y a conjonction du Sei- 
gneur avec l'homme dans son impu- 
reté, 2053. Ceux qui sont dans le 
culte externe n'auraient pas pu être» 
sauvés, si le Seigneur ne fût pas 
venu dans le monde, 2457. Le Sei- 
gneur est venu dans le monde pour 
sauver les spirituels, 2661, 2716. 
L'obscur des spirituels est illustré 
par le divin humain du Seigneur, 
2716. Le Seigneur dans l'état d'hu- 
miliation a intercédé, mais dans 
l'étal de glorification il est touché de 
compassion, 2250. Serviteur se dit 



| du Seigneur quand, dans l'humain, il 
I était dans l'état d'humiliation, 2159. 
Pourquoi, dans le sens interne, il est 
si souvent traité de l'union de l'es- 
sence divine du Seigneur, et de sa 
perception et de sa pensée, 2249. 
Pourquoi le sens interne de la Pa- 
role traite de toute la vie du Sei- 
gneur dans le monde, 2523. Le Sei- 
gneur est la Parole ou la doctrine, 
2533, /'. Le Seigneur esl le bien mê- 
me et le vrai même, 2011. Du Sei- 
gneur procède lout bien et tout 
vrai, 2016. Ce que c'est que le Sei- 
gneur comme roi, et ce que c'est 
que le Seigneur comme prêtre, 
2015, f. Le Seigneur gouverne l'u- 
nivers, tanl le ciel que les choses 
qui en dépendent, 2026, 2027. L'a- 
mour du Seigneur surpasse tout en- 
tendement humain, 2077, 2500. 
L'amour céleste influe du Seigneur, 
mais les amours de soi et du monde 
y font obstacle, 2041. Toute vue in- 
flue du Seigneur par les intimes 
chez les hommes, et aussi chez les 
esprits et chez les anges, 1954. Au- 
tant le mal et le faux sont éloignés, 
autant le bien et le vrai influent du 
Seigneur, 2411. Tout ordre et tou- 
tes les lois de l'ordre viennent du 
Seigneur, 2447. Le Seigneur est 
présent pour tous> même (fans l'en- 
fer, mais la présence est selon la 
réception, 2706. Le Seigneur a pen- 
sé d'après le divm, ainsi d'après 
lui-même, tout autrement que les 
autres hommes, 1904, 1914, 1935. 
La perception du Seigneur sur tou- 
tes choses et sur les singuliers était 
au-dessus de toute perception hu- 
maine, 1919. On peut s'étonner 
que croire au Seigneur ce soit être 
sauvé, ou que la foi au Seigneur 
sauve, mais la foi n'est possible que 
dans sa vie, qui est l'amour et la 
charité, 2343, 2349. Daus la sainte 
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cène, par le corps il est signifié le 
divin humain et le saint procédant 
du Seigneur, c'est-à-dire, l'amour 
même, 2343, 2359. Les hommes 
sont détournés du mal par le Sei- 
gneur avec une forte vigueur, 2406. 
Quand le Seigneur parle par les an- 
ges, ils ne. savent autre chose sinon 
qu'ils sont le Seigneur, 1925. Le 
jugement appartient au divin hu- 
main et au saint procédant du Sei- 
gneur, 2319, 2320, 2321. Le Sei- 
gneur ne juge jamais quelqu'un que 
d'après le bien, ainsi il ne juge per- 
sonne pour l'enfer, 2335. Le Sei- 
gneur ne damne personne, ne mau- 
dit personne, quoiqu'il soit dit ainsi 
dans le sens de la lettre de la Pa- 
role, 2395. Les maux sont attribués 
au Setgneur par le sens de la lettre, 
mais ils sont faits par permission, 
2447. Le Seigneur est le prochain 
dans le sens suprême, et les autres 
le sont en tant qu'ils tiennent du 
Seigneur, 2425. Dans l'autre vie, les 
gentils qui ont été dans la charité 
reconnaissent le Seigneur: voir Na- 
tions. Pourquoi le Seigneur inter- 
roge l'homme, puisqu'il sait tout, 
1931,^2693, La passion de la croix 
a été le dernier fie la ten talion du 
Seigneur, par laquelle il â pleine- 
ment uni l'humain au divin. La foi 
commune est que le Seigneur a 
souffert pour le genre humain, et a 
aipsi porté les péchés des hommes; 
toutefois, il n'en est pas ainsi, mais 
* la passion de la croix a été le der- 
nier de *la tentation par laquelle il 
a pleinement uni l'humain au divin 
et le divin à l'humain; et ainsi par 
l'union on peut être sauvé, .2776. 
Le Seigneur s'est revêtu de diffé- 
rents étals, quand.il subissait les 
tentations; 2786,2795. Le divin du 
Seigneur n'a pu être tenté chez le 
Seigneur, 2795. Le divin humain, 
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non-seulement a été conçu, mais 
aussi est né de Jéhovah, c'est-à-dire, 
du Seigneur lui-même, 2803. Dans 
le Seigneur est le mariage divin du 
, vrai et du bien, d'où est dérivé le 
mariage céleste, 2803. Le Seigneur* 
quant au divin humain a été d'éter- 
nité le vrai même, et ce même vrai 
après qu'il fut né dans le monde, 
2803, f. y 3195. Le Seigneur n'a pu 
être tenté quant au bien, mais il a 
pu l'être quant au vrai; pourquoi? 

2813. Le vrai divin est le fils de 
l'homme, qui a subi les tentations ; 
montré, 2813. Le vrai divin même 
est au-dessus de toute tentation, 
et ainsi le vrai divin dans l'humain 
divin du Seigneur, qui a subi les 
tentations, est le vrai rationnel, 

2814. Ce que c'est que le divin vrai, 
et ce que c'est que le vrai divin, 
2814- Le divin humain du Seigneur 
est le tout du culte, et le tout de la 
doctrine, 2811. C'est le vrai divin 
qui a été flagellé et crucifié par les 
Juifs, 2813. Le Seigneur a admis en 
lui les tentations et s'y est préparé/ 
2816. Les anciens savaient qu£ le 
Seigneur viendrait dans le monde 
et deviendrait sacrifice; on peut le 
voir en ce qu'ils sacrifiaient leurs 
"fils, 2818. On est sauvé, non pas 
par l'intuition du père dans le fils, 
mais par l'union du divin avec l'hu- 
main, dans le Seigneur, 2854* Le 
Seigneur est la doctrine même, 

■ parce qu'il est la Parole, 2859. Le 
libre céleste vient du Seigneur», et 
c'est être conduit par le Seigneur; 
voir Libre. Toute vie vient du Sei- 
gneur, 2886, 2888, 2889. Tout bien 
et tout vrai procèdent du Seigneur 
seul, 2882, 2883, 2891, 2892. Dans 
Jean,— I. 1 à 14,— par « la Parole 
était chez Dieu, et Dieu elle était, la 
Parole ! » il est signifié le Seigneur 
quant au divin humain, ainsi le vrai; 
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puis aussi, toute révélation, et par 
conséquent la Parole, 2894. Le Sei- 
gneur a parlé par des représentatifs 
et des significatifs, parce qu'il par- 
lait d'après le divin même, 2900. 
Tout bien et tout vrai procèdent du 
Seigneur, 290/1. Autant l'homme 
croit que tout bien et tout vrai pro- 
cèdent du Seigneur, autant il est 
dans le royaume du Seigneur, 2904, 
f. Le Seigneur dans l'ancien Testa- 
ment est le même que Jéhovah Sé- 
baoth, ou que Jéhovah; et le Sei- 
gneur dans le nouveau Testament 
est le même que Jéhovah; Jéhovah 
n'y est pas nommé pour des raisons; 
on n'aurait pas cru qu'il était Jého- 
vah, 2921. Le premier état de ceux 
qui sont réformés et régénérés, c'est 
qu'ils s'imaginent que le bien et le 
vrai procèdent d'eux ; ils sont laissés 
dans cette opinion pour des raisons 
dont il est parlé; mais, quand ils ont 
été régénérés, ils croient qu'ils pro- 
cèdent du Seigneur; dans cette per- 
ception sont tous les anges, 2946, 
2960, 2974. Il y a une unique vie 
qui appartient au Seigneur, 3001. 
Toutes choses dans la nature repré- 
sentent le royaume du Seigneur; 
voir Va: présentations. Les deux 
noms du Seigneur, Jésus et Christ; ce 
qu'ils signifient, 3004 à 3011 ; voir 
Christ. Le Seigneur i voulu faire 
divin son rationnel; à savoir, quant 
au bien par l'influx d'après son divin 
par le chemin interne, et aussi quant 
au vrai par l'influx par le chemin 
externe, 3030. Dans le sens de la 
lellre,il est fait une distinction entre 
Jéhovah et le Seigneur, mais ils sont 
un dans le sens interne; raisonde 
cela, 3035. Le Seigneur a chassé le 
mal et le faux qu'il tenait de l'héré- 
ditaire maternel, 3036. C'est le di- 
vin humain du Seigneur qui influe 
dans le ciel et fait le ciel, 3038. La 



marche de la régénération de l'hom- 
me est représentée .par cela que le 
Seigneur a fait divin son humain, 
3043. Le divin humain a été de 
toute éternité,.et aVant que le Sei- 
gneur fut né, et il était Jéhovah dans 
le ciel, ainsi revêtu de l'humain; 
et ensuite, quand il fut né homme, 
il devint l'essence par soi, 3061. 
La régénération de l'homme est l'i- 
mage de la glorification du Seigneur; 
comparaison, 3138. Le Seigneur a 
fait divin son rationnel, et quant au 
bien et quant au vrai par la propre 
puissance, et cela, par le chemin or- 
dinaire, 3141. Le divin humain est 
sorti du divin bien et est né du di- 
vin vrai; à ce bien a été conjoint 
d'après l'humain le divin vrai, 3194, 
3210. Il y a dans le ciel une lumière 
pins éclatante que la lumière sur la 
terre, et cette lumière vient du Sei- 
gneur, 3195. Le Seigneur est la lu- 
mière; montré, 3195. Le Seigneur a 
voulu naître homme, afin de pou- 
voir être aussi la lumière pour ceux 
qui étaient dans d'épaisses ténèbres, 
à savoir, pour ceux qui s'étaient 
tant éloignés du bien et du vrai, 
3195. Le saint des saints dans le ta- 
bernacle et dans le temple a repré- 
senté le divin humain du Seigneur, 
et la qualité en a été représentée par 
les .choses qu'il contenait, 3210. 
Entre le bien du rationnel du Sei- 
gneur et le vrai évoqué du naturel 
et devenu divin, il y a, non pas un 
mariage, mais une alliance à l'instar 
de l'alliance conjugale; l'union de la 
divine essence avec l'humaine et de 
l'humaine avec la divine est le ma- 
riage, 3211. Celui qui est dans les 
amours mondains et corporels ne 
peut pas croire que l'humain du 
Seigneur a été fait divin, 3212. Le 
divin humain du Seigneur est tel 
qu'il apparut, quand le Seigneur fut 



330 SE 

transfiguré, 3212. Le Seigneur ap- 
paraît à chacun selon la qualité dece- 
lui qui reçoit, 3235. Les spirituels 
sont en dissentiment sur le point le 
plus essentiel de tous» a savoir, sur le 
divin, l'humain et le saint du Sei- 
gneur; que ne doit-il pas en être de 
tous les autres points? 3261. Le 
sens suprême traite du Seigneur, 
le sens respectif traite de son 
royaume, 3245. Le divin naturel 
dans le Seigneur tenait son exis- 
tence du divin bien du rationnel par 
le divin vrai qui y était, 3283. Le 
Seigneur est Jacob et Israël, et lui- 
même est le Dieu de Jacob et le 
saint d'Israël, 3305, f. Le Seigneur 
par les tentations a fait divines tou- 
tes choses chez lui, même les vases 
récipients du vrai, 3318, f. Le di- 
vin amour du Seigneur est céleste 
et est spirituel, mais cette distinc- 
tion est respectivement à ceux qui 
reçoivent, 3325. Quand il est dit du 
Seigneur obéir ou écouler la voix de 
Jëhovah, c'est l'union de l'essence 
divine avec l'essence humaine par 
les tentations, 3381. Observer ce 
qui doit être observé, les préceptes, 
les statuts, les lois, quand cela est 
dit du Seigneur, c'est unir l'essence 
divine à l'essence humaine par de 
continuelles tentations d'après soi- 
même, 3382. Le Seigneur, ou Dieu, 
a ^u de lui-même toutes choses, 
3382. Le Seigneur est la Parole 
dans le sens suprême, dans le sens 
interne et dans le sens littéral, 
3393. Pourquoi le Seigneur est ve- 
nu dans le monde dans la plénitude 
du temps, c'est-à-dire, à la con- 
sommation du siècle, ou quand il 
n'y avait de reste aucun bien, pas 
même le bien naturel, 3398. Le 
Seigneur est dans le sens suprême 
le prochain ; de là le bien avec di- 
versité, 3419. Par Abraham servi- 



* SE 

teur, Israël serviteur, Jacob servi- 
teur, David serviteur, il est entendu 
le divin humain du Seigneur, parce 
qu'il servait afin que par lui il y eitt 
accès au divin, et que par lui il y 
eût salut pour le genre humain, 
3441. Le bien naturel domestique 
chez le Seigneur, après qu'il eut 
servi de moyen, fut rejeté, 3518. 
Les maux se disent du SeigneuF; 
par exemple, la haine, la colère, 
l'emportement, la fureur, lorsque 
cependant c'est le contraire, 3605, 
3607, 361/i. Le ciel correspond au 
Seigneur, et l'homme quant à tou- 
tes et à chaque chose correspond 
au- ciel, et par suite le ciel est le 
très-grand homme, 3624 à 3649 ; 
voir Homme. Le Seigneur est le 
très-grand homme dans le sens su- 
prême, et il est venu dans le monde 
pour faire divin l'humain, afin que 
toutes choses se référassent à lui, 
3637. Ceux qui sont dans le ciel sont 
dans le Seigneur, et même dans 
son corps, 3637, 3638. Le Sei- 
gneur est le soleil du ciel, et par 
suite il est la lumière dans laquelle 
il y a l'intelligence, et la chaleur 
dans laquelle il y a l'amour, et de 
là viennent les correspondances, 
3636, 3643. Le Seigneur est le cen- 
tre commun, et chacun dans le ciel 
est un centre des influx de tous 
dans la forme céleste, 3633, 3641. 
Le Seigneur gouverne aussi les en- 
fers/3642. Le Seigneur était signalé * 
par' différents noms dans l'Église 
ancienne; mais par la suite chaque 
dénomination fut adorée comme un 
Dieu, 3667. L'homme a été créé de 
telle sorte, que par lui les divins du 
Seigneur descendent jusqu'aux der- 
niers de la nature, et montent des 
derniers de la nature jusqu'au Sei- 
gneur, 3702 ; ainsi le Seigneur est 
le dernier et le premier, 3702. Le . 
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Seigneur est le divin bien et par ce 
bien le divin vrai, et ainsi dans le 
Seigneur il n'y a que le divin bien, 
mais du Seigneur vient le divin 
vrai, 3704, 3712, 4577. Le divin 
bien est ce qui est appelé Père dans 
la Parole, et le divin vrai ce qui est 
appelé Fils; montré, 3704. Tout le 
trine est dans le Seigneur, 3704. Le 
Seigneur est un avec le Père; mon- 
tré, 3704. Le Seigneur est d'éter- 
nité Pieu, 3704. Le Seigneur gou- 
verne l'unfverg, 3704. Le Seigneur 
est la Parole et la divine. doctrine 
dans le triple sens, le suprême, 
l'interneet le littéral, 3712. L'union 
du Seigneur avec Jehovah n'est pas 
telle qu'une union entre deux, 
mais c'est une union réelle en un, 
de sorte qu'ils sont non pas deux 
mais absolument un, 3737. Ce qui 
en est de l'influx de la vie du Sei- 
gneur, voir N" 3741, 3742, 3743; 
voir aussi Vie. L'avènement du fils 
de l'homme est la présence du Sei- 
gneur dans chacun, 3900. Dans le 
Seigneur est l'infini, ainsi I'Ktre; 
mais l'éternel , par conséquent 
I'Exister procède du Seigneur, et 
n'est pas dans le Seigneur, 3938. 
Le divin spirituel ou divin vrai n'est 
pas dans le Seigneur, majs il pro- 
cède du Seigneur; illustré, 3969. 
Le divin vrai est l'esprit de vérité 
dont il est parlé dans Jean, 3969. 
Le Seigneur vient dans le monde 
l toutes les rois qu'une église a été 
dévastée, et qu'une nouvelle église 
devait être instaurée, mais cela a 
lieu par de manifestes apparitions, 
par des inspirations, et par la Pa- 
role, une fois seulement en per- 
sonne, 4060. Le Seigneur a fait di- 
vin l'humain par les moyens, mais 
il n'a pris aucune chose des moyens, 
4065. Le Seigneur a eu aussi chez 
lui des sociétés d'esprits et d'anges, 
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parce qu'il a voulu que toutes cho- 
ses se fissent selon l'ordre, et parce 
qu'ainsi il remettait le ciel et l'en- - 
fer en ordre, mais il n'a rien, pris 
d'eux, il a tout pris du divin; illus- 
tré, 4075. Le divin vrai d'éternité 
a influé par le ciel dans le genre hu- 
main, mais comme cela ne suffisait 
pas quand l'homme se fut éloigné 
du bien de l'amour, alors le Sei- 
gneur vint dans le monde et fit di- 
vin l'humain, afin que du divin hu- 
main môme le divin vrai procédât, 
et ainsi sauvât l'homme qui le re- 
cevrait dans le bien, 4180. La pré- 
sence du Seigneur est chez tous se- 
lon la réception, 4198. Il n'y a pas 
différents vrais dans le Seigneur, 
mais les vrais apparaissent selon la 
réception, 4206. Il n'y a aucune con- 
jonction avec le divin suprême du 
Seigneur; mais il y a conjonction 
avec son diviu humain, parce qu'on 
a une idée du divin humain, mais 
on n'en a aucune du divin même, 
4211. Il y a conjonction avec le di- 
vin rationnel du Seigneur, et con- 
jonction des gentils avec le divin 
naturel et le divin sensuel, 4241, f. 
L'état du divin du Seigneur, quand 
il Ut divin l'humain, ne tombe dans 
la conception de qui que ce soit, ni 
même dans celle des anges, que 
par les apparences et les représen- * 
tatifs de la régénération de l'homme, 
4237. Le Seigneur par les tentations 
admises en lui a subjugué tous les 
enfers et remis toutes choses dans 
l'ordre, et il a fait divin en lui- 
même Phumain, 4286. Le Sejgneur 
a admis en soi des tentations de la 
part des anges, 4295. Tonte vie 
procède du Seigneur, 4318, 4319; 
voir Vie. Si la tic apparaît comme 
dans chacun, c'est par l'amour du 
Seigneur envers tout le genre hu- 
main, 432g. Le Seigneur comme 
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soleil apparaît à une moyenne hau- 
teur sur le plan du ciel; illustré, 

. -4321. Le tout de la vie vient du Sei- 
gneu/, 4524. Toutes choses existent 
et subsistent par un antérieur à elles, 
ainsi par un premier, ou par le Sei- 
gneur, par conséquent au moyen 
du monde spirituel par le Seigneur, 
4523, 4524. Le Seigneur s'est avancé 
des extime8 de l'ordre vers les in- 
térieurs par une progression régu- 
lière, quand il a fait divin l'humain, 
4586. Le Seigneur seul est né hom- 
me spirituel-céleste, 4592, 4594. Du 
bien naturel du Seigneur ; il l'a eu 
divin dès la naissance, 4641; il est 
représenté par Ésaû, 4641. Ce divin 
bien du Seigneur ne tombe pas sous 
l'entendement, mais il influe com- 
munément, 4642. Aristote parlant 
du Seigneur, 4658. Ceux de la très- 
ancienne église n'ont pu adorer 
l'être infini, mais ils adoraient l'exis- 
ter infini, parce que celui-ci est 
comme homme, et ils oot su que le 
Seigneur viendrait pour devenir 
comme l'existant infini dans lequel 
est l'être infini, 4687. Dans l'église, 
le dmn humain du Seigneur n'est 
pas reconnu, 4689. L'ancienne égli- 
se a reconnn le Seigneur comme 
divin homme, et ensuite elle l'a ap- 
pelé Jéhovah, 4692. L'église chré- 

* tienne ne fait pas cela; pour quelle 
raison, 4692. Le divin même ne 
peut être communiqué à l'ange, à 
l'esprit, à l'homme, que par le divin 
humain du Seigneur, 4724; et ceux 
.qui sont dans la vie de la foi séparée 
de la olfarilé ne reconnaissent pas 
le divin humain, 4724, 4731. L'a- 
mour divin lui-même a fait divin 
l'humain du Seigneur, comme Pa- 
mour célesle fait l'Homme nouveau, 
•et il en est de cela comme de Pâme 
•qui forme le corps à son image, et 
comme de la fin avec la»cause, et de 



la cause avec l'effet, 4727. Le genre 
humain est tel, que les hommes 
veulent adorer quelque chose dont 
ils puissent avoir quelque idée de 
perception, et en quoi il y a le di- 
vin ; et c'est aussi pour cela que le 
Seigneur est venu dans le monde; 
illustré, 4733. La distinction entre 
le divin et l'humain du Seigneur a 
été faite dans urt concile, afin que 
le pouvoir du pape subsistât; d'a- 
près l'expérience, 4738. L'église est 
nulle là où par la vie et par ladoc- 
trinejl n'est pas reconnu que l'hu- 
maindu Seigneur est divin, ou que 
le Seigneur est un avec le Père; 
montré, 4766. Le Seigneur est né 
comme un autre homme quant aux 
choses qu'il tenait de la mère, mais 
il est né divin par le père, 4963. 
De l'homme interne du Seigneur, 
4963. Par Seigneur est signifié le 
bien ; montré, 4973. Le Seigneur a 
fait en soi divin l'humain par la 
propre puissance, 5005, 5045. L'in- 
time du Seigneur dans le monde 
était divin, mais les enveloppes, ou 
les extérieurs, constituaient l'hu- 
main provenant de la mère, dans le- 
quel était le mal, 5041. Si quelqu'un 
voyait le Seigneur, il l'adorerait 
d'après Içs externes et non d'après 
les internes; mais il en est autre- 
ment de ceux qui, d'après les inter- 
nes, sont affectés des vrais et font 
les biens, 5066, 6067. Le Seigneur 
a fait divin en soi le corps même, et * 
lui seul aussi est ressuscité avec le 
corps, 5078. Le Seigneur est le cé- 
leste même et le spirituel même ou 
le bien et le vrai abstractivement, 
5110. Le Seigneur est le divin hom- 
me, qui est d'éternité, ou Jéhovah, 
tel qu'il est dans le ciel, et il a pris 
l'humain, afin que les hommes eus- 
sent une idée du divin, 5fl0. Dans 
le Seigneur, le volontaire d'après la 
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conception étail divin, et le volon- 
taire par nativité de par la mère 
était le mal; c'est pourquoi celui-ci 
fut rejeté, et à la place il y eut un nou- 
veau volontaire acquis par rintellec- 
tuel , ainsi par la propre puissance, 
5157. Les chrétiens, dans l'autre vie, 
disent un seul Dieu, mais ilspensent 
trois; il en est autrement des gen- 
tils qui adorent le Seigneur seul, 
car ils disent qu'il y a eu nécessité 
que le suprême Dieu se manifestât 
comme homme, et qu'ils ne peuvent 
penser à Dieu autrement que com- 
me à un divin homme, q256. Ce qui 
procède immédiatement du divin 
même ne peut pas être saisi, mais ce 
qui procède du divin humain du Sei- 
gneur peut l'être; comment, 5321. 
Les très-anciens et les anciens n'ont 
pas entendu par Jéhovah un autre 
que le Seigneur, 5663, et même le 
Seigneur quant au divin- humain, 
parce que par la pensée et par l'af- 
fection ils n'ont pu être conjoints à 
un autre que le divin humain,5663,/ > . 
Dans la régénération de l'homme, le 

' Seigneur ne s'éloigne jamais de lui, 
mais ce sont les maux qui font qu'il 
sembl* s'éloigner, 5696. Dans le 
Seigneur, il y a le divin bien; et du 
Seigneur procède le divin vrai; il- 
lustré d'après le soleil, 570A. Le 
Seigneur demande l'humiliation et 
l'adoration, non à cause de soi, mais 
à cause de l'homme, parce qu'alors 
l'homme est en état de recevoir le 
vrai, 5957. Le mal est attribué au Sei- 
gneur, quand cependant^ vient de 
l'homme lui - même , 2467. Rien 
n'existe par soi, mais tout vient d'un 

* antérieur a soi, ainsi du Seigneur, 
6056.Que le Seigneur se mette en co- 
lère et fasse du mal, c'est une illu- 
sion ; l'homme lui-même fait cela; il 
est expliqué comment, 6071. Le Sei- 
gneur veut avoir l'homme tout en- 
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tier, et non pas qu'il soit quant a 
une partie à lui-même, et quant à 
une partie au Seigneur; montré 
pourquoi, 6138. Dans les enfers, on 
est contre le Seigneur, mais on en- 
tend volontiers parler du Père, créa- 
teur de l'univers, preuve que le Sei- 
gneur gouverne le ciel, 6197. Les 
anges savent que tout bien et tout 
vrai procèdent du Seigneur, et que 
toutes choses influent, mais les mé- 
chants ne veulent nullement le sa- 
voir, 6193. Le divin humain du Sei- 
gneur d'éternité était Jéhovah, in- 
fluant à travers le ciel, 6280. Le na- 
turel doit nécessairement être ré- 
généré, afin qu'il y ait influx du 
Seigneur par l'interne, et autrement 
l'interne est fermé, 6299. Avant 
l'avènement du Seigneur, il y avait 
transflux divin par le royaume cé- 
leste, et alors le pouvoir étail chez 
les anges de ce ciel, 6371, 6372. 
Toutefois cet humain divin a cessé, 
6371. Mais comme il était sans force, 
et que par suite les choses n'étaient 
pas dans l'ordre, le Seigneur par 
conséquent vint dans le monde , 
6373. Ceux qui sont de l'église «c- ' 
terne n'élèvent pas leurs pensées 
plus haut que vers le naturel hu- 
main, mais ceux qui sont de l'église 
interne les élèvent plus haut, 6380. 
Avant l'avènement du Seigneur, le 
royaume spirituel n'était pas séparé 
du royaume céleste, 6372. Ceux 
qui sont régénérés sont élevés au- 
dessus des sensuels; sur celle élé- 
vation, 6383. Avant que l'homme ait 
été régénéré, par le vrai il regarde 
le bien; mais quand jl a été régé- 
néré, d'après le bien il regarde le 
vrai, 6247. Les externes sont obs- 
curs respectivement aux raternes, 
parce que ce sont des communs; 
mais ils sont clairs lorsqu'ils sont 
ramenés à l'obéissance, et à la 
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correspondance avec les in lé- 
rieurs, et que l'homme peut être 
élevé vers les intérieurs, ce qui 
se fait par la régénération, 6454. 
De l'influx du Seigneur médiate- 
ment par le ciel, et immédiatement 
de lui-même; voir Influx. Puis, de 
la providence du Seigneur dans les 
très-singuliers; voir Providence. 
De l'influx de' la vie procédant du 
Seigneur; voir Vie. Tous dans les 
cieux reconnaissent le Seigneur, 
mais tous dans l'enfer sont contre 
le Seigneur, et cependant recon- 
naissent un être suprême, 6475. 
Quand l'homme est en état de juger 

, par lui-même, le Seigneur est son 
père, et le père naturel, qui l'était 
précédemment, ne l'est plus, 6492. 
. Dans le bien dej'église spirituelle, il 
faut qu'il y ait un influx par l'in- 
terne; autrement, le bien de cette 
église n'est pas le bien , 6499. 
Quand l'homme a été régénéré, il 
se fait un renversement, et alors le 
vrai devient le bien, et monte au- 
dessus des externes et des scienti- 
fiques, 6507, Tant que le vraUde la 

' doctrine prédomine et non le bien, 
le naturel n'a pas été subjugué, 

y inais il l'est quand le bien domine; 
sur celte snbjugation, el de l'indice 
qu'elle existe, 6567. Le Seigneur 
attire continuellement l'homme de 
l'église vers les intérieurs et dans 
le ciel, el ainsi plus près de lui, 
el cela vient de l'amour envers 
le genre humain; il veut avoir les 
hommes chez lui; montré et illus- 
tré, 6645. Los habitants de toutes 
les terres, s'ijs ne sont point ido- 
lâtres, adorent le divin sous une 
forme humaine, ainsi le Seigneur; 
el ils savent qu'ils ne peuvent pas 
être conjoints autrement au divin, 
6700. De la marche de la régéné- 
ration; du premier état, quand le 
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bien ne se montre pas; et du second 
état, quand il se manifeste, 6717. 
Chez les Chrétiens, l'origine du pro- 
chain doit être tirée du Seigneur, 
ainsi le prochain est le bien qui 
procède du Seigneur, 6706, 6711 ; 
voir Prochain. Dans le Seigneur, 
l'intime de la vie était Jéhovah, et 
d'après cet intime le Seigneur a 
fait divin son humain, ainsi par la 
propre puissance, 6716. Le Sei- 
gneur s'est fait divine loi, ou divin 
vrai, quand il était dans le monde, 
6716. L'homme qui est régénéré 
est mis pa/mi les maux et les faux 
quant à l'externe, le Seigneur in- 
fluant el disposant par l'interne, 
6724. Quand l'homme est régénéré, 
il procède dans les spirituels pres- 
que de la même manière qu'il pro- 
cède dans les mondains quand il 
grandit, 6751. Ceux qui sont régé- 
nérés progressent successivement 
dans les connaissances du bien et 
du vrai ; sur celle progression , 
6766; voir Régénération. Le Sei- 
gneur apparaît à t chacun selon la 
qualité de chacun; illustré, 6832. 
Les anges sonl voilés d'une nuée 
légère et convenable, afin qu'ils ne 
soient pas blessés par l'influx divin, 
6849. si l'humain du Seigneur n'é- 
tait pas divin, il n'aurait jamais pu 
être uni au divin même, à cause de 
l'ardeur de l'amour infini qui au- 
trement le consumerait, 6849. Le 
Seigneur était le Dieu de l'ancienne 
e»lise, 684f». Le Seigneur, quand il 
était dans, le monde, a fait en soi 
l'humain d'abord divin vrai ou loi 
divine, et ensuite divin bien, 6864. 
L'humain du Seigneur a été fait di- 
vin d'après le divin amour , 6872. 
Les sages anciens, quand ils pen- 
saient à Dieu, pensaient au Seigneur 
quant au divin humain; de même 
les anges, 6876. Le divin vrai pro- 
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cédant du Seigneur ne peut être 
entendu ni perçu par personne, 
avant de traverser les cieux, et alors 
ii est énoncé par des esprits qui 
sont appelés l'esprit saint, 6982, 
6985. Tout le trine est dans le Sei- 
gneur, et Pesprit saint est le divin 
vrai procédant du Seigneur; mon- 
tré, 6993. Tout vrai aussi, qui est 
énoncé, vient du Seigneur, non- 
seulement médiatement, mais en- 
core immédiatement, 7004. Au Sei- 
gneur est attribué aussi le mal ; rai- 
son de cela, 6997. De la conjonction 
du vrai procédant immédiatement 
du Seigneur avec le vrai procédant 
médiatement, 7055, 7056; voir In- 
flux. Le divin dans le Seigneur pa- 
raissait comme absent en tant qu'il 
était dans l'humain* provenant de la 
mère, et le divin était présent en 
tant que le Seigneur était dans l'hu- 
main glorifié ou fait divin, 7058. Le 
Seigneuries! successivement glo- 
rifié pendant qu'il était enfant, et 
pendant qu'il croissait en intelli- 
gence et en sagesse; il s'est d'abord 
fait vrai d'après le divin, ensuite 
divin vrai, et enfin* divin bien, 7016. 
Le Seigneur ne s'oppose jamais à 
qui que ce sbit; mais il semble ainsi, 
quand l'homme ou l'esprit s'op- 
pose au divin; illustré, 7042. Le 
Seigneur est le soleil du ciel d'où 
procèdent l'amour et la foi, de 
même que du soleil du monde pro- 
cèdent la chaleur et la lumière, 
7083; voir Charité. Le Seigneur 
est le Seigneur du ciel, 7086. Le 
Seigneur a apparu dans le soleil 
ciel à des esprits de Mercure et de 
Jupiter, et à des esprits qui l'avaient 
vu sur notre terre,7173. Dans le Sei- 
gneur est le trine, le Père en lui, et 
l'esprit saint procédant de lui, 
7182. Le Seigneur est le seul Dieu; 
illustre et montré, 7209. Le di- 



vin humain du Seigneur est tout 
dans le ciel, parce qu'on n'y peut 
pas penserai! divin même; illustré, 
7211. Ceux qui sont dans le ciel 
sont dans la vie du Seigneur, 7212. 
Le divin vrai procédant immédiate- 
ment du Seigneur et le second vrai 
successif n'affectent point le ciel, 
mais sont comme des ceintures ra- 
dieuses de flamme enveloppant le 
soleil, qui est le Seigneur, 7270. 
Le Seigneur, quand il était dans le 
monde a fait divin vrai son humain, 
et appelait le bien son Père, 7499; 
et, après qu'il se fut fait divin bien, 
le divin vrai a procédé de son divin 
humain, 7499. Si Jéhovah, ou le 
Seigneur, exalte sa puissance dans 
la Parole, ce n'est pas pour lui- 
même, mais c'est pour le genre hu- 
main*, afin qu'on soit dans la béati- 
tude, et qu'ainsi on reçoive la vie et 
1a félicité, 7550. Du Seigneur il ne 
procède que le bien; les méchants 
et les infernaux introduisent en eux- 
mêmes le mal, en changeant en mal 
le bien duSeigneur,7643,7710. Par 
la présence du Seigneur, les bons 
sont dans le bien, et les méchants 
sont, davantage dans le mal, 7989. 
Le divin même a parlé parle divin 
vrai qui était le Seigneur dans le 
monde, et ensuite ce vrai a procédé 
du Seigneur, 8127. Le divin bien est 
dans le Seigneur, et le divin vrai 
est d'après le Seigneur. 8241. Le 
Seigneur quant au divin humain a 
été appelé serviteur, parce qu'il ser- 
vait et administrait; montré, 8241. 
Ceux qui étaient dans les faux d'a- 
près le mal ont été jetés dans les 
enfers par la seule présence du Sei- 
gneur; illustré et montré, 8137, /"., 
8265. Le Seigneur est seul homme, 
et les hommes sont hommes en tant 
q u'ils sont ses images, c'est-à-dire,en 
tant qu'ils sont dans le bien, 8547. 
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Notre Seigneur est Tunique Sei- 
gneur chez les habitants de Jupiter, 
8541 à 8547 ; voir Jcpiter. Le Sei- 
gneur tourne le mal en bjen; re- 
présenté, 8631. Le Seigneur ne fait 
du mal à qui que ce soit, et ne parle 
pas même avec dureté, 8632. Quand 
le Seigneur était dans le monde, il 
était le divin vrai ; mais quand il eut 
été glorifié, il fut ie divin bien ; d'a- 
près cela, on peut savoir un grand 
nombre d'aï canes dans les choses 
que le Seigneur a oMtes de lui et du 
Père, 8724. Le divin du Seigneur 
en soi est loin au-dessus de son di- 
vin dans le ciel, 8760. Le Seigneur 
. apparaît à chacun selon la qualité 
de chacun, 8819, f. Le Seigneur 
quant au divin humain est entendu 
par Jéhovah, et cela, parce que le 
divin ne peut pas être approché au- 
trement; illustré, 8864. Le Sei- 
gneur quant au divin humain règne 
universellement dans toutes les 
choses du ciel, et dans toutes celles 
i de la Parole, 8864, 8865. Ceux qui 
sont dans le mal ne reconnaissent 
jamais le divin humain du Seigneur; 
ils peuvent, il est vrai, le saisir en 
quelque sorte, mais ils ne peuvent 
y croire», 8878. Toute chose qui 
existe vient d'un antérieur à elle, 
ainsi d'un premier et enfin du s.u- 
prême, par conséquent du Seigneur, 
9128; mais les maux et les faux 
viennent, non d'un supérieur, mais 
d'un inférieur; ainsi, non du Sei- 
gneur, maia du monde; illustré, 
9128. Dans le Seigneur a été repré- 
senté l'état de l'église alors; quand 
il était crucifié, quelle chose a été 
alors représentée par le sang, et 
• quelle jchose par l'eau, 9127 ; quelle 
chose par les vêtements divisés; 
9093; par la courone d'épines, 
9144, f. Le Seigneur est appelé Sei- 
gneur d'après le divin bien; quel- 



SE 

que peu montré, 9167; et le bien 
est le Seigneur; illustré, 9167. Le 
Seigneur est Jéhovah dans la Pa- 
role, et le divin qu'il appelait Père 
est le divin bien en lui, et il est le 
seul et unique Dieu, 9194. Le Sei- 
gneur est reconnu par ceux qui sont * 
dans le bien, mais non par ceux qui 
sont dans le mal, quoiqu'ils soient 
dans les vrais, 9193. Le Seigneur 
est mieux accepté par ceux qui sont 
hors de l'église que par ceux qui 
sont au dedans, 9198. Le Seigneur a 
été le divin vrai, quand il était dans 
le inonde; montré, 9199; et il a été 
fait divin bien, quand il a été glo- 
rifié et est sorti du monde, 9199. 
Citations des Numéros où il est 
montré que le Seigneur a fait divin 
son humain, 9315; et qu'il a rejeté 
tout l'humain- qu'il tenait d'une 
mère, 9315, f. De la Trinité; les 
anges pensent autrement que les 
hommes; ils* pensent qtfc le Sei- 
gneur est le seul et unique Dieu; 
illustré par le trine dans l'ange, 
9303. Le Seigneur a été et est Jého- 
vah dans une forme humaine; mon- 
tré, 9315. Du divin bien procède le 
divin vrai comme du soleil procède 
la lumière de l'univers, *9199, f. Le 
Seigneur, . dans l'homme ou dans 
l'ange, habite dans ce'qui lui appar- 
tient, ainsi dans le divin, et non 
dans le propre de qui que ce soit; 
montré, 9338. Le Seigneur a voulu, 
naître sur notre terre; ce qui a eu 
lieu à cause de la Parole, 9350 à 
9361; voir Parole. Ceux qui otft 
(itloré Dieu sous une forme humaine 
reconnaissent le Seigneur dans l'au- 
tre vie, 9359. Ceux qui adorent un 
Dieu incompréhensible ne recon- 
naissent aucun Dieu, 9356. Les es- 
prits des au tues terres se réjouis- 
sent, quand ils apprennent que le 
Seigneur est homme en actualité. 
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9361. Le divin vrai procède du di- 
vin humain du Seigneur; montré, 
9398. Voir Dieu, c'est la présence 
dans la Parole, 9605, 9611. Com- 
ment le divin vrai procède du Sei- 
gneur et influe; illustré par des cer- 
cles, 9407. Il y a présence du Sei- 
gneur chez l'homme, mais il n'y a 
pas présence de l'homme chez le 
Seigneur, 9615. Le Seigneur a subi 
les tentations les plus graves, et cela 
d'après l'amour divin, afin de sau- 
ver le genre humain, et ainsi en 
lui il a fait divin l'humain; cité, 
9528,/". La présence du Seigneur 
dans le ciel et chez l'homme est se- 
lon la réceplioo du Lien procédant 
du Seigneur, 9680, 9682, 9683. 
Tous dans le ciel regardent le Sei- 
gneur; et regarder vers lui, c'est 
agir par l'amour envers lui, et aussi 
par la charité à l'égard du prochain; 
illustré, 9828. Le bien de l'amour 
envers le Seigneur d'après le Sei- 
gneur "est l'unique bien; illustré, 
9863. Tous dans le ciel tournent la 
face vers le Seigneur, et ceux 
qui sont hors du ciel tournent le 
dos au Seigneur, 9866. Dès qu'un 
ange* est élevé dans la sphère 
divine, il perçoit le Seigneur quant 
au divin humain, 9933. Le Seigneur 
a combattu contre les enfers et a 
remis toutes, choses dans l'ordre, 
quand il était dans le monde, et il 
le fait à éternité, et ainsi il a porté 
les iniquités et les péchés; illustré 
et montré, 9937. Les choses qui sont 
faites par le Seigneur sont dites fai- 
tes par volonté, bon plaisir et per- 
mission; ce sont les degrés de l'in- 
flux, 9960. De ceux qui adorent une 
idole de pierre, afin de penser à 
Dieu invisible; il leur fut dit qu'ils 
peuvent adorer Dieu invisible dans 
le Seigneur, qui est Dieu visible, 
9972. La divine puissance du Sei- | 
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i gneur, c'est de sauver le genre hu- 
main en éloignant l'enfer, et en 
influant par le ciel ; et cette puis- 
sance appartient au Seigneur seul; 
montré, 10019. Le Seigneur a uni 
le divin vrai au divin bien qui était 
en lui; montré, 10067, 10052; voir 
aussi Gloripicatio». Dans lescieux, 
on ne reconnaît pas d'autre divin 
que le divin humain du Seigneur; 
montré, 10067. On ne peut par au- 
cune idée saisir Jéhovah ou le Père, 
ni par suite croire en lui, ni par 
conséquent l'aimer; montré, 10067. 
Mais on peut le saisir par le 
divin humain du Seigneur; mon- 
tré, 10067. Dans le Seigneur, il y a 
eu union réciproque du divin vrai 
et du divin bien, ainsi union réci- 
proque du divin même et du divin 
humain; montré, 10067. Le Sei- 
gneur a fait son humain divin vrai, 
et par degrés aussi divin bien; 
montré par la régénération de 
l'homme, 10076. Et les deux états 
de la glorification du Seigneur; il- 
lustré par les deux états de la régé- 
nération de l'homme, 10076. La 
reconnaissance du Seigneur est de 
toutes les choses de l'église la pre- 
mière et la plus essentielle, et sans 
elle il ne peut y avoir dans l'église 
rien de la foi ni de l'amour envers 
Dieu, 10083, f. Tout pouvoir dans 
les deux et dans les terres est au 
Seigneur; mon l ré, 10089. Iteçon- 
nallre le Seigneur est la première 

. chose de l'église, et sans elle il n'y 
a rien* du vrai ni du bien; montré 
et illustré, 10112. De la présence 
du Se'igneur dans les cieux d'après 
le soleil, lorsque cependant lui-mô : 
me est dans le soleil, 10106. Le Sei- 
gneur est le ciel et l'église parce 
qu'il habile dans ce qui est à lui, et 
non dans le propre de l'homme et 
de l'ange, ainsi il est le tout dans 

22. 
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toutes les choses qui y sont, 10125; 
montré aussi, 10151, 10157. Le 
Seigneur quant à son corps s'est fait 
lui-même divin, ce qui est confirmé . 
par la formation de l'âme dans l'hu- 
main, ainsi l'humain du .Seigneur 
/ n'a pas été comme l'humain de 
l'homme; illustré, 10125. Le Sei- 
gneur est ouvertement appelé Dieu 
dans l'ancien testament; montré, 
10156. Le Seigneur a racheté 
l'homme par son sang; ce que cela 
signifie dans le sens externe, dans 
le sens interne et dans le sens in- 
time, 10152; voir Justice. Tous se 
tournent vers les choses qu'ils ai- 
ment, ainsi les bons vers le Sei- 
gneur qui est dans les cienx, 10130. 
Le véritable culte et le véritable 
amour du Seigneur, c'est de faire 
ses préceptes ; illustré et montré, 
10143, 10153. Dieu partout dans 
l'univers est adoré sous une forme 
humaine, et cela a été insité du 
ciel, où le Seigneur est le ciel mê- 
me; sur ce sujet, 10159. Tous se 
tournent selon leurs amours; et 
dons le ciel tous sont tournés vers 
le Seigneur dans quelque position 
qu'ils soient, parce que le Seigneur 
tes tourne vers lui, 10189. Ceux qui 
ne reconnaissent pas le Seigneur 
au dedans de l'église n'ont pas de 
conjonction avec le divin ;.il en est 
autrement de ceux qui sont hors de 
l'église et qui vivent bien, 10205. Il 
est dit du Seigneur, qu'il a accompli 
toutes les choses de la toi; co sont 
toutes les choses qui, dans le sens 
interne delà Parole, sont dites de la 
glorification de son humain et des 
tentations, 10239. Le divin bien du 
Seigneur est unique, parce qu'il est 
infini; et s'il est distingué en céleste 
et spirituel, c'est d'après une ré- 
ception dissemblable, 10261. Les 
anges ne reconnaissant pas d'autre 



SE 

divin que le divin humain du Sei- 
gneur, parce qu'ils ne peuvent pas 
penser à un autre et l'aimer, ni par 
conséquent au divin qui est le Père; 
montré, 10267. L'humain du Sei- 
gneur est divin, parce qu'il vient de 
l'être du Père; illustré par la res- 
semblance des pères dans les en- 
fants, 10269. Le Seigneur est le 
bien même et le vrai même; mon- 
tré, 10336. L'union du divin même 
avec le divin humain du Seigneur 
est le sabbatb, et les 6ix jours de tra- 
vail qui précèdent sont ses combats 
contre les enfers; montré et illus- 
tré, 10356 et suiv.; voir Sabbath. 
L'essentiel de l'église est de recon- 
naître le divin humain, ou la re* 
connaissance de l'union du divin 
même dans l'humain du Seigneur, 
et de l'adorer; montré, 10370. L'u- 
nion du divin même est avec l'hu- 
main du Seigneur, et de là son hu- 
main est divin; montré, 10372. La 
face de Jébovah, c'est aussi* le Sei- 
gneur; montré, 10579. Le Seigneur 
est appelé ange quant au divin 
humain, 6831, 10528. Aimer le 
Seigneur, c'est vivre selon se» pré- 
ceptes; illustré et montré, 10578. 
Le Seigneur d'éternité a été le di- 
vin même passant par les cieux, 
10579; et cela dans une forme hu- 
maine, qu'il a revêtue en actualité 
dans le monde, 10679..Jéhovah, et 
Jéhovah Dieu, c'est le trine dans le 
Seigneur, 10617. Le Seigneur çstle 
bien même et le Vrai même, parce 
qu'il est infini; montré, 10618, 
10819. Si l'homme est adoré pour 
Dieu et non le Seigneur, les esprits 
infernaux sont adores ; illustré , 
10662. Le Seigneur seul doit être 
adoré, et non un autre, 10665. 
Avoir foi ou Seigneur et l'aimer, 
c'est vouloiV et faire ses préceptes ; 
illustré par l>eaucoup de choses, et 
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aussi montré, 10645. Le Seigneur 
veut le culte et la gloire, non pour 
lui-même, mais pour le salut de 
l'homme, et c'est là la glyire du 
Seigneur; illustré, 10646. Le Sei- 
gneur par la passion de la croix a 
pleinement glorifié son humain et 
subjugué les enfers; montré, 10655. 
Tout le salut de l'homme vient de 
ce que le Seigneur a subjugué les 
enfers etglorilié son bumaiu, 10655, 
10659. La passion de la croix n'a 
pas été pour réconcilier le Père, ni 
plusieurs autres choses que l'on 
croit; ces choses enveloppent une 
contradiction; mais elle a été le 
deruier de la tentation et du com- 
bat ; illustré, 10659. L'union de 
t'humain avec le divin même dans 
le Seigneur est le premier vrai de 
l'église, auquel se réfèrent tous 
les vrais de l'église, 10728, 10730. 
Conversation sur le Seigneur avec 
des esprits d'une certaine terre 
dansl'univers,10736, 10737, 10738. 
Des étrangers les jetaient dans une 
confusion d'idées par l'idée de trois 
personnes dans un seul Dieu ; 
quelle était pour eux cette idée; il- 
lustré, 10736. Ils pensent de Dieu 
qu'il est homme, et ils le perçoivent 
sous une (orme humaine; cette 
croyance est confirmée d'après les 
ancfens sur notre terre, en ce qu'ils 
ont pareillement perçu Dieu, 10737., 
Ils peuvent concevoir le Irine en 
Dieu comme le trine de range; il y 
a dans l'ange l'intime invisible, l'ex- 
terne visible sous forme humaine, et 
le procédant ; de môme pour le di- 
vin el pour le Seigueur, 10738. L'hu- 
main du Seigneur est divin; d'après 
la Parole el d'après le rationnel; 
illustré de plusieurs manières; 
par exemple, son intime est appelé 
Père, l'externe qui est l'humain est 
appelé Fil*, et le procédant divin est 
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appelé Esprit Saint; illustré, 10738. 
Sur le Seigneur; doctrinal, 10815 
à 10831. Le principal de l'église 
est de reconnaître Dieu, 10816. 
Ceux qui sont au dedans de l'église 
doivent reconnaître le Seigneur, 
son divin el son humain, croire en 
lui et l'aimer; montré, 10817. Celui 
qui, au dedans de l'église, ne re- 
connaît pas le Seigneur ne peut pas 
être sauvé; montré, 10818. Per- 
sonne ne peut être conjoint à Dieu 
que par le Seigneur et dans le Sei- 
gneur; montré, 10818. Le Seigneur 
esl Dieu ; montré et illustré, 10819. 
Ceux qui soûl dans la lumière du ' 
ciel voient le divin dans le Seigneur, 
mais non ceux qui sont seulement 
dans la lumière du monde, 10820. 
Ceux qui ont l'idée de trois person- 
nes dans le divin pensent trois; il en 
esl autrement de ceux qui ont l'idée 
de trois dans une seule personne, 
10821 ; ce qui a lieu quand on place 
le trine dans le Seigneur, 10822. 
Cela aussi est vu en ce que la res- 
semblance dû père est dans les fils, 

10823. Le divin el l'humain sont 
une seule personne selon la foi re- 
çue d'après le symbole d'Alhanase, 

10824. 11 est ressuscité avec tout 
soncorps,toutautremeotque les au- 
tres hommes, 10825. Ceux qui font 
l'humain du Seigneur semblable à 
l'humain d'un autre homme, ne 
réfléchisse ni pas sur plusieurs*cir- 
nonstances,dont il est parlé, 10826. 
Et comme dans le Seigneur tout est 
divin, de là vient qu'il a tout pou- 
voir dans les cieux et dans les ter- 
res, 10827. Le Seigneur a sauvé le 
genre humain par cela.qu'il a sub- 
jugué les enfers, et glorifié son hu- 
main ; montré, 10828 ; et la passion 
de la croix a été sa dernière vic- 
toire; montré, 18828. Aimer le 
Seigneur, c'est vivre selon se* pre- 
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copies; moplré, 10829. Le Seigneur 
a dépouillé l'humain provenant de 
la mère, et a revêtu l'humain pro- 
venant du l'ère, 10830. Du Seigneur 
apparaissant dans une nuée; voir 
N-10810, 10811. Il apparut selon la 
réception, 10811. 

Sein, Sinus. C'est cela même qui 
appartient à l'homme, ainsi le pro- 
pre, et l'appropriation par l'amour; 
montré, 6960. 

Séir, s> ir. La montagne de Séir 
est l'essence divine du Seigneur, 
1675; autrement, quand elle était 
habitée par les Chori les, 1675. Ésaû 
a été appelé ainsi à cause de son 
poil, Édom à cause de sa rougeur, 
et Séir vient de chevelu, 3527. La 
terre de Séir est le bien divin du 
naturel du Seigneur; pourquoi? 
montré, 4240. Se lever de Séir et 
sortir de Séir, c'est éclairer les na- 
tions qui sont dans les ténèbres, 
A2Ù0, f. Séir est la conjonclien des 
spirituels avec les célestes dans le 
naturel, et dans le sens suprême le 
divin naturel du Seigneur quant au 
bien conjoint au vrai, là, 4384. . 

Seike, Scdccem. C'est le ptein et 
en toute manière,comme huit, 9660. 

Sel, Sol. Ce que c'est que le sel 
et la mer de sel ; cela signifie les tur- 
pitudes des faussetés, 1666. Le sel, 
dans le sens bon, c'est l'affection du 
vrai, et, dans le sens opposé, c'est la 
vas la t ion du vrai et de ses affec- 
tions, 2455, 9207, f. Le sel est le 
vrai qui désire le bien, et le con- 
jonctif du vrai et du bien; mon- 
tré, 9207, 10300. Sont expliquées 
les paroles du Seigneur dans Mat- 
thieu, — V. 13*, là ; — et dans Marc, 
— IX. 49, 60; — « vous, vous êtes 
le sel de la terre; ayez en vous- 
mêmes du sel, ■ 9207. 

sel a v (le), Selav. C'est le plaisir 
naturel par lequel il y a le bien, et 



dans le 
convoitise 
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opposé le plaisir de la 
dans lequel est le mal, 



8452. 

Semaine, Septiniana. Voir Sept. 
Ce que c'est que la semaine, 728. 
Elle signifie une période entière, 
grande ou petite, 2044, 38Zi5. 

Semence, Semen. Le Seigneur 
est appelé semence de la femme, 
256. La foi est la semence de la 
femme, 255. La semence est la foi 
de la charité, ainsi la charité elle- 
même, 1025, 1447, 1610. Ce que 
signifie la semence multipliée jus- 
qu'à l'immensité, quand par elle il 
est entendu le Seigneur, quand il 
est entendu la foi de la charité, et 
quand il est entendu le genre bu- 
main, 1610. La semence céleste et 
la semence spirituelle sont enraci- 
nées par le bien de la charité, 880. 
La semence est la Parole de Dieu, 
29, 3038. La semence du serpent 
est tout manque de foi, 254. La se- 
mence d'Isaac, ce sont les célestes, 
2085. La semence croit immensé- 
ment dans l'autre vie chez ceux qui 
sont dans la charité, 1941. Les 
choses qui influent sont reçues di- 
versement, 1940. Ce que c'est que 
la semence qui tombe sur le che- 
min, dans des endroits pierreux, 
parmi les épines, et dans un bon 
humus, 1940. La semence, ce sont 
les spirituels, 3187. Ce que c'est 
que la semence dans la parabole 
dans Matthieu, 3310. La semence 
est le bien et le vrai d'après le Sei- 
gneur; ainsi, ce sont les fils du 
royaume, 3373. Par la semence' 
d'Abraham, d'Isaac et de Jacob, il 
n'est nullement entendu leurs des- 
cendants, parce que parmi toutes 
les nations ils formaient la nation , 
la plus méchante; mais il est en- 
tendu tous ceux qui sont la semence 
du Seigneur, c'est-à-dire, ceux qui 
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sont dans le Lien et le vrai de la foi 
en lui et d'après lui, 3373. «Toutes 
les nations bénies en ta semence, » 
signifia tous ceux qui sont dans le 
bien, tant au dedans qu'au dehors 
,de l'église, 3380. Il en est du bien 
et du vrai comme il en est des se- 
mences et de l'humus ; les semences 
sont dans le rationnel, et l'humus 
est dans le naturel, 3671. Vésicules 
séminales ; leur correspondance ; 
voir Vases et Vésicules, 5056, 
8846, 8847. Donner de la semence,- 
c'est l'influx, 6139. La semence du 
champ, c'est la nutrition du men- 
tal, 6158. .semer, c'est instruire et 
êtrç instruit; illustré et montré, 
9272. La semence d'Abraham, ce 
sont ceuf qui sont engendrés par le 
Seigneur, et dans le sens abstrait 
les biens de l'amour et les vrais de 
la foi; montré, 10249; dans le sens 
opposé, ce sont les maux et les faux, 
et ceux qui sont en eux; montré, 
10249, f. La semence d'Abraham, 
de Jischak et de Jacob, ce sont .les 
biens et les vrais du ciel et de i'é- 
glise, 10445. 

Semer, Serere. Voir Semence. 

Sens, Senstu. Voir Vue, Ouïe, 

ODEUB,TOUCHER,GOÛT, LANGUE. Les 

espritsontdessensexquis,322,1630, 
1880, 1881. État perçu, dans lequel 
les esprits sont dans létirs sens ex- 
quis, 1883. Pour les très-anciens, le 
sensuel était l'instrumental; pour 
les antédiluviens, il était le princi- 
pal, 241. Les sensuels ont été re- 
présentés et signifiés anciennement 
par les serpents, 195, 196, 197. 
Les esprits et les anges n'ont point 
le sens du goût, mais ils en ont l'a- 
nalogue, 1516, 1880; Ils ont les 
sens plus exquis, 1880, 1881. État 
dans lequel est le sens exquis de* 
ceux qui sont dans l'autre vie; c'est 
l'état même des esprits, 1883. Le 
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sens du toucher est commun à tous 
les sens, et tire son origine du per- 
ceptif, qui est le perceptif intérieur, 
3528. Tout sensi tif et tout perceptif 
vient du bien et non du vrai, 3528. Le 
naturel communique d'un côté avec 
les sensuels, et de l'autre avec les 
rationnels; du premier côté avec 
le monde, et de l'autre avec le ciel, 
4009. Il y a correspondance avec 
les sens internes, 4224. Ce que c'est 
que le sens commun volontaire et 
le sens commun involontaire, 4325. 
Comment dès les premiers tempe 
le sens commun involontaire s'est 
changé et s'est répandu hors de la 
face ; expérience, 4326. Ceux qui 
aujourd'hui ont leur rapport avec le 
sens commun involontaire sont les 
plus méchants de tous; expérience, 
4327. Quel est le sens commun vo- 
lontaire chez les célestes, et chez 
les spirituels; expérience par une 
colonne, 4328. Cinq sens, à savoir, 
le loucher, le goût, l'odorat, l'ouïe, 
la vue; à quelles affections ils cor- 
respondent, 4404. C'est l'esprit qui 
sent dans le corps, 4622. Aucune 
vie sans les sens; et telle est la sen- 
sation, telle est la vie, 4622. Les 
choses que j'ai vues dans l'autre 
vie, je les ai vues par les yeux de * 
mon esprit, et non par ceux de mon 
corps, 4622. Le sensitif dans l'autre 
vie est réel dans le ciel, et non réel 
dans l'enfer; illustré, 4623. Le cor- 
porel est constitué par les sensuels 
externes et par les formes récipieu- 
tes, 5077. Les sensuels sont de deux 
sortes, sensuels subordonnés h la 
partie intellectuelle, et sensuels su- 
bordonnés a la partie volontaire; 
sur ces sensuels, 507.7. Ils doivent 
être entièrement subordonnés aux 
intérieurs de l'homme, 5077. Les 
sensuels du corps sont des servi- 
teurs, parce qu'ils sont au servi' -? 
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des choses qui servent de plan pour 
l'homme intérieur, 5081. Les sen- 
suels introduisent des illusions, 
5084 ; et si la pensée nVst point dé- 
tournée des sensuels, l'homme a 
peu de sagesse, et est ainsi homme 
sensuel, 5089. L'homme est intelli- 
gent, s'il pense au-dessus des sen- 
suels, 5089, 5094. Ce qui est en- 
tendu par éloigner les sensuels, et 
quel est l'homme sensuel, 5094. 
Les sensuels doivent être au der- 
nier rang, subordonnés aux inté- 
rieurs; et comment on connaît si 
les sensuels sont au dernier ou au 
premier rang, 5125; et quelle est 
la différence, 5125; illustré aussi, 
5128. Les sensuels ouvrent succes- 
sivement le chemin vers les. sen- 
suels inlérieurs, et enfin vers les 
intellectuels, et ceux-ci s'élèvent 
des sensuels par un mode d'extrac- 
tion, 5580. Les sensuels sont infi- 
mes, 5767. Us sensuels, les scien- 
tifiques et les vrais, sont distincts 
entre eux; illustré, 5776. Ceux qui 
sont régénérés sont élevés au-dessus 
des sensuels; sur cette élévation, 
6183. La pensée dans les sensuels 
présente des turpitudes, et ceux 
qui pensent d'après le sensuel s'é- 
loignent du ciel. Des sensuels, 6201. 
Quand l'homme est dans la lueur 
sensuelle, il survient des choses in- 
fâmes, 6310; et les avares, les adul- 
tères et les voluptueux sont dans 
cette lueur, 6310. Les enfers sont 
dans cette lueur, 6311. Ceux qui 
ne sont pas si méchants, mais qui 
soqt dans cette lueur, apparaissent 
dans une place publique, portant 
des fardeaux, 6311. La sphère des 
mauvais esprits intérieurs se con- 
joint avec le sensuel par le dos, 
6312. Quand l'homme est élevé 
vers les intérieurs, il vient dans une 
lueur plus douce : l'élévation an- 



dessus des sensuels a été connue 
des anciens, 6313. De même qu'il 
en est des lueurs, de même aussi il 
en est des chaleurs spirituelles; elles 
sont dans de semblahles degrés, 
6316. L'homme qui a été élevé au- 
dessus des sensuels par le bien de 
la foi est alternativement dans la 
lueur sensuelle, et dans la lueur in- 
térieure, cl ainsi il est élevé par le 
Seigneur, 6315. Les érudits, quant 
à la plus grande partie, sont sen- 
suels; pourquoi? 6316. Il y en a qui 
sont plus que sensuels, à savoir, 
corporels, 6318. Quand l'influx du 
bien et du vrai procédant du Sei- 
gneur nVst pas reçu dans le n§tu- 
rel, les intérieurs sont fermés, et 
enfin jusqu'au sensuel dams lequel 
alors est la pensée, 656/i. Ceux qui 
pensent d'après les sensuels perçoi- 
vent peu ce que c'est que l'honnête, 
le juste et le bien, 6598, 661 2, 6622, 
6624. Combien les sens sont gros- 
siers, on peut en juger par les ob- 
jets qui sont vus au moyen du mi- 
croscope, 6614; et aussi d'après 
l'action qui sort de tant de fibres 
motrices, et d'après les mots du 
langage, 6622. Les sensuels ne peu- 
vent pas recevoir l'influx divin; 
pourquoi ? Ils sont les derniers 
qui puissent être régénérés, 6844, 
6845. lie sensuel , séparé et aban- 
donné à lui-même, est dans les 
Ulusions et par suite dans les faux, 
et contre les vrais et les biens de la 
foi; illustré, 6948, 6949. Le plaisir 
est commun aux sens selon les usa- 
ges, 7038. Le sensuel aujourd'hui 
n'est pas régénéré, mais l'homme 
est élevé au-dessus du sensuel vers 
les intérieurs, 7442. Le naturel tout 
entier est dans le faux, quand son 
extrême y est et n'a point de vrais, 
7645. L'homme sensuel; il est dé- 
crit quel il est, 7693. Le sensuel est 
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le dernier dans lequel se terminent 
les intérieurs, 9212, 9216. Qui sont 
et quels sont les extrêmes du na- 
turel de l'homme, lesquels sont 
appelés sensuels ; citations, voir > 
la fin du N"9331. Le sensuel crible 
les choses qui entrent; illustré, 
9726. Ce que c'est qu'être élevé 
an-dessus du sensuel, 9730. Le 
sensuel externe s'étend de la tète 
jusqu'au* lombes, et là est con- 
tinué le sensuel intérieur, 9731. 
Ktre élevé au-dessus des sensuels; 
cité, 9922, f. Le dernier de l'inlel- 
lectuél est le scientifique sensuel, et 
le dernier du volontaire est le plaisir 
sensuel, 9996. Les sensatibns exter- 
nes correspondent aux sensations 
internes, 10199. Sensuel commun 
avec les brutes, et sensuel non com- 
mun ; différence, 10236. Il ne faut 
pas entrer par les sensuels dans les 
choses qui sont du ciel, parce que 
c'est contre l'ordre, 10236. Quand 
l'homme est élevé au-dessus du sen- 
suel, il vient dans une lueur plus 
douce, et enfin dans, une lueur cé- 
leste* 6313, 6315, 9407. 

Séparation, Separatxo. De la 
séparation des bons d'avec lés mé- 
chants; plusieurs détails, 2438. 

Sépuar, Sephar. Ce que c'est, 
1249. 

' Sept, Septenu Voir Sema rte. 
L'homme céleste est le septième 
jour, 84 à 87. L'homme spirituel est 
le repos et le septième mois, 851. 
Sept, soixante-dix cl soixante-dix- 
sept, c'est le saint ou l'inviolable, 
395, 433. Sept signifie les choses 
saintes, et ajoute une certaine sain- 
teté, 716, 881. Sept jours, c'est le 
commencement de la tentation, et 
la fin de la vastation; simplement 
le commencement et la fin; et aussi 
l'avènement du Seigneur, 728; voir 
aussi Sabdatii. Sept . signifie les 



choses saintes; illustré, 5265,5268; 
sept signifie aussi le profane, 5268. 
Soixante-dix jours, c'est une pério- 
de entière, et ainsi l'état-plein, 6508. 
La septième année, dans laquelle 
les serviteurs devaient sortir en li- 
berté gratuitement, c'est l'état du 
vrai confirmé, 8976. Sept, c'est une 
période entière dans te plein ; mon- 
tré, 9228. Le septième jour el la 
septième année; céque c'est, 9274; 
voir Sabbath. Sept, c'est ce qui est 
plein et entier, ou une période en- 
tière , quand il s'agit de choses 
saintes; trois pareillement , mais 
quand il s'agit d'une chose quel- 
conque, 10127. - 

Septbntrion, Septentrio. Ce que 
c'est que le septentrion, le midi, 
l'orient el l'occident, 1605. L'orient 
et l'occident sont les états du bien; 
le septentrion et le midi sont les 
états du vrai; montré, 3708. Le 
septentrion est l'état obscur quant 
au vrai dans le sens bon; montré, 
3708 ; et c'est l'état ténébreux , 
ainsi l'étal du faux, dans le sens op- 
posé, 3708. 

Sépulcre, Sepuierwn. Voir En- 
sevelir. 

•Sépulture,' Sepulturu. Voir 
Ensevelir. 

Sérac h, Serach, fils de l'Iiamar. 
Ce que c'est, 4930. 

Séries, Séries. Voir Faisceaux. 
Il y a des séries de vrais dans les 
mentais, et elles se succèdent en 
ordre selon les sociétés angéliques 
ddns les régénérés, 5339, 5343. Les 
vrais ont été disposés en séries cher, 
l'homme; illustré , 5530. Quelles 
sont les séries; au milieu sont celles 
qui appartiennent à l'amour, et 
ainsi de suite; illustré, 5530. Dis- 
position des vrais dans des séries 
' chez l'homme selon l'ordination de* 
sociétés angéliques, 10303. Dans la 
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Parole, les faisceaux et les poignées 
sont les séries dans lesquelles les 
vrais ont été disposés; montré dans 
les PT ci-dessus cilés, et N* 10303. 

Sebpext, Serpens. Us sensuels 
de l'homme ont été signifies et re- 
présentés par les serpents , 195, 
196, 197. Ont été appelés serpents 
ceux qui raisonnent d'après les sen- 
suels, 195. Ce que c'est que le ser- 
pent d'airain, 197, à savoir, dans le 
sens bon, c'est le sensuel et la cir- 
conspection, 197, 4211, f., 6398. 
Les serpents sont tous les maux, et 
même selon les genres de serpents, 
351. La semence du serpent, c'est 
tout manque de foi, 254. La tète du 
serpent, c'est la domination du mal, 
257. Ce qui est signifié par a le ser- 
pent marchera sur le ventre, » 247, 
248. Ce qui est signifié par « le ser- 
pent mangera la poussière,» 249. 
Des serpents dans l'enfer; voir En- 
fer. Les fourbes, inspectés par les 
anges, apparaissent comme des ser- 
pens et rampent, 4533. Le serpent 
est le raisonnement d'après le sen- 
suel sur le vrai, 6398. « Le serpent à 
élan sur le sentier, «c'est le raison- 
nement d'après le vrai sur le bien, 
6399. Le serpent est le sensuel et le 
corporel, et aussi le raisonnement 
qui en provient, 6949. Le serpent 
d'eau, ce sont les illusions et par 
suite les faux, 7293. Du serpent 
d'airain et de la bannière sur la- 
quelle il était; ce que c'est, 8624, f. 
Dans la Parole, le venin est la four- 
berie ou l'hypocrisie, et les serpents 
venimeux sont les fourbes ou les 
hypocrites; montré, 9013. Le ser- 
pent est le sensuel de l'homme, 
10313. 

Sércg, Serug. Ce que c'est, 
1349. 

Servante, Ancilla. Quand l'in- 
tellectuel est la maîtresse ou la 
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dame, l'affection des sciences et des 
connaissances, qui appartient à 
l'homme extérieur, est la servante, / 
1895. Les rationnels et les scienti- 
fiques sont des serviteurs, et leurs 
affections sont des servantes, 2567. 
Avoir des enfants avec des ser- 
vantes a été toléré, afin que fussent 
représentés ceux qui sont hors de 
l'église, et ces servantes étaient ap- 
pelées concubines, 2868. Les ser- 
vantes sont les affections externes, 
ou les liens externes, 3835, 3849. 
Les serviteurs et les servantes sont 
les moyens affirmalifs, ainsi les 
moyens qui servent à la conjonc- 
tion du bien et du vrai, ou de 
l'homme externe et de l'homme in- 
terne, 3913, 3917, 3931. Dans l'an- 
cienne église étaient reconnus pour 
légitimes les enfants que les ser- 
vantes avaient du consentement de 
l'épouse, et pourquoi? 3915. La ser- 
vante après les meules signifie que 
les vrais de la foi sont au dernier 
rang, 7780. La fille Israélite vendue 
pour servante, c'est l'affection du 
vrai d'après le plaisir naturel, 8993; 
quelle est cette affection, 8994. Les 
servantes fiancées au maître ou à 
son fils représentaient, 8995. Les 
fils de la servante signifient ceux 
qui sont hors de l'église, 9281. 

Serviteur, Servtis. Ce que c'esl 
que la liberté, et ce que c'est que la 
servitude, 892, 905. Le serviteur, 
c'est celui qui obéit, 1713. Étran- 
gers serviteurs, 1097. Dans la Pa- 
role, serviteur se dit du Seigneur, 
quand il était dans l'état d'hu- 
miliation, 2159. Les serviteurs sont 
les choses inférieures et viles, 2541, 
2567. Les serviteurs sont les ra- 
tionnels et les scientifiques, et les 
servantes en sont lesaûections,2567. 
D'où viennent les lois sur les servi- 
teurs dans l'église juive, 2567. Ser- 
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vileur se dit de l'homme naturel, 
et des choses qui y sont, 3019,3020. 
Le serviteur d'Abraham est le divin 
naturel, 3192, 3204, 3206, 3209. 
La servitude, c'est aussi le vrai, 
3409. Par Abraham serviteur, Isaac 
serviteur, Jacob serviteur, David 
serviteur, il est entendu le divin 
humain du Seigneur, parce qu'il 
sert, afin que par lui il y ail accès 
vers le divin; et par lui il y a salut 
pour le genre humain; montré, 
3461. Servir signifie l'élude. 3824, 
3846. Explication de la loi sur les 
serviteurs, statuant que les servi- 
teurs achetés sortiraient en liberté 
gratuitement, mais non leurs fem- 
mes ni leurs enfants,— Exod. XXL 
2, 4,— N" 3974, 4113. Le serviteur 
et le service, quand ils se disent du 
Seigneur, c'est la propre puissance, 
3975, 3977. Les serviteurs sont les 
choses inférieures, 5161, 5164. Dans 
les cieux, ceux qui sont les plus 
grands sont serviteurs plus que les 
autres; montré,5161,5164. Les servi- 
teurs sont les choses qui son tau-des- 
sous, et le naturel respectivement, 
5305.Servileur,c'est être sans le libre 
provenant du propre, 6760, 5763. 
Les serviteurs sont les intimes, 
5936. Faire servir, c'est l'intention 
de subjugation, 6666, 6670, 6671. 
Le service, c'est l'attaque par les 
faux et linfestation, 7120, 7129. Le 
service, c'est l'injection des faux, 
7129. Le serviteur, c'est celui qui ad- 
ministre et s'acquitte d'un devoir, 
7143. Servir et le service, c'est le 
culte, 7934, 8057. Le serviteur d'un 
homme , c'est l'homme naturel , 
7998. La maison d'esclaves, c'est la 
captivité spirituelle, 8049. Sont ap- 
pelés serviteurs ceux qui adminis- 
trent, et même le Seigneur quant 
au divin humain, 8241. Les servi- 
teurs hébreux signifient ceux qui 
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sont dans les vrais de la doctrine, 
et non dans le bien selon ces vrais, 
8974. Les serviteurs sont ceux de 
l'église externe respectivement, , 
parce qu'ils sont seulement dans 
les vrais de la doctrine; mais les li- 
bres sont ceux de l'église interne, 
parce qu'ils sont dans l'affection de 
la charité, 8974. Les serviteurs sont 
ceux qui agissent par obéissance, 
les malices ceux qui agissent par 
affection, 8987, 8990; voir Obéis- 
sance. Le service, c'est l'externe 
ou le naturel de l'homme; illustré, 
9776. 

Servitude, ServUus. Voir Ser- 
viteur. 

Seul, Solus. Ce que c'est qu'être * 
seul ou habiter seul, 139, 471. 

Sicle, Siclus. Quatre cents si- 
des, c'est le prix de la rédemption, 
et le sicle est le prix ou l'estima- 
tion du bien et du vrai, 2959. Ce 
qui est signifié quand il est dit le 
sicle de sainteté, et le sicle de vingt 
guéras, 2959. Trente sicles, c'est 
peu ou rien de l'estimation, 2959, 
2966. Le sicle, c'est le vrai d'après 
le bien, 10221. 

Sidor, Sidm vel Zidon. Ce sont 
les connaissances extérieures, et 
Tyr les connaissances intérieures, 
1201. 

Siècle, Saculum. Quand il s'a- 
git de l'église, c'est la durée jus- 
qu'à la fin; quand il s'agit du ciel 
et du Seigneur, c'est à éternité; il 
se dit en général de toute église, et 
en particulier de l'église céleste; 
c'est aussi le monde et la vie dans 
le monde, puis la vie après celle-là; 
montré, 10268. 

Siège, SolUim. Voir Trône. 

Signe, Signum. Voir aussi Mi- 
racles. Ce que c'est que le signe 
de l'alliance, 1038, f. Mettre un si- 
gne sur quelqu'un, c'est le dislin- 
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guer d'un antre, 396. Tous les rites 
externes de l'église juive étaient 
des signes de l'alliance, 2037. Le 
signe, c'est la confirmation de la 
vérité, et par suite la connaissance 
que là chose est ainsi, 6870; et 
aussi l'illustration, 7012. Les signes 
et les miracles 6ont des avertisse- 
ments, 7273. Pour signe, c'est l'at- 
testation, 7876. Être pour signe* et 
mémorial, c'est pour se souvenir à 
perpétuité, 8066, 8067. lie signe ou 
étendard qui est dressé sur les mon- 
tagnes, c'est la convocation et la pro- 
tection du Seigneur; montré, 8624/ 
Le signe, quand il s'agit du sab- 
bath, c'est le principal par lequel 
sont connus dans le ciel ceux qui 
sont de l'église, 10357; et c'est 
aussi ce par quoi ceux qui sont de 
l'église sont distingués de ceux qui 
ne sont pas de l'église, 10372. 

SroiïiFiCATiPs, Significative 
Des significatifs' de la très-ancienne 
église; ils sont devenus des repré- 
sentatifs, 920, 1409. Voir Repré- 
sentations. 

Simplicité, Simplicitas. I n'y a 
rien de nuisible à croiré avec sim- 
plicité à la Parole, 689. Les simples 
de foi qui ont vécu dans l'amour 
conjugal, et ont eu la conscience, 
viennent dans le ciel, 2759. 

Simson (Samson), Simson. D'où 
la force par ses cheveux lui veoait, 
3301. Voir Naxireen et Poil. 

Simultané, Simuttancum. Voir 
Centre et Externe. 

Sin, Sin. C'est l'état de la tenta- 
tion quant au bien qui procède du 
vrai, et c'est* h? mal qui provient du 
faux ; montré, 8398. 

Stlitf , Sinai. Ce que c'est que le 
feu et la fnméè qui apparurent au 
peuple sur la montagne de Sinaï, 
1861. Sinai est la loi, ainsi le bien 
d'où procède le vrai, 8399. La mon- 
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tagoe et le désert de Sinaï, c'est le 
bien dans lequel le vrai doit être 
implanté, 8753, 8793. La montagne 
de Sinaï est le ciel, par suite le bien 
uni au divinnvrai dans le ciel, 8805. 
Le Seigneur a parlé de vive vôix du 
haut de la montagne de Sinaï, parce 
que c'était le commencement de la 
révélation de la Parole, 8931. Sinftl 
eêt le divin Vrai par le Seigneur, et 
par suite le ciel; montré, 9420. 

Singuliers, Singularia. Tel est 
l'homme dans le commun, tel il est 
dans les très-singuliers, 1040, 1816. 

Sincs, Sinus. Qne4s sont ceux 
qui ont lenr rapport avec les sinus 
dans le cerveau* et quels sont ceux 
qni l'ont avec le sinus longitudinal, 
4048. »i i < 

Sion, Sion vel Zion. Par Sion est 
signifiée l'église céleste ou l'église 
chez ceux qui sont dans le bien de 
l'amour, 2909, 6435, 10037. Sion, 
trône de la gloire de Jéhovah, c'est 
le royaume céleste du Seigneur, 
5313. La fille de Sion, ou la vierge 
de Sion , est l'église céleste qui 
est dans l'amour envers le Sei- 
gneur, 9055. La montagne drSion, 
ce sont les célestes,1585. La mon-' 
tagne de Sion et sa colline, c'est le 
royaume céleste dn Seigneur et le 
bien de l'amour mutuel, 6435. 

Sirènes, Sirènes. Des prestigia- 
triecs ou sirènes, de leurs artifices, 
de leurs fourberies, de leurs puni- 
tions, et de leurs enfers, 831. Des 
sirènes, qui m'avaient dressé des 
embûches pendant que je dormais, 
furent soumises aux peines de la 
tiisçerption, 959. Par quels artifices 
elles cherchèrent à éluder la peine, 
959. Odeur infecte des sirènes, 
1515. Il est décrit quelles sont les 
sirènes, 1983. Klles obsèdent lesio- 
térieurs de certains hommes, 1983. 
Une sirène s'étanl obstinée a nier 
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ses infamies, elles furent manifes- 
tées presqu'au noml>re de cent, 
2483. Des sirènes ont parlé pen- 
dant la nuit, comme si c'eût été 
moi, et ont infesté de bons esprits, 
1983. Les sirènes font des tentati- 
ves pour pénétrer dans le gowt, afin 
d'obséder les intérieurs de l'hom- 
me, 4793. 

Sith*ah, Sithnatti puits. Ce que 
c'est, 3429. ' 

Situation, Silus. Voir Lieu et 
Distance. Des changements de lieu, 
de la distance et de In situation 
dans l'autre vie, 1273 à 1277, 1376 
à 138t. Cinq choses merveilleuses 
dans l'autre vie au sujet de la dis- 
tance, de la situation, iu lien et du 
temps, 1274. J'ai été conduit dans 
plusieurs résidences, 1273. A la 
droite du Seigneur sont les bons, à 
la gauche les méchants, 1276. Pa- 
reillement autour de l'homme et de 
Fange, de quelque côté qu'ils regar- 
dent, 1274, 1276; ainsi tous sont 
très-présents au Seigneur, 1277. 
Nul n'est si éloigné qu'il ne puisse 
être vu, 1274. Les sociétés sont dis- 
tinctes entre elles selon les situa- 
tions, 1274. Les hommes ont pa- 
reillement, quant à leur âme, une 
situation dans le royaume du Sei- 
gneur, 1277. Si les hommes étaient 
en esprit, ils pourraient converser 
ensemble, n une distance quelcon- 
que, 1277. Les changements de heu 
sont des changements d'état; illus- 
tré, 1273, 1275. La situation cons- 
tante que tiennent les esprits est 
une apparence, 1376, 1377, 1378: 
S'ils apparaissent dans un lieu où ils 
ne sont point, c'est une illusion, 
1376, 1380; les parties organiques 
des esprits ne sont point là, 1378- 
Ceux qui n'ont pas encore obtenn 
une situation constante sont com- | 
parés aux fluides qui s'élèvent de | 



Pestomac, 1381. Les sociétés du 
ciel tiennent une situation cons- 
tante, en quelque sens que se tour- 
ne l'homme, l'esprit ou l'ange, 
3638, 8639. Les enfenf aussi ont 
une situation constante sous les 
plantes des pieds ; et si quelques in- 
fernaux apparaissent ailleurs, c'est 
une fantaisie, 3649. Ceux qui sont 
dans les enfers ont une situation 
opposée, Ja tête en bas et les pieds 
en haut, 3641. Les situations, dans 
l'autre vie, sont des étals; illustré 
d'après l'expérience, 4321. 

Six, Scx. C est le combat et le 
trnvail, 720, 737, 900. D'où -vient 
la dérivation de ce nombre, 737. Ce 
que c'est que six cents, 737. Six et 
douze ont la même signification, 
quand il s'agit d'une chose sem- 
blable, 3960, fi, Six cent mille, ce 
sont tous les vrais et tous les bieus 
dans le complexe, la. môme chose 
que douze, 7973; et six, tous les 
maux et tous les faux dans le com- 
plexe, 8148. Les six cents chars de 
1 -Ègypte et de Pharaon, ce sont tous 
les faux et tous les , doctrinaux du 
faux dans le complexe, 8148, 8149. 
Le sixième jour, c'est la fin de cha- 
que étal; pourquoi? 8421. Les six 
jours qui précèdent le sabbath sont 
les combatsqui précèdent le mariage 
céleste et y préparent, 8888. Servir 
six ans, quand il s'agit des servi- 
teurs hébreux, c'est l'état du tra- 
vail et de quelque combat, 8975. 
Les six jours qui précèdent le sep- 
tième sont l'êlat du- vrai avec com- 
bat, et le septième est l'état du 
bien, 9431. Le nombre six cent 
soixante -six dans l'Apocalypse , 
Chap. XIII, ce sont tous les faux et 
tous les maux dans le complexe, 
puis la profanation du saint, camme 
aussi la fin, 10217. i ■ 

Six ceiïts, Sexcenii, Voir Six. 
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Société, Societas. Voir Ciel. 
Les cieux consistent en d'innom- 
brables sociétés, 684. Tous, quels 
qu'ils soient, et aussi les âmes, sont 
dans quelque société, 687. Il a été 
montré à certains hommes après 
leur mort la société dans laquelle 
ils avaient été pendant leur vie, 
687, 697. Une société n'est pas sem- 
blable à une autre, 690. Une société 
est une harmonie entre plusieurs, 
457, 687. Les sociétés sont selon 
les consanguinités et les affinités, 
mais selon les différences de l'a- 
mour mutuel et de la foi, 685. Les 
sociétés sont conjointes avec une 
grande précision en raison des per- 
ceptions, 1394. Les âmes sont con- 
duites vers diverses sociétés, afin 
d'être reçues, 1273. Ceux qui sor- 
tent de la vastation sont pareille- 
ment conduits vers des sociétés an- 
géliques, 1273. J'y alaussi été con- 
duit, 1273. Les infernaux aussi sont 
dans des sociétés, et ils y sont liés 
à de semblables cupidités et à de 
semblables fantaisies, 695, 1322; 
voir aussi Harmonie et HABITACLES. 
Les idées de la pensée de l'homme 
ont des constations et des corres- 
pondances avec les sociétés dans 
l'autre vie, 2470. Avec quelle cha- 
rité et quelle ^oie sont reçus parmi 
les sociétés angéliques ceux qui sont 
introduits dans le ciel ; ceux-ci vien- 
nent enfin dans des sociétés qui 
leur sont conformes, 213!. Com- 
me ni les sociétés mal composées 
sont dissoiftes par une cohorte d'es- 
prits, qui est le vent oriental, 2128; 
et aussi par des collisions de pensée 
et de langage en complet désaccord, 
2129. Les adultères, au moyen de 
flatteries et de dissimulations aux- 
quelles ils sont habitués, peuvent 
s'insinuer dans les sociétés, mais ils 
sont rejetés et môme maltraités, et 
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enfin ils se précipitent dans l'enfer, 
2753. Aux sociétés célestes corres- 
pondent toutes les choses qui ap- 
partiennent au corps, et ces sociétés 
constituent pour ainsi dire un seul 
homme, 2996, 2998; voir Repré- 
sentations. Dans le ciel, il y a d'in- 
nombrables variétés du bien et du 
vrai, mais néanmoins toutes choses 
font un, de même que les organes 
et les membres du corps, 3241. 
Être recueilli vers ses pères ou 
vers ses peuples était une formule 
ordinaire employée quand quel- 
qu'un mourait, et par là il était si- 
gnifié qu'on vient dans l'autre vie 
vers ceux qui sont dans le même 
bien et le même vrai, 3255. Le ciel 
correspond au Seigneur, et l' hom- 
me quant à toutes choses en géné- 
ral et en particulier correspond au 
ciel et aux sociétés du ciel; par 
suite le ciel est le très-grand hom- 
me, 3624 à 3649; voir Homme. La 
régénération de l'homme se fait par 
des sociétés d'esprits et d'anges, et 
par les changements de sociétés, 
Û067. L'homme quant à ses inté- 
rieurs est an milieu de sociétés d'es- 
prits qu'il attire à lui, et d'anges 
qui lui sont adjoints par le Sei- 
gneur, 6067, 4073, 4077. Il y a des 
sociétésqui servent de moyens et de 
communication, 4047. Ceux qui 
sont dans le mal attirent à eux les 
sociétés, mais à ceux qui sont dans 
le bien elles sont adjointes par le 
Seigneur, 4073. Les anges voient 
d'après les sociétés, comme d'après 
les causes, les choses qui sont chez 
l'homme, Û073, f. Le Seigneur aussi 
a eu chez lui des sociétés d'esprits 
et d'anges; toutefois, il n'a rien tiré 
d'eux, il tirait du divin par eux, 
4075. Les sociétés sont dans une 
grande indignation, quand ellessont 
forcées de se retirer, 4077. Il y a 
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des sociétés qui se laissent conduire 
par d'autres, ainsi par des anges et 
par des mauvais esprits, 4088. 
Comment des sociétés d'esprits d'un 
triple genre sont séparées de ceux 
qui sont chez les régénérés, mais li- 
brement, M 10. 4111 ; et des chan- 
gements de leur état alors, MU. 
Les esprits sont conjoints quant 
aux affections, et sont tenus où «est 
l'affection dominante, 4111. Ce sont 
des sociétés plus ou moins univer- 
selles qui constituent le ciel, et à 
chacune de ces sociétés correspond 
quelque partie du très-grand hom- 
me, 4625. Les pensées et les affec- 
tions s'étendent au loin dans les 
sociétés de tout côté, 6598 à 6613. 
Des biens dans une société; de là 
résulte sa forme ; et du bien com- 
mun de la société; illustré, 8469. 
Da la communication de tous les 
biens, de sorte qu'il y a des biens 
communs et des biens très-com- 
muns; illustré, 8470. Il y a com- 
munication avec chacun selon la 
réception, 8472. Chacun a une ex- 
tension dans les sphères des sociétés 
angéliques selon la qualité et la 
quantité du bien; et, vice vcrsd, 
une extension dans les sphères des 
sociétés infernales selon la qualité 
et la quantité du mal, 8794, 8797.* 
Il n'est pas permis dans les sociétés 
d'un ciel inférieur de monter au- 
dessus; et si quelques-uns montent, 
Us sont saisis de douleur et d'aveu- 
glement, 8797. 

Sodome, Sodoma. Ce que c'est, 
1212, 1663, 1682, 1689. C'est le. 
mal de l'amour de soi, et Gomorrhe 
est le faux qui en provient; montré, 
2220, 2246, 2322. 

Soeur, Soror. C'est le vrai intel- 
lectuel, 1495. Sarah comme sœur 
est le vrai rationnel, et comme 
épouse le vrai spirituel, 2508. Le 



bien rationnel- est le frère, et le vrai 
rationnel la sœur, 2508, 2524, 2556, 
3160. L'affection du bien et l'affec- 
tion du vrai dans l'homme naturel 
sont comme le frère et la sœur, mais 
l'affection du vrai évoqué de l'hom- 
me naturel dans l'homme rationnel, 
et conjointe là, est comme la femme 
mariée, 3160. La sœur est le vrai 
rationnel, 3386. Abraham a dit que 
son épouse était sa sœur, et Jischak 
a dit aussi que Rébecca sa femme 
était sa sœur; c'est la un arcane; 
sur cet arcane, 3386, 3398. 

Soir, Avoir soir; SitU, Sitire. 
C'est d'après l'affection désirer le 
vrai ; en quelques mots, 4958. Avoir 
soif, c'est souhaiter et désirer, et il 
se dit des vrais; montré, 8568. Mou- 
rir de soif, c'est par manque de vrai 
être privé de la vie spirituelle ; mon- 
tré, 8568, f. 

Soir, Vespera. Ce que c'est que 
le soir et le malin, 22, 883. L'hom- 
me spirituel, quand il devient cé- 
leste, est le sixième jour et le soir du 
sabbath, 86. Le soir est l'état d'une 
église qui cesse d'être; et aussi l'é- 
tat d'une église naissante, maisalors 
le soir est le point du jour avant le 
matin, 2323. Le soir en général si- 
gnifie la visite tant des fidèles que 
des infidèles, 2323. Le soir, c'est 
l'obscur, 3056, 3833. Le soir, ce 
sont aussi les choses qui sont au- 
dessous, 3197. L'état, quand on est 
dans la faim spirituelle, est le soir, 
5579. Dans les cieux, il y a matin, 
midi, soir et point du jour, mais 
spirituels, et d'une manière diffé- 
rente à l'égard de chacun, 5962. 
Dans le ciel, il y a la soir et le point 
du jour, mais non la nuit, qui est 
dans l'enfer, 6410. Entre les soirs, 
c'est la fin de l'état antérieur et le 
commencement d'un autre, tant 
pour ceux qui sont sauvés que pour 
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ceux qui sont damnés> 7844. Le soir 
est la fin de l'église précédente, ou 
sa vastation, et le commencement 
d'une église nouvelle; montré, 784Zi. 
Le soir et le matin, c'est l'avéne- 
ment du Seigneur; montré, 7844. 
Le soir est la fin de l'état précédent; 
illustré, 8426. Da&sle ciel, le temps 
du soir, c'est le spirituel dans l'obs- 
curité et le naturel dans la clarté; 
eU vice versd, quand c'est le matin, 
8431. Dans l'autre vie, dans l'état 
du soir on est remis dans le plaisir 
nalurel, «452. Le soir est l'état de 
lumière et d'amour dans l'homme 
externe, et le matin, c'est cet état 
dans l'homme interne; illustré par 
l'état des anges et par des raisons, 
et montré, 10134, 10135. Quand le 
matin enveloppe midi, le soir enve- 
loppe le point du jour, 40135. En- 
tre les soirs, c'est le soir»et le point 
du jour; montré, 10135. 

Soixante, Sexaginta. Ce nombre 
contient en soi plusieurs nombres, 
dont il est traité, 3306. Soixante et 
au-dessus, quand il s'agit de l'âge 
de I* homme, c'est- l'état de la sagesse 
èt de l'innocence dans la sagesse, 
10225, où il est amplement traité 
des différents à^es de l'homme. 

Soixante-dix, Septuaginla. C'est 
une période entière, ainsi l'état 
plein; montré. 6508. 

Soleil, Sol. Voir Keo, Flamme. 
Chaleur, Lumière, Lueur et Froid. 
Le. Seigneur, dans l'autre vie, est 
soleil pour les célestes. H tune pour 
les spirituels; <le la leur lumière, 
1053, 1521, 1529. 1530; 1531 : par 
suite le soleil est le céleste ou l'a- 
mour, et la luné te spirituel .ou la 
foi, 30 à 38, 1529, 1530. Ce que c'est 
que le coucher du soleil, 1837; voir 
aussi Loue. Le soleil est le céleste 
de l'amour, la luue en est le spiri- 
tuel, 2441, 2495. Le soleil, dans le 
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sens opposé, est l'amour de soi, d'où 
l'on voit clairement ce que c'est 
que l'adoration du soleil. Le soleil, 
ou le céleste de l'amour, apparaît 
comme d'épaisses ténèbres à ceux 
qui son l dans l'amour de soi, 2441. 1 
Ce que c'est que la mer, le soleil, 
la lune, les étoiles, la nation, quand 
le Seigneur parle de la consomma- 
tion du siècle, qui est la fin l'église, 
2120, 2495. Le Seigneiy est le so- 
leil du ciel, et par suite la lumière 
dans laquelle est l'intelligence et la 
chaleur dans laquelle est l'amour, * 
et de là viennent les correspondan- 
ces, 3636, 3643. Le coucher du so- 
leil est l'obscur quant aux choses 
qui appartiennent à l'entendement; 
montré, 3693. Le soleil est l'amour 
envers le Seigneur, et la lune la 
charité à l'égard du prochain, parce 
que le Seigneur apparaît dans le 
ciel comme soleil et comme Urne, 
40£p. « Le soleil se leva, » c'est la 
conjonction des biens, 4300. Dans 
le sens in terne historique, « se le va 
pour lui le soleil, » signifie quand 
ils venaient dans les représenta- 
tions, 4312. Le Seigneur comme 
soleil apparaît à une hauteur 
moyenne un peu au-dessus du plan 
de l'œil droit, 4321, f. Le soleil est 
He céleste de l'amour et aussi le hieu 
nalurel, et la lune le spirituel de l'a- 
1 mour et aussi le vrai nalurel, 4696. 
Le soleil du monde ne se lève ni ne 
se Couche, mais la terre en tournant 
sur son axe est portée autour de lui, 
6UM4. 5097. Le soleil du <ieu ou le 
seigneur, ne se conclu jamais, mais 
il apparaît se coucher respective- 
ment areux qui ne reçoivent.point, 
de même que le. soleil du monde, 
qui ne se couche pas non plus, 
5097. Le soleil du inonde corres- 
pond, et aussi la lune et les astres, 
5377. Pour les esprits, le soleil du 
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monde, quand ils y peusenl, est 
derrière eux , parce qu'il est dans 
l'obscur, 7078. Le Seigneur comme 
soleil est en avant devant l'œil droit; 
pourquoi?- 7078, f. Le Seigneur est 
le soleil «jïoù procèdent l'amour et 
la foi, comme du soleil du monde 
procèdent la chaleur et la lumière, 
7083. Le Seigneur a été vu dans le 
soleil du ciel par des esprits de Mer- 
cure, et aussi par des esprits de Ju- 
piter et des esprits de notre terre qui 
l'avaient vu pendant qu'il était dans 
le monde, 7173. Le soleil du monde 
apparaît grand dans la planète de 
Mercure, et en raison décela la cha- 
leur est tempérée; comment, 7177. 
Le divin qui procède immédiatement 
du Seigneur el le divin successif 
n'affectent pas le ciel, mais ils ap- 
paraissent comme des ceintures au- 
tour du soleil qui est le Seigneur, 
■7270. « Le soleil s'échauffait, * c'est 
la chaleur des convoitises, 8487. 
Comparaison avec le soleil; quel est 
Je divin amour du Seigneur, 6832y 
6849, mU; el quelle est la lumière 
qui en provient, ibid. Correspon- 
dance du soleil du monde avec le 
soleil du ciel, et avec plusieurs va- 
riations, 8813. « Si se lève le soleil » 
signifie s'il le voit, 9128. « Jusqu'au 
coucher du soleil, » c'est quand l'e+ 
tal finissait, 8615. Par derrière ap- 
paraît quelque chose de ténébreux* 
h la place du soleil du monde, 9755. 
Ceux qui sont dans l'amour de soi 
sont dits adorer lé soleil du monde; 
montré en quelques mots, 10584. 
Le Seigneur apparaît comme soleil ; 
de la procèdent toute lumière el 
toute chaleur dans les cieux, 10809; 
là est expliqué ce que le Seigneur 
a prédit sur la fin de l'église, quand 
il n'y aurait plu» aucun bien dé l'a- 
mour ni aucun vrai de la' foi, à sa- 
voir, que le soleil sera obscurci* et 



la lune ne donnera point sa splen- 
deur,* et les étoiles tomberont du 
ciel; les étoiles sont les connais- 
sances du bien el du vrai. Voir 
Étoiles. 

Somme, Summa. c'est toutes cho- 
ses, 10216. 

nittm. Voir Dormir el Coucher. 
Le Seigneur défend principalement 
l'homme pendant qu'il dort, 959, /. 
Des sirènes artificieuse^, qui m'a- 
vaient dressé des embûches pen- 
dant mon sommeil, furent soumises 
aux peines de la discerptioo, 959. 
Dans la très-ancienne église, les 
hommes avaient «les songes déli- 
cieux; de là leurs paradisiaques, 
1122. Certains esprits sont dévastés 
pendant l'état de sommeil, 1108. 
L'assoupissement est l'état téné- 
breux, 1838. Des songes prophé- 
tiques qui sont daus la Parole, 
1975 à 1983. Les songes de ce 
genre sont de même àjue les visions, 

1975. Il y a trois genres de songes, 

1976. Des songes délicieux sont 
insinués par des -esprits angéliques 
qui habitent à l'entrée du ciet vers 
les jardins paradisiaques, 1977. Je 
me suis entretenu avec les esprits 
et les anges qui avaient insinué 
les songes, 1977, 1979. Les idées 
des anges sont changées en divers 
représentatifs; de là les songes, 
1980, '1981* Des sirènes ont parlé 
pendant le sommeil comme si c'eût 
été moi, et ont infesté de bons es- 
prits, 19*83. Le songe de nuit, c'est 
l'obscur, 25U, 2528, 5219. Le 
songe, c'est l'événement, 5092. 
1'interpréfalion du songe; ce que 
c'est, 5093, 5105, 5107, 5141. 
D'un certain esprit qui, dans le som- 
meil, parla cepeodant avec sagesse, 
A0&8. 

Sonnettes (ou dochelles), Tïn- 
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tinnabula. Ce qu'elles signifient dans 
la Parole; ce sont toutes les choses 
de la doctrine et du culte, passant 
à ceux qui sont de l'église, 9921. 

Sortir, Exire, EgredL Aller, 
marcher, partir, c'est le progressif 
de la vie; ainsi, c'est vivre; voir 
Marcher et Partir. Entrer et sor- 
tir, c'est l'état de la vie et de la 
chose, dont il s'agit, depuis le com- 
mencement jusqu'à la fin, 9927. 
Sortir, quând it s'agit du divin, 
c'est procéder et se montrer pré- 
sent dans un autre, 5337, 7124, 
9303. Sortir de quelque lieu, com- 
me d'une maison ou d'une ville, 
c'est se retirer, être séparé et être 
éloigné, 4493, 5696, 6100, 7404, 
7463. Sortir au-devant, c'est re- 
cevoir, 7000. Sortir par la porte 
de la ville, c'est se retirer de la 
doctrine, 4493. Sortir, c'est influer, 
5333. Sortir, c'est être séparé, 
6100. Sortir, c'est l'émission et la 
présence, 7124. Sortir, c'est d'après 
les maux penser aux faux, 7437. 
Sortir, c'est l'éloignement, 7463. 

souci. Cura. Ce que c'est que le 
souci et l'inquiétude pour le lende- 
main, et qui sont ceux qui sont dans 
ce souci et ceux qui n'y sont point; 
illustré, 8478, 8480, f. 

Soopftf , Sutphur. Ce que c'est, 
1299. C'est l'enfer, puis la dévas- 
tation par les maux de l'amour de 
soi, 2446. Le feu et le soufre, ce 
sont les faux et les* maux de tout 
genre, 2446. 

Soulier, Calccut. Vdir aussi 
Talon. C'est le dernier naturel-cor- 
porel, 1748, 6844, 7864. 

Sourd, Surdus. C'est la non- 
perception et par suite la non- 
obéissance; et, dans la Parole, les 
sourds sont ceux qui ne savent pas 
les vrais de la foi, et par conséquent 
ne peuvent pas vivre selon ces 
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vrais; montré, 6989. Les 
sont ceux qui ne sont pas dans la 
foi du vrai, parce qu'ils ne sont pas 
encore dans sa perception ; montré 
par quelques passages, 9209. 

Soutenir, Susteniare., C'est l'in- 
flux du bien et du vrai, 6106, 6576. 

Souvenir (se), Meminùse. Voir 
Ressouvenir (se). 

Sphère, Sphœra. Voir Percep- 
tion , Communication , Odeur , 
Idée. D'après la sphère des esprits, 
il est perçu quels ils sont, 1048, 
1053, 1316, 1504. Comment sont 
acquises ces sphères; exemple, 
1505. Sphère de l'amour de soi; 
exemple, 1506. Sphères d'autorité 
de ceux qui sont nés dans la digni- 
té; elles sont de diverses sortes, 
1507, 1508 ; elles sont tempérées 
par la bonté, s'ils sont bons, 1508. 
Sphère des courtisans ; combien elle 
est importune; elle iutroduit de la 
torpeur, 1509. Sphère des principes 
et des persuasions du faux ; elle 
réveille tout ce qui peut confirmer, 
1510, 1511; voir Principe. Sphère 
d'un esprit tiède, 1513. Sphères de 
haine; elles sont comme empoison- 
nées, 1512. Les sphères ne sont pas 
toujours sensibles, 1520. Les sphè- 
res se manifestent sensiblement 
par des odeurs, 1514, 1517, 1518, 
1519; voir Odeur. Les mauvais es- 
prits n'osent pas attaquer les régé- 
nérés, parce que surrle-champ d'a- 
près la sphère ils perçoivent la ré- 
ponse et la résistance, 1695. Les 
sphères des fantaisies sont comme 
des brouillards, 1512. Les sphères 
des esprits viennent de l'activité des 
choses d a n s I e t > r mémoire intérieure, 
2489. Quelles sont les sphères de 
ceux qui sont dans la vie du mal, 
2401. Les sphères spirituelles en- 
tourent chacun, affreuses pour ceux 
qui sont dans les externes seuls, et 
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agréables pour ceux qui sont dans 
les internes et dans le bien, 6666. 
La sphère est la vie de chacun, se- 
lon les fins, ou, ce qui est la même 
chose, selon les affections de l'a- 
mour, 6666. Les sphères spirituelles 
sont autour de I homme; illustré 
par ceux qui attribuent tout à la 
fortune, 6179. La sphère spirituelle 
est l'exhalaison qui sort de la vie 
des amours, et selon les sphères se 
'font les consociations et, les sépa- 
rations dans l'autre vie, 6206, /". 
Une sphère de la foi et de la vie est 
autour de chaque esprit, et à plus 
forte raison autour de chaque so- 
ciété; illustré, 7654. Sphères d'ex- 
tension vers les sociétés, 6598 à 
6613. La sphère d'extension du vrai 
est selon la qualité et la quantité du 
bien; et, selon la sphère d'extension 
dans le ciel, il y a pour chacun in- 
telligence et sagesse, et il y a félici- 
té, 8063. On est conjoint selon les 
sphères, 8630. Chacun a une ex- 
tension dans les sphères des socié- 
tés angéliques selon la qualité»et la 
quantité du bien, et aussi vice versa 
une extension dans les sphères des 
sociétés infernales selon la qualité 
et la quantité du mal, 8794, 8797. 
Il n'est pas permis de morfter dans 
les sphères d'un ciel supérieur, car 
ainsi il y a douleur et aveuglement, 
' 8797. La sphère du divin bien pro- 
cédant du Seigneur entoure le ciel 
et les sociétés du ciel , et ainsi les 
met en sûreté; sur celle sphère, 
9690, 9/191, 9692, 9698, 9699. La 
sphère divine entoure le ciel, et 
aussi l'enfer , mais avec cette dif- 
férence, que dans l'enfer il y a la 
sphère du divin vrai séparé d'avec 
le divin bien, dans les externes, 
mais non dons les internes, 9536. 
Gomment on doit concevoir la 
sphère du divin vrai. 9698. Il y a 
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des sphères d'anges et de sociétés 
angéliques, et par elles se fait la 
conjonction, 9606. Sur les sphères; 
citations, 9606. ta Sphère du bien 
et du vrai, qui procède du Sei- 
gneur, conjoint; celle qui procède 
du propre des anges disjoint; ainsi 
le Seigneur seul conjoint, 9606, f. 
Dans le ciel, on est conjoint se- 
lon les sphères de la vie", 9607. 
Des sphères en général; citations, 
10188, f. De la sphère divine du 
bien procédant du Seigneur, de son 
extension par le ciel dans les en- 
fers, et de sa réception variée se- 
lon la qualité du sujet, 10188. Les 
infernaux ne peuvent pas entrer 
dans le ciel à cause de la contra- 
riété des sphères, 10187. Les esprits 
se consocient ou se désassocient 
selon les sphères des affections et 
des pensées; s'il en est autrement, 
il se fait une collision, d'où' résulte 
une anxiété, 10312. 

Spirituel, Spiritualis. Voir En- 
tendement, Céleste, Culte, In- 
terne, Externe, Naturel, Ciel 
et ÊCLisE, où. il est traité du 
Royaume spirituel, et des Anges 
de ce royaume. Quel est l'homme . 
spirituel, quel est l'homme céleste, 
et quel est l'homme mort? 81. 
L'homme spirituel, lorsqu'il devient 
céleste, est le sixième jour et est 
nommé le soir du sabbath, 86. Ce 
que c'est que le céleste, et ce que 
c'est que le spirituel, 1155, 1577. 
Le céleste, le spirituel et le natu- 
rel se succèdent, 775, 880, 1096,/;, 
1702, 1707, 1732. La domination 
de l'homme spirituel va de Vex- 
terne à l'interne, 52. Il y a pa- 
rallélisme et correspondance entre 
• le Seigneur et l'homme quant aux 
célestes , 1831 ; mais non quant 
aux spirituels, 1832. Le 'spirituel 
est le vrai intellectuel, qui va au- 

23. 
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devant de» connaissances, et d % où 
naît le rationnel, 1901. Ce que c'est 
que le céleste , et ce que c'est que 
le spirituel, 20/49, 2184. Ce que 
c'est que le bien céleste, et ce que 
c'est que le bien spirituel, 2227. 
fje que c'est que le céleste vrai, et 
ce que c'est que le spirituel vrai; 
celui-là influe du Seigneur chez 
r ho mnic céleste, et celui-ci chez 
rhoratne spirituel, 2069. Le céleste 
appartient à l'amour ou au bien, le 
spirituel appartient à la foi ou au 
vrai, 2507. Ce que c'est que le spi- 
rituel de la foi, 2504. Qui sont et 
quels sont les célestes et les spiri- 
tuels, 2088, 2669, 2708, c, 2715. 
Il y a respectivement obscurité 
pour- les spirituels, 1043, 2708, c, 
2715. L'obscur chez les spirituels 
est éclairé par le divin humain du 
Seigneur, 2716. Par le bien et le 
vrai dans lesquels sont les célestes, 
ils peuvent, comme dans le jour, 
voir des choses en nombre indéfini; 
mais les spirituels ne peuvent pas 
venir au premier terme de la lu- 
mière des célestes, parce qu'ils dis- 
cutent pour savoir si telle chose est 
de telle manière; illustré par des 
exemples, 2718. De la régéoéraUon 
des spirituels ; voir IléGitaf ration. 
Le Seigneur est venu dans le 
monde pour sauver les spirituels, 
2661, 2716. Les spirituels sont en- 
lacés dans le scientifique naturel 
quant aux vrais de la foi ; raison de 
cela, 2831. Le6 spirituels*sont sau- 
vés d'après le divin humain du Sei- 
gneir, ef ils* ont été adoptés, 2833, 
2836. Les spirituels sont comparés 
'aux étoiles, parce qu'ils sont dans 
l'obscur respectivement aux'oéles- 
tes, 2849. F, es spirituels sont au 
dedans de l'église; ceux qui sont 
hors de l'église ne deviennent véri- 
tablement spirituels, que lorsqu'ils 
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ont été illustrés dans les vrais de 
la foi, 2861. Les spirituels sont 
dans l'obscur quant au bien et au 
vrai, 12935, 2937. Les spirituels par 
le vrai sont introduits dans le bien; 
comment, 2956. Comme les choses 
spirituelles se présentent dans les na« 
turelles, de là viennent les corres- 
pondances et les" représentations, 
2987 à. 3002 ; voir Représenta- 
tions. Ce que c'est que l'homme 
spirituel et l'homme naturel, ou,' 
ce qui revient au même, l'homme 
interne et l'homme externe; l'hom- 
me spirituel a de la sagesse d'après 
la lumière du ciel, et l'homme na- 
turel d'après la lumière du monde, 
3167. Le céleste appartient au bien 
qui influe du Seigneur, et le spiri- 
tuel est le vrai qui en procède, 
3166. Par la chute, il s'est fait une 
séparation entre le spirituel et le 
naturel, et alors le naturel a com- 
mencé à s'élever au - dessus du 
spirituel ; c'est pourquoi la régéné- 
ration est nécessaire, 3167. Qui 
sont les célestes, et qui sont les 
spirituels, 3235. Ce que c'est que 
le bien spirituel, et ce que c'est que 
le vrai spirituel qui y a été adjoint, 
3236. Il y a le bien et le vrai tant 
dans l'église céleste que dans l'é- 
glise spirituelle, mais avec diffé- 
rence, 3260. Les spirituels sont 
secrètement en contestation sur le 
point le plus essentiel, à savoir, sur 
le divin humain du Seigneur; que 
ne doit-il pas en être des autres 
points?* 3241. Les célestes disent : 
La chose est ainsi; mais les spiri- 
tuels* raisonnent pour savoir si elle 
est ainsi, 3246. Les célestes pro- 
viennent du mariage du bien et du 
vrai, mais les spirituels provien- ( 
nent d'une alliance* qui n'est pas 
conjugale de la même manière , 
3246. Les fils des concubines sont 
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lès spirituels. 32/16. Le spirituel est 
donné dans le rationnel, et ils dif- 
fèrent peu, 3264. Chez l'homme 
spirituel, le vrai domine au com- 
mencement, 3330; voir Vrai. Le 
spirituel dans le sens réel est la lu- 
mière du vrai influant du Seigneur 
dans le rationnel et dans le naturel, 
et le céleste est toute flamme du 
bien procédant du Seigneur, 3374. 
Ceux qui raisonnent pour savoir si 
une chose est ainsi, ou n'est pas 
ainsi, sont dans l'obscur, et ne 
voient pas le premier seuil de la 
sagesse, 3833. If y a deux royau- 
mes, le céleste et le spirituel; les 
célestes appartiepnent à la pro- 
vince du cœur, et les spirituels à 
celle des poumons, 3887. L'homme 
naturel est opposé à l'homme spi- 
rituel: illustré, 3913, 3928. La 
tentation est un combat entre 
l'homme naturel et l'homme spiri- 
tuel, quand ils sont en dissenti- 
ment, 3928. Les spirituels ont été 
sauvés par l'avènement du Seigneur 
dans le monde, et ils ont été con- 
joints avec les célestes, parce que 
le Seigneur par le royaume céleste 
influe dans le royaume spirituel 
médiatement et immédiatement, 
3969. Ceux qui n'ont sur les 
spirituels qu'une idée naturelle 
et ne les reconnaissent point, et 
ceux qui en ont une idée sensuelle, 
6046. 11 y a un royaume céleste et 
un royaume spirituel; il en est 
parlé, 4138: Ce que c'est que les 
célestes-spirituels; ils sont célestes 
d'après l'amour, mutuel, et spiri- 
tuels d'après l'intelligence qui en 
procède, 4286. jLes célcstes-spiri-. 
tuels sont qeux qui participent du 
rationnel, lesquels sont Joseph, et 
ceux qui participent du naturel, 
lesquels sont Israël , Zi286. L'homme 
spirituel est l'homme intérieur na- 



turel, 6402. La lumière qui pro- 
cède, du Seigneur tombe chez 
l'homme spirituel dans'les vrais de 
la foi, et ne se manifeste que par 
une commune illustration, 4402. Le 
spirituel est cette lumière, et par 
suite l'intelligence, 6402. La très- 
ancienne église, l'église ancienne 
et l'église chrétienne concordent 
quant aux internes, parce qu'elles 
sont une, 4489. Mais le Seigneur a 
influé par le chemin interne bu an- 
térieur chez l'homme de la très- 
ancienne église, et parle chemin ex- 
terne ou postérieur chez l'homme de 
l'église ancienne et de l'église chré- 
tienne; illustré, 4489,4493. L'hom- 
me de*1a très - ancienne église était 
d'un autre génie et d'un autre ca- 
ractère que l'homme de l'église an- 
cienne, 4493. Le céleste est ce qui 
appartient au bien, et le spirituel 
ce qui appartient au vrai, et il faut 
employer ces expressions, 4585. Le 
spirituel du céleste, c'est l'intermé- 
diaire; entre l'homme externe ou 
naturel et l'homme interne ou ra- 
tionnel, 6585, 4592, 4594. Le Sei- 
gneur seul est né homme spirituel- 
céleste; pourquoi? 4592, 4594. Le 
divin spirituel est le divin vrai qui 
procède du Seigneur, 4669, 6675. 
Le spirituel se dit et du rationnel 
et du naturel, 4675. Différence entre 
les célestes et les spirituels, 4788. 
Les célestes sont la tète, les spiri- 
tuels le corps, et les naturels les 
pieds; et ils se succèdent et in- 
fluent ainsi, 4938, 4939. Le spiri- 
tuel et le céleste se disent et du 
naturel et du rationnel, 4980. Le 
spirituel dans le naturel; ce" que 
c'est; illustré, 4988, 4992.. Ceux 
qui sontentièrementnaturelséprou- 
vent du dégoût pour les choses qui 1 
sont du ciel et lorsqu'on nomme 
seulement les spirituels; expé- 
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rience, 5006. Le spirituel est l'an- 
térieur, et le naturel le postérieur; 
illustré, 5013. Le spirituel et le na- 
turel se réunissent dans le vrai der- 
nier; toutefois, il n'y a point con- 
jonction, mais il y a affinité*, et ils 
sont séparés, 5008, 5028. De ceux 
qui sont dans le bien naturel non 
spirituel, et de leur sort daos huî- 
tre vie, respectivement à ceux qui 
sont dans le bien spirituel, ou dans 
le bien par religion, 5032.. De la ré- 
génération de riioinme de l'église 
céleste quant aux volontaires, et de 
l'homme de l'églisespirituellequant 
aux intellectuels, 5113. Le spirituel 
et le céiestesonl dans le ralionnelet 
dans le naturel, 5150. Des spirituels 
dans les scientifiques, quand on a 
la foi et la charité, 5637, f. Le spi- 
rituel, c'est l'affection du bien et du 
vrai pour le bien et le vrai, et aussi 
du juste et de l'équitable pour le 
juste et l'équitable, 5639. Pourquoi 
le monde chrétien ignore cela, 
5639. Le royaume céleste et le royau- 
me, spirituel sont conjoints par la 
charité à l'égard du prochain, 5922 ; 
voir Charité. Des vrais spirituels; 
ce que c'est que ces vrais et quels ils 
sont, 5951; voir Vrai. Le spirituel 
est dans la lumière du ciel, et le 
naturel dans la minière du monde; 
celui-là est l'interne de l'église, et 
celui-ci l'externe, 5965. Les spiri- 
tuels prennent plus d'accroissement 
que les célestes, parce que le vo- 
lontaire a été détruit, 6296; Les 
spirituels sont dans l'obscur res- 
pectivement, 6289. Les spirituels 
sont tenus dans Tordre au moyen 
des célestes d'après l'inûux procé- 
dantdu Seigneur par ceux-ci média- 
tement, et immédiatement aussi, 
6366. Avant l'avènement du Sei- 
gneur, le royaume spirituel n'était 
pas tel qu'il a été après son avène- 



ment; montré, 6372. Distinction 
entre le royaume céleste et le 
royaume spirituel; l'externe du 
royaume céleste est l'amour mu- 
tuel, et l'interne du royaume spi- 
rituel est la charité à l'égard du 
prochain, et ils sont conjoints par 
le médium, 6435. L'amour mutuel 
se dit de l'externe du royaume cé- 
leste, et la charité se dit de l'interne 
du royaume spirituel , 6435. Le 
royaume spirituel du Seigneur se 
compose de ceux qui sont dans des 
vrais non purs, parce que les doc- 
trinaux de l'église sont pour eux 
des vrais ; de là pour eux existe 
un bien qui ne peut pas ne pas 
être impur, mais qui est purifié 
continuellement par le Seigneur, 
6427. L'église spirituelle est conti- 
nuellement attaquée par les enfers, 
et le Seigneur la défend continuel- 
lement, 6419. Il faut qu'il y ait in- 
flux par l'intime dans le bien de 
l'église spirituelle , autrement le 
bien de cette église n'est pas le 
bien, 6499. Les spirituels ne peu- 
vent pas être élevés au premier de- 
gré du bien de l'église céleste; 
pour quelles raisons, 6500. L'hom- 
me de l'église spirituelle est infesté 
dans l'autre vie par les scientifiques 
et par les faux, et par là il est puri- 
fié afin qu'il puisse être élevé dans 
le ciel, 6639. L'homme de l'église 
spirituelle est d'abord conduit par 
les vrajs dans le bien, et ensuite 
par le bien dans les vrais, 6647, 
6648; et ainsi à éternité, 6648. Le 
spirituel est le divin vrai procédant 
du Seigneur; sur ce vrai, 6685. Les 
spirituels, avant l'avènement du Sei- 
gneur, étaient détenus dans la terre • 
inférieure dansdes lieuxqui sont ap- 
pelés fosses, et par -l'avènement du 
Seigneur ils ont étéaauvés et élevés 
dans le ciel ; montré, 6854; ceux-Ut 
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sont les enchaînés dans la fosse,6854. 
Leschosesqui sont dans le ciel moyen 
sont appelées des spirituels, 6856. 
Les spirituels ont des idées naturel- 
les sur tout spirituel et sur tout cé- 
leste, et aussi sur le divin, 7091. 
Les spirituels, avant l'avènement 
du Seigneur, étaient détenus dans 
la terre inférieure, 7090, 7686, 
8099. Les spirituels ont été unique- 
ment sauvés par l'avénement du 
Seigneur, 7828, 7932, 8261. Le 
spirituel* est pris en dégoût, 8783. 
Les spirituels ne doivent pas être 
saisis scientifiquement, 8783. Le 
céleste et le spirituel; ce que c'est, 
8827, 9277. Le spirituel; ce que 
c'est, 9550, 9569. Les célestes-spi- 
rituels, et les spirituels-célestes, 
Joseph et Benjamin, 9671. Les cé- 
lestes et les spirituels diffèrent en- 
tre eux,. 9818. Le spirituel , ou le 
bien du royaume spirituel, c'est la 
même chose, 9915. Le spirituel 
procédant du céleste, 9962. Le spi- 
rituel-naturel; ce que c'est, 9992. 
Quelles choses sont appelées les cé- 
lestes et les spirituels, 10604. 

Stacté, Stacte. Les aromates, la 
résine, le stacté, sont les vrais in- 
térieurs naturels, 4748. Le stacté 
est le vrai d'après le bien dans le 
naturel intérieur, 5621. Le stacté 
est l'affection du vrai sensuel; le 
vrai de Phomme interne est ex- 
primé par un autre mot, 10292. 

Statoes, Stattue. Voir Aotel et 
Aerre. Les statues sont la sainte 
limite, ainsi le dernier de l'ordre, 
par conséquent le vrai ; montré , 
3727; et elles étaient dressées pour 
signe, pour témoin et pour culte; 
montré, 3727. Dans le sens opposé, 
elles sont le culte d'après le faux ; 
montré, 3727. Répandre de l'huile 
sur le sommet de la statue signi- 
fiait que c'était du bien que procé- 



dait le vrai, 3728. Oindre une sta- 
tue, c'est faire que le vrai soit le 
bien, 4090. La statue est le saint 
du vrai, 4580. Origine des statues 
dès les temps très-anciens, et com- 
ment elles furent ensuite em- 
ployées pour le culte, 4580. Par 
dresser une statue, faire sur elle 
une libation, et répandre sur elfe 
de l'huile, était représentée la pro- 
gression de la glorification du Sei- 
gneur^ t de la régénération de l'hom- 
me, depuis le vrai jusqu'au bien, 
4582. L'autel est le représentatif du 
Seigneur quant au divin bien, et les 
statues son représentatif quant au 
divin vrai, 9388, 9389. Les statues 
chez les anciens ont été en usage 
comme culte d'après les vrais, et 
dans la suite comme culte idolâtri- 
que d'après les faux»; illustré et 
montré, 10643. Elles signifiaient le 
culte d'après les vrais, parce qu'elles 
étaient de pierre, et que les pierres 
signifient les vrais, 10643. 

Statut, Statutum. Ce que c'est, 
37. Les statuts sont les externes de 
la Parole, et les préceptes en sont 
les internes, dans le sens réel, 
3382, 8363. La part fixée (pars 
statuta), c'est ce qui a été mis en 
ordre, 6149,. 6150. Établir pour 
statut, c'est ce qui a été conclu 
d'après le consentement, 6164. 
Achever la tâche (ce qui a été sta- 
tué), c'est faire ce qui a été enjoint, 
7138. « Par statut éternel, » c'est 
selon l'ordre du ciel, 7884. Le sta- 
tut du PaBsach, ce sont les lois de 
l'ordre pour ceux qui ont été déli- 
vrés de la damnation et des infesta- 
lions, 7995. Poser statut et juge- 
ment, c'est le vrai de l'ordre alors 
révélé, 8357. Il a été distingué en- 
tre les préceptes qui appartiennent 
à la vie, les jugements qui appar- 
tiennent à l'état civil, et les statuts 
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qui appartiennent an culte; mon- 
tré, 8972. 

Stérile, Steriiis. Ce que c'est, 
3857; c'est que les vrais n'étaient 
point reçus, 3857. Les stériles se 
disaient mortes, par la raison 
qu'elles n'avaient ni les vrais ni les 
biens, qui sont les fils et les filles, 
3908. Être stérile, c'est être sans 
la vie provenant du vrai et du bien; 
montré, 9325. Les stériles sont 
aussi les nations qui ne sont pas 
dans le bien, parce qu'elles ne sont 
pas dans le vrai, et qui néanmoins 
désirent les vrais pour être dans le 
bien; montré, 9325. Stérile, dans 
le sens spirituel, c'est ne point 
jouir de la vie spirituelle, qui est la 
vie du vrai d'après le bien, 9325; 
c'est pour cela que les épouses qui 
n'enfantaient point d'enfants se 
disaient mortes, 3908. 

Stupéfait (être), Stupescere. 
C'est un changement subit d'état, 
5705. . 

Subordination , Subordinatio. 
Toute subordination, application et 
soumission , doit successivement 
procéder du premier de la vie, pour 
qu'il y ait conjonction, 3091. Dans 
le ciel, il y a des subordinations, et 
aussi dans l'enfer, mais avec beau- 
coup de différence, 7773. 

Subsistance, Subsistentia. Voir 
Existence. 

Substance, Substantia. C'est le 
bien, Û105. 

Successif, Successivum. Voir 
Centre. Il y a influx selon l'ordre 
des successions ; sur cet ordre , 
7270, 10099. Voir Degrés. 

Sutjcoth, Succoth. C'est le saint 
du vrai d'après le bien, Û392. Le 
départ des fils d'Israël de Kaamsès 
vers Succoth est le premier état de 
séparation et la qualité, 7972. 

Sujets, Subjecta. Les esprits en- 
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voient des sujets pour communi- 
quer entre eux, &&03. lis sociétés 
envoient des esprits émissaires ou 
sujets pour avoir communication, 
5856. Les communications dans 
l'autre vie se font par des sujets, * 
5983. Les mauvais esprits envoient 
des sujets de tout côté, et les pla- 
cent comme l'araignée ses filets, 
598/i. Ceux qui influent dans un 
sujet s'imaginent que le sujet n'est 
rien, et le sujet s'imagine que tout 
vient de lui, 5985. Nul rte pense 
d'après soi, mais chacun pense d'a- 
près d'autres, et enfin tous et cha- 
cun pensent d'après l'influx de la 
vie qui procède du Seigneur; ainsi 
tous sont de perpétuels sujets, 
5986. Plus est grand le nombre de 
ceux qui ont intuition dans un su- 
jet, plus le sujet a de force, 5987. 
Des sujets qui étaient comme dans 
le sommeil, par lesquels parlaient 
de bons esprits, quoique d'ailleurs 
ces sujets fussent méchants, 5988. 
Sujets qui se jouaient des fourbes 
qui étaient au-dessus de la tète, 
5989. Les esprits prennent aussi 
des sujets non de leur société; et 
des sujets près de l'homme, 5989. 
Les enfers envoient des sujets, et • 
ces sujets apparaissent dans des 
lieux déterminés pour eux. 7111. 
Il y a des sujets du coté de ceux 
qui infestent, et du côté de ceux qui 
sont infestés, 7137. De l'injecliou 
de ceux-ci par les méchants, 7137. 

Suph (mer de), Suph mare. C'est 
un enfer sous l'enfer des adultères, 
distingué par des eaux comme 
celles d'une mer, 8099. C'est l'en- 
fer et la damnation; montré, 8099. 
Par elle passent ceux qui sont dé- 
livrés des infeslations, et qui sont 
conduits pour rfubir des tentations, 
8099. Dans cet enfer sont ceux qui 
sont dans la foi séparée et dans la 
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vie du mal, 8099. sur cet enfer, 
8137, 8166. Dans l'enfer, qui est 
signifie par la mer de Supb, sont 
ceux qui ont été dans la foi persua- 
sive et dans le mal de la vie, 8148. 
« De la mer de su pli jusqu'à la mer 
des Philistins, » c'est l'extension de- 
puis les. vrais scieulifiques jusqu'aux 
vrais intérieurs de la foi, et la mer 
de Suph est le scientifique, 9340. 

Supplier, Supplicare. ' Voir 
Peier. 

Surface, Superficies. C'est le 
dernier, 7687. 

Susimim, Su.ùmi. V0t>NE>HiLlM. 

Syrie, Syrias Araro, ou la Syrie, 
ce sont les connaissances du bien, 
1232, 1234. Dans la, Syrie fut insti- 
. tuée une nouvelle église par Éber, 
1238. Araro Naharaîm, ou la Syrie 
des fleuves, ce sont les connaissan- 

• ces du vrai, 3051. Les fils de l'o- 

• rient étaient en Syrie, 3249. Les fils . 
de l'orient, de môme que la Syrie, 
sont ceux qui sont dans les connais-, 
sances du bien et du vrai, 3249. 
Padan Aram, ce sont les connais- 

; sances du vrai, 3664; ce sont aussi 
les connaissances du bien, 3680. 
L'église ancienne a été dans laSyrie, 

. et ses restes y sont démeurés long- 
temps, 4112; et ils signifient les 
connaissances du bien et du vrai, 
4112. 

T 

. Tabernacle, Tabernaculum. 

' Voir Tente. 

Table, Mcnsa. La table, sur la- 
quelle étaient les pains des faces, 
est le représentatif des célestes; 
montré, 9527. Les pains des faces 
sur la table, c'est le Seigneur quant 

, au bien céleste, 9545. Il est expli- 

• qué pourquoi la table, sur laquelle 

■ 



il y avait les pains des faces, était 
au côté septentrional dans l'habita- 
cle; c'est le bien dans l'obscur; ce 
bien est le bien spirituel respecti- * 
veràent, 9684, 9685. 
■ Tables, Tabula, fies tables de 
pierre, sur, lesquelles avait été ins- 
crite la loi, sont le livre de la loi ou 
la Parole dans tout le complexe ; il- 
lustré, 9416. Pourquoi^ yeut deux 
tables, et comment il fut écrit des- 
sus; illustré et montré par les par- 
tages en deux parties, quand on 
traitait alliance, 9416. La gravure 
et l'écriture sur des tables signifient 
les choses qui avaient été impri- 
mées dans la mémoire et dans la 
vie, 9416. Les tables, sur lesquelles 
la loi a été écrite, signifient la Pa- 
role par laquelle il y a conjonction 
avec le Seigneur, 10375. Si Jes ta- 
bles étaient de pierre, c'est parce 
que la pierre. est le vrai dans les 
derniers, ainsi le sens de la lettre 
dans lequel est le $ns interne, 
10376. Les tables sont le sens ex- 
terne de la Parole, et l'écriture sur 
elles est le sens interne de la Pa- 
role, 10453, 10461. Les tables de 
la loi ont été brisées, et d'autres 
tables ont été taillées par Moïse, 
parce que par le? tables de Mpïse 
est signifié l'externe tel qu'il est à 
cause de ce peuple, 10603. 

Tacheté (le), Maculosum. C'est le 
vrai avec lequel a été mêlé le faux, 
3993, 3995, 4005. 

Taisson, Mclis. Les peaûx de* 
laissons sont les biens extérieurs; 
9471. 

Talion, Talio. D'où vient le droit 
du talion, 1011. Le mal porte avec 
lui sa peine, et le bien sa rémuné- 
ration, dans l'autre vie; ainsi, il y a 
la loi du talion; illustré, 8214; et 
montré, 8223, 8226. Le bien est 
conjoint avec sa rémunération, et 
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le mai avec sa peine ; illustré d'a- 
près une loi de l'ordre, dont il est 
parlé, 9048. Sont expliquées les pa- 
roles du Seigneur, « œil pour œil, 
dent pour dent; si quelqu'un veut 
enlever la tunique, laisse-lui aussi 
le manteau, » 9048. 

Talon, Caicaneum. C'est le na- 
turel infime, 259. Voir Soulier. 

TambouriA, Tympanum. Il se 
dit du bien spirituel, 4138. C'est le 
bien du mi; montré, 8337. 

Tapis, Tapcles. Voir Rioraux. 

-Tarder, Tardarc, Morari. C'est 
douter; illustré, 5613. 

Tater, Palpare. C'est Tin lime et 
le tout de la perception, 3528,3559, 
3562. Tâtonner par obscurité ; .ce 
que c'est, 7712. Voir Obscurité. 

Taureau, Juuencus. Voir Veau 
et Boeuf. 

Teigne, Tinea. Voir Insecte. 

Témoin, Témoignage; Testis, 
Testimonium. Le témoin, c'est la 
confirmation du bien par le vrai, et 
du vrai d'après le bien; montré, 
4197. Le témoignage est le bien 
d'où vient le vrai et le vrai qui vient 
du bien; montré, 4197. S'il fallait 
deux ou trois témoins, et non un 
seul, cela était fondé sur cette loi 
divioe, qu'un seul vrai n'est pas 
suffisant pour confirmer le bien, 
4197. Le témoignage es! le Seigneur 
quant au divin vrai ou à la Parole; 
montré quelque peu, 8535. Ne point 
répondre contre le prochain en té- 
moin de mensonge, c'est ne point 
dire que le bien est le mal, ni que 
le vrai est le faux, 8908. Le témoi- 
gnage est le Seigneur quant au di- 
vin vrai; montré plus amplement, 
9503. 

Temple, Templunu Par les ten- 
tes ont été signifiées les choses qui 
le sont par le temple, 414* L'autel 
et le temple ont été les principaux 
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représentatifs du Seigneur, 2777. 
La maison de Dieu est l'église, le 
ciel, tout le royaume du Seigneur, 
et le Seigneur quant au bien ; et le 
temple, les mêmes choses quant au 
vrai; illustré, 3720. Chez les très- 
anciens, la maison de Dieu était de 
bois, parce que le bois signifiait le 
bjen, mais le temple fui de pierres, 
parce que les pierres signifiaient le 
vrai ; illustré, 3720. 

Temps, Tempus. Aucune notion 
du temps dans l'autre vie, 1274, 
1382. Il n'y a point de temps ni 
d'espaces dans l'autre vie, 2625. 
Les espaces et les temps signifient 
les états; les temps, les états quant 
à l'exister; les. espaces, les états 
quant à l'être, 2625. Tous les temps 
signifient des états, 2788. Les temps 
et les lieux sont des états, 2837. 
Les temps sont des étals; par exem- • 
pie, les temps de l'âge de l'homme, 
3254. L'espace et le temps sont des 
états ; et cela, parce qu'il n'y a point 
d'idée d'espace et de temps dans 
l'autre vie, ni dans l'homme interne 
chez l'homme, 3356. L'homme ne 
peut rien penser sans l'espace et 
sans le temps, mais il en est autre- 
ment de l'ange, 3404. Ce que c'est . 
que le temps, et que pour ceux qui 
sont dans l'aiïeclion d'un amour 
réel il n'y a aucun temps, à moins 
qull ne s'y adjoigne de l'impatience 
et de l'inquiétude, 3827. Les espa- 
ces correspondent à l'état quant à 
l'être, et ce que c'est que l'état . 
quant à l'être; et le temps corres-. . 
pond à l'état quant à l'exister, 3938. ' 
Le temps est l'état; et a il arrivera 
en ce temps-là, » c'est l'état des 
choses qui suivent; illustré, 4814, 
4916. Il n'y a point de notions du 
temps dans l'autre vie; illustre par 
expérience, 4882. Les idées sur les 
temps ne peuvent être saisies dans ' 
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l'antre vie, parce qtie le soleil n'y 
fait pas les temps; illustré; c'est de 
là que les temps sont des états, 
4901. Dans l'autre vie, il y a des al- 
ternatives, comme les alternatives 
du jour; h savoir, matin, midi, sofr, 
point du jour, et dans l'enfer, nuit; 
illustré, 6110. Les étals dans l'au- 
tre vie sont comme les temps du 
soir, de la nuit, du matin et de mi- 
di, 7248. Les temps et les espaces 
sont des états; illustré d'après la 
comparaison du soleil du monde 
avec le soleil du ciel, 7381. • Au 
temps fixé, » c'est dans cet état, 
8070. Les temps sont des étals; ci- 
talions, 10133. Les temps sont des 
états; d'où vient cela dans l'autre 
vie, 10605. 

Tendre, Tener. « Les enfants 
soni tendres, » signifie les vrais ré- 
cents qui n'ont pas encore acquis la 
vie divine, 4377. 

Ténèbres, Tenebree. Les ténè- 
bres sont les «faussetés, 1839. Les 
ténèbres sont les faux, el l'obscu- 
rité les maux, 1860. La loeur des 
méchants est changée en ténèbres, 
1528. Les méchants aiment les té- 
nèbres, 1528; voir aussi Obsccrite 
et Ombre. Les enfers sont dits être 
dans les ténèbres, parce qu'ils sont 
dans les faux ; de la lheur de ceux 
qui sont dans les enfers, 4418. Les 
infernaux sont appelés anges de té- 
nèbres, parce qu'ils sont dans les 
faux, et leur tueur est comme celle 
d'un feu de charbon. 4531. De ceux 
qui croient être sages par eux-mê- 
mes; ils sont mis dans l'état de té- 
nèbres; expérience, 4532; voir 
aussi Obscur et Ombre. Les ténè- 
bres sonl les faux; montré, 7688. 
L'obscurité est la privation du vrai 
et du bien, ainsi un faux très-dense 
produit par le mal; mais les ténè- 
bres sont la privation du vrai, ainsi 
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le faux; montré, 77H. La lumière 
divine est obscurité pour les mé- 
chants; illustré, 1861, f. y 6832, 
8197. 

Tenir (se), Stare. Se tenir devant 
quelqu'un, c'est la présence, 5638; 
et aussi l'apparence, 7436. 

Tentation, Teniatio. Des com- 
bats des tentations, 59, 63,* 227. Ce 
que c'est que la tentation, 847. Les 
tentations sont célestes, spirituelles 
et naturelles, 847. Ce qui en est des 
tentations; les mauvais génies et les 
mauvais esprits attaquent les choses 
qui appartiennent à l'amour, ainsi 
celles qui appartiennent à la vie de • 
l'homme, 847, 1820. Ce que pro- 
duisent les tentations, 1692, c, 
1717, 1740. Il y a tentation, afin 
que les corporels soient domplés, 
857. Les maux et les faux, chez 
l'homme qui est régénéré, sont 
domptés par les tentations, mais 
non détruits, 868. Le vrai est la 
première chose du combat, 1685. 
L'homme combat d'après les biens 
et les vrais, dont il s'est imbu par 
les connaissances, quoiqu'ils ne 
soient ni des biens ni des vrais, 
1661. Les mauvais esprits excitent 
les maux et les faux ; de là les ten- 
tenlalions, 741, 751, 761. L'homme • 
dans les tentations croit que le Sei- 
gneur est absent, quoique cepen- 
dant il soit alors plus présent, 840. 
L'homme ne peut jamais par lui- 
même soutenir les combats des ten- 
tations, parce que le combat est 
contre tous les enfers, 1692, f. Par 
les tentations, les mauvais esprits 
sont privés du pouvoir de faire le 
mal chez l'homme, 1695, 1717. Le 
Seigneur combat seul chez l'hom- 
me, 1661, 1692. Il y a ton lotion 
chez ceux qui ont la conscience, et 
elle est plus aiguë chez ceux qui 
ont la perception, 1668. Aujour- 
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d'hui, il n'y a point de tentations, 
mais il y a des anxiétés, qui sont 
autre chose et viennent d'autre 
part, 762. Les hommes (appelés) 
morts ne peuvent pas soutenir les 
combats des tentations, 270. Toutes 
les tentations ont avec elles le dés- 
espoir concernant la fin; celles du 
Seigneur Pavaient aussi, 1787, 
1820. Après les tentations, il y a 
fluctuation, 848, 857. La tentation 
quant aux intellectuels est légère, 
735. Le Seigneur a d'abord com- 
battu d'après les biens et les vrais! 
qui apparaissaient comme des biens 
. et des vrais, 1661. Le Seigneur a 
combattu contre les* maux de l'a- 
mour de soi et du monde, d'après 
l'amour envers tout le genre hu- 
main, 1690, 1691, f., 1812, 1813, 
1820. Le Seigneur a combattu d'a- 
près la propre puissance, 1692. Le 
Seigneur seul a combattu d'après le 
divin amour ; tous les autres, quand 
c'était d'après eux-mêmes, ont 
combattu d'après l'amour de soi et 
du monde, 1812, 1813. Les enfers 
ont combattu contre l'amour du 
Seigneur, qui était le salut de tout 
le genre humain, 1820. Le Seigneur, 
d'après la propre puissance par les 

• tentations et par tes victoires, est 

• devenn la justice, 1813. Le Sei- 
gneur a 'soutenu les tentations les 
plus terribles de toutes, 1663,1668, 
1787. L'union de l'essence humaine 
avec l'essence divine chez le Sei- 
gneur a été faite par les tentations 
et par les victoires, 1737, 1813; 
roir skigneuk. Ce qui est signifié 
dans le sens interne par « ne nous 

! induis point en tentation, » 1875. 

par les tentations, les bons appren- 
nent qu'ils no sont que mal, et que 
-toutes choses appartiennent à la 
miséricorde, 2334. La tentation est 
le combat au sujet du pouvoir, 
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sont plus étroitement conjoints aux 
vrais, 2272. On n'est pas sauvé à 
cause des tentations si on succom- 
be, ni si par elles on s'imagine avoir 
mérité; si ceci arrive, c'est» un in- 
dice que l'homme a perdu les pen- 
sées qu'U a reçues par les tentations, 
2273. Dans toute tentation, il y a le 
libre, plus fortement que hors des 
.tentations, 1937. Dans les tenta- 
tions, il y a des indignations et plu- 
sieurs autres affections, .1917. Ten- 
tation des enfants; quelle elle est, 
2294. Dans les tentations, on est . 
réduit au désespoir, 2694. Dieu ne 
tente point, mais il délivre, et il in- 
troduit alors le bien, 2768 ; dans les 
tentations, il ne concoure pas en 
permettant, selon l'idée que l'hom- 
me a de la permission, 2768. De la 
passion et des tentations les plus 
graves du Seigneur, 2776, 2786, 
2795; voir Seignicb. Le Seigneur 
quant.au divin n'a pu être tenté) 
2803/2814, ni quant au bien; mais 
quant au vrai, 2813. Il n'a pas pu 
non plus être tenté quant au divin 
vrai, mais quant au vrai divin, 2814. 
Le Seigneur a ad tri i s en lui les ten- 
tations, 2816. Ce qui en somme a 
été écrit sur les tentations, 2819. 
Les vases récipients du vrai sont 
amollis par les tentations, afin qu'ils 
reçoivent le bien, 3318. Quand 
l'homme est régénéré, l'homme ra- 
tionnel ou interne reçoit les vrais 
avant que l'homme naturel on ex- 
terne les reçoive, et par suite aussi 
il y a un combat de tentations, 3321. 
Le vrai ne peut pas être reçu pro- 
fondément, quand c'est l'incrédulité 
qui règne, parce qu'elle met des 
bornes et repousse, 3399 ; voir Vrai 
et Foi. Ceux qui sont régénérés sont 
dans l'état de tranquillité avant d'ê- 
tre dans les tentations^ et ensuite 
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ils reviennent dans l'état de tran- 
quillité, qui eêt aussi la fin dans les 
combats de tentations, 3696. La 
tentation est un combat chez l'hom- 
me entre les mauVais esprits et tes 
anges, 3927, 3928. La tentation est 
un combat à cause de la dissension 
entre l'interne de l'homme et 4'e*- 
\erae, et au sujet de la domination, 
3928; et c'est un combat entre les 
plaisirs de l'un et de l'autre, 392$. 
La tentation ne peut pas exister s'il 
n'y a pas affirmation et reconnais- 
sance du bien et du vrai, 3928. 
L'homme subit les tentations quand 
le bien commenceia prendre la pre- 
mière place, ce qui arrive dans l'âge 
adulte, 4268. La tentation vient de 
ce que les anges tiennent l'homme 
dans les biens et dans les vrais, et 
. que les mauvais esprits le tiennent 
dans les maux, et dans les faux, 
4249; ou, de ce que, quand le bien 
prend la première place, l'homme 
naturel est dans les faux; c'est là la 
cause secrète, 4 256. On ne peut pas 
être tenté, si ce n'est quant à la 
chose qu'on aime, ainsi quant au 
vrai, lorsqu'on aime le vrai, 4274. 
Gelai qui n'est pas dans le bien de 
la foi ne peut pas subir une tenta- 
tion spirituelle, parce qu'il succom- 
berait; il est seulement mis dansdes 
anxiétés naturelles, 4274. Le Sei- 
gneur, par les tentations admises en 
lui, a subjugué tous les enfers et 
remis toutes choses en ordre, et il a 
fait divin en soi l'humain, 4287. Le 
Seigneur a admis en lui les tenta- 
tions par des anges, 4295. Ne peu- 
vent être téntés que ceux qui sont 
dons l'affection du vrai et du bien, 
4299. Les tentations viennent de ce 
que les maux et les faux sont exci- 
tés, 6299. Il semble que les tenta- 
tions viennent du divin, 4299. Ce 
sont les mauvais esprits qui excitent 



TE 



303 



les maux et les faux, et lee tenta- 
tions, 4307. Les tentations existent 
quand le bien.se conjoint aux vrais, 
parce qu'aux vrais sont attachés des 
illusions et des faux, 4341. Il y a 
tenlatipn.à cause de la conjonction 
du bien et du vrai, 4572. Il y a com- 
bat*entre les esprits chez l'homme, 
4572. Après les tentations, il y a joie 
à cause de la conjonction du bien et 
du vrai, 4572. Les tentations exis- 
tent par les mauvais esprits qui ex- 
citent chez l'homme ses faux et 
ses maux, ainsi par l'influx qui en 
provient; illustré, 5036. Ceux qui 
sout régénérés subissent des tenta- 
tions, 5036. Le vrai imprimé dans 
l'intérieur de l'homme gouverne* 
dans l'état de tentation, souvent à 
l'insu de l'homme, 5044. État des 
tentations^ il est sale et immonde, 
et cela, parce que les faux et les 
njaux sont excités, mais dans la suite 
il devient calme, 5246. Comparaison 
avec l'état de l'homme pendant les 
tentations, 5246. L'homme esl ré- 
généré par les tentations, parce que 
les tentations éloignent les amours 
de soi et du monde, et aussi parce 
que d'après les opposés elles don- 
nent les relatifs, et qu'elles confir- 
ment les biens et les vrais, et domp- 
tent les maux et les faux, au point 
qu'ils d 'osent pas se relever, 5356, 
Chez l'homme qui' est régénéré, il y 
a renversement, alors tentation; 
raison de cela* 5773. Les tentations 
apparaissent mauvaises; illustré, 
6097. Ce qu'il y a de bien par les 
tentations, les désolations et les dés- 
espoirs, 6144. Le Seigneur tourne 
en bien le mal que les infernaux in- 
troduisent dans les tentations, 6574. 
L'homme est principalement insi- 
nué dans les sociétés intérieures 
par les tentations, 6611. Il y agi- 
tation quand l'homme est m% dans 
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son mal,et alors les mauvais esprits 
combattent contre les anges, 6657. 
Les vrais existent selon les infesta- 
lions dans les tentations; illustré, 
6663. Les mauvais esprits emploient 
l'astuce et la malice dans Ies4enta- 

• tiods; illustré, 6666. Le plus souvent 
celui qui est régénéré ne combat pas 
d'après le vrai réel, .mais d'après le» 
vrai de son église, et cela doit être, 
afin qu'il puisse Être conjoint au bien, 
6765. QUand l'homme est dans la 
tentation, il y a pour lui obscurité 
et douleur; plus tard, quand il sort 
de la tentation, il y a clarté et gaieté, 
6829. Le combat spirituel ou la ten- 
tation est nécessaire; on ne le sait 
pas dans le monde, mais on le sait 
très-bien dans l'autre vie, 7090, f. 
I^s infeslations ou tentations des 
bons, dans l'autre vie, sont faites 
afin que soient éloignés les maux et 

" les faux et aussi les choses impurea; 
et, avant cela, ils ne peuvent pas être 
élevés au ciel, 7122. Le Seigneur 
quant au divin humain ne pouvait 
pas être tenté, c'est pourquoi il a 
pris l'humain infime, afin qu'il pût 
être tenté; illustré; 7193. Différence 
entre les tentations et les infesta- 
tions; les tentations ont lieu avec 
angoisse de conscience, mais non 
les infeslations, 7476. Quand on va 
subir des tentalions, les vrais et les 
biens sont disposés par le Seigneur 
dans un état propre à les subir, et 
alors on est près de l'enfer, 8131. 
Les enfers combattent contre l'hOm- 
me , et le Seigneur combat pour 
l'honnie, 8159; et le Seigneur seul 
combat, et non l'homme; illustré, 
8172, 8175, 8176. Us spirituels, 
qui étalent détenus à l'avènement 
du Seigneur, n'ont pas pu subir les 
tentalions a\ ant que le Seigneur eût 
été glorifié, parce qu'ils ont vaincu 
par sa' puissance, 8099. 11 y a des | 
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tentations spirituelles, et il y a des 
tentations naturelles ; celles-ci exis- 
tent parfois avec celles-là, et par- ' 
fois sans celles-là, et dans ce der- 
nier cas, elles sont seulement des 
douleurs du mental (animus ),Si6h. 
H y a auçsi une anxiété mélancoli- 
que, *et avec elfe parfois tentation, 
et parfois non tentation, 8164, f % 
Dans les tentations, il y a désespoir, . 
et alors on emploie des expressions 
acerbes, mais il n'y est pas fait at- 
tention, parce que la tentation est 
alors parvenue à la dernière limite 
de la puissance, 8165. Ceux 'qui 
succombent dans les tentations 
viennent dans une cruelle damna- 
tion, 8165, /"., 8169. Dans les ten- 
tations, deux forces agissent, et la 
force divjne agit par l'intérieur, et 
retient l'homme, 8168. Dans les ten- . 
tations, les prières» sont peu écou- • 
tées; pourquoi? et il faut combattre 
contre les faux et les maux comme 
par soi-même ; pourquoi ? 8179. 
Celui qui est une fois vainqueur des 
enfers, en est perpétuellement vain- 
queur, 8273. Le Seigneur seul a 
combattu par lui-même contre les 
enfers; montré, 8273; et seul il 
combat pour l'homme, 8273. La 
tentation est le combat de l'homme 
interne et de l'homme externe, 8351. 
La foi et la charité ne peuvent être 
implantées que par les tentations, 
8351. La tentation à cause du pian- 
que de Vrai est décrite, 8352. Après 
la tentation , il y a illustration et affec- 
tion, par conséquent charme et plai- 
sir; pourquoi? 8367, 8370, f. L'hom- 
me ne peut pas être régénéré sans 
tentation, et il en subit plusieurs, 
8403. Tenter, c'est examiner, 8419. 
Tenter Jéhovah, c'est être contre le 
divin, 8567. Les tentations sont de 
continuelsdésespoirs,et elles se ter- 
minent dans le désespoir, 8567. Les 
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vrais et les biens sont implantés et 
confirmés par les tentations; illus- 
tré, 8924. Des tentations en parti- 
culier, 8958 à 8969. Ce sont des 
combats spirituels chez ceux qui 
sont régénérés, 8958, 8959. Chez 
l'homme, elles viennent des mauvais 
esprits (fui attaquent, 8960. Il s'agit 
de la domination du mal sur le bien, 
et de l'homme naturel sur l'homme 
spirituel, 8961. Les combats se font 
par lès vrais de la foi, 8962. C'est 
pourquoi l'homme n'est tenté que 
lorsqu'il entre dans l'âge adulte, 
8963. Celui qui n'a pas les vrais de 
la foi n'est pas tenté, 8964. L'état 
après les tentations est pire que le 
précédent état, si l'homme succom- 
be; pourquoi? 8964. Aujourd'hui, il 
en est peu qui soient admis dans les 
tentations, 8965. Par les tentations, 
les vrais sont confirmés, les convoi- 
tises sont domptées, et l'homme est 
humilié; par suite, il y a pour "lui 
intelligence et sagesse, 8966, 8967. 
Les tentations sont subies avant que 
l'homme soit dans le bien, mais non 
quand il est dans le bien, 8968. 
fc'homme doit combattre comme par 
lui-même, mais croire que c'est par 
le Seigneur; si plus lard il ne croit 
pas que c'est par le Seigneur , la 
tentation n'a aucun avantage, 8969. 
Le Seigneur par les combats des 
tentations a vaincu les enfers, et a 
disposé toutes choses dans l'ordre; 
citations, 9528, f. Le Seigneur, 
quand il était dans le monde, a 
combattu contre les enfers, et a dis- 
posé toutes choses dans Tordre, 
99Ô7. Ceux qui placent le mérite 
dans les œuvres ne peuvent pas 
combattre contre les enfers ; quant 
à ceux qui ne l'y placent pas, le Sei- 
gneur combat pour eux, 9978. Les 
anges viennent à l'instant dans l'i- 
dée spirituelle, et l'idée matérielle 



est dépouillée à la première entrée 
du ciel, 10568. Par les tentations, 
l'interne est ouvert et donné à 
l'homme par le Seigneur; illustré, 
10685. Les biens et les vrais chez 
l'homme ne viennent pas à l'aper- 
ceptioo dans les tentations, mais 
après les tentations ils sont implan- 
tés et remis en ordre, 1C685. L'hom- 
me ne sait pas que cela est fait, ni 
•comment cela est fait; montré, 
10685. L'interne est ouvert à l'hom- 
me par les tentations, et ensuite les 
vrais y sont implantés et illustrés, 
parce que le Seigneur combat île 
l'intérieur, 10685. Ne pas manger» 
de pain et ne pas boire d'eau pen- 
dant quarante jours et quarante 
nuits, c'est l'état de tentation, 
10686. 

Tkste, Tentoriunu Ce que c'est 
que les tentes, 414. Elles sont le 
saint de l'amour, 414, 1102, 1566. 
La tente est le saint, 2145, 2152. 
Les voiles de la tente; ce que c'est, 
2576. Le saint des saints dans le ta- 
bernacle et dans le temple a repré- 
senté le divin humain du Seigneur, 
et sa qualité a été représentée par 
les choses qui y étaient, 3210. Les 
tentes sont le saint du culte, de là 
chez les Juifs la tente, et par suite 
la fête des tabernacles, 3312, 4391. 
Les sens suprême, interne et ex- 
terne de la Parole sont comme l'in- 
time, l'interne et l'externe du ta- 
bernacle, 3440. Le tabernacle, re- 
présenté avec tout son appareil, si- 
gnifiait les trois cieux, et le témoi- 
gnage dans l'arche signifiait le Sei- 
gneur lui-même, 3478. Ce que si- 
gnifiaient là les pains sur la table, 
3478. Planter la tente, c'est l'état 
de l'amour, 4128. Les tentes, qui 
sent appelées Succoth, sont le saint 
du vrai, ou le bien du vrai; montré, 
4391. Tendre la tente, c'est la pro- 
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gressiondn saint vers les intérieurs, 
4599. La tente est le saint de l'u- 
nion, 8666. Le bien de la nouvelle 
volonté chez l'homme y est l'habi- 
tacle du Seigneur, et le vrai du nou- 
vel entendement y est le taberna- 
cle; illustré, 9296, 9297. De la fête 
des tabernacles, 9296; voir Fête. 
Les tentes et l'arche ont représenté 
le ciel oii est le Seigneur, 9457, 
9481, 9485; voir aussi Arche. La" 
tente sur l'habitacle, c'est l'externe 
du ciel, 9615. La tente de conven- 
tion, c'est où il y a présence du Sei- 
gneur; montré, 9784. Entrer dans 
(la tente de convention, quand il s'a- 
, git d'Aharon, c'est représenter tou- 
' tes les choses du ciel et de l'église 
quant au divin vrai, 9963; et appro- 
cher de Pau tel, c'est représenter le 
Seigneur quant au divin bien ; l'un 
et l'autre quant au culte, 9964. A 
l'entrée de la lente de convention, 
c'esUe mariage du divin vrai et du 
divin bien; illustré, 10001, 10025. 
L'autel et la tente étaient souillés 
parle péché du peuple; montre et 
illustre, 10208. Donner pour l'œu- 
vre de la tente, c'est la conjonction 
avec le ciel, 10230. Entrer dans la 
tente de convention, c'est repré- 
senter toutes les choses du culte 
d'après le bien spirituel, et appro- 
cher de l'autel, c'est représenter 
toutes les choses du culte d'après le 
. bien céleste, 10242, 10245. Les très- 
anciens habitaient dans des lentes, 
et c'est pour cela que les tentes sont 
les choses saintes du culte, 10545. 
La tente est le Seigneur, et par suite 
le ciel et l'église, par conséquent 
tout le saint du ciel et de l'é- 
glise, puis le saint du culte et le 
saint de la Parole; illostré et mon- 
tré) 10545. La tente de convention 
placée hors du camp est l'externe 
du culte, de l'église et de la Parole. 
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dans lequel sont tous les internes, 
10547, 10548. 

Terébiwthe, Terebinlhina. Noix 
de lérébinthe; ce que c'est, 5622. 
Voir Noix. 

Terre, Tellus. Cet article con- 
cerne toutes les terres dans notre 
monde solaire et dans le ch\ astral, 
ou dans l'univers, comme les terres 
de Mercure, de Vénus, de Mais, 
de Jupiter, de Saturne, de la Lune 
et notre terre. Le ciel est immense, 
et le» habitants de notre terre sont * 
en petil nombre relativement, 3631. 
Des habitants des antres terres, 
6695 à 6702. Il m'a été donné de 
parler avec les esprits des autres 
terres, et non avec leurs habitants, 9 
6695. Il y a des terres en nombre 
immense; démontré par des esprits 
de Mercure, 6697. D'après le ration- 
nel, on peut conclure qu'il y a plu- 
sieurs terres; qu'elles onlété créées, 
non dans le but de se promener au» 
tour du soleil, mais pour un genre 
humain, et par conséquent pour 
peupler le ciel; et que ces terres, 
quant aux années, aux jours, aux 
lunes, sont comme notre terre* 
6697. De ce que le ciel astral est si • 
grand et n'est qu'un moyen pour 
une fin, et de ce que le Ciel est im- 
mense, on peut conclure qu'il n'est . 
pas composé que des habitants 
d'une seule terre, 6698. Ceux qui 
sortent des mondes apparaissent 
comme un fleuve; et de là on peut 
conclure qifil en sort des myriades 
par jour, 6699. Les habitants des 
autres terres adorent le divin sous 
une forme humaine, ainsi le 
gneur, 6700. Les esprits des diver- 
se* terres ont été séparés, mais seu- 
lement ont été conjoints ceux qui 
sont dans le ciel intime ou troisième 
ciel, 6701. II faut qu'il y ait un 
grand nombre de terres pour con- 
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stituer le très-grand homme ; et dès 
qu'il manque quelque chose pour 
la correspogdance, aussitôt sont ti- 
rées de quelque terre, des personnes 
pour remplir, etc., 6807. Il a été dit 
par des esprits de Mercure que'dans 
l'univers il y a des centaines de mil- 
liers de terres, 6927. Quand les pla- 
nètes apparaissent à des esprits, en 
quel lieu et à quelle distance cha- 
cune apparaît, 7171. Les esprits de 
notre terre ont pour rapport le sens 
naturel et corporel , 9107. Où il y a 
line terre, là il y a l'homme ; il- 
lustré par la Gn de la création, 
9237. S'il a plu au Seigneur de naî- 
tre sur notre terre, et non sur une 
autre, ce fut à cause de la Parole, 
9350 n 9362; voir Parole. Les ha- 
bitants, les* esprits et les anges de 
notre terre ont pour rapport dans 
le très-grand homme le seoB externe 
et corporel, 9360. Des terres dans 
l'univers; voir Univers. Les esprits 
apparaissent autour de leur terre ; 
pourquoi ? à savoir, parce qu'il sont 
d'un semblable génie avec les. ha- 
bitants, et afin qu'ils soient près 
d'eux, 9968. 

Tsrre, Terra. Voir Humus, Ca- 
naan. La terre a diverses significa- 
tions, 620, 638, 4068. Ce qyi est 
signifié par l'humus, et ce qui est 
signifié par In terre, 566, 1068. La 
terre, c'est la contrée où est l'église, 
662, 1066. La terre est l'église et le 
tout de l'églisç; puis aussi, où il n'y 
a pas l'église, 1068, 1262. La terre, 
c'est la nation qui i;htfbMe, ainsi la 
qualité de celte nation, 1262. Le 
ciel.est l'homme interne, et la terre 
l'homme externe, 82, l&}i, 1733, 
913. Ce que c'est que le nouveau 
ciel et la nouvelle terre, 1733, 1850; t 
voir Jugement. La terre, c'est le' 
• royaume du Seigneur, 1413, 1607 ; 
wwrCANAAit. Diverses significations 
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de la terre, 2571. Le nouveau ciel 
et la nouvelle terre, c'est l'église 
dans le commun et dans le particu- 
lier, 2117, 2118, f. Pourquoi on se 
prosternait à terre, 2327. Le peu- 
ple de la terre, ce sont ceux qui 
sont de l'église spirituelle, 2928. 
La terre est l'église, 3355, 4535. Le 
nouveau ciel et la nouvelle terre, 
c'est la nouvelle église interne et 
externe, 3355, 4535» La terre, ce 
sont les rationnels qui, illustrés 
par le Seigneur, sont les appa- 
rences du vrai, 3368, 3404. Di- 
verses significations de la terre, 
3368, 3379. La terre est le royaume . 
du Seigneur et l'église, 4447. La 
terre inférieure est une région sous 
les pieds, où sont les esprits pro- 
bes avant d'être élevas dans le ciel; 
montré, 4728. De la terre inférieu- - 
re relie est sous les pieds et sous 
les plantes des pieds, et là sont ceux 
qui sont naturels; de cette terre, et 
de ceux qui y sont, 4940 à 4951. La 
plus grande partie des Chrétiens 
sont envoyés dans la terre infé- 
rieure, parce qu'ils sont naturels, 
4944. Jja terre est l'église; pour- 
quoi? 5577. La terre inférieure; il est 
décrit où elle est située, et de quels 
enfers elle est entourée, 7090. Il y 
a une terre inférieure; montré d'a- 
près la Parole, 7090. Là, aujour- 
d'hui, il y a la vastallon du faux,* 
7090. Terre quiapparaltoùsontceux 
qui sont dans les faux d'après les 
maux, et où ils sont précipités dans • ' 

l'enfer, 7418. La terre inférieure. est 
enlouréed'enfersqui infestent, 7240. 
U terre est l'église, 8011,9643. Être, 
englouti par la terre, c'est tomber 
dans les enfers; montré, 8306. La 
terre, dans le sens suprême, est le 
divin, 8732. La terre a diverses si- 
gnifications, mais retient néanmoins 
la signification de l'église, 8732. La 
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terre est l'église; c'est parce que, 
dès les temps très-anciens, l'église 
a été dans la terre 8e Canaan ; cita- 
tions, 9325. L'homme régénéré dans 
le particulier est la terre ; cité, 9334. 
Gréer un nouveau ciel et une nou- 
velle terre, c'est instaurer une nou- 
velle église, 10373; et là, créer, c'est 
instaurer; montré, 10373. L'humus 
est l'église d'après la réception des 
semences et leur croissance, et la 
terre est l'église d'après la nation 
qui l'habile; montré, 10570. 

Testicules, Testiculi. De leur 
correspondance, 5060. Ceux qui 
. tendent des pièges dans l'amour 
conjugal par l'amour, par l'amitié 
et par les bons offices, sont dans 
les opposés de l'amour conjugal, et 
portent la doujeur dans les testicu- 
les; d'après l'expérience, 5060. 

Tête, Caput. La tête du serpent 
est la domination du mal, 257. 
Quand l'homme est ressuscité, deux 
anges sont assis près de sa têle, 172, 
173, 174. La têle du mois; ce que 
c'est; voir Mois. La tête ou le som- 
met de l'échelle, c'est le ciel, 3700. 
Les célestes constituent la têle, les 
spirituels le corps, et les naturels 
les pieds, 4938, 4939. Élever la 
tête, signifie ce à quoi il a été pour- 
vu, et ainsi ce qui a été conclu ; c'é- 
tait une formule de jugement à vie 
•ou à mort; d'où elle venait; mon- 
tré, 5124. Élever la tête, c'est le 
conclu d'après ce à quqi il a été 
pourvu, et aussi d'après ce qui a été 
prévu, 5155, 5162. La léte, dans le 
très-grand homme, est le ciel in- 
.lime et le céleste, le coips le ciel 
moyen el le'spiriluel, et les pieds le 
dernier ciel, ainsi le naturel, 5328. 
Poser la main sur la têle dans les 
bénédictions, c'est un rite du temps 
ancien, parce que la têtç, c'est où 
il y a l'intellectuel et le volontaire, | 
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et le corps, c'est où il y a les actes 
et l'obéissance, 6292. La tête, ce 
sont les intérieurs, et # le corps les 
extérieurs; illustré, 6436. La tète, 
quand il s'agit des mois, c'est le 
principal, parce que c'est le premier, 
7827, 7828. La tète sur les jambes 
et sur le mHieu dans les sacrifices, 
c'est depuis l'intime jusqu'à l'exter- 
ne-, 7859. La tête, c'est le vrai que 
l'homme fait chose de sa foi, ainsi 
le vrai de la foi ; quelque peu mon- 
tré, 9166. La tète, ce sont les inté- 
rieurs; illustré el montré, 9656. De 
la tête par le cou dans le corps, cor- 
respond à l'influx du royaume cé- 
leste dans le royaume spirituel, 
9913, 9914. L'onction sur la têle a 
représenté sur tout l'humain du 
Seigneur. Et de l'onction de la léte 
dans les inaugurations, 10011. La 
tète est l'homme tout enlier; mon- 
tré, 10011, 10044. 

Thamar, Thamar. C'est une 
église représentative des spirituels 
et des célestes, 4829, 4831. 

Tharschish, Tharschish. Ce que 
c'est, 1156. La tharschish, le scho- 
ham et le jaspe, sont l'amour spiri- 
tuel du vrai, ou le bien externe du 
royaume spirituel, 9872. 

Thkma, Thcma, fils d'Ismaèl. Ce 
sont ceux de l'église spirituelle qui 
sont dans le simple bien, principa- 
lement chez les nations, 3268. 

Théologie, Thcologia. Voir 
Doctrine et Koi. 

Thérach, Thcrach. Il était ido- 
lâtre, 1356. C'est le culte idolàtri- 
que, 1353, 1356. Dans la maison 
de Thérach, il y avait un culte jdo- 
lAlriqiie,J992. Il représente le prin- 
cipe commun des églises, 3778, 
4207. Voir Nachor. 

Théraphim, Théraphim. C'é- 
taient des idoles par lesquelles on 
interrogeait son dieu et on avail des 
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réponses; et par suite ils signifient 
les vrais; montré, 4111, 4162. Us 
signifient les vrais intérieurs ou 
d'après le divin, 4155. 

Thimnath, Thimnath, signifie 
Tétai de veiller aux intérêts de l'é- 
glise ; montré, 4855. 

Thogàrmath, Thogàrmath. Ce 
que c'est, 1154. 

Thdbal, ThubaL Ce que c'est, 
1151. 

Thuhim. Thumim. Voir Urim. 

Thymus, Thymus. De la corres- 
pondance de la glande du thymus; 
qui sont cl quels sont ceux auxquels 
celle glande correspond, 5172. 

Tiare, Tiara. Voir Turban. 

Tiède, Tcpidus. Sphère d'un es- 
prit tiède; quelle elle est, 1513. Du 
tiède; peu, 5217. 

Tige, Calamus. Les tiges du 
chandelier sont les vrais d'après le 
' bien, 9551, 9555, 9556. 

Tisserand. Texlor. C'est le cé- 
leste et par suite le volonlaire,9915. 

Toit, Tcctum. C'est l'intime, la 
même chose que la tête; montré, 
10184. 

Tomber, Cadere. C'est être vain-- 
eu, 1689. Tomber sur les faces, c'é- 
tait un rite pour adorer dans la 
très-ancienne église; montré, 1999. 
Tomber à la renverse, c'est s'éloi- 
gner, à savoir, du vrai, 6401. Tom- 
ber, c'est pervertir, 9086. Tomber, 
c'est être fermé, 10492. 

Tondre, Tondere. Ce que signi- 
fie, dans la Parole, tondre le trou- 
peau, 4110, 4853, 4857; et tondre 
les cheveux et la barbe, 5247,5570; 
voir Poil. Tondre le troupeau, c'est 
veiller aux intérêts de l'église, 4853, 
ainsi remplir un usage pour elle, 
4853, 4857. 

Tonne inpernale, Tonna infer- 
nalis. Là sont les plus fourbes; il 
leur semble fouler l'univers sous 
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les pieds,. 947. D'une autre tonne, 
où il y a des esprits privés de la ra- 
tionalité, mais non méchants, 948. 

Tonner, Tonare. Langage ton- 
nant comme s'il venait d'une mul- 
titude immense, 1763. 

Tonnerre, Tonitru. Les voix, 
qui sont celles des tonnerres, signi- 
fient les vrais divins, 7573; voir 
Voix. Les tonnerres sont les vrais 
divins, les éclairs sont les splen- 
deurs qui sont dans les vrais d'a- 
près le diviq, 8914. 

Topaze, Rdbis, Escarbodcle; 
Topazius, Rubinus, Carbuncu(us. 
C'esl le céleste amour du bien, ou 
le bien interne du ciel intime, 9865. 

Toucher (le), Tactus. Voir Sens. 
Les esprits ont le toucher très-ex- 
quis, et toutes les sensations se ré- 
fèrent au toucher, 322, 1630, 1880, 
1881, 1883. Le sens du toucher est 
le commun de tous les sens, tirant 
son origine du perceptif, qui est le 
sensitif interne, 3528. Toucher si- 
gnifie la communication, la trans- 
lation, et la réception; illustré et 
montré, .10130. Cela aussi est fait 
par le toucher de la vue, 10130. 

Toucher, Tan'gere. Voir Tou- 
cher (le). 

Touffu (le), Jmptexum ou Per- 
plexum. C'est le scientifique natu- 
rel, 2831. Être dans le touffu ou 
embarrassé, c'est être dans la con- 
fusion, 8133. 

Tour, Turris. C'est le culte de 
soi, 1306. La tour, ce sont les inté- 
rieurs du vrai, et dans le sens op- 
posé les intérieurs du faux ; mon- 
tré, 4599. 

Tourner, Vertere. Tous se tour- 
nent selon leurs amours, 10189, 
10420; voi)- Amour. Ceux qui sont 
dans les maux se tournent en ar- 
rière du Seigneur, et se détournent 
du divin; illustré et montré, 10420. 

n. 
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Tourterelle, Turtw: Voir Co- 
lombe. 

Toute - Puissance, Omnipoten- 
tia, La toute-puissance se dit de la 
quantité concernant la grandeur, de 
la divine volonté, du divin amour, 
et du bien infini ;*et la toute-science 
se dit de la quantité concernant la 
multitude, de la divine intelligence 
et du divin vrai, 3936. 

Toute -Science , Omniscientia. 
Voir Toute-Puissance. 

Trait, fctum. Foin Arc. 

Tranquillité , Tranquillitos. 
Voir Paix. L'état de tranquillité 
est l'état externe de la paix, 3696. 
Ceux qui sont régénérés sont d'a- 
bord dans cet état, et aussi en der- 
nier lieu; voir Régénération. On 
vient dans la tranquillité de là paix, 
quand on vient dans les vrais inté- 
rieurs et dans la. vie selon ces vrais, 
6393. 

Transpercé, Confossus. C'est le 
vrai et le bien éteints; montré, 4503. 
Le procédé d'enquête relatif au 
transpercé étendu dans un champ, 
— Deutér. XXL 1 à i<\ — est ex- 
pliqué, 9262. 

Travail d'enfant (être en), Par- 
lurire. Voir Enfanter. 

Treize, Tçedecehi. Ce que c'est, 
1668, 2109. Treize, ce sont les 
saints resles, 2109. 

Tremblement de terre, Terrée 
motus. .C'est le changement d'état 
de l'église; montré, 3355. 

Trente, Trigenta. tfest quelque 
chose du combat, 2276. Trente, 
c'est le plein des restes; montré, 
5335. Trente années, c'est le plein 
état des restes, 7986. Trente, c'est 
le plein, 9082. ♦ 

Trésor, Thésaurus. Voir fii- 
chesses, Divitiee. 

Tribu, Tribus. Les douze tribus 
sont toutes les choses du bien et du 
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vrai, ou de la foi et de l'amour; 
montré, 3858, 3926, 6060. Les 
douze tribus sont nommées en di- 
vers ordres, et elles signifient selon 
l'ordre; montré, 3862, 3926, 3939. 
Par les quatre premiers enfante- 
ments de Léah, lUiben, Schiméon, 
Lévi et Jehudah, est représenté en 
ordre le progrès de la régénération 
de l'homme céleste, et par les sept 
suivants jusqu'à José pli, le progrès 
de la régénération de l'homme spi- 
rituel, 3921, f. Les tribus, lors- 
qu'elles sont nommées dans la Pa- 
role, signifient quelle est l'église 
dans cet état qui est décrit, 3939; 
et lorsqu'il s'agit de la naissance 
des fils de Jacob, par les fils en or- 
dre, il est» décrit la régénération de 
l'homme, et toutes les choses de la 
foi et de l'amour dans un séul com- 
plexe, parce qu'il y est question de 
cet état, 3939. Les fils de Jacob, 
nommés dans un autre ordre, ont 
une autre signification, et ils y si- 
gnifient selon l'ordre toutes les cho- 
ses qui sont dans le divin humain du 
Seigneur, 6603. Les fils de Jacob, 
*ou les dodze tribus, ont représenté 
tous les vrais et tous les biens dans 
le général; par conséquent aussi 
dans le spécial. et dans le particu- 
lier, 6335. Par eux a été représen- 
tée l'église, 6337. Les tribus ont si- 
gnifié diverses choses selon l'ordre • 
dans lequel elles sont nommées, 
et ainsi des choses innombrables, 
6337. M est dit des tribus et des apô- 
tres, qu'ils jugeront, mais ce sont 
les»vrais qui sont signifiés par eux, . . 
6397. Les fils d'Israël sont l'église, 
6637. Les tribus représentent di- 
verses choses du royaume Hu Sei- 
gneur selon l'Ordre dans lequel 
elles sont nommées, 6660. Le ciel, 
avec les sociétés qui y sont, est re- 
présenté par les tribus, les familles 
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el les maisons des fils d'Israël, 7836, 
7891, 9079, 9807. La tribu de Je- 
hudah devint la première, après que 
Ruben, Schimcon el Lévi eurent été 
maudits, 10335. , 
• Trinité, Trinitas. Le Irine est 
un, à savoir, le divin môme, le di- 
vin humain et le saint procédant, 
2149, 2156. 

Triste (le), Triste. Le triste et le 
mélancolique viennent de ceux qui 
sont dans la province de l'estomac, 
et aussi des avares qui y sont, 6202. 

Trois, Très, Tria. Trois signilie 
la même chose que sept, 720, 901. 
Trois, ou le troisième, c'est le der- 
nier temps, et aussi le dernier état 
de l'église, et dé ceux qui sont de 
l'église, 1825. Trois jours, le troi- 
sième jour, signifient le complet, ou 
la fin et le commencement, 2788. 
Celte signification vient de ce que 
le Seigneur pst ressuscité le troisiè- 
me jour, 2788. En outre, le troisiè- 
. me signifie quelque chose, 6904, et 
, ce qui n'est pas encore complet, 
2788, f. Mettre le chemin de trois 
jours entre eux, c'est séparer entiè- 
rement, 4010. Le troisième jour et 
trois signifient le complet et le con- 
tinu jusqu'à la fin, el une période 
grande ou petite; montré, 4495. 
Trois mois après, c'est un état nou- 
veau, 5901. Trois jours après, c'est 
un état nouveau, 5123. Au troisiè- 
me jour, c'est le d«rnier de l'état, 
quand commence un nouvel étal, 
5159. Aller le chemin de trois jours, 
c'est in état de rénovation, 6904. 
Trois jours, c'est l'état plein; ce 
que c'est que l'élat plein, 7715. 
Tertiaires; voir Chefs Tertiaires. 
Trois jours, c'est entièrement, 
8347. Les fils de la troisième et de 
la quatrième génération, ce sont les 
faux en longue série, et leur con- 
jonction, 8377. Trois et demi, c'est 
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le plein, et jusqu'à la fin ; montré, 
9198. Un et demi, quand c'est la 
division de trois, signifie le plein, 
9488, 9489. Trois, c'est. In perfec- 
tion, parce que, pour que quelque 
chose soit parfait, il faut l'ordre 
successif de trois, comme la fin, la 
cause et l'effet; illustré, 9825. Ce 
qui est un existe d'après trois. 9866. 
Sept est une période entière, quand 
il s'agit des choses saintes; trois 
pareillement, quand il s'agit d'une 
chose quelconque, 10127. Trois 
mille, c'est le complet, 10492. Les 
fils de la troisième et de la quatriè- 
me génération,* ce sont les faux et 
par suite les maux; illustré, 10624. 

Trois cents, Treccnti. Ce que 
c'esl, 1709.. Trois cents, c'est le 
plein; montré, 5955. 

Trois et demi, Très et dimi- 
dium, 9198. Voir Trois. 

Tromperie, Fraus. Voir Four- 
berie. 

Trompette, Buccina* Le son de 
la trompette, c'esl le bien céleste, 
8802. La voix de la trompette, c'est 
l'état du ciel angélkfue, 8915., 

Trompette, Tuba. I*aV la trom- 
pette est signifiée l'évangélisation, 
4060, f. 

Trône, Thronus. C'est ce qui ap- 
partient a la divine royauté, et ce- 
lui qui est assis dessus, c'esl le Sei- , 
gneur; ainsi le trône est le divin 
vrai qui procède du Seigneur; par 
suite aussi le ciel est appelé trône, 
et respectivement alors le naturel; 
montré, 5313. Dans le sens opposé, 
c'esl le royaume du faux; montré, 
5313, f. Ce qui est signiûé en ce 
que les apôtres seront assis sur 
douze trônes, 2129, 6397,^039. Le 
trône est le royaume spirituel du 
Seigneur, 8625. Voir Roi. 

Trou, Forameru Les paniers 
percés et à trous, c'est sans terrai- 
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naison tlans les intérieurs de l'hom- 
me; montré, 5145. 

Trouble, Horror. C'est l'altéra- 
tion, 3593. 

Troubler, Turbare, Perturba- 
re. C'est la consternation ; montré, 
9328. 

Troupe, Turma. Voir Cad. 
Troupe, d'où Cad lire son nom, 
c'est dans le sens suprême la toute- 
puissance et la toute-science, dans 
le sens interne le bien de la foi, 
dans le sens externe les œuvres, 
3934, 3935. 

Troupeau, Grex. Le pasteur est 
celui qui enseigné et conduit au 
bien de la charité, et le troupeau 
celui qui apprend et est conduit, 
343. Le troupeau aussi est le non 
bien, 1565. Ce que c'est que les 
étables du bétail et du troupeau, 
415. Le troupeau de menu bétail, 
ce sont les biens rationnels, et le 
troupeau de gros bétail les biens 
naturels, 2566. Le troupeau, c'est 
le bien naturel domestique, .35 18. 
Les troupeaux de menu bétail sont' 
les églises et les doctrinaux, 3767, 
3768. Abreuver le menu bétail, 
c'est instruire par la doctrine tirée 
de la Parole, par conséquent ensei- 
gner les choses qui s6nt de la doc- 
trine, 3772. Le menu bétail, ce 
sont les doctrinaux inlérieurs,3783. 
Le menu bétail est le bien intérieur 
naturel, et le gros bétail le bien ex- 
térieur naturel, 5913. Le bétail, ce 
sont les biens du vrai, 6016. Les 
bestiaux sont les vrais d'où pro- 
vient le bien, 6016, 6045. Les trou- 
peaux de menu bétail et les trou- 
peaux de gros bétail sont les biens 
d'aprôsïes représentatifs et les cor- 
respondances, 6048. Le menu bé- 
tail signifie les biens intérieurs, et 
le gros bétail les biens extérieurs, 
8937. « Depuis bœuf jusqu'à âne, » 
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ce sont tous les biens et tous les 
vrais extérieurs; « jusqu'à bêle de 
menu bétail, » ce sont tous les biens 
et tous les vrais extérieurs, et .les 
vrais et les biens intérieurs, 9134, 
9135. La bêle de menu bétail (pc- 
cus), ce sont les vrais et les biens 
avant la régénération, et le menu 
bétail (grex), ce sont les biens et les 
vrais après la régénération, 9135. 
Le menu bétail et le gros bétail^ 
c'est le bien intérieur et le bien ex- 
térieur; illustré et montré, 10609. ' 

Troupeaux de menu bétail, Ca- 
terv{egrcgis s Z167>yoirTnovP£nu. 

Tuer, Occidere, lnterficere m ïXn 
tué, quand cela est dit du bien et 
du vrai, c'est ne point être reçu, 
3387, 3395. Tuer, c'est priver de 
la vie qui ne convient pas au vrai, et 
par suite la vivificalion, ainsi le con- 
traire, 3607. Tuer, c'est ôter la vie 
spirituelle ou la -charité et la foi, 
6767. Tuer, c'est ne point recevoir, 
par conséquent aussi ne point chop- . 
sir, 7043. Tuer, c'est enlever à, 
quelqu'un la vie spirituelle, et aussi 
éteindre la foi et la charité, comme 
aussi avoir en haine le prochain; 
montré, 8902. Tuer Je frère et le 
compagnon, c'est fermer l'interne 
afin que le bien et le vrai n'entrent 
point, parce qu'ainsi est enlevée la ( 
vie spirituelle, 10490, 10491 

Tuwique,' Tunica. C'est le vrai 
du naturel quwnveloppe une autre 
chose, 3301. La tuniqu 3 est le vrai ; 
montré, 4677. Ce que c'est que la 
tunique des fils de roi, la tunique du 
grand prêtre, la tunique des pro- 
phètes, 4677. La tunique de diver- 
ses couleurs, ce sont les apparences 
du vrai d'après le bien, 4677, 4741, 
4742. Sont expliquées les paroles 
du Seigneur sur le soufflet sur la 
joue, et sur la tunique; en ce qu'il 
faut donner le manteau à celui qui 
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la veut, 9048. La tunique est le divin 
vrai intimement dans le royaume spi- 
rituel, procédant immédiatement du 
divin céleste, 9826. La tuniflue est 
le divin spirituel d'après le divin 
céleste, ainsi l'intime du royaume 
spirituel; montré, 9942. Est expli- 
qué ce qui est signifié par la tuni- 
que du Seigneur non divisée, 9942. 
La tunique des fils d'Abaron est le 
• divin vrai procédant de ce divin 
spirituel, 9947, 10013. L'éphod 
avec le manteau, c'est le royaume 
spirituel, mais la tunique est le spi- 
rituel d'après* lej céleste, ainsi par 
elle est signifiée la même chose que 
par le voile dans la tente, et par le 
cou dans l'homme; illustré, 10005. 

Turban, Cidaris. C'est l'intelli- 
gence et Ja sagesse; illustré, 9827. 
La tiare est l'intelligence d'après la 
sagesse, 9949, 10016. 

Tyr, Tyrus. Sidon signifie les 
connaissances extérieures, et Tyr 
les conuaissaVices intérieures, 1201. 
Tyr et Sidon signifient ceux de l'é- 
glise qui est dans les connaissances 
du vrai et du bien; ainsi, dans le 
sens abstrait, les connaissances mê- 
mes du vrai et du bien, 1201. 

u " 

• 

Ulcère, lîlctis. Voir Blessure. 

Un, Vnum. Tout ce qui est un 
résulte de l'harmonie de plusieurs, 
et tout le ciel est un, 657, 687. Le 
trine est un, à savoir, b2 divin mê- 
me, le divin humain et lè saint pro- 
cédant, 2169, 2156. 

Union, Unio. 11 y a union de la 
divine essence du Seigneur avec son 
essence humaine/ mais il y a con- 
jonction de 'l'homme avec le Sei- 
gneur, 2021 
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fourbes sojat dans la tonne infer- 
nale, au-dessus de laquelle il y a 
un petit globe qu'ils considèrent 
comme l'univers; el quand ils sor- 
tent de la tonne ils foulent aux 
pieds ce globe comme si c'était l'u- 
nivers, 947. 

Universel (F), Universale. Tel 
est l'homme dans le commun, tel il 
est dans les singuliers, 917, 1040, 
1316; voir aussi Commun. La pro- 
vidence du Seigneur esj universelle 
dans les très-singuliers, 1919, (. Co 
que c'est que régner universelle- 
ment, 5949; voir Fin. Ce qui règne 
universellement est dans toutes et 
dans chacune des choses;* illustré, 
6159. 

Ur des Chaldéens, Ur Chatdao- 
rum. Ce que c'est, 1368, 1816. 
Voir Chaldée. \ 
Urim, Vrim, signifie fou brillant, 
et Ihumim signifie éclat d'après ce 
feu, 9905. Thumim, en langue hé- 
braïque, c'est intégrité; mais, en 
langue angélique, c'est éclat-, 9903. 
, Urine, Urina, Les brigands et 
les pirates se plaisent dans des uri- 
nes fétides, 820. 

Usages, Usus. Le royaume du * 
Seigneur est le royaume des fins et 
des usages, 696. La vie angélique 
consiste, dans les usages provenant 
des biens de la charité, 654. Toutes» 
choses ont d'après l'usage leurs fé- 
licités et leurs plaistrs, 997. Daiis 
l'autre vie, tous doivent remplir un 
usage, même les infernaux, 696, 
1103. Toute vie appartient aux usa- 
ges, 1966. Le rationnel est selon 
l'usage quand il est acquis par les 
connaissances et par les scientifi- 
ques; et quel est l'usage le meil- 
leur, 1966. 

Usure, Famu*. L'usurier çst ce- 
lui qui fait le bien pour du gain, et 
Unitbjw, Vnivcrsum. Leg plus J celui qui n'est point usurier est ce- 
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lui qui le fait d'après la chanté; 
•montré, 9210. . 



Vache, Vacca. Les vaches sont 
les vrais, 5198. Ce sont aussi les 

fau^, 5202 - 

Vain* Vanité; Vanum, Vanitas. 
Porter le nom de Dieu en vain, 
c'est profane/ les vrais divins par 
des blasphèmes, et appliquer les 
statuts i !i m ns à un culte idolâtrique, 
comme firent les Juifs, quand ils 
adoraient le veau, 8882. La vanité, 
c'est la fausseté de la doctrine, ou 
de la religion, et le mensonge est le 
faux de la vie; montré, 9268. • 

Vallée, Vallis. C'est plus bas, 
1723; et l'impur dans le culte, 1292. 
La vallée dejtiérar, ce sont les vrais 
inférieurs, 3417. Ce sont les infé- 
rieurs, comme les naturels, les sen- 
suels et les scientifiques; montré, 
4715. Dans l'autre vie, il y a des 
montagnes, des collines, des rochers 
et des vallées, et dans les vallées 
sont ceux qui n'ont pas encore été 
•élevés au ciel, 10438. , 

Variété, Varittas. Dans le ciel 
sont Coules les différences de l'a- 
mour et de la foi, 684. Dans l'autre 
vie, il n'y a pas une société qui soit 
absolument semblable à une autre, 
690. Les changements d'état de l'é- 
glise sent comparés aux temps de 
l'année et du jour, et aussi aux mé- 
taux, 1837. Dans le ciel, il y a d'in- 
nombrables variétés du bien et du 
vrai, et néanmoins par l'harmonie 
elles font un, comme les organes, 
les membres elles viscères du corps, 
3241. L'église du Seigneur est par- 
tout variée quanl aux vrais et néan- 
moins uue par la charité, 3267. 
Dans le ciel, il y a des variétés in- 



nombrables quant au bien el au 
vrai, 3744- Elles se réfèrent aux 
membres et aux viscères du corps, 
qui sont, dans une si grande variété; 
illustré, 3745, et en général, 6746. 
Le bien chez chacun est différent; 
mais, au moyen de l'amour céleste, 
le Seigneur forme les biens en un, 
3986. Dans un seul bien, il y a d'in- 
nombrables choses variées, 4005. 
Le bien par les vrais devient varié, 
en sorte qu'il n'est mille part sem- 
blable en quelque manière que ce 
soit, 4149. Dans le ciel, il y. a de 
perpétuelles variétés, disposées en 
forme afin qu'elles fassent un, 5598. 
Dans le ciel et partout, il y a de per- 
pétuelles variétés, et le bien de l'un 
n'est jamais absolument semblable 
au bien d'un autre, 7236. La va- 
riété du bien vient des vrais qui lui 
ont été conjoints, 7236. Les biens 
dans les deux sont lous différents, 
distingués en. généraux, en spéciaux 
, et en particuliers, 7833*,*7836. Tout 
ce qui est un lire son existence de 
choses variées, 8003. L'infinie va- 
riété vient des affeclions qui appar- 
tiennent à l'amour, 9002. Les va- 
riétés de l'étal du bien daos l'autte 
vie sont comme les variétés de là 
chaleur et de la lumière dans le 
monde, et de là vient la perfection, 
10200. 

Vase,' Vas. La cruche, ou le vase, 
est le scientifique, 3068. Le scienti- 
fique est 1* vase du vrai, çl le vrai 
est le vase du bien, 3068. Les vrais 
sont des vases qui sont amollis par 
les tentations, et par le bien ils sont 
disposés en ordre, 3316, 3318; 
ym'r. Tentations, Vrai et Hécéné- 
ration. Les bassins sont les choses 
de la mémoire, 9394. Les vases de 
la lable sur laquelle étalent les pains 
des faces sont les connaissances du 
bien et du vrai rélestes, 9*44. Les 
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i du chandelier, et les mouchet- 
tes et les écumoires, sont les purifi- 
catoires et les évacuatoires, 9572. 
Les vases sont les scientifiques, 
9724- Les vases de l'autel, du chan- 
delier, sont les scientifiques qui ser- 
vent au bien, 9723, 9724. Voir 
Scientifiques. 

Vastation, Vastatio. On est te- 
nu dans l'ignorance, et les vrais de 
la foi ne sont ouverts que quand on 
a été dévasté, afin que les choses 
saintes ne soient point profanées, 
301, 302, 303. Les églises tendent 
à feur vastation, 407. Il fa nou- 
velle église, quand la vieille église 
est dévastée, 608, 411. Il y a deux 
genres de vastation; l'un, de ceux 
qui sont au dedans de l'église; l'au- 
tre, de ceux qui sont hors de l'é- 
glise, ou des gentils, MO. Il y a des 
vaslalionsdans l'autre vie, 698. Des 
vastations dans l'autre vie, 1106 à 
1113. J'ai été envoyé vers ceux qui 
étaient dans les vastations, 699. Sont 
dévastés ceux qui sont dans les 
faux, et qui ont eu une espèce de 
conscience, 1106. Quelques esprits 
veulent d'eux-mêmes 'être mis en 
vastation, 1107. Quelques-uns sont 
dévastés dans un état moyen entre 
la veille et le sommeil, 1108. Ceux 
qui se sont confirmés dans les prin- 
cipes du faux sont ramenés dans 
une ignorance complète, 1109. Cejix 
qui ont placé le mérite dans les œu- 
vres sont fendeurs de bois,.;1110. 
Ceux qui ont mené une vie morale, 
et ont cru mériter le ciel, en recon- 
naissant seulement un créateur de 
l'univers,, sont faucheurs, 1111. 
Quelques-u/is sont élevés. immédia- 
tement au ciel sans vaslaïion,1ll2. 
Lesjeunes filles, qui ont été, entraî- 
nées à la prostitution, ont un ins- 
tructeur sévère, 1113. Ce que c'est 
que la vastation, 2455. f. Quelle est 



la désolation du vrai chez les spiri- 
tuels qui sont régénérés, 2682. 
Pourquoi ceux qui doivent être ré- 
générés sont réduits à une désola- 
tion du vrai jusqu'au désespoir; 
exemples, 2694. Ktat d'illustration 
et de joie de ceux qui de la désola- 
tion viennent dans le ciel, et com- 
ment ils y sont reçus, 2699. État 
d'instruction de ceux 6;ui viennent 
de la vastation ou de la désolation, 
2701, 2704; voir régénération. 
De ceux qui sont dévastés par des 
craintes, 4942. La désolation et la 
vastation sont décrites bien des fois 
dans la Parole, et sont désignées 
par divers' nome, 5360. De la dé- 
solation quand l'homme est régé- - 
néré, 5376. La désolation et la vas- 
tation dans la. Parole sont plusieurs 

, fois décrites et entendues en ce que 
l'église est dans le faux et da,ns le 
mal) et aussi en ce qu'elle est dans 
la désolation de la régénération, 
5376. Ddns la désolation se pré- 
sente l'image de la mort spirituelle, 

'6119. Ce qui est produit* de bien 
par les désespoirs, les désolations ' 
et les tenjatiorçs, 6138. Les esprits 
de notre terre sont dévastés avant . 
qu'ils puissent être, élevés dans le . 
ciel, 6929. La vastation du faux se 
fait aujourd'hui dans la terre infé- 
rieure, 7090. Les infeslationsdes es- 
prits probes ou les tentations, dans 
l'autre vie, se font afin que les maux 
et les faux cl aussi les choses im- 
pures soient éloignés, et avant cela 
ils ne peuvent pas être élevés dans 
les deux, 7122. Il faut absolument 
qu'ils soient tenus dans un lieu de 
vastation, pour que les choses gros- 
sfères et impures des amours de 
soi et du «monde 'soient dépouillées, 
7186. La science du vrai est succes- 
sivement enlevée aux méchants, 
7465. Les méchants sont dévastés 
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quant Sut vrai», et le» bons sonl 
dévastés quant aux faux, 7474. 
Comment se font les infestations 
dans l'autre vie; différence entre 
les infestations et les tentations, 
7474. Ceux qui sont de l'église spi- 
rituelle externe sont, dans l'autre 
vie, dans un lieu de vaslation, et 
sont infestes, 7474. Ceux qui in- 
festent,, dans l'autre vie, sont ceux 
qui, dans l'église, ont confessé la 
foi seule et ont vécu la vie du mal; 
illustré, 7317, 7502, 7545; voir 
aussi Koi. On est successivement et 
par degrés précipité dans l'enfer, 
ou successivement par degrés élevé 
dans le ciel, parce qu'il y a vasta- 
tion du vrai et du bien chez les mé- 
chants et vaslation du faux et du 
mal chez les bons, 7541, 7542. 
Quand les vrais et les biens ont été* 
ôtés aux méchants, alors comme des 
poids sans support, ou comme des 
oiseaux privés d'ailes, ils tombent 
dans l'abîme, 7545. Pour ceux qui 
ont été de l'église et ont vécu la vie 
du mal, 'c'est pire que pour ceux* 
qui étaient hors de l'église; raison 
de cela, 7554. Les. méchants sont 
dévastés quant aux biens et aux 

. vrais qui sont dans l'extérieur natu- 
rel et qui regardent en bas, et non 
quant aux biens et aux vrais de l'in- 
térieur naturel qui sont tournés en 
dedans, 7601, 7604, 7607. Us mé- 
chants se dévastent eux-mêmes, en 
ce qu'ils tournent en mal le bien 
qui influe du Seigneur, eteela a lieu 
successivement et davantage selon 

. que le Seigneur met en ordre le ciel 
pour influer de plus près, ,7679, 
7710. Le faux chez ceux qui infes- 
taient avant l'avènement du Sei- 
gneur était affreux, à cause des 
Néphilim et des Énakim, etc., 7686. 
Ceux qui ont infesté ont plus tard 
en aversion et fuient ceux qu'ils 
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ont infestés; pourquoi? 7768. Chez 
ceux qui sont dévastés, les vrais et 
les biens qu'ils ont sus leur sont en- 
levés et sont transférés dans les 
bons, 7770. Les méchants sont dé- 
vastés par degrés, avant d'être 
damnés et d'êlre envoyés dans l'en- 
fer; et cela, afin que les méchante 
soient confirmés qu'ils sont dans le 
mal, et aussi afin que les bons soient 
illustrés sur l'étal de ceux qui sont 
dans le mal, 7795. Les méchants se 
dévastent eux-mêmes; illustré, 
7926. Les méchants, à la présence 
du Seigneur, sont remplis de ma*ux, 
et les bons sont remplis de biens» 
7989. Les infestations ont lieu quand 
le Seigneur influe par l'intérieur 
avec le bien et le vrai, et que les en- 
fers influent par l'extérieur avec le 
mal et le faux; de là le combat et la 
captivité spirituels, 7990. Ceux qui 
viennent dans l'autre vie sont dé- 
vastés quant aux tèrrestres et aux 
mondains, avant d'être élevés dans 
le ciel, 9763. 

Veau, Vitulus. 6e que c'est que 
le veau, la chèvre et le bélier dans 
les sacrifices, 1824. Ce que c'est que 
la génisse de trois ans, 1825; voir 
aussi Bokuf. Les taureaux ou les 
veaux sont le bien de l'innocence et 
de la charité dans l'homme externe; 
montré, 9391. Dans l'Egypte, les 
génisses et les veaux d'or étaient les 
principales idoles, à cause de la si- 
gnification, parce que dans le natu- * 
rel il y a le scientifique; plusieurs 
détails sur le veau de l'Egypte, 9391. 
Le sacrifice fait avec un veau est la 
purification des maux et des faux qyi 
sont dans l'homme na|ur$l, 9990. • 
Le taureau est le bien externe de 
l'innocence, la brebis le bien inter- 
ne et l'agneau le bien intime ; mon- 
tré quelque peu, 10132. Le veau est 
le bien dans le rationnel ; dans le 
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sens opposé, quand il fut devenu 

une idole, c'était le plaisir naturel et 
sensuel; montré, 10407. Le taureau 
dans les sacrifices a signifié le divin 
dans le Seigneur, et par suite le na- 
turel spirituel chez l'homme, 2830. 

Végétal, Vegetabilc. Il y a in- 
flux du ciel dans les sujets du règne 
végétal, 3648. 

Veille, Vigilia. Voir Réveiller 
(se). 

Vendre, Vendcrc. Voir Acheter. 
Vendre, c'est aliéner au point que 
la chose n'appartienne plus, 4098. 
Vendre, c'est éloigner de soi ; et, ré- 
ciproquement, c'est être reconnu 
par ceux qui achètent, 4752, 4758. 
Vendre, c'est approprier, 5371, 
5374. Vendre, c'est communiquer 
les connaissancesdu vrai et du bien, 
5886. Vendre, c'est aliéner; mon- 
tré, 5886. Vendre, c'est abdiquer 
et se soumettre, 6143. 

Vengeance, Vindicta. Des en- 
fers de.ceux qui ont passé leur Vie 
dans les vengeances «t dans les hai- 
nes, 815. Voir Enfer et Haine. 

Venir, Venire. -Voir Entrer. 
Venir ou entrer vers quelqu'un, 
quand cela se dit des mariages, 
c'est être conjoint, 3914, 3918. Ve- 
nir vers quelqu'un, c'est la commu- 
nication, 5249. Venir, c'est le suc- 
cessif, 5505. Venir, c'est la pré- 
sence, 5934, 6063, 6089. C'est rap- 
proche, 5941, 5947. Venir, c'est 
être appliqué, 6117. C'est la con- 
jonction, 6782, 6783. Venir ou en- 
trer versquelqu'un, c'est la présence 
et l'apparence, 7498, 7631. Venir 
après eux, quand il s'agit de ceux 
qui sont dans les faux d'après le 
mal. c'est l'effort pour faire violence 
parTinflux du faux d'après le mal, 
8187. 

Vent, Ventus. Le vent oriental; 
ce que c'est, 842. Du vent oriental, 
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et comment sont dissipées les so- 
ciétés mal consociées, 2128. L'eu- 
rus, ou vent oriental, ce sont les 
choses qui appartiennent aux cupi- 
dités et par suite aux fantaisies; 
montré, 5215; voir Orient. Le 
vent des narines de Jéhovah, c'est 
la vie par le divin, et le ciel ; mon- 
tré, 8286. Le vent de Jéhovah est la 
vie par le divin; montré, 8286. 
Les quatre vents et les quatre an- 
gles sont toutes les choses du vrai 
et du bien ; montré, 9642. Voir 
aussi Plages. 

Ventre, Venter. Ce que signifie 
le serpent marchant sur le ventre, 
247> 248. Le fruit du ventre; ce que* 
c'est, 3911. Voir Enpanter. 

.Ventricule, Ventriculus. Quels 
sont ceux qui ont leur rapport avec 
les ventricules du cerveau,* 4049. 
Correspondance avec le ventricule 
(ou estomac) dans le corps, et avec 
ses opérations, 5174, 5175, 51«76. 
Ceux qui ont eu beaucoup d'inquié- 
tude sur l'avenir apparaissent dans 
la région ôù est l'estomac, 5177. ' 
Ceux-là introduisent des anxiétés, 
comme si elles s'élevaient de l'esto- 
mac, 5178, 5179. De l'influx qui a 
lieu quand dans>cerlaine société les 
esprits parlent entre eux; quand ils 
sont dans l'estomac, ils causent de 
la mélancolie et de* l'anxiété par un 
influx dans le commun, 6202. Ava- 
res qui étaient dans la partie supé- 
rieure de l'estomac, et qui produi- 
sirent de l'anxiété,. 6202. 

Vénus, Venus. Des esprits de 
Mercure vinrent vers des esprits de 
Vénus dans la seconde partie de 
cette planète, et ils furent d'accord 
avec eux, et alors je sentis un chan- 
gement notable dans le -cerveau, 
7170. Des habitants et des esprits 
de la planète de Vénus, 7246 à 7254.* 
II y a deux genres d'habitants et 
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d'esprits, les uns bons, les autres 
méchants. Les méchants apparais- 
sent par la partie de la planète qui 
regarde de ce côté-ci, et les bons 
par l'autre partie, 7266. La planète 
apparaît vers la gauche un peu en 
arrière, 7267. Us se réjouissent de 
leurs rapines, 7268. Ce sont des 
géants, et ils sont stupides, 7269. 
Ceux d'entre eux qui sont sauvés 
sont rédnits, dans les tentations, jus- 
qu'au dernier (degré) du désespoir, 
7250. Leurs enfers sont auprès de 
leur terre, 7250. Ceux qui sont sau- 
vés reçoivent La foi au Seigneur 
comme Seul Dieu Sauveur et Média- 
teur, 7251. Il y en a de bons, et ils 
apparaissent par l'autre partie de 
cette terre; ils reconnaissent le Sei- 
gneur; et ils J'ont vu marchant au 
milieu* d'eux, 7252. Dans le très- 
grand homme, ils ont leur rapport 
avec la mémoire des choses maté- 
rielles, correspondante à la mémoire 
des choses immatérielles avec la- 
quelle les esprits de Mercure ont ( 
leur rapport, 7253; 
• Ver, Vermis. Voir Insecte. La 
transformation des vermisseaux en 
chrysalides et en volatiles est le re-r 
présentatif de l'amour conjugal, 
2758; voir Papillons. Représenla- 
■ tion du royaume du Seigneur dans 
les vermisseaux qui deviennent pa- 
pillons, 3000. Lfe ver, c'est le tour- 
ment infernal, et il se dit du faux ; 
montré, 868t. Vermisseaux de diffé- 
rent genre; ce qu'ils signifient, 
9331. Voir Insecte. 

Vérité. Vra»; Veritas, Ventm. 
Voir aussi Bien. Le divin vrai est^ 
l'ordre, et le divin bien est lessen-' 
tiel de l'ordre, 1728. Le vrai est un 
vase pour les célestes, 1696. Le Sei- 
gneur adapte les' choses qui 6ont 
♦ chez l'homme, afin qu'elles servent 
de vases pour les célestes, et qu'elles 
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apparaissent comme des vrais, 1832. 
Il n'y a point de parallélisme ni de 
correspondance entre le Seigneur et 
l'homme quant aux vrais, ou quant 
aux spirituels, mais il y en a quant 
aux biens, ou quant aux célestes, 
1832. Du plaisir et de la félicité du 
vrai, et aussi du bien, 1670. Les 
scientifiques ne sont point des vrais, 
mais ils sont les vases du vrai, 1669. 
Les vrais de la foi sont comparés à 
des vêlements, 1073. L'homme par 
lui-même ne peut nullement faire 
le bien ni penser le vrai, 876, 875, 
876. Marche de la régénération de 
l'homme par les vrais intellectuels, 
1555. Le vrai est la première chose 
du combat de la tentation, 1685. 
Les vrais sont les vases récipients 
du bien, 1900, 2063, 2261, 2269. Il 
y a un mariage entre le bien et le 
vrai, 2173, 2508; voir Mariage. 
Du mariage du bien et du vrai, d'où 
procède l'amour conjugal; voirMk- 
riAge. Comment les vrais sqnt dits 
avoir acquis la» vie, 1928 Vrai 'qui 
tend au bieu et vrai qui procède du 
bien, 2063. Quand l'homme est ré- 
généré, lé Seigneur insinue le bien 
dans les vrais, ainsi les Vrais sont 
les vases récipients du bien. 2063. 
Comment le vrai est implanté dans 
le bien de la charité, qtiand l'hom- 
me est régénéré, 2189. L'homme 
est régénéré par les vrais de la foi, 
2189. L'homme n'est pas régénéré 
par le vrai, mais il l'est par le bien 
du vrai. 2697. Chez. les spirituels, le 
bien et le vrai sont implantés, et le 
régénéré agit d'après l'affection du 
bien, 1906. L'homme parla régéné- 
ration reçoit du Seigneur un nou- 
veau rationnel; exemples, 2657. 
Comment chez les régénéré^ les 
idéf*s sont tournées par le Seigneur 
vers les biens et jes vrais, 2576; 
voir aussi Régénération, Ration- 
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bel et Foi. Le vrai n'est autre chose 
que ce qui procède du bien ; illustré 
par des exemples, 2434. Le bien ne 
peut influer dans le vrai, tant que 
l'homme est dans le mal, 2388. Le 
vrai chez l'homme est selon le bien, 
dans un semblable rapport et un 
semblable degré, 2429; Les mêmes 
vrais chez l'un sont des vrais, ehez 
un au lie ne sont pas autant des vrais, 
et chez d'autres sont même des faux, 
2439. Par les vrais de la foi, l'homme 
ne peut pas être sauvé, mais il l'est 
par les biens qui sonfdang les vrais, 
2261. Il y a l'affection du bien, et il 
y a l'affection du vrai; différence 
entre elles. 1997. Il y a deux affec- 
tions, celle du bien et celle du vrai, 
et les anciens* avaient institué un 
mariage entre elles, 1904. Quels 
sont ceûx qui sont dans l'affection 
du Bien, et ceux qui sont dans l'af- 
fection du vrai, 2422, 2429. Il y a 
l'affection du vrai rationnel et l*af- 
fection du vrai scientifique, 2503. 
Le bien divjn influe dans les vrais 
de chaque genre, mais plus-profon- 
dérnent dans les vrais réels, 2531. 
Le bien divin influe dans les appa- 
. rences et dans les illusions, 2554. 
Les vrais chez l'homme sont des 
apparences imbibées d'illusions, et 
môme de faux, mais néanmoins le 
Seigneur se conjoint avec l'homme, 
et y forme la conscience, 2053. Il y 
a conjonction réciproque, à savoir, 
du Seigneur avec l'homme, et de 
l'homule avec le Seigneur, 2004. 
Les rationnels sont des apparences 
du vrai, 2719. Quelle est l'idée du 
vrai sans le bien; et quelle est sa 
lumière dans l'autre vie, 2425. Le 
vrai rationnel sans le bien est mo- 
rose, 1949, 1950, 1951, 1964; mais 
quel il est, quand il procède du 
bien, 1950: Les vrais d'après le bien 
sont disposés selon les affinités dans 
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le ciel, 1900, 1928. 11 y a le vrai in- 
tellectuel, le vrai rationnel et le 
vrai scientifique; sur ces vrais, 1904. 
Ce que c'est que le céleste vrai et ce 
que c'est que le spirituel vrai ; celui- 
là influe chez l'homme céleste, et 
celui-ci chez l'homme spirituel, 
2069. Qui sont ceux qui peuvent 
venir dans les connaissances du 
vrai et dans la foi, et qui sont ceux 
qui ne le peuvent pas, 2fe80.' Une 
idée distincte entre le bien et le 
vrai n'a pas été formée, 2507. Le 
Seigneur s'est fait le bien même et 
le vrai même, 2011. Tout bien et tout 
vrai procèdent du Seigneur, 2016. 
Le divin bien élève tous les hommes 
vers le ciel, mais le divin vrai les 
condamne tousà l'enfer, 2258, 2335. 
L'homme doit se contraindre à pen- 
ser le vrai et à faire le bien, 1937, 
1947. Le vrai rationnel ne peut pas 
percevoir le vrai divin; exemples, 
2196, 2203, 2209. Le rationnel 
premièrement conçu méprise le vrai 
intellectuel, parce qu'il ne le saisit 
point; exemples, 1911, 1936, 2654. 
Ce que c'est qu'être jugé d'après le 
bien, et être jugé d'après le vrai, 
2335. Les rationnels et les scienti- 
fiques sont comme un corps et des 
vêtements pour les spirituels, 2576. 
Des appareuces du vrai; voir Appa- 
rences. Le vrai sans le bien appa- 
raît piquant, 2799, f. Le Seigneur 
quant au divin vrai n'a pu être ten- 
té, mais il a pu l'être quant au vrai 
divin; elle fils de l'homme est le 
vrai divin, 2813, 2814. C'est le vrai 
divin qui a été flagellé par les Juifs 
et crucifié, 2813. Tous les vrais ont 
de l'affinité entre eux, 2863/ Le li- 
bre céleste appartient à l'affection 
du bien et du vrai, et le libre infer- 
nal appartient à l'affection du mal 
et du faux ; voir Liberté. L'homme 
doit faire le bien et penser fe vrai 
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comme par lui-même, afin (Je rece- 
voir le propre céleste et le libre cé- 
leste, 2882, 2883, 2891. Tout bien 
• et tout vrai procèdent du Seigneur, 

et autant l'homme croit qu'ils en pro- 
cèdent, autant il est dans le royaume 
du Seigneur, 2904. Le premier état de 
ceux qui sont régénérés, c'est qu'ils 
croient que le bien et le vrai vien- 
nent d'eux-mêmes ; ils sont laissés 
dans cette opinion pour des causes, 
dont il est traité; mais quand ils ont 
été régénérés ils croient qu'ils vien- 
nent du Seigneur, et enfin ils le 
perçoivent, 2946, 2960, 2974. Le 
bien influe dans le rationnel par le 
chemin interne, et le vrai par le 
chemin externe, 3030. Le faux ne 
peut jamais être conjoint au bien, 
ni le vrai au mal; expérience, 3033. 
La première affection du vrai dans 
le naturel ne procède pas du vrai 
réel, mais l'affection du vrai réel 
vient successivement, 3040. Le vrai 
est la forme du bien, 3049. Le scien- 
tifique est le vase du vrai, et le vrai 
le vase du bien, 3068. Par l'influx, 
les vrais sont continuellement évo- 
qués de l'homme naturel, élevés et 
implantés dans le bien qui est dans 
le rationnel, 3085, 3086. La pre- 
mière affection du vrai qiri doit être 
initié dans le bien est impure, et 
est successivement purifiée, 3089. 
11 y a le réciproque du vrai, quand 
il doit être conjoint au bien, 3090. 
La puissance se dit du vrai, de 
même aussi les mains, les bras, les 
épaules, 3091. C'est le bien qui il- 
lustre, mais par le vrai, 3094. L'il- 
lustration par le vrai pénètre plus 
avant et affecte plus profondément, 
3094. Le bien influe par le chemin 
interne et le vrai par le chemin ex- 
terne dans le naturel, mais ils sont 
conjoints dans' le* rationnel, 3098. 
, Le vrai reconnaît son bien, et le 
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bien son vrai, et ils sont conjoints, 
3101, 3102. Quand le vrai est con- 
joint au bien dans le rationnel, il 
est approprié à l'homme, et il s'éva- 
nouit de la mémoire externe, 3108. 
Il est très-soigneusement exploré et 
de grandes précautions sont prises, 
pour que le vrai ne soit pas con- 
joint au mal, ni le faux au bien, 
3110, 3116. Il faut qu'il y ait inno- 
cence et charité pour que le vrai 
soit reçu, 3111. La vérité, c'est la 
foi,* 3121. La vérité dans le sens in- 
terne, c'est la charité, 3121. La mi- 
séricorde et la charité procèdent du 
Seigneur, c'est l'influx de l'amour, 
et la vérité est aussi l'influx de la cha- 
rité respectivement aux célestes; et 
c'est l'influx de la charité et de la foi 
respectivemënt aux spirituels ; mon- 
tré, 3122. Le vrai est formé d'abord 
dans l'homme naturel, au moyen de 
l'influx du bien par l'homme ra- • 
tiorinel, 3128. S'il y a correspon- 
dance, les vrais sont formés; s'il n'y 
a pas correspondance, lejï faux sont 
formés. au lieu des vrais, 3128, 
3138. Les premiers vrais sont des ap- 
parences du vrai, ensuite les appa- 
rences sont dépouillées, et ils devien- . • 
nent en essence des vrais; exemples, 
3131. Le vrai est initié et conjoint 
au bien dans le rationnel selon les 
degrés d'instruction, 3141. De mê- 
me que la lumière sans la chalçur 
ne produit rien, de même le vrai de 
la foi ne produit rien sans le bien 
de i'amour, 3146. Pour que'le vrai 
soit conjoint au bien, il fruit qu'il y 
ait consentement [Kir l'enlendement 
et par la volonté r quand c'est par 
la volonté, alors il y a conjonction, 
3157, 3158. Le vrai ne peut être 
conjoint au bien que dans l'état li- 
bre, 3158. L'affection du bien et 
l'affection du vrai, dans l'homme 
naturel, sont comme frère et sœur; 
. • 

■ 
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mais l'affection du vrai évoquée 
de l'homme naturel dans l'homme 
rationnel est comme une' femme 
* mariée, 3160. Le bien rationnel in- 
flue immédiatement dans le bien 
naturel, mais non de même dans 
le vrai naturel, 3160. Le ration- 
nel quant au vrai est acquis par 
les connaissances , et les vrais 
sont appropriés quand ils sont con- 
joints au bien, et alors ils appar- 
tiennent à la volonté et sont pour 
la vie, 3161. Le bien se fait un vrai, 
auquel il est conjoint, parce qu'il 
ne reconnaît pour vrai que ce qui 
concorde, 3161. U n'y a rien dans 
l'univers qui ne se réfère au bieq 
et au vrai, 3166. Ce que c'est que 
le bien naturel, et ce'que c'est que 
le vrai naturel, 3167. L'homme ne 
naît point dans le vrai naturel, ni à 
plus forte raison dans le* vrai spiri- 
tuel, mais il apprend tout} autre- 
ment, il serait plus vil qu'une hrute, 
3175. Le vrai peut difficilement 
être élevé du naturel dans le ration- 
nel, à cause des cupidités du mal, 
et des persuasions du faux et des 
illusions qui èn proviennent, ainsi 
à cause des raisonnements et des 
doutes si telle chose est de telle 
manière, 3175. Le mi est élevé 
dans le rationnel alors que l'homme 
commence à avoir en aversion les 
raisonnements contre le vrai et à se 
moquetdesdoutes, 3175. Le bien re-, 
connaît son vrai, et le vrai son bien, 
3179. Le vrai perçoit en soi l'image 
du bien, et d'après le bien sa pro- 
pre effigie, 3180. Il est illustré par 
un exemple, comment la chose se 
passe, quand le vrai est élevé du na- 
turerdans le rationnel, 3182, 3190. 
Quand le. vrai est éleyé du naturel 
dans le rationnel, il passe des choses 
qui sont de la lumière du monde 
dans celles qui sont de la lumière 



du ciel, ainsi de l'obscurité dans la 
clarté; l'homme est ainsi élevé dans 
la sagesse, 3190. Le divin vrai natu- 
rel et le divin bien naturel, comme 
deux ailes, élèvent le vrai qui doit 
être initié au bien dans le ration- 
nel, 3192. Le vrai est initié et con- 
joint au bien, non pas une fois, 
mais pendant toute la vie, et même 
dans l'autre vie, 3200. Il est expli- 
qué comment il faut entendre que 
le vrai est séparé des scientifiques, 
est élevé de la, et est conjoint au 
bien, 3203. Le vrai dans l'homme 
qui doit être régénéré est de même 
que chez l'enfant, à savoir, d'abord 
il est appris comme étant de ta 
science, et ensuite il devient une 
chose de la vie, 3203, H n'y a pas 
de vrais purs chez l'homme, ni 
même chez l'ange; les vrais purs 
sont dans le Seigneur seul, 3207. 
Mais les apparences du vrai chez 
l'ange, et chez l'homme qui est dans 
le bien, sont reçues par le Seigneur 
comme des vrais, 3207. Ce que 
c'est que les apparences du vrai; 
exemples, 3207, f. Entre le bien 
rationnel du Seigneur et le vrai d'a- 
près le naturel, il n'y a pas un ma- 
riage, mais il y a une alliance à 
l'instar de l'alliance conjugale,3211. 
Dans l'église céleste et dans l'église 
spirituelle, il y a le bien et le vrai,, 
mais avec différence, 3240. Le bien 
du vrai dans sa première existence 
est le vrai; exemple, 3295. Il en est 
du bien et du vrai comme d'un en- 
fant, ils sont conçus, portés dans 
un utérus, naissent et grandissent, 
3298, 3308. Le bien et le vrai sont 
conçus en même temps, mais le 
bien donné la vie par le vrai, et 
t les deux sont appelés âme , 3299. 
Le bien naît avec l'homme, mais 
non le vrai, à cause du mal héré- 
ditaire; mais néanmoins le vrai s'al- 
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tache au bien avec quelque puis- 
sance, 3304. Les scientifiques sont 
les vrais de l'homme nalurel, 3293. 
Les vrais de l'homme naturel sont 
les scientifiques, les sensuels et les 
doctrinaux , et ils se succèdent 
ainsi, 3309,3310, f. Les doctrinaux 
sont fondés sur les vrais scientifi- 
ques, et ceux-ci sur les sensuels; 
sans les sensuels et sans les scien- 
tifiques, on ne peut pas avoir quel- 
que idée des doctrinaux, 3310, f. 
Le bien du rationnel influe dans le 
bien du naturel immédiatement , 
mais médiatement dans le vrai du 
nalurel, et cela est signifié en ce 
que Jischak aimait Ésaû, et ftébecca 
Jacob, 331 4, 3573, 6563, f. Le bien 
met les vrais en ordre, 3316. Les 
vrais sont les vases récipients du 
bien, ou sont les perceplions des 
variations de la forme selon les 
changements de l'état, 3318. D'a- 
près divers raisonnements, il sem- 
ble que la foi est antérieure à la 
charité, ou le vrai au bien, mais 
c'est une illusion, 3324. Voir plu- 
sieurs ci Ul ions sur la foi et la cha- 
rité, ou sur le vrai et le bien, 3324. 
Chez l'homme spirituel, le vrai do- 
mine sur le bien quant au temps en 
apparence, mais le bien du vrai ob- 
tient la domination, 3325, c, 3330, 
, 3336. Cela a lieu, paire que dans 
l'affection d^ii vrai il y a plusieurs 
choses provenant de l amour de soi 
et du monde, et parce qu'on ne sait 
pas que le bien esi antérieur et en 
dedans, 3325, 3330, 3336. L'hom- 
me spirituel, quand il est' régénéré, 
va des doctrinaux vers le bien des 
doctrinaux, 'de ce bien vers le bien 
du vrai, et du bien du vrai vers le 
bien do la vie; et, quand il a élé 
régénéré, l'ordre est retourné, et la 
marche a lieu en sens inverse , 
3332. Comment le bien est adjoint 



aux vrais dans le naturel, quand 
l'homme est régénéré, 3336. L'af- 
feclion s'adjoint toujours aux choses 
qui sont entrées dans la mémoire 
et elles sont reproduites ensemble; 
l'-affection du bien est adjointe aux 
vrais par le Seigneur chez l'homme, 
et par l'affection du bien sont re- 
produits les vrais, et ainsi sont 
éloignés les faux et les maux, 3336. 
Des apparences du vrai; voir Appa- 
rences. Les vrais sont reçus par 
qui que ce soit selon la compréhen- 
sion, 3385. Si les vrais ne sont pas 
reçus," le bien ne peut pas inpuer 
pour devenir bien rationnel ou hu- 
«main, et par conséquent vie spiri- 
tuelle, parce que les vrais sont les 
vases récipients du bien , 3387. 
Plusieurs choses sont reçues en rai- 
son de ce qu'elles sont dites di- 
vines, mais il faut qu'il y ail confir- 
mation, 3388. Les vrais ne sont 
point les connaissances, mais ils 
sont dans les connaissances, 3391. 
Le vrai ne peut pas être reçu pro- 
fondément, quand l'incrédulilé-est 
dominante, parce qu'elle pose des 
limHes et met des empêchements, 
3399. Le bien et le vrai se retirent 
de l'homme vers les intérieurs, en 
proportion qu'il est dans le mal et ' 
dans le faux, 3402. Savoir les biens 
et les vrais, ce n'est passes avoir, 
mais il faut en être affecté, non d'a- 
, près J'amour de soi et du monde, 
3402. Qui sont et quels sont ceux 
qui sont dans le bien du vrai, 3459, 
3463. Le bien spirituel est formé" 
par les vrais, et- les vrais sont 
comme des fibres qui forment le 
bien, mais qui sont dirigées et ap- 
pliquées dans une forme par le 
bien intérieqr, 3470, Ô579; voir 
Iîien. Le bien est le premier-né, et 
le vrai est ensuite engendré; illus- 
tré par l'état des enfants. 3694; 
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Les vrais sont introduits dans le 
naturel par des charmes convena- 
bles, 3502, 3512. Il y a d'innom- 
brables genres du bien et du vrai ; 
il en est traité, 3519. Le vrai est 
en apparence au premier rang , 
quand l'homme est régénéré, ainsi 
dans Tordre renversé; mais le bien 
est au premier rang, quand l'hom- 
me a été régénéré, 3324, 3325, 
3330; 3336, 3494, 3539, 35 ^ 8 > 3556 > 
3563, 3570. 3576, 3603, 3701 , 4243, 
A245, 4247/4337, 4925, 4926, 4928, 
4930, 4977, 5i)ôl , 6256, 6269, 6272, 
6273, 8516, iOltO. Le vrai et le 
bien du naturel sont formés par 
le bien et le vrai du rationnel im- 
médiatement et médialement par 
l'influx, 3314, 3573, 3616; il y a 
des moyens innombrables dont jl 
est traité dans le sens interne de la 
Parole, 3573. Par le bien rationnel, 
les intimes existent biens et vrais 
drfns le naturel, 3576. Le bian d'a- 
près le rationnel produit le vrai 
dans le naturel presque comme la 
vie. produit les fibres dans le corps, 
3579. ' Les biens et les vrais chez 
rhomme'forment comme une cité; 
et cela, "d'après la forme du ciel, et 
d'après l'influx qui en provient , 
3584. Il en est peu qui sachent ce 
que c'est que le bien, et ce que c'est , 
que le vrai ; il n'y a que les régé- 
nérés, 3603. Le bien est changé en 
mal et le vrai en faux, quand ils 
descendent du ciel chez les mé- 
chants, et vice versd, 3607. Quand 
le vrai est privé de la vie qu'il tient 
de lui«-méme, il est conjoint au 
bien , e t par le bien il reçoit la vie 
même, 3607. Ce qui est entendu* 
par la vie que le vrai tient de lui- 
même, 3610. Quel est l'état quand 
• le vrai est tfU premier rang, et quel 
il est quand c'est le bien, 3610. Il 
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y a dans le bien un continuel effort 
pour rétablir l'état afin que le vrai 
soit subordonné; illustré, 3610. II 
est dit vies au pluriel, parce qu'il y 
a deux facultés de la vie, la volonté 
qui appartient au bien et l'enten- 
dement qui appartient au vrai, et 
ces facultés font une seule vie 
quand l'entendement appartient à 
la volonté, ou quand le vrai appar- 
tient au bien, 3623. Quand l'hom- 
me est régénère, il est conduit par 
le Seigneur d'abord comme un en- 
fant, ensuite comme un jeune gar- 
çon, puis comme un jeune homme, 
et enfin comme un adulte ; et, 
quand il est conduit comme un en- 
fant qui devient jeune garçon , il a 
les connaissances du vrai externe 
ou corporel , qui sont telles que 
celles des historiques et des rites 
dans le monde, 3665, 3690, 3982, 
3986. De telles connaissances du 
vrai admettent successivement les 
spiriluels*el les célestes?, parce qu'en 
elles il y a intimement le divin, 
3665. Ce que c'est que le bien du 
vrai, et. le vrai du bien; l*un est in- 
verse respectivement à l'autre , 
3669. Il en est du bien et du vrai 
comme des semences et.de l'hu- 
mus; les semences viennent du ra- • 
tionnel , l'humus est dans le natu- 
rel, '3671. Le bien du' vrai au com-« 
mencement est l'inverse respecti- 
vement au vrai du bien, mais 
dans la suite, quand l'homme est 
régénéré, ils sont conjoints; illustré 
par un exemple, 3688. Le Seigneur 
est le divin bien, et de ce bien pro- 
cède le divin vrai, comme du soleil 
procède la lumière, 3704, 3712, 
4577. Le 'bien, est le premier de 
l'ordre, et le vrai est le dernier de 
l'ordre, 3726. Dans toutes et cha- 
cune des choses, le bien est varié 
par les vrais, et reçoit sa qualité du 
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vrai; illustré, 3804. Des vrais ex- 
ternes et des vrai» internes; ceux 
qui sont seuienît..' dans les vrais 
externes non. fi.bi 3, ils vacillent 
et changent, mais ».eux qui sont en 
même, temps dans les vrais internes 
sont ^rmes; illustré, 3820. Les 
vrais sont conjoints aux biens, 
quand ils sont appris à cause de l'u- 
sage de la vie, 38%. Les vrais ne 
sont conjoints à rhomroe, si ce n'est 
qu'autant qu'il est dans le bien, 
c'est-à-dire, qu'autant qu'ils de- 
viennent choses de sa vie, et les sa- 
voir et les reconnaître/ ce n'est pas 
qu'ils lui aient été conjoints, 3834. 
3843, Les vrais de la foi ne sont 
rien sans les affections: illustré, 
3849. Les vrais intérieurs ne sont 
pas reçus, mais les vrais extérieurs 
le sont, et ceux-là le ?on? parcetfx- 
ci; illustré, 3857. La régénération 
sé fait du vrai au bien, et c'est là 
l'ascension, et ensuite du bien au 
vrai, et c'esî là la desrerfte, 3882. 
Ne sont pas de l'église ceux qui 
sont dans l\tffection du vrai et non 
dans le bien, ni ceux qui «ont dans 
l'affection du bien d'où provient le 
non-vrai , 3963. Le bien et le vrai 
non réels servent pour introduire 
les vrais et les biens réels, 397k 
' Ces biens et ces vrais sont des 
•moyens qui servent à introduire les 
vrais et les biens réels, et ensuite 
ils sont abandonnés, 3665, 3690, 
3974, 3982, 3986, 4145. Les biens 
chez l'homme sont mêlés avec les 
maux, et les vrais avec les faux, 
mais avec des maux et des faux qui 
ne sont point contraires; illustré 
par des exemples, 3993; toutefois, 
les biens et les vra)s semt dans le 
milieu, et les maux et les faux sont 
vers les périphéries, 3993. Quand 
l'homme est régénéré, ^influx du 
Seigneur est dans les biens de 
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l'homnft interne, et par les vrais là 
dans le naturel, 4015. Au vrai par 
suite est attribuée la puissance , 
4015. Le vrai procède du bien, 
4070. Comment le bien est conjoint 
au vrai; illustré par l'influx du bien 
dans les connaissances du vrai chez 
l'homme, 4096, 4097. Autant les 
célestes dominent, autant sont mul- 
tipliés les vrais, et autant les mon- 
dains dominent, autant sont dimi- 
nués les vrais, 4099. Ce que o'est 
que ne point parler avec quelqu'un 
de bien à mal, 4126. Anjourd'hur. 
il n'y a aucune connaissance de la 
représentation, ni du bien et du 
vrai, c'est pourquoi ces choses ne 
peuvent pas être facilement saisies, 
4136. Le bien devient varié par les 
vrais, ainsi il n'est nulle* part abso- 
lument semblable, 4149. il y a trois 
degrés de biens et de vrais dans 
l'homme interne, et autant dans 
l'homme externe, a 154; voir De- 
grés. .Tout bien et tout vrai procé- 
dant du Seigneur, il n'en vient au- 
cun de l'homme; illustré, 4151. 
Les méchants peuvent recevoir le 
divin vrai dans l'homme externe; 
illustré par la lumière du'soleil in- 
fluant dans les objets, 4180. Le vrai 
divin brille, mais non le divin bien, 
4180. Le divin vrai procède du Sei- 
. gneur, et dans le Seigneur il y a seu- 
lement le divin bien, 4180. Le divin 
vrai avant l'avènement du Seigneur 
venait par l'influx du divin dans le 
ciel ; depuis l'avènement du Sei- 
gneur, il vient de son divin humain, 
4180. Un seul vrai ne suffit pas pour 
confirmer le bien, mais il en faut plu- 
sieurs, 4197. Les vrais sont repro- 
duits, quand est excitée l'affection 
du Lien avec laquelle sont entrés 
les vrais, et réciproquement, 4205. $ . 
Le. bien est respectivement sei- 
gneur, et le vrai serviteur; et aus- 
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si ils sont frères, 4267. Les vrais 
doivent être insinués dans ie bien, 
pour qu'il soit le bien, et ils sont 
insinués par l'affection: illustré, 

4301. Les vrais ont été disposés en 
ordre dans les biens'quand ils sont 
selon leur ordre dans les deux, 

4302. Le bien du vrai est le vrai 
par la volonté et par l'acte, 4337, 
4353, 4390. Quand les vrais sont 
conjoints au bien, la progression se 
lait des plus communs vers les par- 
culiers et vers les singuliers, 4345. 
Conjonction du bien avec le vrai, 
4353; voir Régénération. Tous 

• les vrais regardent l'amour et la 
charité comme leur principe et leur 
On, et ils y sont implantés, 4353. 
Le bien reconnaît son vrai, et vice 
versa, 4358. Avant que le vrai soit 
accepté et conjoint au bien, les con- 
firmatifs précèdent et font que Ton 
croit; illustré, 4364. Les vrais ne 
peuvent être acceptés et conjoints 
au bien que chez ceux qui sont 
dans le bien de la charité et de l'a- 
mour; illustré, 4368. L'affection 
du vrai semble venir du vrai, mais 
elle vient du bien, 4373. C'est le 
bien qui agit, et le vrai qui réagit 
vient du bien, 4380. Les vrais du 
bien ; ce que c'est , 4385. Toutes 
choses se réfèrent au hien et au 
vrai, 4390. De la correspondance 
de la vue de l'œil avec l'entende- 
ment et avec les vrais, 4403 à 4421; 
voir Lumière. 0 y a correspon- 
dance de la vue de l'œil avec les 
vrais, parce que ceux-ci appartien- 
nent à l'entendement, et parce qu'il 
n'y a aucune chose qui ne se rap- 
porte au vrai ou au bien, 4409. La 
vue de l'œil gauche correspond aux 
vrais de la foi. et la vue de l'œil 
droit aux biens de la foi, 4410. Le 
vrai ne peut jamais être conjoint 
au mal, mais il est conjoint au 
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bien; -montré par les lumières, 
4416. Continuation sur la corres- 
pondance de la vue de l'œil et de 
la lumière avec les vrais de la foi, 
4523 à 4534; spécialement, 4526. 
L'homme qui est régénéré a beau- 
coup de faux mêlés aux vrais, vrais 
qui sont disposés en ordre lorsqu'il 
a été régénéré, et qu'il agit d'après 
k> bien; alors les vrais sont dans 
l'intime et les faux ont été rejetés 
aux dernières périphéries; c'est le 
contraire chez les méchants, 4551, 
4552. Les vrais sont les formes du 
bien ; illustré, 4574. Le vrai n'est le 
vrai que par le bien ; et le faux, 
quand il est reçu par le bien, devient 
un vrai, 4736. Le bien agit par le 
vrai, 4757. Les vrais intérieurs sont 
les conclusions tirées des vrais exté- 
rieurs, 4748. De quelques-uns qui 
perçoivent les vrais de la foi et vi- 
vent mai ; dans l'autre vie, ils abu- 
sent des vrais de la foi pour domi- 
ner; il est décrit quels ils sont, 
4802. Le vrai ne devient pas le vrai 
de l'intelligence, avant qu'il soit con- 
duit par le bien, et qu'il passe de la 
volonté dans l'acte; illustré, 4884. 
Établir le vrai l'essentiel de l'église 
renferme en soi plusieurs erreurs 
dont il est traité, 4925. Le vrai est 
au bien ce que Peau est au pain, 
ou ce que la boisson est à l'aliment, 
4976. Ce n'est pas le bien qui s'ap- 
proprie le vrai, mais c'est le bien du 
vrai ou l'usage, 4984. Du bien et 
du vrai naturels, spirituels et non 
spirituels, 4988, 4992; voir Na- 
ture. Le vrai spirituel et le vrai 
naturel se rencontrent dans les der- 
niers; et il n'y a pas conjonction, 
mais il y a affinité; illustré, 5008, 
5028. Les vrais spirituels abstraits 
n'ont rien pour se défendre contre 
les nalurels, 5008, 5009, 5028. Le 
vrai ne peut pas être donné sans le 

25. 
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bien, parce que le vrai est lâ varia- 
tion de ia forme, et le bien le plai- 
sir qui en provient, ♦ 5147. Les 
vrais exterminent les faux , et les 
faux exterminent les vrais, 5207 ; 
et les vrais et les faux ne peuvent 
subsister ensemble, 5217. Les vrais 
brillent dans l'autre vie, il en est 
trajté, 5219. Toutes et chacune des 
choses dans Pu ni vers se réfèrent au 
bien et au vrai, et par sujle chez 
l'homme à la volonté et à l'entende- 
ment, 5232. Les connaissances dû 
bien sont des vrais, mais elles ne de- 
viennent pas des vrais avant d'être 
reconnues par l'entendement et par 
la volonté, 5276. Le vrai est con- 
joint au bien, quand l'homme est 
dans la charité, 5340, /"., 5342. Les 
vrais sont multipliés seulement d'a- 
près le bien, 5345. Sur cette multi- 
plication, 5355. Le vrai est conjoint 
au bien et le bien au vrai par l'af- 
fection, 5365. Ceux qui sont dans 
l'affection du vrai ne restent pas 
dans les doctrinaux, mais ils scru- 
tent la Parole pour savoir s'ils sont 
vrais, 5432. Le vrai, quand il passe 
dans la volonté,. devient le bien du 
vrai; illustré, 5526. Le vrai est ap- 
pelé bien quand il passe dans la 
volonté et dans l'acte, et il devient 
chose de la vie, 5595. Le bien met 
en ordre les vrais dans la forme du 
ciel, mais les maux mettent en or- 
dre les faux dans la forme de l'en- 
fer, 5704. Les vrais sont appliqués 
sous le bien par le bien, 5709. Le 
bien du vrai est proprement spiri- 
tuel, et le vrai du bien est propre- 
ment céleste, 5733. S'arroger le 
bien et le vrai, c'est un vol; voir 
Vol. Du vrai qui procède du bien, 
5804, 5806, 5816. Entre le bien et 
le vrai il y a une étroite conjonc- 
tion, 5807 et 5835. Quand «le vrai 
de la foi est reproduit, l'affection de 
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ce vrai est aussi reproduite, et vice 
versa, 5893; voir Régénération. 
Le* bien multiplie les vrais autour 
de lui, et même autour de chaque 
.vrai, et fait comme une petite étoile; 
et cela, par dés dérivations succes- 
sivement; 5912. Le réciproque ou 
la réaction du vrai sur le bien vient 
aussi du bien; et comment; illus- 
tré, 5928. Ce que c'est que les vrais . 
spirituels; ce sont les choses qui 
procèdent de la charité, 5951. Les 
vrais sont d'abord des scientifiques, 
puis des«vrais de l'église, et enûn 
des vrais spirituels, 5951/Comment 
apparaissent les vrais non spirituels 1 
et les, vrais spirituels; d'après l'ex- 
périence, 5951. Les purifications 
se font par les vrais, 5954, f. Le 
vrai, pour être le vrai réel, tire de 
la charité et de l'innocence son es- 
sence et sa vie, 6013. Les vrais doi- 
vent être insinués dans les scienti- 
fiques; illustré, 6004, 6023, 6071, 
6077. Si les vrais ne sont pas in- 
sinués dans les scientifiques, la con- 
jonction de l'homme interne avec 
l'homme externe ne peut pas se fai- 
re/6052. Les vrais et les biens chez 
le régénéré sont disposés dans la 
forme céleste; au milieu sont les 
meilleurs, et ainsi successivement, 
6028. Us vrais conduisent au bien; 
illustré, 6044. Il faut scruter la 
Parole pôur savoir si les doctrinaux 
sont des vrais, 6047; voir Foi. Les 
vrais cherchent leur vie dans les 
scientifiques, et le bien cherche la 
sienne dans les vrais, 6077. « Faire 
miséricorde et vérité, » c'est le bien 
et le vrai ; formule chez les anciens; 
montré, 6180. Le faux d'après le 
mal apparaît comme dur dans l'au- 
tre vie, et le vrai jTaprès le bien 
apparaît comme tendre , 6359. 
Ceux qui sont dans le vrai, et non 
encore dans le bien, sont dans les 
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illusions, G 4 00. La puissance est le 
vrai d'après le bien; voir Puis- 
sance; voir aussi Main.' Il est per- 
mis aux méchants d'attaquer le 
vrai, mais non le 4 bien, 6677. Celui 
qui est tians les vrais ést en sûreté, 
même dans les enfers, 6769. Celui 
qui est régénéré combat le plus or- 
dinairement, non d'après le vrai 
réel, "mais d'après le vrai de son 
église; et alors il peuf être conjoint 
avec le bien, et l'innocence est un 
moyen , 6765. Le vrai a une force 
immense sur le faux; illustré, 678Û. 
Le divin vrai procédant du Sei- 
gneur est le réel même dans l'uni- 
vers, 6880, 7004. Les vrais font la 
qualité du bien, parce que les vrais 
deviennent des biens, quand ils 
deviennent choses de la vie, 6917. 
La confirmation de la vérité se fait 
par l'illustration, et l'illustration 
est différente selon l'état de la vie 
de chacun, 7012. Du vrai procédant 
immédiatement du Seigneur, et de 
sa conjonction avec le vrai qui en 
procède médiatement; cette con- 
jonction se fait chez ceux qui sont 
dans le bien ; illustré, 7655, 7056, 
7058. Ceux qui sont dans le vrai 
sont raides, ceux qui sont dans le 
bien sont doux, 7068. Les variétés 
du bien* qui sont perpétuelles , 
viennent des vrais qfii lui sont con- 
joints, 7236. On ne doit pas croire 
les vrais en un moment; il est dé- 
crit quelB sont les vrais que l'on 
croit en un moment, 7298. Exem- 
ples concernant la falsification; com- 
ment elle se fait, 7318. là vrai 
falsifié sent très - mauvais, 7319. 
Motifs pour lesquels il est permis à 
plusieurs, dans l'autre vie, de falsi- 
fier les vrais, 7332. Les faux et les 
vrais ne peuvent être ni appliqués 
ni conjoints, sinon par des intermé- 
diaires, qui sont des illusions et des 



apparences, telles que sont celles 
du sens de la lettre de la Parole; 
illustré, 784Û. Toutes les choses 
qui sont selon Tordre se réfèrent au 
bien et au vrai, et toutes celles qui 
sont contre l'ordre se réfèrent au 
mai et ati faux, 7256. Du bien et 
du vrai qui appartiennent au Sei- 
gneur, 7507t. Il y a des vrais et des 
biens qui regardent en haut chez 
l'homme, et il y en a qui regardent 
en bas, 7601, 7606, 7607; voir 
Bien. De la conjonction du bien et 
du vrai, ou de la charité et de la 
foi, 7623 à 7627; voir Charité. 
Les biens et les vrais sont ôtés aux 
méchants et donnés' aux bons; 
montré, 7770. Toutes choses sont 
faites par le divin au moyen du vrai 
qui en procède, 7795. Le vrai de* 
vient le bien quand l'homme le 
veut et le fait, 7835. Le vrai pur 
n'est point donné chez l'homme, 
7902. Ce que c'est que le vrai du 
bien de l'innocence, 7897. La pu- 
rification se fait par les vrais, 7918. 
Les plaisirs des affections s'atta- 
chent aux vrais pour être vivants, 
et sont excités par les anges selon 
les affections, 7987. Le bien de l'é- 
glise spirituelle est en soi le vrai, 
80A2. Tout vrai a une sphère d'ex- 
tension selon la quantité et la qua- 
lité du bien, 8063. Les vrais chez 
ceux qui sont dans le mal sont fal- 
sifiés , parce qu'ils sont conduits 
vers les maux, et les faux chez ceux 
qui sont dans le bien sont rendus 
vrais, parce qu'ils sont conduits 
vers les biens, 81/19. C'est au vrai 
divin qu'appartient la toute-puis- 
sance, et ainsi ce vrai est la puissance 
même, puis aussi il est l'essentiel « 
même, 8200. L'affection du vrai 
vient du bien, et l'un est conjoint 
avec l'autre, 83Û9, 8352. Les vrais 
apparaissent désagréables, quand 
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est interceptée la communication 
avec le bien, 8352. Le bien et le 
vrai conjoints font l'image de l'hom- 
me; illustré, 8370. Il y a six degrés 
du vrai divin ; sur ces degrés, 8aa3. 
Le vrai de la foi tire son origine du 
vrai de la paix, 8456. Ce que c'est 
que regarder par le bien vers le 
vrai, et regarder par le vrai vers le 
bien : voir Derrière. Ce qui en est 
du vrai par rapport au bien, et quel 
est le vrai sans le bien; d'après plu- 
sieurs comparaisons, 8530. devrai 
divin devient le vrai combattant 
par l'influx chez ceux qui sont dans 
nn zèle ardent, 8596. « Des hom- 
mes de vérité » aignitîent des vrais 
purs, 8711. Quels doivent être les 
vrais pour qu'ils puissent devenir 
des biens? décrit, 8725. Les vrais 
qui ne sont pas d'après le Seigneur 
sont d'après le propre; ils sont des 
vrais quand ils sont dans la forme 
externe, mais non dans la forme 
interne , 8868. De l'affection du 
vrai ; voir Affection. Tous les vrais 
doivent être sous une affection com- 
mune; s'ils sont sous diverses affec- 
tions, ils périssent, 9096. Les vrais 
et les biens chez l'homme sont 
comme des générations ou comme 
des familles, et ils se tiennent ainsi, 
9079. Les vrais se reconnaissent 
mutuellement, et cela vient des so- 
ciétés angéliques, dans lesquelles 
on s'aimeeton se connaît mutuelle- 
ment, 9079» La purification se fait 
par les vrai» de la foi, 595a. f. 7 '.48. 
9088. Le vrai vit d'après le bien; 
illustré par la fibre dans laquelle est 
l'esprit, et par te vaisseau dans le- 
quel est le sang, 9154; et par suite 
il est illustré que le, bien a sa for- 
me et ainsi sa qualité par les vrais , 
915a. Le vrai, désire le bien, c'est- 
à-dire , faire le bje,n , et être con- 
joint au bien, 9200 . et 9?ft7. 10 



bien et le vrai doivent se conjoin- 
dre dans un perpétuel effort; 9495. 
Les vrais sans le bien ne sont point 
des vrais, parce qu'ils n'ont point 
la vie, 9603. Tout vrai a son bien, 
et tout bien a son vrai; illustré, 
9637. L'homme peut difficilement 
distinguer entre le vrai et le bien, 
parce qu'il peut difficilement dis- 
tinguer entre penser et vouloir » 
9995. Toutes -choses se réfèrent au 
bien et au vrai, ou au mal et au 
faux, aio6i à la volonté et à l'enten- 
dement, et les deux doivent être 
un; illustra, 10122. Le bien et le 
vrai sont implantée dans l'un et 
l'autre royaume , te céleste et le 
spirituel, mais d'une manière diffé- 
rente, dans celui-là dans la partie 
volontaire et dans celui-ci dans la 
partie intellectuelle, 1012a. Le di- 
vin bien dans les cieux est appelé 
divin vrai; d'où vient cela? illustré, 
10196, Les vrais intérieurs sont 
ceux qui ont été implantes dans ta 
vie, et uon ceux qui sont seulement 
dans la mémoire, 10199* L'homme 
n'est absolument que sou bien et 
son vrai, 40293; voir Homme. Les 
vrais chez l'homme ont été disposés 
en séries selon l'ordination des so- 
ciétés engéliques. dans les cieux, 
10303; voir Ssrik. Le bten spirih 
tuel est le v*ai; montré, 10336. 
Faire le bien et le vrai pour le biea 
et le vrai , c'est, aimer te Sei- 
gneur par dessus, toutes choses et 
le prochain comme- soi-même, 
1033Ç. L'homme est conduit par 
les vrais auibipn; et le vrai devient 
le bien, quand il devient chose de, la 
volonté ou de l'amour par la vie, 
10337. Ceux» qui sont dans le vrai, 
et nou en môme temps dam le bien, 
ne peuvent être régénérés, 10367. 
Les maux eL les faux n'ont absolur 
ment aucune puissance; raonti*, 
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10481. Le bien et le vrai doivent 
être conjoints pour être quelque 
chose ; illustré, 10355. « Miséri- 
corde et vérité, » c'est amour et foi ; 
montré, 10577. Tout vrai appar- 
tient au bien, 10619. De la falsifi- 
ât ion du vrai, 10648 ; voir v.w\. 
Tout Mon du Seigneur procédé du 
Seigneur par lé* vrais, ainsi par la 
Parole; illustré, 10661. Ceux qui 
sont dans l'interne de la Parole, de 
l'église et du culte, aiment faire le 
vrai et penser le vrai, et aussi ceux 
qui sont dans l'externe dans lequel 
est l'Interne, mais quelle est la dif- 
férence ; et ceux qui sont dans l'ex- 
terne sans l'Interne font le vrai pour 
eux-inOme et pour le lucre, 10683. 
Conjonction du vrai et du bien ; il- 
lustré par l'action et la réaction, 
10720; voir Régénération. 

VÉrtt (le), Vtrid*. La verdure 
d'herbe et le vert sont les choses 
viles des plaisirs, 996. 

' VéstCULES SÉMINALES, VCSÎCUU* 

séminales. Qui sont ceux qui ont 
leur rapport avec eHes, et quels 
sont ceux qui viennent vers cette 
province; expérience, 5056, 88Û6, 
88û7, 88Û8; puis^ quelle y est la 
semence, ibia\ 

Vessie, Vcsica. De la correspon- 
dance des reins, des urétères et de 
la vessie, «680 à 5386; voir Reiws. 
Fonctions de ceux qui constituent 
lé sphincler de la vessie ou des uré- 
tères, 5389. 

Vêtbment, Vestis. Les vrais de 
la foi sont comparés a des vêle- 
ments. 107a Ce que c'est qu'être 
dépouillé de vêtements, 1073. Les 
spirituels et les naturels sont vêtus, 
mais non les célestes, 297. Us an- 
ges apparaissent couverts de vê- 
tements. 165. Peine de la lacéra- 
tion, dé suif te qu'on devient comme 
un vieux vêlement, 956. Les vêle^ 
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inent8 sont les vrais inférieurs res- 
pectivement, 2576.LesraUonnelset 
lessctenlifiquessont comme Un corps 
et un habillement pour les spiri- 
tuels, 2576. liés fotirbés hypocrites 
ont' été signifiés par celui qui était 
entré sans être revêtu do la robe 
nuptiale, 2192; Changer de vête- 
ments était le représentatif qu'on 
revêtait' les saints vrais; de là les 
vêtements de rechange: montre, 
A5A5. Déchirer ses vêtements, c'est 
le deuil- à cause du vrai perdu et 
détruit: montre, 4763. L'habit est 
aussi un témoin ou témoignage . 
voir 5019, 5028. Les habits signi- 
fient les Choses qui sont au-dessous 
OU en dehors, et cou vrenl celles qui 
sont au-dessus ou en dedans, par 
conséquent les vrais parce qu'ils 
couvrent les biens; et cela, d'après 
le représentatif dans l'autre vie, 
52û8. Les habits dés esprits sont 
sans splendeur, mais les habits des 
anges sont comme produits par la 
splendeur; illustré; 52^8. Les vê- 
tements blancs comme de fin Kn 
sont les vrais procédant du divin, 
5319. Les habits de rechange sont 
les vrais initiés au bien; 595à. Les 
anges apparaissent avec des vêle- 
ments selon les vrais, 506&. Laver 
dans le vin son vêtement se dit du 
seigneur, et signifie que son natu- 
rel est le divin vrai procédant de 
son divin bien, 6377 ; et le manteau . 
est l'intellectuel, 037». i /or. l'ar- 
gent et les vêtements empruntés 
aux Égyptiens; ce que c'est, 6914, 
6B17; noir Or. Les vêtements sont 
les scientifiques inférieurs, 6918. 
Les vêtements du Seigneur divisés, 
et non la tunique, signifient que les 
vrais ont été dissipés par les Juifs 
dans la forme externe, mais qu'ils 
n'ont pu l'être dans la forme in- 
terne, 9093. Le vêlement est le 
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vrai sensuel, 9158. Le vêtement est 
l'extérieur, puis aussi le sensuel, 
9212. Le vêtement est le vrai ; 
illustré par des représentatifs, et 
montré, 9212, 9213. Est expliqué ce 
qui est signifié par les vêtements 
qu'on étendit quand le Seigneur 
alla a Jérusalem, 9212; puis ce 
qui est signifié quand il est dit de 
ne point joindre une pièce uYun vê- 
tement neuf sur un vêlement vieux, 
9212; que les vêlements du Sei- 
gneur devinrent comme la lumière, 
guand il fut transfiguré, 9212; et 
que Pierre serait ceint et n'irait pas 
où il voudrait, quand il serait vieux, 
9212. Les habits de sainteté d'A- 
haron sont le représentatif du 
royaume spirituel du Seigneur ad- 
joint à son royaume céleste; illus- 
tré, 9814, 10068 ; voir Éphod, 
Manteau, Tunique. Les anges sont 
revêtus d'habits, et d'où vient cela; 
illustré et montré, 9814. Tous les 
habillements tirent leur signiGca- 
tion de celte partie du corps qu'ils 
couvrent, 9827. Revêtir, c'est in- 
troduire l'état du vrai d'après le 
bien, 9952. On est vèlu dans l'au- 
tre vie selon les vrais; ainsi, c'est 
l'intellectuel qui revêt le volontaire, 
9952. Les vêlements sont les vrais 
d'après les représentatifs dans l'au- 
tre vie, 10536 ; voir les citations, 
îuooo. 

# Veuve, vidua. Demeurer veujre 
en la maison de son père, c'est 
l'action d'éloigner de soi , 4844. 
Les veuves signifient ceux qui sont 
dans le vrai sans le bien, et qui ce- 
pendant désirent être conduits au 
vrai par le bien; et les orphelins, 
ceux qui sont dans le bien sans le 
vrai et désirent être conduits au 
bien par le vrai; montré, 4844; 
dans le sens opposé , ceux qui ne 
sont point dans le vrai, parce qu'ils 
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ne sont point dans le bien, et aussi 
ceux qui sont dans le faux, 4844; 
ainsi, ceux qui sont conduits par le 
bien dans le vrai de l'intelligence 
sont des veuves dans le sens bon, 
4844 Les veuves sont ceux qui sont 
dans le bien sans le vrai, et cepen- 
dant désirent le vrai? montré* 9198; 
et, dans le sens céleste, ceux qui 
sont dans le vrai et désirent le bien, 
9198; mais, dans le sens opposé, 
c'est le contraire, 9198, /'. Quand il 
est dit le voyageur, l'orpbeljn et la 
veuve* il est entendu, dans le sens 
l^o n ^ c (_ li x (jLii sod 1 ci w clcdtins tic L é - * 
glise, et la conjonction réciproque 
du bien et du vrai, 9200. Les cho- 
ses que le Seigneur a dites de la 
veuve eo Sarepla de Sidon sont ex- 
pliquées, 9198, 

Vide, Vacuum, Inane. Ce que 
c'est, 17. C'est où il n'y a rien du 
vrai; montré, 4744. Le vide, ce 
sont les illusions des sens, 5084* 
Aller à vide, c'est* .vivre dans le 
déoùment spirituel, 6945. . imw ., 

Vie, Vita. La vie el l'être ae sont 
que dans les choses qui procèdent 
du Seigneur, ainsi qui sont étemel- 
les, 726. Comment apparaît le vi- 
vant et comment apparaît le mort 
dans l'autre vie , 671. L'homme 
après la mort entre presque aussi- 
tôt dans l'autre vie, m Vie des 
méchants; quelle elle est,el d'où 
elle vient, 1742. Vivre éternelle- 
ment, c'est aussi vivre dans la dam- 
nation, ou vivre la vie de la mort, 
304. Le Seigneur a aussi, quant 
à l'humain, la vie en soi-même, 
2658. Le Seigneur, quant à l'une et 
a l'autre essence, est la vie; mais 
l'homme est seuhment un récipient 
de la vie procédant du Seigneur, 
2021. L'homme vit par le Seigneur 
au moyen des biens et des vrais de 
la doctrine, 2536. Tous, même les 
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plus médian is, ont la vie par te Sei- 
gneur , mais selon la réception, 
2706. Toute vie vient du Seigneur, 
1954. La vie de l'homme est selon 
les fins, 1909. La foi ne sauve point, 
mais la vie de la foi, qui est la cha- 
rité, sauve; car la vie demeure après 
la mort, 2228. De l'état de la vie 
après la mort; voir État et In- 
surrection. La vie consiste dans le 
libre, et elle en dépend; voir Libre. 
Toute vie vient du Seigneur, et la 
vie se répand d'une manière incom- 
préhensible dans toutes et dans 
chacune des formes, 2886 à 2889. 
Tous pensent et veulent d'après 
d'autres, ainsi enfin d'après le Sei- 
gneur, 2886. Si la communication 
par les esprits et par les anges était 
ôtée à l'homme, il ne pourrait pas 
vivre, 2887. Celui qui vit dans le 
bien, et qui croit que du Seigneur 
procèdent le vrai, le bien et la vie, 
celui-là peut èlre gratifié du libre cé- 
leste,2892. Tous au dedans de l'égli- 
se croient que la vie du mal et du 
faux vient de l'enfer, et que la vie 
du bien et du vrai vient du Sei- 
gneur, 2893. La vie est diversifiée 
dans les objets selon leurs qualités, 
2888. Quand la vie des cupidités 
du mal et le persuasif du faux sont 
enlevés, alors pour la première fois 
il y a la vie, 2889. Si la vie de l'a- 
mour de soi et du monde était ôtée 
aux méchants, ils seraient comme 
un enfant nouveau - né quant à 
toutes les choses de la vie; expé- 
rience, 2871. Us vies signifient les 
temps et les étals, 290 i. Il y a une 
vie unique, qui appartient au Sei- 
gneur, ù laquelle doivent corres- 
pondre les récipients de la vie ; 
telle est la correspondance des ré- 
cipients, tels ils sont, 3001. a Lui 
encore vivant, » c'est donner la vie, 
32^8, La vie est L'état représentatif, 
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3251, 3274. L'homme ne vil pas 
par lui-même, mais il est un or- 
gane récipient de la vie, 3318. Les 
lumières et les chaleurs chez l'hom- 
me, chez l'esprit et chez l'ange, vi- 
vent d'après l'influx de la vie du 
Seigneur, 3337 , 3338. Tous les 
langages vivent par la vie du Sei- 
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lesquels sont les langages, 3344. Il 
y a une vie unique, et à elle corres- 
pondent des foruies,qui sont des sub- 
stance s ou des organes, et telle est 
la manière dont ces organes corres- 
pondent à la vie, tels Us sont; c'est 
là la correspondance des organes 
avec la vie, 3484. U y a vie pour 
la première fois, alors que la vie de 
l'amour de soi et du monde est 
éteinte, 3610. Le divin bien du Sei- 
gneur est l'être même, et son divin 
vrai est la vie qui en procède, 3619. 
Il est dit au pluriel « les vies, » 
parce qu'il y a deux facultés, l'une 
qui appartient à la volonté, ou au 
bien , et l'autre qui appartient à 
l'entendement, ou au vrai; montré, 
3623. De quelques-uns qui avaient 
vécu comme des bêles; combien peu * 
de vie ils avaient ; et la vie leur 
fut insinuée par des anges, 3647. 
Le très-grand homme procède de 
l'influx de la vie du Seigneur, et 
par suite U y a les célestes et les 
spirituels dans le ciel, 3741. Il y a 
une vie unique, et tous les anges, 
tous les esprits et tous les hommes 
ne sont que des formes récipientes 
de la vie; montré, 3742; et la vie 
du Seigneur est appropriée d'après 
l'amour et la miséricorde du Sei- 
gneur envers tout le genre humain, 
3742. Les méchants et les iofer- 
uaux sont aussi des formes réci- 
pientes de la vie du Seigneur, mais 
ils en rejettent le bien el le vrai, 
ou ils les étouffent, ou ils les per- 
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vertissent, 3743. Les méchants ne 
veulent pas être convaincus qu'Us 
ne vivent pas par eux - mômes, 
3743. L'homme ne vit pas par lui- 
même; illustré par cela que le bien 
et le vrai influent du Seigneur, et que 
le mal et le faux influent de l'enfer, 
4t51. La vie de chacun restechez lui 
après la mort, 4227. L'homme doit 
penser par lui-même, quoique dia- 
prés le doctrinal il soit dit que tout 
bien et tout vrai procèdent du Sei- 
gneur, et que tout mal et tout faux 
viennent de l'enfer, 4334. Savoir et 
percevoir que toute vie vient du 
Seigneur, et que le ciel présente la 
ressemblance d'un très-grand hom- 
me, c'est le principal de l'intelli- 
gence des anges, 4318. Toute vie , 
tant de la pensée que de la volonté, 
, vient du Seigneur, même quant à 
l'enfer, 4319. SI la vie chez chacun 
apparaît coin me si elle était en lui, 
c'est d'après l'amour du Seigneur 
envers tout le genre humain, 4820. 
Les méchants aussi vivent par le 
Seigneur, mais leur vie est la mort 
spirituelle; montré, 4417. Le tout 
de la vie vient du Seigneur, 4524, 
4882. Toutes choses dans l'univers 
existent et subsistent, d'après des 
antérieurs à elles, ainsi d'après un 
premier , par conséquent par le 
monde spiritoel d'après le Seigneur, 
4623, 4524. Toutes et chacune des 
choses de la vie de chacun sont clai- 
rement manifestées dans l'autre vie, 
4633. C'est la vie qui sauve, et non 
» la prédication, 4638, f. Le tout de 
la vie vient du Seigneur; illustré 
par expérience, 4882. Le vital de 
l'homme vient du feu et de la char- 
leur spirituels, et cette chaleur est 
l'amour, 4906. Ce que c'est que la 
vie éternelle ; c'est recevoir du Sei- 
gneur ce qui appartient à la vie, à 
r, l'intelligence et la sagesse 
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du vrai et du bien, 5070. L'homme 
peut recevoir le divin par la pen- 
sée et par l'affection, et c'est là 
pour lui le réciproque afin qu'il 
puisse lui être approprié; il en est 
autrement des bêtes, et c'est pour 
cela que l'homme ne peut mourir, 
5114. Ce que c'est que la vie qui 
résle après la mort ; ce n'est pas la 
vie externe, mais c'est la vie in- 
terne, 5128. Par vivre et par la vie, 
dans la Parole, il est entendu la vfe 
spirituelle qui est l'intelligence et 
la sagesse, et en général le ciel et la 
félicité éternelle; mars par la mort 
il est entendu le contraire, 5407. 
« Vive Pharaon, » c'est une formule 
pour affirmer; ainsi, c'est lè certain, 
5449. Il y a une vie unique, à savoir, 
la vie du Seigneur; et cette vie est 
variée dans les sujets, selon la ré- 
ception , 5847. Vivifier et la vie, 
dans la Parole, c'est la vie spiri^ 
tue! le; montré, 5890. Nul ne pense 
et ne parle d'après soi, mais c'est 
d'après d'autres; expérience; ainsi 
la vie du Seigneur influe dans tou- 
tes choses en général et en particu- 
lier, et cette vie est variée selon les 
sujets, 5986. La lumière spirituelle 
et la chaleur spirituelle constituent 
la vie de l'homme ; illustré, 6032. 
Le tout de la vie vient du Seigneur; 
on sait que la cause principale et 
la cause instrumentale font ensem- 
bleune seule cause; la vie est sen- 
tie dans l'instrumental, 6325. H 
y a une vie unique, è savoir, celle 
du Seigneur, 6467 ; dans l'homme, 
elle existe telle qu'elle est reçue par 
lui, 6467, 6472; voir aussi Ihflox. 
Toute vie vient du Seigneur; illustré 
d'après cequi a été vu ; 6468, 6470. 
Perception de la douceuret de la paix 
qu'éprouvent les anges de ce qu'ils 
vivent, non pas d'après eux-mêmes, 
mais d'après le Seigneur; j'ai ap- 
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pris du ciel que cela est ainsi, 6469. 
Combien là vie procédant du Sei- 
gneur est à charge pour ceux qui 
né sont pas dans le bien de la cha- 
rité; exemptes, 6471. Les doutes 
sur l'influx de la vre procédant du 
Seigneur ne peuvent pas être écar- 
tés, tant qu'il y a des illusions, des 
choses inconnues, et tant que règne 
le négatif, 6479. L'homme après la 
mort apparaît tel qu'il avait été" 
dans les intérieurs, et non tel qu'il 
avait été dans les extérieurs, 6495,/*. 
Chacun reçoit dans l'autre vie un 
sort conforme à sa vie, 7439. Là 
vie èst de vouloir le bien el dé 
croire le vrai, et ceux qui veulent 
et croient ainsi sont appelés hom- 
mes vivants; mais la mort est dé 
vouloir le mal et de croire le (aux, 
et ceux qui veulent et croient ainsi 
sont appelés hommes morts; mon- 
tré, 7494. Tous, dans l'autre vie, 
sont consociés selon la vie, 8709. 
Le tout dé îa vie chez l'homme in- 
flue du Seigneur par le ciel; cita- 
tions, 9276, f. Le Seigneur habite 
dans ce qui est a lui, ainsi dans le 
divin, chefc l'homme; montré, 9338, 
Les choses qui sont reçues par la 
volonté deviennent choses de la 
vie, 9386, 9393. Les choses qui de- 
viennent choses de la vie S'éva- 
nouissent de la mémoire externe, 
9894. Le tout de la vie vient du 
Seigneur, 10196. Chez ceux qui 
sont dans les faux d'après le mal, il 
y a, non pas la vie réelle, mais la 
la vie de la fantaisie, et une telle 
vie est chez ceux qui sont dans 
rehfer, 4623, 10284, 10286. 

Vieillard, Vieillesse ; Senex, 
S&heetus. Ce que c'est que là vieil- 
lesse «dans le sens interné, 1854, 
2198. Ce què c'est qu'être enseveli 
dans une bonne vieillesse, 1854. 
* • Depuis l'enfant jusqu'au vieil- 



lard, » ce sont les choses récentes 
et les choses confirmées , 2348. 
La vieilles.*, c'est dépouiller l'hu- 
main , 2198, 8016. Le vieillard, 
c'est ia sagesse dans laquelle 11 y a 
l'innocence, 3183. La vieillesse, 
dans te sens interné, c'est dépnult* 
1er le vieux et revêtir le nouveau, et 
c'est le nouveau de ia représenta- 
tion, 3254. ta vieillesse, c'est l'ac- 
tion de dépouiller un éiat antérieur, 
et cède de revêtir un état nouveau, 
3492. Lé vieillard, c'est le nouveau 
de la vie, 4620; illustré par ^expé- 
rience, 4676. Là vieillesse, n'est la 
An de là repréeentatiott, 6267. Lee 
anciens sont les eusses principales 
de là sagesse, ainsi les choses qui 
concordent avec M bien, et les vieil- 
lards sont la sagesse ; montré , 
6524. Les anciens sont aussi les 
choses qui concordent avec le vrai, 
6525 ; ce sont les intelligents, 6890. 
« Moscheh appela les anciens d'îs- 
raél, * signifie l'illustration de l'en- 
tendement de ceux qui sont dé 
l'église spirituelle, 7912. Les an- 
ciens d'Israël sont les principaux 
vrais, 8578, 8685. Les soixante-dix 
anciens sont les principaux vrais de 
l'égliBe, 9376. Les anciens, ce sont 
ceux qui sont dans le bien d'après 
les vrais, 9404. Les anciens, ce sont 
aussi ceux qui sont dans le seul sens 
externe, 9421. 

Vieillesse Blakche, Canitiês. 
C'est le dernier de l'église; montré, 
5550. 

Vibrgi, Virgo. C'est l'affection 
du bien, ainsi l'église céleste,2362. 
La vierge est le royaume du Sei- 
gneur et l'église, particulière- 
ment l'église céleste; et aussi l'é- 
glise spirituelle; et les vierges se 
disent de l'amour conjugal, ainsi 
de l'innocence, 3081. La parabole 
des dix vierges dans Matthieu, — 
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XXV. 1 à 14, — est expliquée, 
4635 à 4638. Les vierges signifient 
ceux qui sont de l'église, 4638, c. 

Vigîie, Vinea. Voir Cep, Vis et 
Raisin. La vigne et le cep, c'est l'é- 
glise spirituelle, parce que le via 
signifie le spirituel du ciel, 1069, 
9130; ainsi la vigne est l'église 
quant au vrai, et par suite aussi le 
vrai de cette église, 9139. Ce que 
c'est que le spirituel du ciel et de 
l'église ; voir Ciel, Église et Spiri- 
tuel. Quand les anges s'entretien- 
nent de choses qui appartiennent à 
l'intelligence et à la sagesse, ainsi 
de choses qui appartiennent au vrai 
d'après le bien, il est représenté 
des paradis, des jardins, des vignes 
et des forêts, 3220. 

Village, Villa. Les villages sont 
les externes de l'église, 3270. 

Ville, Urbs. Voir Cité. La ville 
est le doctrinal vrai, et aussi le 
doctrinal hérétique , 402. Dans 
l'autre vie, on voit des villes et des 
palais, 1626, 1627, 940. De la Jéru- 
salem souillée, 940. D'une autre 
Jérusalem entre la géhenne et l'é- 
tang, 941. Du jugement de la gé- 
henne, 942. Les villes sont les 
vrais, l'habitant est le bien, 2268, 
2451, 2712. Les habitants sont les 
biens du vrai, 2451. Les villes sont 
les doctrinux, 2449. 

Vin, Vinum. Voir Vighe, Cep et 
Raisin. Ce que c'est que le pain et 
le vin dans la sainte cène, 4798. Le 
vin est la foi, et le pain la charité, 
1071, 1798. Odeur de vin; d'où 
elle venait, 1517. Ivres de vin; qui 
sont ceux-là, 1072; voir aussi Rai- 
sin, Sang, Ci: ne et Chair. Le blé est 
le bien et le moût est le vrai, l'un et 
l'aulredans l'homme naturel, 3580. 
lia sphère de ceux qui sont dans 
le bien de la charité et de la foi 
est perçue parfois, dans l'autre vie, 
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comme une odeur vineuse, 1517. 

Vingt, Viginti. C'est une double 
dlme, à savoir, le bien des restes 
et le bien de l'ignorance, 2280. 
Vingt, quand ce nombre se dit du 
Seigneur, ce sont ses propres, 4176. 
Vingt, c'est le saint, et aussi le non 
saint; montré, 4759. Le vingt et 
unième jour, c'est l'état saint, 7842. 
Le vingt et unième, c'est le saint, 
7903. Vingt, c'est le plein; puis, 
de toute manière, et absolument, 
9641. Vingt signifie plusieurs cho- 
ses, dont il est traité, 10222. Vingt, 
quand il s'agit des années de l'âge, 
c'est l'état de l'intelligence; illus- 
tré et montré, 10225. De la cin- 
quième année a la vingtième, quand 
il s'agit de l'âge, c'est l'état d'ins- 
traction et de science, 10225. 
Vingt-huit, c'est le saint de la con- 
jonction, 9600. 

Violence, Violenticu Elle se dit 
des volontaires, ainsi de cupidités 
infâmes, 623. La violence est la des- 
truction de la charité; montré, 
6353. 

Vipère , Vipera. Arbre de la 
science aujourd'hui, apparaissant 
entouré d'une vipère, 2125. 

Viscères ou Entrailles, Vis- 
ccra. Ce que c'est que les entrailles 
et sortir des entrailles, 1803. Sor- 
tir de l'utérus et des lombes se dit 
du bien, et être séparé des entrail- 
les se dit du vrai, 3294. De la cor- 
respondance des viscères avec le 
très-grand homme, 5171 à 5189. . 

Vision, Visio. Voir Voir et Vue. 
Visions des prophètes; ce que c'est, 
1619. Us visions sont selon l'état 
de l'homme; 1786. Deux visions 
extraordinaires, 1882; la premiè- 
re, qui consiste à être détaché du 
corps, et ne savoir si on est dans le 
corps ou hors du corps, 1883; la 
seconde, à être emporté par l'esprit 
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dans un autre lieu, 1884. Pour ce 
qui me concerne, il y a eu, non pas 
des v isions, niais des choses vues en 
pleine veille du corps, 1885. Des vi- 
sions et des songes, et aussi des vi- 
sions eldes songes prophétiques qui 
sont dans la Parole, 1966 à 1983. 
Comment existent les visions par 
des ïantaisies qui sont des illu- 
sions; ceux qui les ont sont des vi- 
sionnaires, 1967., Visionsdes esprits 
en Ihousias tiques; quelles elles sont, 
et d'où elles viennent, 1967. Il y a 
visions réelles ou choses vues, lors- 
que la vue intérieure est ouverte, 
et que les choses qui sont dans 
Pau ire vie sont vues, 1970. Les vi- 
sions qui existent devant les bons 
esprits sont de belles représenta- 
tions, 1971., Les visions sont de plus 
en plus intérieures selon les deux, 
1972. De deux visions. Guirlande»; 
jeux d'enfants, 1974. Songes du 
même genre que les visions, 1975; 
voir aussi Songes. « Vision de 
nuit, * c'est une révélation obscure, 
6000. La divination, quand il s'agit 
des prophètes, concerne la vie, et 
la vision la doctrine, 9248. 

Visite, Visitalio. Ce que c'est; 
elle précède le jugement; montré, 
2242. Ce que signifie v Jéhovah 
visita Sarah, » 2616; c'est la pré- 
sence du divin céleste dans le divin 
spirituel, 2616. La visite est le der- 
nier temps ; elle se dit de l'église 
dans le commun et de l'église dans 
le particulier, de l'église qui natt et 
de l'église qui expire, de l'homme 
de l'église qui est sauvé et de celui 
qui est damné, 6588. Visiter, c'est 
l'avénement du Seigneur, quand 
il n'y a point église, 6895. C'est U 
délivrance des faux, et ainsi l'initia? 
tien dans les choses qui appartien- 
nent à l'église et au royaume du 
Seigneur, 6895, U Le jour de la vi- 



site, c'est le dernier temps de l'é- 
glise dans le commun, et l'état de 
chaque homme dans le particulier 
après la mort, 10509, 10810. La 
visite, c'est le rejet et la damnation 
des méchants, 10623. 

V isqoeux (le) , Viscosum. Qui sont 
et quels sont ceux qui ont leur rap- 
portavec le visqueux excrémentiliel 
du cerveau, 5717; voir Cerveau. 
Qui sont et quels sont ceux qui ont 
leur rapport avec la pituite du cer- 
veau, 5718; voir Maladie. 

Vivee, Vivere. Voir Vil. 

Voie de femme, Menstrua. C'est 
l'impureté, A 161., ... 

Voile, .Vélum, Peplunu /Peine 
du voile; quelle elle est, et À qui 
elle est infligée , 963. Entortille- 
ment dans un drap, 964. Les anté- 
diluviens enveloppent aussi de 
draps les esprits, mais comment, 
1270. Les rationnels et les scienti- 
fiques sont comme un corps ou 
comme un vêtement pour les spiri- 
tuels, 2576. Ce que signifiaient les 
voiles de la tente et du temple; il y 
en avait trois; ce que chacun signi- 
fiait, 2576. Le voile dont les fian- 
cées couvraient leur face, quand 
pour la première fois elles voyaient 
le fiancé, signifie les apparences du 
vrai, 3207, et 4859. Se couvrir d'un 
voile, c'est obscurcir le vrai, 4859. 
Les Juifs dans , les synagogues se 
couvrent de voiles ; Moïse aussi 
couvrit sa face à cause de la radia- 
lion de sa peau; il représentait 
ainsi le vrai , qui élait caché pour 
eux, 4859* Retirer le voile, c'est 
dissiper l'obscur, 4883. Le vête- 
ment est le naturel, 6377. Le man- 
teau est l'intellectuel , 6378. La 
couverture est l'externe, lorsqu'il 
y a circuit, 9630, 9632. Le voile 
entre le saint et le saint des saints 
est le médium unissant le ciel in- 
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Urne et le ciel moyen, 9670. Quelles 
sociétés angéliques correspondent 
au voile; ces sociétés sont eellès 
qui sont appelées Joseph et Benja- 
min, 9671. Le'voile du temple dé- 
chiré en deux , quand le Seigneur 
souffrit le supplice de la croix, si- 
gnifiait la glorification de son hu- 
main; pareille chose était signifiée» 
— Lëvlt. xvr, — quand Aharort 
entrait en dedans du voile, ce qni 
est ex-lique, 9670. La couverture 
pour l'entrée de la tente est le mé- 
dium unissant te ciel moyen et le 
dernier ciel, 9886. 

Voir, Vue, Vision; Vidêrt, Fi- 
stls, Visio. VOir, c'est reconnaître 
et afoir foi, 897. Voir, c'est per- 
cevoir et être éclairé, 1584. Ce que 
c'est que voir respectivement au 
Seigneur, 626, 1054, 1584. Ce que 
c'est que voir les internes par les 
externes, 1806, 1807. Voir, c'est 
apercevoir et comprendre, 2150, 
2326; puis aussi avoir la foi de la 
charité, 2325. Regarder; c'est pen- 
ser, 2245. Ce que signifie regarder 
derrière lui, et se retourner en ar- 
rière , comme lorsqu'il s'agit dé 
l'épouse de Loth , 2454. Voir, c'est 
comprendre; dans un sens plus in- 
térieur, c'est avoir la foi; et dans 
le sens suprême, c'est prévoir et 
pourvoir, 2807. Ce que c'est que 
prévoir et pourvoir, 2837, 2839, 
3688 , 3869. Voir, c'ést penser, 
3679. Voir, c'est percevoir, 3764. 
Voir, c'est reconnaître, 8796. Voir, 
C'est la prévoyance et la providence, 
3854. Voir, dans le sens suprême, 
c'est la prévoyance ; dads le sens 
intime, la foi au seigneur? dans le 
sens intérieur, l'entendement ; et 
dans lé sens extérieur, la vue, 3863. 
Voir, c'est la foi par l'entendement, 
et entendre est la foi par la vo± 
tonté; montré, 3869; voir aussi 
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Œil. Regarder ou observer, quand 
cela est dit du Seigneur, c'est la 
présence, 4198. De la correspon- 
dance avec la vue de l'œil et avec ht 
lumière; expérience, 4403 à 4421; 
voir LmrtÈtiE. De la correspon- 
dance de la vue de l'œil avec l'en- 
tendement et avec les vrais, 4403 
a 4421. * Dieu apparat, » quand il 
s'agit du Seigneur, 4567. Les cho- 
ses qui sont dans l'autre vie ont été 
vues des yeux de mbn esprit, et 
non des yeux de mou corps, 4622. 
Voir de loin, c'est une perception 
éloignée, 4723. Le sehsuei de la vue 
chez l'homme a la vie par l'intel- 
lectuel, parce que l'intellectuel voit 
par la lumière du ciel, 5114. Voir, 
qUand cela est un actif pour qu'on 
fasse, signifie voir en avant, 5286* 
voir, c'est l'aperceptien des choses 
qui appartiennent â la fot, 5400. 
voir, c'est être conjoint, parce que 
dans l'autre Vie la vué intérieure, 
ou la pensée, conjoint ; illustré, 
5975; voir aussi OEit. Combien est 
émoossée la vuél cëla résulte évi- 
demment des objets vus par le mi- 
croscope, 6614. « Dieu les vit, * 
signifie qu'il gratifia de la foi, 
6805. Se détourner et voir, c'est 
réfléchir, 6836, 6839; Voir, quand 
tl s'agit du Seigneur, c'est la misé- 
ricorde, 6851. «Dieu m'est appa- 
ru,» signifie la présence, 6893* 
« QUe Jéhovah voie et juge, » signi- 
fie la divine disjtosition, 7160. Re- 
garder vers quelque chose , c'est la 
pensée et la réflexion, 7341. Ne 
pouvoir voir, c'est l'Obscurcisse- 
ment, 7645. Se retourner, quand 
cela est dit du vrai, c'ést la privai 
tion de l'aperoeption, 7650. Regar- 
der, c'est le souvenir, 8442. Voir 
d'entre le peuple, c'ést choisir, 
8709. De la vue par l'intérieur; 
ceux-là voient par l'intérieur, qui 
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sont dans la foi et dans la charité, 
parce qu'ils voient par le Seigneur, 
mais non ceux qui sont dans le mal 
et dans le faux; illustré, 9138. Voir 
Dieu, c'est la présence du Seigneur 
dans la Parole, 9405, 9411. La 
communication, la translation et la 
réception se- font par le toucher, 
et par le toucher de la vue; mon- 
tré, 10130, Voir, c'est l'approba- 
tion, 10410. Voir,, quand il sjagU 
de Jôhovab, c'est la providence et. 
la prévoyance-, 10628. Voir, c'est la 
perception, l'entendement, la foi; 
cité, 10705; et aussi la reconnais- 
sance, 10705. Voir Dieu, c'est la 
présence du Seigneur dans la Pa- 
role, 9405, 9411. 

Voix, Vox. Ce que c'est, 375. La 
voix de Je ho val i est la Parole, la 
doctrine de la foi, la conscience et 
le blâme qui en résulte, 219, 220. 

VoLsm et Vol, Fur et Furtum. 
Ce que c'est que le vol et voler; 
dans le sens interne, la dureté de 
l'expression s'efface, ainsi « venir | 
comme un voleur, » c'est inopiné- 
ment ou sans qu'on s'y attende, 
4002. Dérober le cœur, 4*11, 4112. 
4151. Le vol, c'est le mal du mé- 
rite, 4174. Le vol, c'est l'aliénation 
du bien et du vrai par le mal, et la 
réclamation pour soi de ce qui est j 
à autrui ; voler le bien et le vrai, 
c'est aliéner le bien et le vrai par te 
mal; et aussi réclamer pour soi les 
biens et les vrais qui ne sont» pas a 
soi ; et, plus encore, les appliquer 
aux maux et aux faux; illustré et 
montré, 5135. Voler, c'est réclamer 
pour soi, ou s'attribuer la justice et 
le mérite qui appartiennent an Sei- 
gneur, 2609. Avant la régénération* 
l'homme s'attribue le vrai et le 
bien, et est ainsi dans le vol spirir 
tue! ; il n'en est pas de même après 
la régénération, 5747. L'homme 
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est dans le vol spirituel, quand il 
s'attribue le bien et le vrai, 
alors il ne peut entrer dans le ciel, 
5758; cependant ceux qui s'attri- 
buent le bien et le vrai par ig no- 
rance et par simplicité ne sont 
point damnés; ils sont dévastés 
des principes conQrmes, 5759. Yo^ 
1er, c'est enlever à quelqu'un les 
biens spirituels, et aussi s'attribuer 
ce qui appartient au Seigneur, 8906. 
Voter, c'est appliquer les vrais aux 
maux ; illustré, 9018 et 9020. Le 
vol, c'est enlever le bien ou le vrai, 
9125; et par 1e voleur il est signifié 
la même chose que par le vol, * 
savoir, l'enlèvement du bien et du 
vrai, 9125, 9126. Le percement 
fait par le voleur, c'est l'accomplis^ 
sèment du mal dans le seçret, 
9125. Être saisi, quand il s'agit du 
voleur, c'est le ressouvenir, 9i$L 
Volonté, Volwitas. Voir Pro- 
pre, libre et Entendement. L'en- 
tendement et la volonté sont très- 
distincts, 6al. Dans chaque idée de 
la pensée, il y a quelque chose de 
la volonté; et il y a des choses in- 
nombrables, 590, 803. Ce que c'est 
que l'entendement du vrai et la vor 
lonté da bien, 63a. L'homme lire 
de. la volonté la faculté de coin?* 
prendre, 585. 1) n'y a chez aucun 
homme pi l'entendement du vrai ni 
la volonté du bien, mais il semble 
que cet entendement et cette vo, 
lonté appartiennent à l'homme, 
633. Le Seigneur forme dans la 
partie intellectuelle une nouvelle 
volonté, qui est la conscience, 
1023, 1043. Quand l'homme régé- 
néré fait le bien, c'est par lo Sei- 
gneur au moyen de & volonté non* 
voile, 928. L'homme est régénéré 
quand à la partie intellectuelle j et 
non quant à la partie volontaire, 
863, 876. Le propre volontaire de 
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l'homme doit être séparé, afin que 
le' Seigneur puisse être présent , 
1023, 1044. Toute fausseté influe 
du propre, 1047. Les vrais et les 
biens avaient été implantés dans la 
partie volontaire chez Fhomme de 
la très-ancienne église; mais ils ne. 
Font pas été dans cette partie chez 
l'homme de l'église ancienne et 
spirituelle, 895, 927. Chez les anté- 
diluviens, le bien volontaire a été 
entièremént détruit, et aujourd'hui 
le bien intellectuel périt, 2124. Du 
commencement de la nouvelle Vo- 
lonté dès l'enfance; afnsi, de la' ré- 
ception du bien et du vrai, et de 
l'état qui suit, 9296, 9297. Les 
choses qui sont reçues par la vo- 
lonté deviennent choses de la vie, 
9386, 9393. Le livre de vie est la 
mémoire intérieure, parce que les 
choses qui appartiennent à la vo- 
lonté y ont été inscrites, 9386. 
Ceux qui sont dans le royaume cé- 
leste correspondent au volontaire 
de l'homme; ceux qui sont dans le 
royaume spirituel correspondent à 
son intellectuel; et dans le ciel, 
c'est comme chez l'homme, 9835. 
L'homme peut difficilement dis- 
tinguer entre le vrai et le bien, 
parce qu'il peut difficilement dis- 
tinguer entre penser et vouloir, 
9995. L'homme est tout entier 
comme sa volonté et comme l'en- 
tendement qui résulte de sa volon- 
té; illustré d'après la fin, la cause 
et l'effet, 10076. Le bien n'est pas 
approprié à l'homme avant qu'il 
devienne chose de la volonté , 
10109, 10110. 'Foules choses se ré- 
fèrent à l'entendement et à la vo- 
lonté, parce qu'elles se réfèrent au 
vrai et au bien, ou au faux et au 
mal ; et les deux doivent être un, 
10122. 

Volupté. Yoluptas, Voir Plai- 
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sir. Les voluptés n'ont jamais été 
défendues â l'homme, pourvu qu'il 
ne les ait point pour fin, et quMl 
ait pour fin les biens intérieurs, 
945, 995. Voluptés qui concordent 
avec les célestes, et voluptés qui ne 
concordent point, 1547. Il y a des 
affections Intérieures qui se mani- 
festent dans des voluptés, 994, 995. 
Les voluptés ont par l'usage leur 
plaisir, 997. Ceux qui n'ont pour 
Ah que les voluptés sont d'abord, 
dans l'autre vie, portés' dans des 
lieux où il y a* de semblables vo- 
luptés, et ensuite dans un enfer ex- 
crémentitiet, 943. Dans quelles fan- 
taisies sont changées les voluptés 
entièrement corporelles dans l'autre 
vie, 954. Les femmes, d'une con- 
dition vile, qui se sont livrées aux 
voluptés, se battent entre elles dans 
l'autre vie, 944. Dans les plaisirs, 
chez les régénérés, il y a a*ussi des 
choses mondaines, mais le seigneur 
les tempère par les biens, 2204. 

Voyageur , Voyager; Percgri- 
nus, Percgrinari. Les voyageurs 
sont ceux qai doivent être ins- 
truits , 1463. Voyager, c'est être 
instruit; puis aussi vivre; 1463; 
toit aussi Partir et Habiter. Le 
voyage, c'est l'instruction, et par 
suite la vie, 2025. w Ta semence 
sera étrangère, » signifie que la 
charité et la foi de la charité seront 
rares, 1843. Être étranger et habi- 
tant, é'est être Inconnu et cepen- 
dant chex eux, 2915. « Afin que tu 
hérites la terre de tes séjours,» 
signifie la vie des instructions , 
3672. tes voyageurs qui séjournent 
avec eux sont ceux qui se lais- 
saient instruire, et qui acceptaient 
les statuts et les lois des Juifs, 
4444; et ils devaient être comme 
les indigènes; montré, 4444. Le 
voyageur et l'indigène, c'est celui 
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qui n'est point né et celui qui est 
né au dedans de l'église, ainsi le 
voyageur est celui qui s'approche 
de l'église, 7908. Les années des 
voyages, o'est la successif de la vie, 
6095. Le voyageur, c'est celui qui 
est instruit dans le vrai et daus le 
bien de l'église, et qui les reçoit 
et y conforme sa vie, 8007, 8013. 
9196. Pour le voyageur même droit 
que pour l'indigène; montré, 8013. 
Le voyageur, l'orphelin et la veuve 
signifient dans un seul sens que 
chez ceux qui sont dans l'église il 
doit y avoir conjonction réciproque 
du bien et du vrai; montré, 9200. 
« Car voyageurs vous fûtes dans la 
terre d'Égypte,» signifie qu'ils ont 
été mis en sûreté contre les maux 
et les faux, quand ils étaient infes- 
tés par les infernaux, 9197. 

Vrai (le), Veruin. Voir Vérité. 

Vue, Visus. Voir Voir et Vision. 
Quand la vue intérieure est ouver- 
te, les choses qui sont dans l'autre 
vie apparaissent, 1619. La vue ex- 
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terne vient de la vue interne, 994. 
Les. parties organiques des esprits 
ne sont pas où les esprits appa- 
raissent ; illustré d'après l'ouïe et 
là vue, 1378. 



Zébdlon, Sebulun, qui tire son 
nom de cohabiter, signifie dans le 
sens suprême le divin même du 
Seigneur et son divin humain, dans 
le sens interne le mariage céleste, 
et dans le sens externe l'amour con- 
jugal, 3960, 3961. Zébulon signifie 
aussi ceux qui concluent sur les 
vrais spirituels d'après les scienti- 
fiques, 6383. 

Zilpa, Silpa. Servante de Léah, 
signifie les affections externes , 
3835. Ce que siguifie en outre 
Zilpa, 3931. 

Zoar, Zoar. C'est l'affection du 
bien, 1589. C'est aussi l'affection 
du vrai, 2439. 



Errata de la Traduction Française. 
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A DiD, Abid, lisez : Abib, Abib. 
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telle quelle, lisez : telle qu'elle. 
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9087, lisez : 9097. 
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2772, lisez : 2722. 
8931, lisez : 8937. 
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16323, lisez : 6323. 
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Les tentation sont, lisent : Les tentations ont. 
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6544, Usez : 6554. 
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d'Aftaronis, lisez : Aharonis. 


256 
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36 


plasp/iémée, lisez : blasphémée. 
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38 


9049, lisez : 9048. 


270 
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30 et 31 


perçoipent, lisez : perçoivent. 


270 
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37 


signifint, lisez : signifient. 
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81 2 



82 
82 



82 2 

83 2 
8;$ 2 

84 1 
* 8/1 1 

84 1 

84 2 

85 1 

85 2 

86 2 

87 1 
87 1 

87 2 

88 1 

89 2 

89 2 

90 1 
90 2 
90 2 
90 2 
90 2 
91 
93 
94 
9/i 

m 2 

94 2 
9/i 2 
9/i 2 
9/i 2 
9/i 2 
96 1 
90 1 

96 2 

97 t 

97 2 

98 2 
98 2 

98 2 
.99 1 

99 2 



lia. .'dit. lat. 

41 6837. 

61 9041. 
33 9832. 

39 3495. 

49 4794. 

40 933. 
15 3643. 

32 5480. 
18 6133. 

42 6377. 
66 9111. 
47 456. 
66 3495. 
31 9939. 

3 2071. 
66 9175. 

39 8572. 

40 8075. 

43 8075. 
53 3885. 

1 4329. 

46 9921. 

53 5290. 

35 8871. 

62 2744. 

35 7950. 

4 940. 
14 9381. 
28 1096. 
11 10682. 
28 3759. 

39 31. 

40 42. 
57 31 à 33. 
23 10510. 

36 4799. 
31 9089. 

44 6-185. 
9 4834. 

11 2602. 

23 7462. 

26 8900. 

33 4580. 
65 1939. 

41 3365. 

63 10578. 
6 8198. 

50 -4373. 
61 9711. 

27 3161. 
40 3222. 

42 3222. 
55 /r&32. 

24 8709. 



trad. 

6832 
9141 
9382 
3494 
4797 
938 
3642 
5482 
6193 
6327 
9109 
546 
3494 
9838 
2701 
9075 
8573 
8705 
8705 
3855 
4330 
9922 
5249 
8875 
2774 
7957 
1514 
• 9380 
10396 
10683 
3757 
32 
41 

34 à 36 
10509 
10235 
9088 
6188 
4835 
2606 
7463 
8899 
4581 
1937 
3356 
10580 
8918 
4279 
8711 
3167 
3224 
3224 
4533 
8707 



pag.eol.lig. 
128 1 26 
128 2 11 
160 2 5 
103 2 25 
103 2 42 
105 1 18 
105 2 34 

162 2 2 

163 1 38 
163 2 31 
165 1 31 

165 2 40 

166 1 26 
166*2 29 

108 2 12 

109 2 23 

167 2 44 
167Î2 46 

168 1 2 
169*1 34 

169 2 11 

171 2 8 
178,2 15 

68 4 29 

172 2 28 



173 
182 
185 
186 
186 
181 



38 
40 
41 
17 
47 
10 



181 * 28 

30 
14* 
17 

45 
27 
43 
43 
21 
40 
45 



181 
181 
182 

27 
195 
200 

27 
200 
200 
200 
196 



1 

3 
1 
1 

g 

l 

2 

9 



pag. col. lin. i dit. lat. 

9401. 
7090. 
7295. 
8064. 
8317. 
9009. 
9049. 



99 
100 
100 
101 
101 
101 
101 
101 
102 



102 2 



103 
103 
104 
105 
106 
106 
106 
106 
106 



106 2 



107 
107 



2 23 



197 1.10 
199 2 14 
199 2.47 



201 
193 



1 

2 



11 

19 



201 2« 1 



202 
202 
202 



1 32 

2 9 
2 -14 



204 1 15 
204 2 «1 



28 
22 
25 
40 
64 
6 
9 
38 
42 
2 
63 
49 
13 
35 
9 
9 
11 
12 
24 
9 
29 
57 

108 2 12 
108 2 19 
108 2 20 

108 2 28 
1 
l 
1 
1 

109 2 14 
109 2 33 
109 2 35 

1 52 

1 

2 

2 
1 
l 

2 

113 2 56 
113 2 62 
1 
1 
1 



109 
109 
109 
109 



110' 

111 

112 

112 

113 

113 

113 



114 
114 
114 



15 
30 
31 
41 



30 
5 
54 
31 
34 
49 



36 
36 
37 



114 1 45 



114 
114 
115 
115 
115 
115 



53 
60 

32 

33 
54 
54 



115 2 32 
115 2 57 



ôlôo, 

4931. 

1619. 

5580. 

8801. 

6688. 

6811. 

2340. 

2373. 

2077. 

2373. 

4175. 

3009. 

9031. 

8337. 

4616. 

5716. 

5716. 

6222.* 

9439. ' 

9097. 

9087. 

7337. 
10516. 

9292. 

9939. 

5398. 

4587. 
989. 

4210. 
335. 

2235. 

1982. 
10253. 

4339. 

2480. 

2481. 

2482. 

4587. 

4525. 

4684. 

1613. 

1631. 

4758. 

4621. 

8479. 

1744. 



trad. 

9400 

7097 

7296 

8094 

8318 

9010 

9048 

3723 

4932 

7619 

5581 

8802 

6888 

6812 

2027 

2371 

2027 

.2371 

•4174 
3008 
9051 
8327 
' 4618 
6726 
5726 
6221 
9435 
9102 
9097 
8337 

10156 
9293 
9938 
5598 
4588 
939 
4310 
935 
2335 
1987 

10217 
4239 
2477 

H 

4588 
4523 
5684 
1631 
•4628 
4748 
5621 
8473 
1712 



pag. col. 

204 2 
206 1 
206 1 
211 1 
211 1 
211 2 
211 2 
218 2 

206 2 

207 1 
223 2 
226 2 

221 1 

222 1 

223 2 

223 2 

224 1 
224 1 

224 1 

225 1 
227. 2 
230 1 



231 
231 
231 
231 
22*9 
9 
9 2 
127 1 
230 1 
279 2 
279 2 
235 1 
6 2 



23 
240 
240 
243 

243 2 
241 1 
241 2 
225 1 

244 2 
244 2 
244 2 
314 2 



240 
246 
245 
245 
245 

245 2 
248 1 

246 1 



Kg- 
38 
37 
42 

8 
45 
14 
18 
23 
39 
33 

8 

12 
24 
15 
47- 
47 
3 
5 
26 
18 
13 
44 
29 
42 
44 
8 
21 
6 
7 
3 
12 
10 
15 
12 
39 
38 
44 
4 
10 
44 
.9 
14 
18 
18 
18 
45 
6 
19 
21 
22 
11 
11 
31 
40 
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pag. col. lia. edil. Ut. 

•115 2 64 2934. 

116 1 30 3994. 

116 1 35 3944. 

116 1 35 10333. 

116 1 38 3931. 

116 1 45 10081. 

116 1 57 7461. 

116 2 36 7930. 

116 2 63 4283. 

116 2 63 5867. 

117 1 18 2578. 
117 1 64 7699. 
117 2 6 9049. 
117 2 17 9049. 

117 2 40 4929. 

118 1 18 8368. 
118 1 20 7719. 
118 2 3 2483. 

118 2 14 2298. 

119 1 54 7648. 

120 2 51 1398. 

120 2 52 1385. 

121 1 40 7819. 
121 2 39 «5227. 
121 2 44 2340. 

121 2 50 2340. 

122 1 6 4380. 
122 1 29 10581. 
122 1 31 XVII. 

122 2 48 5080. 

123 1 9 9646. 
123 2 19 2927. 
123 2 31 6464. 

123 2 50 2993. 

124 1 19 6413. 

125 1 Ui 778. 

126 1 16 2081.* 
126 2 50 4339. 
126 2 59 5904. 
126 2 63 6461. 
128 2 6 9089. 

128 2 23 3774. 

129 1 49 9934. 

129 2 25 1896. 

130 1 42 3622. 

130 1 42 3623. 

131 1 10 897. 
131 1 51 1938. 
131 1 52 2475. 

131 1 58 2476. 

132 1 31 3510. 
132 2 37 3686. 

132 2 37 4195. 

133 1 14 4587. 



trad. pag. col. hg. 

3934 246 2 5 
3934 247 1 10 
3934 247 1 17 

10334 247 l'18 
3934 247 1 22 

10087 247 l 35 
7462 280 2 18 
7931 249 2 22 
4287 250 1 14 

•5850 250 1 15 
2577 250 2. 4 
7679 251 2 36 
9048 40 2 46 
9048 41 1 17 
5929 26 2 5 
8369 254 1 24 
7712 360 1 19 
3000 254 1 47 
2296 254 2 45 
7649 271 2 27 

1385 270 1 31 

1386 270 1 33 
7879 85 2 11 
5287 272 2 13 
2343 272 2 24 
2343 272 2 31 
4280 274 2 12 

10582 310 2 36 
XVIU 275 1 37 
5094 93 1 38 
9642 275 2 43 
2928 273 1 35 
6465 273 2 9 
2943 277 2 25 
6423 288 2 14 
857 281 2 42 
2284 284 2 38 
4329 286 2 16 
5949 286 2 30 
6481 286 2 35 
9088 289 1 17 
3773 289 1 9 
9939 179 2 11 
1899 291 1 3 

3632 292 1 38 

3633 292 1 39 
898 294 J 23 

1947 294*2 40 
2574 294 2 43 
2574 295 1 4 
3512 296 2 35 
3986 298 1 10 
4145 298 1 11 
4588 298 2 34 



pag. col. lia. cdit. lut. 

133 1 32 4128. 

133 1 51 4342. 

133 2 7 2651. 

133 2 29 8043. 

134 1 32 9089. 

135 2 6 1522. 

135 2 54 2989. 

136 2 17 4307. 
136 2 31 8334. 
136 2 55 9574. 

136 2 59 9469. 

137 1 61 3893. 
137 2 30 6939. 

137 2 47 10594. 

138 1 2 5865. 
138 1 35 3779. 
138 1 46 3861. 
138 1 60 9866. 
138 l 66 9866. 
138 2 13 7892. 

138 2 37 9131. 

139 2 38 9939. 

140 1 22 10284. 
140 1 54 7492. 
140 2 5 9228. 
140 2 17 9815. 
140 2 50 4978. 

140 2 56 7851. 

141 1 10 10204. 

142 2 17 1700. 

143 1 25 4965. 
143 2 4 6022. 

143 2 16 6081. 

144 2 21 1949. 

144 2 61 6523. 

145 2 28 8845. 

146 1 2 6544. 
146 1 7 4504. 
146 1 11 3975. 

146 2 33 3191. 

147 1 6 3660. 

147 2 53 2484. 

148 1 14 1278. 

148 1 31 6844. 

149 1 25 7171. 
149 1 38 6839. 

149 1 55 171. 

150 1 16 9489. 
150 1 52 1632. 
150 1 59 2046. 

150 1 63 2609. 

151 2 27 6945. 

152 1 16 1754. 
152 1 21 749. 
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Trad. pag. col. lig. 
5128 299 1 16 
5342 299 1 46 
5651 299 2 34 
8403 300 1 25 
9088 300 1 42 
1532 303 2 24 
2990 304 2 3 
4311 306 1 23 
4333 306 2 1 
9577 306 2 40 
9496 306 2 46 
3894 307 2 41 
8939.309 1 32 

10595 309 2 13 
5895 84 1 34 
3579 311 1 12 
3863 311 2 22 
9865 311 1 23 
9865 311 1 29 
7893 312 1 12 
9278 312 2 6 
9391 314 1 16 

10248 345 2 42 
7499 315 2 42 
9229 316 1 19 
9818 316 1 34 
6978 316 2 31 
7850 316 2 41 

10210 317 1 20 
1900 320 2 7 
4966 321 2 37 
6023 322 2 21 
6084 ,322 2 44 
1940 340 2*34 

. 6524 393 2 21 
«845 342 2 34 
.6554 107 2 . 9 
4564 107 2 16 
5975 107- 2 22 
3192 345 1 4 
3960 347 2 21 
2483 347 1 3 
1275 347 1 38 
8644 27 2 46 
» 354 1 5 
6832 351 1 26 
'471 345 2 19 
9498 353 1 39 
1732 353 2 40 
2049 354 1 4 
2069 354 1 11 
6854 357 1 3 
1757 113 2 39 
1749 113 2 4" 
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pag. col 



153 
153 
156 
156 
15/i 
15/i 2 
156 2 
155 
155 
155 
155 
155 



156 1 



156 
156 



156 JL 



157 
157 



lin. edit Ut. 
'21 2250. 
38 8362. 
51 7772. 
66 9/i75. 
19 10210. 
33 81/j8. 

61 6595. 
26 3640. 

62 10375. 
61 812Zi. 

1 9049. 

3 90/|9. 
15. 3928. 
66 4531. 
50 6837. 

59 1693. 
9 3920. 

60 8925. 



158 1 6 



158 
158 
158 
158 
159 
159 
159 
159 
159 
160 



160 1 



160 
160 



160 2 32 7 



160 

161 
161 
161 



161 2 



162 
162 
163 
163 
163 1 
163 2 
165 
165 
165 
165 
165 
166 



8965. 

42 3381. 

33 1067. 

34 1067. 
37 1067. 

41 4891. 

42 2256. 
52 4307. 

47 5861. 
62 9328. 
27 8323. 
29 8321. 
29 8323. 

43 4190. 
7996. 

32 7997. 

18 393Ç. 

39 1722. 

42 4705. 

66 4042. 

11 6928. 

20 9652. 

1 3811. 

48 1765. 

59 1070. 
37 1836. 
.10 5273. 
20 5164. 

9 8920. 

32 8900. 

60 9049. 
50 9432. 



trad. pag. col. Iig. 
2256 116 2 12 
8363 357 2 30 
7773 358 1 33 
9474 255 1 36 

10216 351 2 7 
8146 359 1 2 
4599 85 2 3 
3680 359 1 29 

10376 359 2 26 
8214 359 2 45 
9048 360 1 3 
9048 360 
3938 360 
4532 361 
6832 361 
1682 361 
3928 363 
8924 365 
8964 365 
6391 366 
1068 367 
1068 367 
1068 367 
4831* 368 

.1156 368 
4207 368 
5881 79 
9327 79 
8322 264 2 41 
2167 264 2 43 
4205 264 2 43 
6010 371 1 29 
9079 371 1 2 
9807 371 1 2 
» 372 1 14 
1723 374 1 17 
4715 374 1 22 
6962 375 2 14 
6929 375 2 32 
9632 395 2 65 
3911 377 2 18 
1767 255 2 20 
1870 255 2 38 
1838 256 2 16 
5272 259 2 26 
5616 259 2 43 
8020 260 2 38 
8899 261 1 33 
9048 261 2 38 
9433 262 2 30 



7 
40 
41 
3 
2 18 
1 6 
3 
19 
33 
32 
34 
38 
26 
28 
44 
8 
33 



pag. col. lin. 

166 2 49 
1 
1 
1 
1 
2 

2 



167 
167 
167 
167 
167 
167 



34 
69 
60 
63 
8 
9 



167 2 27 

167 2 60 

168 2 38 

169 1 25 
169 1 25 



169 
169 



26 
26 



169 1 26 
169 1 28 
169 1 62 
169 2 28 
1 



170 
171 
171 



54 
10 
60 



171 1 66 
171 1 



171 2 



172 
172 
172 
172 



1. 



66 
2 

1 16 

2 6 
2 12 
2 16 

172 2 15 
172 2 16 
172 2 18 
172 2 64 
172 2 57 

172 2 66 

173 1 
173 1 33 
173 1 42 

173 2 12 

174 1 16 
174 1 21 
174 2 13 
174 2 44 

174 2 56 

175 2 22 

175 2"31 

176 1 2 
176 1 34 

176 2 6 

177 1 3 



cdit. Ut. 

10550. 

2507. 

2475. 

1967. 

2430. 

2519. 

2428. 

1938. 

3099. 

3513. 

3519. 

3566. 

3843. 

4244. 

4327. 

8515. 

3699. 

3988. 

5021. 

7732. 

8353. 

9089. 

9454. 

9454. 

2325. 

6951. 

9218. 

9218. 

9218. 

9218. 

9218. 
10564. 

2510. 

3746. 

2854. 

8688. 
10420. 
10255. 

5502. 

9194. . 
10510. 
.2889. 

2891. 

7440. 

9238. 

2341. 
918. 
175. 
453. 



trad. 

10551 
2508 
2574 
1997 
2429 
2719 
2425 
1947 
3049 
3573 
3539 
3563 
4263 
6245 
6337 
8516 
3669 
3982 
5028 
7332 
8352 
9088 
9154 
915a 
2323 
6917 
9213 
9212 
9212 
9212 
9212 

10565 
2150 
3796 
3856 
8442 

10410 

10225 
5498 
9149 

10810 
2886 
2871 
7439 
9338 
3341 
' 917 
875 
454 



pag. col. 

263 2 
378 
378 
379 
379 
379 
379 

379 2 

380 1 
382 
383 
383 
383 
383 



1 
1 
1 
1 
1 



383 1 



383 
383 
384 
385 
387 

387 2 

388 1 
388 
388 
349 
389 
390 
390 
390 
390 
390 

60 
396 
396 
396 
396 
397 
394 
156 
156 
395 
391 
391 
393 
393 
248 
273 
397 
373 



42- 

22 

46 

17 

23 

40 

42 

22 

25 

18 

12 

13 

13 

16 

16 

16 

30 

37 

64 

66 

66 

39 

62 

65 

31 

60 

5 

8 
12 
16 
17 
31 
24 
38 
60 
64 
11 
20 

5 

Î3 

6 
18 
39 
15 
29 
26 
10 
67 
34 
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Seconde Partie de la Table. 



Tag. Col. 

3 1 



Lia 

31 



S 


2 


33 


4 


2 


2 


13 


9 


28 


15 


i 


58 


16 


1 


22 


17 


S 


54 


18 


1 


46 


m 1 


4 

■ 


16 


23 


1 


20 


25 


4 

t 


41 


26 * 


2 


1 


29 


o 

m 


5 


30 


i 


40 


30 


1 


57 


35 

OU 

■ 


1 


27. 


41 


1 


6fr 


41 


2 


4 


41 


2 


22 


41 




53 


43 


2 


26 


45 

**** 


2 


*4 


51 


i 


5 


54 


t 19 


60 


1 


66 


69 


2 


42 


70 


1 


47 


70 


2 


53 


71 


ï 


42 


72 


1 


27 


86 


1 


36 


87* 


1 


8 


87 


1 


16 


91 


•1 


17 


91 


2 


•27 


100 


1 


61 


106 


3 


15 


m 


2 


61 


117 


2 


23 



scietiiifica in intellectuali, lire sdentifka ex inteUectuali, comme 

N° 6125. • 
quid sit inlernum, lire quod sit infernum, comme N° 10437. 
ex affectione sjnrituali, lire absque affectione ttpirituali, comme 
N° 8994. 

jwtitia et misericordia, in intimo, lire justitiam et misericordiam, 

in interno, comme N° 3921. 
conjunetio in Dominum, lire conjunctio cum Domino, comme 
N« 10495. 

applicatio veri suo bono, lire applicatio veri sub bono, comme 
N° 5709. 

immensum, lire inversum, comme N° 3638. • 
Après et veia, ajouter in interno homine, comme N° 4154. . 
Après rationalù hominis, ajouter et hcedi et caprœ innocentiSn ex- 

terni seu naturalis hominis, comme V 3519. 
qui in voluntate boni, et inde boni sunt, referunt substantias cor- 
l nu les, et qui intêllectu veri et inde affectione» referunt fibras, 
lire qui in voluntatm boni, et inde veri sunt, referunt substantias 
corticales, et qui in intêllectu boni et veri et inde in affectione 
eorum referunt fibras, comme N° 4052. 
et nondum in bono, lire et nondum ex bono, comme N° 6396. 
quod vita pietatis, et quod, lire quid vita pietatis, et quid, comme 
N u 8253. 

sicut spirituale, lire sicut spirituales, comme N° 9818. 
cum dii*ites et patentes , lire tam viles quam potentes , comme 
N° 2129. 

elevet ad cœium, lire judicet ad catlum, comme N* 2258. • » 
initiatio, ad vonjunctionem, lire iniliatio et conjunctio, comme 

N«» 3809, 3810. 
Dixit Drus, lire Dixit Jehovah, comme N° 6946. 
quod sit voluntatis, lire quod sit voluntas, comme N° 7107. 
quod sit instructio, lire quod sit informatio, comme N° 8041. 
status prœcedens, lire status procedens, comme N° 3785. 
quod sit providere, lire quod sit procedere, comme N° 7007. ç> 
omnis vita, lire omnis visus, commue N° 1954. 
bd nalurale humanum Domini, lire ad divinum naturale Domini, 

commeTs» 6380. ■ * 

quod Dominus per totum, lire quod ecclesia per totum, comme 
No 7396. 

ex utere, lire ex utero, comme N° 3294. 
quee bona et vera, lire et grex bona et vera, comme N° 9135. 
diversa idnlis, lire diversai indolis, comme N° 2300. 
infans ectlcsiœ, lire insons ecclesiœ, comme N° 5236. 
futurum et prius, lire futstrum ut prius, comme N° 7140. 
ut divinum Domini, lire ut divina Domini, comnle N° 3702. 
Après 5478, ajouter interpretari, quod sit prœdicere, N° 51 68;' et 
supprimer et quod sit prœdictio, dans l'^rt. précédent, lig.27 et 28. 
cœlesjia et spiritualia, lire cœlestia spiritualis, comme N« 6526. 
inditjnari, lire indignatio. 

spiritualis et... rationalis, lire naturalis et... spiritualis, comme 
No 9383. 

facturus, lire calefacturtis, d'après N° 8244. 
non malefacere, lire non dare ad maie faciendum K comme N u 4078. 
status talis, lire status totius, comme N° 9295. 
super aliquam, lire sitper aliquem, comme N° 5810. 
23 'ut proprio sensu, lire in supremo \cnsu, comme N° 3812. 
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Pig. Col. Lin. 

117 2 2G quod sint primum vitœ, lire quod habeant parum vitœ, d'après 
N» 5560. 

131 1 22 comparetur hiemi, lire comparetwr iridi, d'après N« 1042. 

133 2 35 apertum est, lire internum apertnm est, d'après N° 8513. 

135 1 49 ureterwn uesicœ, lire ureterum et vesicœ, d'après N°» 5380 à 5386. 

138 2 47 ita cum in ixroo, lire ita antequam in bono, d'après N° 10360. 

139 1 13 reprasentatimm, lire receptarulum, comme N° 5489. 
141 1 17 via interna, lire via sapientiai interna, d'après N° 2500. 

141 1 54 amor cœlestis boni qui est bonum internum interni cœli, lire amor 

cœlestis veri qui est externum intimi cœli, d'après N° 9868. 

142 2 54 scMntifica setisualia, lire sdentifica et sensualia, comme N° 3309. 

143 2 32 pwviHentia, lire prœvidentia, comme N*»» 6853, G906. 

145 2 39 sunt sensualia eMrema, lire sunt e&trema, comme N • 9331. 

150 1 12 inferioris cali, lire suptrioris cali, d'après N° 8797. 

153 2 54 pulvis tnaris, lire arena maris, comme N« 1610. 

161 53 mixlum falsis, lire tnixtum malis, comme N° 4005. 

162 1 24 qui infestantur, lire qui infestant, cstnme N° 7317. 

165 2 57 plenam instructionem , lire plénum inluilionem , comme N" 9031». 

172 2 37 separare, lire se parare, comme N° 3142. 

172 2 60 eam, lire eum, comme N° 2454. 



ERRATA SUPPLÉMENTAIRE 

POUR LE TRAITÉ DES ARCANES CÉLESTES 



•TOME L 

Porc Ligne 
11 13 qu'il y est, lisez : qu'il y ait. 

79 15 No 184. — Lorsqu'il a ru, lisez : lorsqu'il n semblé 

TOME II. 

16 7 on peu, lisez : on peut*. , 
119 31 Dans'Esaïe, lisez : Dans havid. 

TOME III. 

80 11 Après Guerre, ajoutez : //. 4. 

169 24 il mura quelle esl, lisez : il saura qu'elle est. 

293 ,,g " 5 er "'}c;est an srul el mt '" ,r P^'i 1808 n'est pas le N u d'un alinéa. 
351 -»3 mâletineir concis, lire : mate incirconcis. 
379 20 A7// 107, lisez : XM. 40. 

TOME IV. 

212 13 sr, quoique, lisez : est-ce que, quoique. 

235 8 et 11 adéquates, lisez : adéquats.' 

240 30 l'amour du monde, lisez : l'amour de soi et du monde. 

283 23 ajdoint, lisez : adjoint. 

304 22 /.Mr. AT//. 2, lisez : Luc, 7.Y. 29. 

365 25 apres le déluge, lisez : avant le déluge. 
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112 21 Am imelecl, , lisez : Mimélech . 

432 H Mettez une , après plaisir. — Lig. 3fi, quel, lise? : quelle. 

TOME V. 

121 32 ont été tracées, lisez : ont été écrites 
. 3% 18 3315, lisez : 3310. 

4'.I2 21 ressembluble, lisez : ressemblance. 

TOME VI. 

31 13 perfection, lisez ; perception. — Lig. 32, qu'il, lisez : qu'il ne. • 
88 G adjonction naturelle, lisez : adjonction du naturel. 
I2f> 11 les connaissances ne sont pas en ellcs-n&mes de» trais, mais elles 
proviennent des divins qui sont en elles, lisez : les connaissances 
sont des irais, non en elles-mêmes, mais d'après les dhins qui 
sont en elles. . 
. 

TOME VII. 

30 13 et U com-nues, lisez : comment. 
.351 1 étaient, lisw ; était. 

TOME VIII. 

121 5 Eglise Chrétienne, lisez : Église Ancienne. 

12!» 5 de leurs amours, lisez : dans leurs amours. - . 

147 14 dans lumière, lisez : fions la lumière. 

1 57 4 tiles, lisez : vils. 

1fifi 12 del nouveau, lisez : dh nouveau. 

338 34 céleste du spirituel, lisez : céleste-spirituel. 

411 1!» au soi, lise/.: au soir. 

TOME IX. 

108 31» U se les étaient aajuvi, lisez : il se les était acquis. • 
34" , 4 en ce que qu'ils, lisez : en ce qu'ils. 

* 

TOME X. 

25 1 1 Effacez Somh. XXI. 35. 

34 » Mettez la 7* ligne avant la IX (Sans cette rectification, la phrase serait 

inintelligible». 
3'J 2 Matth. fi, 13, lisez : AfaM/t. K/. 13. 
45 34 la terre Canaan, lisez : la tene de Canaan. 
102 fi n l'égard ce, lisez : « l'égard de ce. 

375 21 le moins savant, lisez : le monde savant f 
37'J 2<> refc etprift, lisez : f/e fefe es/>n/s. 

TOME XI. 

84 37 vivant, lisez : r»»y«/. 
188 Ifi ri /« /bw, lisez : « la foi. # 
♦ 243 9 fieoir /a /bi, lisez : «ro?r l'espérance. 
260 19 de f/mw.« c/e la terre, lisez : <ie dessus la tene. 
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qui concordent, lisez : qui concorde. 

leurs planètes, lisez : ces planètes. 

Moscheh et Pharaon, lisez : Moscheh et Aharon. 

• 

TOME Xll. 

Remplacez le ; p3r une ,. 
au-dessus, lisez : au-dessous. 

— 177. 32, 34— 178. 1, 2, G, 17, cuisses, lisez : jambes, 
faire le bien, lisez : faire le irai, 
rapporta roi, lisez : rapporta au roi. 
les réceptables, lisez : les réceptacles, 
insinuaient, présentaient, lisez : insinuaient. 

TOME XIV. 



est dans, lisez : et 
on en fait, lisez : on en fasse, 
tes paroles de Dieu, lisez : les paroles à Dieu, 
parce, lisez : parce que. 



TOME XV. ' 

quant divin vrai, lisez : quant au dMn 
ce qui entendu, lisez : ce qui est entendu, 
wix, lisez : voies, 
le biens, lisez . les biens, 
faux du mal, lisez : les faux ap mal. 
de Divin, lisez : du Divin. , x 

TOME XVI. 

• 

82 dern. 10236, lisez : 10237. 
110 15ell7 èphap, lisez : èphah. 
195 *13 d'Iraèl, lisez : d'Israël. 
157 29 sèpration, lisez : séparation. 
273 6 en que, lisez : en ce que. 

341 5 comme nue nuée, lisez : comme une nuee. * 
477 8 où existent, lisez : où existe. — Lig. 13, aux biens, lisez : au bwn. 
481 24 l'habitable, lisez : l'habitacle. 
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